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PREMIÈRE  PARTIE. 

erUcie  :  b2,887,612  heclores  ou  »28,876  kilo- 
i  canes  (1).  —  Population  d'apr&s  le  dénombre^ 
'"le  1881  :  37,672,W8  habit.  —  D'après  le  dénoni- 
il  de  1386  :  38,218,903  habitaots. 


I  MOUVEMENT  DE  LA  POPULATION 


:  l'état 


is  la  dépouillement  dos  registres  d 
a  été  Televé  en  France  pendant  l'aotii 
}  mariages,  4,786  divorces,  880,453  n. 
"3  déûëa. 
<g,  il  avait  été  enregislré  276,848  mariages, 
orces,  882,639,  naissances  et  837,867  décès. 
i  chilTrea  correspondanl  à  la  derniËre  année 
le  ont  donc  loua,  saut  pour  les  divers,  accusé 
toroinulion.  I)  y  a  eu  en  moins  ;  3,9-'i5  mariages, 
!E  et  42,934  décËB.  La  diminutioD  des  dé- 
liant élé  de  beaucoup  plus  (orte  que  celle  qui  a 
i  sur  les   neiseaûcae,   l'eicédeut  des   naissances 
T  les  décès  s'est  trouvé  augmenté  de  'i0,874  unités 
par  rapport  k  l'excédent  de  l'année  précédente  :  l'ac- 
oFoisaement   naturel  de  la  populalian  française  s'est 
donc  élevé  au  cbifTre  de  8o,S2(l  ÏJittivïilus. 

B  CidiBlTC  ^TOm1)^»  4JAi«jS. 


Ce  chilTre,  tout  T^ible  qu'il  suîl,  peut  parailrefl 
faisant,  siu'tout  si  on  le  compare  aux  excédt 
consLalés  dans  ]ee  trola  deroiËres  anriceâ  qui 
précédé  ;  il  a  même  élë  en  1889,  prbe  de  deus 
plus  considérable  qus  celui  qui  avait  été  relcvù  p 
l'aonéo  1888.  Néaamoina,  il  convient  do  reraarq 
que  cet  aocroissemant  de  population  n'a  été,  en  di 
nïlive  scquÏB  que  par  suite  d'une  très  forte  dïmii 
lion  du  chifTre  des  décès.  D'un  autre  côté,  les  n; 
sances  continuent  leur  marche  descendante,  me 
accentuée,  il  est  vrai,  que  les  années  précédentes 

S^]  est  établi  quË  chaque  diminution  dans  le  chi. 
dos  mariages  entraine  "Une  dimlnuliun  trois  fois  p 
j^aade  daub  celui  des  naisBances,  on  est  ameni 
conclure  que  la  perte  de  214,OU0  naissances  cousts 
par  l'annuialioâ  des  jMrtes  annuelles,  depuis  que 
naissances  diminuent,  d'une  tagon  continue,  c'a 
jl-db-e  depuis  1883,  vioul  s'aggraver  de  la  perle  in 
vocable  des  170,000  enfants  qui  seraient  issuii  i 
mariages  perdus  depuis  1883. 

Mariages.  —  Il  a  été  célébré  en  France,  pen 
l'année  dernière,  272,'J03    mariages,    soit   3M'- 
moins  qu'en  1838.  La  praportion  des  mariages  1 
actuellement  de  7,1   p.  1, OÙ)  hab liants.  Jamais, 
n'est  en  1870,  le  taux  deâ  mariages   n^élait  d 
aussi  bas.  La  diminution  des  mariage 
en  France  et  porte  tout   aussi  bien  s 
dans  lesquelles  ils  sont  ordinairement  les  pli 
quents.  i 

D'une  manière  générale,  les  département  J 
lesquels  il  y  a  relativement  ie  moins  de  maria;  I 
dans  lesquels  ils  sont  plus  tardifs,  sont  les  mSnl 
ceux  qui  présentent  la  plus  forte  uaialltâ.  Sanf 
puisse  trouver  une  relatioa  de  cause  à  elfel,  e 
deux  phénomËnes,  en  apparence  contradictoire  M 
vient  de  remarquer  que  l'émigration  dont  ci 
lemcnls,  pauvres  pour  la  plupart,  sont  le 
à  elle  seule  à  expliquer  à  la  fois,  la 
iiumbre  don  mariages  el  la  tàcûndv\.«  icâ  J 


t   là  égD]i?mËDt  qila 


I  divorces. 

I       DïvofOfs.  —   11  a  iJlÉ  relevé,  sur  Ioê   rijgiplrea  do 

Irélat  ciïil,  4,7a6  diïnrcod  pendant  l'année  1tlS9,  soit 
TH  de  plus  que  l'anoéa  ppécédenle.  Les  divorces  se 
Qiaïntienrjent  donc  à  un  taux  élevé,  surlout  depuis 
que  la  lui  du  le  avril  18U6  eu  a  bimpliiié  la  praoédui'e. 
De|fui^  \r  rétablissement  du  divorce  eu  Fraoce,  (loi 
|()u  'M  jiiillcL  IBS'O,  l'état  oivil  D"n  pas  ralevé  moins  de 
La  àuvéïi  moyenne  des  mariages  dissous  par  le 
divorce,  qui  était,  au  dt'bul,  ^e  16  ans,  est  tombée 
actuellement  à  12  aue. 

Comme  loujoura,  c'est  dans  les  départements  du 
liaesin  de  k  Seine,  mais  surtout  A  Paris  et  dans 
l'Aube,  puis  à  Marseille,  Lyon  et  Bordeaux,  que  les 
divorces  ont  été  le  plua  nombreus,  c'est  en  Bi-etagno, 
et  dans  les  déj^artcrnenla  du  Mastir  Central,  que  l'on 
a  compté  le  mains.  Comme  toujours  également, 
>t  parmi  leâ  personnes  exerça.nt  des  proressions 
Ubërales,  parmi  les  commercanU;  et  les  rentiers,  que 
la  divorça  est  le  plus  Iréquenl,  tandis  qu'il  est  torl 
fsre  chez  les  aj^riculteur». 

^aiseaiicci.  —  Le  iioiiibrii  de-  uaiêsanees,  déjà  fort 
hûs,  l'annéo  den.ii-ro,  a  ei.curo  lléelii  en  laS9,  il  a  été 
relevé  t*l)/ij;i  naiTdallcr■:^,  pour  luut  l'ensemlde  de  la 
France,  soit  2,1^6  nnib^anceo  de  nioias  qu'en  ])««4. 
Tant  que  les  mariages  diminueront,  il  faut  s'atleiidre 
I  à  voir  diminuer  pai'allÈlement  le  nombre  des  usis- 
KUices  légitimes.  La  praporliou  des  naissances  se 
maintient  à  peu  prËs  au  taux  moyen  de  3  par  mariage. 
Cette  moyenne  s'élève  à  'i  uaissances  par  mariage, 
(lane  le  Finislère,  dans  la  Lozère,  dans  les  Hauteg- 
Alpee  et  en  Corse;  elle  s'abaisse  au  contraire  â 
2,1 1  dans  le  Gers,  -i  %W  dans  la  Seine,  à  2.33  dans  le 
Lot- et- Garonne,  à  2',A0  dans  la  Gironde,  l'Kure,  le 
Calvados  et  l'Orne.  Lcis  départemenis  gascout 
'9nc  dès  oaiDienaat  une  nataUlè  p\a&  laMa  e 
le  les  dêjiarlBweDls  normands. 


La  popolalion  diminue  d'autant  plus  dans  I 
de  la  France,  et  surtout  dans  les  dépari 
gascons,  qu'on  y  cornpLe  fort  peu  de  naissanc 
glLimea.  Dans  le  Nord  de  la  Franco  au  conlr 
prÎDcipaloment  dans  le  Pas-ds-Calaie,   I 


la  Seine- Inférieure,   : 


Eurlout  à  ParÎK,  !' 
es  est  considépable  e 
relever  d'une  façon  trës  sensible  la  natalité  gi 
On  peut  dire  que  c'est  uniquement,  grâce  à  c 
sances,  que  la  population  frangalse  n'a  pas  i 
pendant  ces  dernières  années.  Leur  nombri 
conblaiice  remarquable,  a  atteint  en  tUËO,  le 
de  73,1)67,  accusant  une  proportion  de  8/1  p. 
rapport  au  ctiinre  total  dos  naissances.  Cette 
lion  a  varié  de  2'i  p.  100  dans  le  départemei 
Seine,  de  -13,/!  p.  100  dans  la  Somme. 
12,5  p.  100  dans  la  Seine-Inférieure,  à  2  p.  I 
le  Finistère. 

D'après  les  calculs  que  nous  avons  olTe< 
sujet  de  l'affaiblissement  de  ta  natalité  en 
sujet  qui  préoccupe  aujourd'hui  tous  les  es| 
nombre  annuel  dos  naissances  a  diminué  de 
Ë  p.  100,  pendant  la  dernière  période  dé 
t'resque  tous  les  départements,  ont  plus  01 
participé  à  cotte  diminution.  C'est  dans  la  ré 
Sud-Ouesl,  comprise  entre  les  deux  mers, 
décroissance  de  ta  natalité  est  le  plus  sensibl 
certains  des  dépsrtementti  de  la  région  dont 
le  nombre  des  naissances  est  de  IS  à  20  p.  1 
rieur  A  ce  qu'il  était  il  y  a  dix  ans.  Dans  huit 

accroissement  n'eat-il  qu'apparent,  car  il 
surtout  de  l'Immigration,  comme  le  prouve  li 
ces  départements  ;  Alpes-Maritimes,  Aube,  E 
du- Rhône,  Meurlho-el-Moselle,  Pas-de-Galaii 
Seino-lijfériem'e,aeine-6t-Oise. 


Décès.  —  Mais  ai  les  naÎEsanccs  ont  dimi 
décès  ont  diminué  encore  plus,  et,  l'année  U 
poar  la   promiête  toia  en  Vtanî.^.,  iovi» 


r^iffre  des  décès  lomJjer  â  moinB  de  800,000.  On  n'a 
eomplé  l'année  dernière  que  791,933  décÈs  en  dimi- 

I  nution  de  '.S.ffl^  unités  sur  !e  chiffre  préeédent,  soit 
20,9  déiîëE,  p.  ),OOOhabilaiits  :  jamBis celle  proportion 

I  n'avn  il  Été  aUBti  faible.  Malgrét'épidémiedegrippequi 
fl  aévi  A  la  lin  de  l'année  sur  la  plus  grande  partie  de 
la  Franco,  et  qui  semble  avoir  enlevé  fi.OOO  personnes, 

I  pendant  le  seul  mois  de  déoenibre,  le  chiffre  de  la 
mortalité   a    été    partout     relativement    satîâfaiaaol. 

I    Aussi  la  vie  moyenne  tend-elle  à  s'aceroîlro  de  plus 

I  en  plut),  pour  la  double  raison  que  les  décâs  dimi- 
noenl,  el  que  le  nombre  des  adultes  s'aooroU  de  jour 

'    oa  jour. 

I  Comme  les  années  précédonlee,  c'est  le  centra  de 
la  Franco  qui  est  alTecté  de  la  mortalité  la  plus 
bible  ;   13,!!  décÈs  pour  1,(I0U  babitants  dans  l'Indre, 

\    16  p.  1,000  dans  la  Creuse  et  dans  l'Aliier.  Dans  la 

I'  plus  grande  partie  du  bassin  de  la  Loire,  le  nombre 
des  décËs  ne  dépasse  guère  la  proportion  de  17  p.  1,000 
habitants,  tandis  qu'il  est  de  19  pour  In  mSme 
iininbre  d'habitants  dans  celui  de  la  Garonne,  et  qu'il 
Mii'ie  de  22  â  2ft  p.  1,000,  dans  les  déparlemenla 
I'. lignes  par  la  Seine,  depuis  Paris.  En  Bretagne,  la 
hiDi'talité  a  été  de  21  décès  p.  1,000  habitanU,  sauf 
■  iiiod  le  Finisltre,  où  elle  s'est  élevée  à  près  de 
.'i  p.  1,000  habitants.  Celle  forte  mortalité  lient  â  la 
\<Ai  â  une  hygiène  défectueuse,  et  il  la  présence  de 
'ii.'^ucoupde  nouveau-nos. 

Mais  c'est  surtout  dans  le  Sud-Esl  de  la  France, 
il.iiia  la  région  qui  s'étend  de  Lyon  à  la  mer,  de 
rilérault  à  la  rronliéro  d'Italie,  que  la  mortalilé  esl 
l'imsidérableilesdéparlementsdeBBouches-du-Phône, 
^7,3  p.  1,000 hab.;  de  Vaucluse,  23,5;  du  Gard,  2/i,7  ; 
de  l'ArdËche,  2'j,2;  des  Basses  et  des  Hautes- Alpes, 
'J'i  et  23,'')  ol  des  Alpes-Marilimea,  24,3  décès 
\,.  1,000  habitants,  semblent  avoir  le  plus  eoulTert. 
C'est  surtout  dans  la  première  enfance  que  la  mort 
V  cserce  ses  ravages. 

Aussi,  malgré  une  forte  nala\vlè,  C6l\«  ïfeçvwi'ioV-  J 


1   population  diminuâr,   eut  les  pointa  qui  ne 

ne  immigration  continue. 

E;rcMmt  des  naissaucex  sur  teideips  —  L'exc^- 
I  dent   des  naiEGancBs  sur   les  décès  a   été  de  Sa,S20 
.   unités,  ce  qui  coirespond  è  pou  prfa»  &  un  accroisse- 
[  ment   de  2,3   p.  1,000  habitants.  A  raison  du  temps 
écoulé  depuis  le  dernier  dénombrement  de  ta  popu- 
lation, elTectué  en  1Sâ6,  el  des  déplacements  consi— 
dérobica  de  population  qui  se  sont  produits  pendant 
l'année  de  l'Exposition,  il  convient,  alln  de  faire  des 
compersÎEOns  utiles,  de  ne  pas  rapprocher  l'excédent 
des  décËs  ou  des  noigaances  de  chB<|Uo  déparinment 
A  la  population   même,   mais  de  comparer  les  nais- 
sances mâmea  aux  décâ:!:  pour  100  décès,  il  a  été 
enregistré   lit  aaiesauces.    dans    l'ensemble    de    la 
France,  mais  daos  32   départements,  les  décès  ont 
,   excéda  les  naissances  dans  des  proportions  variables. 
C'est  dans  le  Gers,  le   Lot-et-Garonne,  le  Vau- 
I   cluse,  l'Orne,  le  Tarn^ et- Garonne  el  l'Eure  que  cet 
excès  a  été  le  plus  considéraUe.  Dans  le  Gers,  pout 
I  100  décès  il  y  a  eu  Eculemant  76  m  " 


r  les  décès,  en  Corse  (1Q2   naissances  pour  100  décW 
[  et  dans  le  Pas-de-Calais  {1H1  p.  100).  ' 

La  Corse  étant  mise  &  part,  c'est  surtout  dans  <f 
I  Centre,  dans  l'Oueet  (de  ta  Vendée  à  la  Manche),  a 
I  dans  le  Nord  de  la  Franco,  que  la  population  a  ÏÏ 
I  plus  augmenté  [120  à  140  naissances  p.  100  décès  a 
I  moyenne).  " 

Moiivemenl  de  la  population  par  naiionaliti.  ' 
t  Depuis  l'année  188H,  la  statistique  recueille  des  r 
k  eeignemeots  précis  sur  les  marisj^es,  les  naissar 
Met  les  décès  des  élrnogers  habitant  la   France, 
^^ullats  de    l'année   1889   ont   été    néoeasaireD:: 
iWubléB,  dans  une   certaine  mesure,   surtout  on 
erno  les  décès,  par  la  présence  momenta 
«  très  nombreux  étrangers   VRUUri  pour  visiter  l'Ëi 
aussi  les  chiffres   qui  suivent,    relatifs   i 
'Bl  lie  l'étal  civil  pour  les  élrangeca.  ne  aot 


raient  Stre  comparés  utilement  que  pour  les  mariages 
Ht  les  naissances  â  l'effectif  ordinaire  des  étrangers 
(lomicitiiis  sur  1s  territoire  français. 

I  ôié  relevé,  en  France,  pendant  l'année  1888: 
ID.UItf  mariages  d'étrangers,  06,480  naissances  d'é- 
trangers, 10,120  déoËs  d'étrangers. 

Les  mariages  d'étrangère  se  sont  décomposés 
ommeilsuil:  2,833  entre  étrangers  et  étrangères, 
3,541  entre  français  et  étrangères,  4,606  entre  fran- 
çaises et  étrangers. 

On  voit  que  le  nombre  de  françaises  qui  ont  perdu 
leur  nalionalilé  parsuite  de  mariage  avec  un  étranger, 
est  plus  grand,  comme  en  1888,  que  oelui  des  étran- 
gères qui  étnnt  devenues  françaiîies  par  leur  mariage. 
Le  nombre  de  personnes  de  nationalité  étrangâre  qui 
M  sont  mariées  a  été  do  13,813,  ce  qui  dénote  une 
proporlinn  A  peine  inférieure  A  celle  des  maringes 
oliservée  dans  la  masse  de  la  population  française 
(6,9  au  lieu  de  7,2  p.  1,000  habilanls). 

Lp&  Tini^snnces  d'étrangers,  au  nombre  de  26,480, 
soit  3  p.  U>Ode  l'effectif  total  des  naie»ancos,  indiquent 
uiif^  iiiii.'iliifl  générale  de  23,D  p.  1,000  étrangers 
doiniciliéi.  C'est  parmi  les  italiens  que  l'on  a  compté 
le  plus  de  oaissanoB»,  33,S  naissances  p.  1,000  Italiens. 
Viennent  ensuite,  par  ordre  décroissant,  les  Espa- 
gnols [23,5  naissances  p.  1,000),  tes  Belges  (22  p.  1,000], 
leBBuiBBes[17,Sp.  1,000},  les  Allemands  [16  p.  1,000), 
et  enfln  les  Anglais  (11  p.  1,0U0),  L'ordre  des  natio- 
nalités est  resté  le  même  queceluiqujavait  été  observé 
l'a  II  née  précédente. 

Parmi  les  26,480  naissances  étrangères,  on  a  compté 
3,127  naissances  illégitimes,  soit  une  proportion  géné- 
rale de  1 1  .'t  pour  100.  Parmi  les  naissances  rrançaiees, 
le  proportion  n'a  été  que  de  8,2.  , 

('.umme  il  a  élé  dit  plus  haut,  19,120  déoâs  d'étran- 
gers ont  été  ivlevésen  France,  pendant  l'année  1889. 
Ce  chiffre,  qui  ancii^e   une  augmontaliou  de  t,851  sur 

nombre  des  décès  d'étrangers  c^ul  «'&U\Mi!LçtO'\vhV(. 

tSHS,  doit  être  uniquemanV  ftVXtftniÈr  ti  \«^\N«ft 
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BUDGET  ORDINAIRE  DE  1891. 

La  loi  do  QnariceB  du    213  décembre  1800   s 
connus  aoit  les  recolles  probables  et  [es  dépense 
résumées  du  budget  de  lS9t. 


Voici  le  résumé 
recettes  prévues  et 
ilda  1801. 


nESUUË  SOHHAIHE. 
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1 
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ETlfffl 
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J(.»(«  . 
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■ 
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L'augraentalion  IoIbIo  est  de  94,108,830  francs  tur 
le  montant  des  reûtca,  de  4,761,913,393  francs  sur  le 
copilal  nommai  et  do  71M,220  parties  sur  lo  nombre 
des  inacripliona. 

STATISTIQUE  GÉNÉRALE 

Coitâ  dtê 

contrUaliona 
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î. 
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des  min».        dl».    cidlei.   ^al.             d«>i,      CDDiidIri.    Totiti. 

Mines  expluit.      i«3      1        iH      3,433  19 

18  47    5, 4SI  66 

HinesnouB>- 

ploitée»: 
Comprises 
^       danoIeH  rôles.      S3S      1        839      b,m  03 

^H       dsDSlCBrâtei 

Ji    1    5,393  M 

H      d'irrâcouvra- 

H      bilit6 ;0      «          TD         361  U 

^B           Tolaui...  j,3:i      i    1,373    K.IHT  £G 

^    »        3C1  U 
IS  4S  11,ÎBG  15 

^H                      —    ■^--— .^ d«d*^».« 

STATISTIQUE  GENERALE  23 

Excédent  pour  les  diverses  mines  du  produit 
brut  sur  les  dépenses  d'exploitation 41 ,366,949  94 

Excédent  pour  les  diverses  mines  des  dé- 
penses d'exploitation  sur  le  produit  brut..         5,501,211  08 

Contribution  sur  les  voitures,  chevaux,  mules  et  mulets. 

Nombre 
Nature  des  éléments  des  éléments 

^-  d'imposition.  imposés. 

BASES  os  COTISATION  BZISTAHT  DANS  LA  COUHUHS. 

Voitures  à  4  roues 342,958 

—  à2roues 989,325 

Chevaux,  mules  et  mulets 1,103^,730 

BASES  OB  COTISATION   PBOVBNANT  O'aUTBBS  COMMUNES. 

Voitures  à  4  roues , 3,576 

—  à2roues 471 

Chevaux,  mules  et  mulets 5,937 

Taxe  sur  les  billards  publics  et  privés^ 

Nombre 
Nature  des  éléments 

des  éléments  d^lmposillon.  imposés. 

Billards  déclarés 95,122 

-^     non  déclarés 147 

Tetal 95,269 

Taxe  sur  les  cercles,  sociétés  et  lieux  de  réunion» 

Montant  des 
Nombre       cotisations 
Nature  des  payées 

des  éléments  d'imposition.  abonnés,    par  les  abonnés. 

fr.       c. 
Cotisations  déclarées  (taxe  simple). . .    243,373    7,158,759  97 

—  non  déclaiée8(  taxe  double).  593  8,075    » 

Totaux 243,966    7,166,834  97 

Taxe  des  prestations  en  nature  pour  réparation 
et  entretien  des  chemins  vicinaux. 

Nombre 

Nature  des  éléments    des  journées 
des  éléments  d  imposition*  imposés.  imposées. 

Hommes 5,188,417    15,236,444 

Chevaux 2,382,078      7,QU,X^\. 

Bœuft,  wuïets  et  âfle> , .    S  ,^%  ,%^     ^  ^^VV  ri*^ 

VoJtuJ-es ,....    t^&^W,'»^     l,^V%A^Vi 


Taxt  des  prcualiont  en  n 


Chovaui 9S,5i3 

Bœuft,  mnleU  El  ïnes 37,66i 

Voitnrea 31,197 

Taxe  municipale  tur  !et  cMent. 

Cbienide  t" cslègorie 7S)I,08S 

Chic»!  Ae  it  c&lpgunc. !, 069,369 

TolBl 3,8B7,857 

Sinislyea  lumenai  en  ISSS. 

Incendie 756  1 ,516  6,631,601 

tDdnilBtiDDi:,  dèbordcmetils,  on- 

litscmeDladolamsr (73  3l,gl9  6,564,311) 

OrÉle.Droge» î.iOT  2îi,6S6  78,*!7,ID7 

Gelée,  lAchereus,  elc 1(4  19,510  3,937,391 

Ustiidiet  da  11  rlfine  : 

Phjllox#n 778  110,773  61,171,077 

D!diDni,«o 79  11,558  4,(68,991 

Les  chiffi'es  ci-deasue  résullcnt  des  cotiËlalations 
foileii  par  l'AdmînLBtratiDn  d  In  suite  dos  deniandes 
«1  dégrËvement  d'impôt. 

«DTATlUira  RKCL'BILLIIS   IX   1889  POUR   Ll  rORM>TIO:( 
DKS  HftUIS  Dt  1889. 

ifutalions  foncUrtt. 

FeuillBsdamulalioni î.îtS.HI  a     '      »    i 

(I)  Le  nombre  ded  jaarnêsB  )iii|Kisésii  Ml  égal  la  nombre 
ÙBB  éléroenlB,  les  commuDea  n'ilanl  Rotarigtet)  ï  s'imposer  que 
moi-  aae  ttiil»  joaraèe. 


STATISTIOITE  r 

Pircdlee  muléBB B, 962,718  s  >    n 

SubsliiiitîoDsdaDumB 107,453  >  nu 

fermntanla Î,S96,I36  b  b    d 

F ropriéuires  vendeur) i,U6,5i3  n  i    » 

ConlenancB  des  ptoprièlèi  lend.  n  Ï.ÎI1,C58  56  23 

PrupriAtaires  BcqnêreurB 1,357.317  n  »    n 

CDDL«Diin<»d«sprDpriAUBUqule.  u  S, 199, SOI  90  5? 

Dans  le  tableau  qui  préoède,  les  mots  vendeurs 
el  pi-oprUlÉs  venduei-,  qui  sont  A'aa  usaga  courant 
(lanH  l'AdmluifitratLon,  ne  disent  pas  1res  exactement 
ce  qu'ils  veulent  dire  el  demai>dent  à  être  expliqués. 

Par  tiemfeurs,  il  faut  entendre  ici  les  propriétaires 
de  toutes  parcelles  qui  ont  été  mutées  au  nom  d'autres 
contribuables  en  vertu  d'actes  tranHlatifs  de  toutes 
natures  (ventes,  âdiaugea,  cessions,  donatioaa,  Euccea- 

Les  acQuéreura  sont  ceux  qui,  en  vertu  des  niâmes 
acles,  Bout  imposés  pour  des  paroellos  priioëdominent 
iiificriles  à  d'autres  noms  sur  les  matrices  cadaelrales. 

La  dilTérence  entre  le  nembro  des  acquéreurs  et 
celui  des  vendeurs  est  due  aux  acquisitions  faiies  par 
dos  contribuables  non  CDCore  imposés  à  la  ooulribu- 
liun  ronciérc  et  aussi  au  morcellement  do  la  propriété 
Touciëre. 

Les  parcelles  ou  fraclions  do  parcelles  cédéeii  pour 
la  création  et  la  rectiflcalion  de  voies  publiques  ont 
été  plus  considérables  que  celles  qui  ont  conslitué 
une  raatiËro  imposable  nouvelle;  c'est  là  ce  qui  jos- 
tlllo  la  dilTérence  entre  le^  contenances  des  propriétés 
mutées  pour  ItflW. 

Cotutntctioni  et  Mmolilioiu. 


tims  nDUiellu  e 

IDB  taUleB  Btpurll 


PROPRIÉTÉS  BATIES 


108,893 

Indre -  Sd.îSi 

Indre-et-Loire lOâ.ffiii 

IsSre 139,427 

Jora. 63,9(7 

Loir-et-ClieT 78.Î90 

Loire.... laS.MI 

Loire  (Hrnia-) 79,000 

Loir«.lDfèriaui^ t5ï,908 

Loirsc 89.471 

Lot 79,OÎO 

I.al-al-GaroDne 105  .t06 

Lozère 34.180 

Waine-et-Loira l(B,75i 

Miimbe 158,013 

Marne 96,3(7 

MJiroe  (Hmle-) 70,J91 

HmjMDe 89,037 

Meurtbe-ei-UoseltÊ...  86,(50 

MeuH 79,Ëi8 

Horbihin 1(1,186 

M«(re '. SS,(Si 

Bord sa,*!» 

Oise 111,363 

rm-de-CalïiB. . ,'. .',,..  ISB^OSÎ 

Pnî-de-DftmB IS3,t7ï 

PjrrtiéBB  (BasBeB-). . . .  81,413 

Pyrénées  CHanMI-)...  K0.6B7 

PyrAnéei-OHeDtaleB. .  B0,830 

Belforl  (Tarriioire  de).  10,985 

Bhûne 107,0Î8 

Satae  (Hante-) 7(,37G 

SaOne-el-LoirB H6,J9S 

SarLhe 445,339 

SsYOle 67,H75 

giiole  (Hante-) 66,(87 

Suine (58.400 

SïlBe-Inrèrianre 176.9IÎ 

Seinn-et-UiirDU 100.595 

Sulae-el-Oine 137.933 

aira  (fienx-) 99,019 

Bamine KÎ^M 


.  *»;jW«^   «iSM     1^     ^,4 


878       (U;,03U 


.16,(31 
(W,(140 
161 .060 


5,751  3.776  363.786 

1,376  1,63e  1U.37S 

1,001  1.Î91  (3S,74S 

3,660  3.364  194,056 

3,733  1,(05  I57,W0 


109.717 
76,806 
119.913 

7oillS 
68.540 
(63.SiO 
181.385 
(03,176 


Tira B8,elie        1,631         998  91.955 

TsFD-M-GaninDe BE.TSS           796         6U  67,%!e 

Vnt 89,(83        l,il6         SI7  BI,HB 

ïanoliiBe 77,6.TO        1,4ÎS         i60  99,518 

Vendiie 110.397        3  2111         996  Il3.!iîi 

VioDiiD 104,787        1.696         7B5  (07.9SS 

Viunoe  (Uaule-) 7(,75S        I.3S6         539  JS.CM 

Vosges 90,U1        1,668      1,^80  93,789 

Yonna I0î,i78        1,6W      l,32î  iOBMO 

Tolauï 8,911,533    137,019    95,639    9,U7,181 

CONSISTANCE  DE  LA  PROPRIËTË  jlATIE 

B'apria  V^al^ialion  de  1851-1853  el  d'après  t'évaluaHon 
actuelle,  par  caléfforie  de  communes. 


deuDua 39,380  £,436,191  m,Ô6i!,953 

Î.OÛl  i  5.O0O  hBbJL...  3.159  1.3M,t6B  1(10,369,769 
Tolini  poDr  les  com- 
moara  de  E.OOD  ha- 
bitants   3(,i39  6,(77,957  338,(33,013 

ComiDuiiB»  dci 

6,0014 10.000  liahil.  355      3»9,1J9        53,738,730 

10.001  à 30,000  habll.  88      196,513        58,503,101 

30,001  à 30,000  habil.  31        7i.l85        M,78S,S36 

30,001  k  50.000  hobil.  19      100,6»        «3,761,175 

5O,OUlftl0O,00OhihU.  i        &3,3Si        33,973.909 
100.001  bablUalsBUn- 

dessiis 3        5Î.88Î        17,-05.357 

munes  dB  501,000  ha- 

biloDlB  et  HD-desBUB.  390      SI5,5ril  3S6,(7(,30 


M,Mli  30.000  liibii.         3S 

150.606        90.817 .Î90      603 

30,001  4  50,000  h 

9S,632        87,920.16}      919 

BO,nOlii)00,o™t 

labil.         17 

175,0DO      120.855,797      690 

100.001  bBhllsnts< 

4S8.B69      Î35.l83.aî3  1.331 

ToUm  ppur  les  . 

mm- 

bîunla  et  sa-dei 

iBQS.         5îi 

I.il5,7l3      831,921.85 

1      5S8 

83,315      573,S18,Î15  5.9« 

TotaDipoDrl'enBF 

imble 

delïFpanee... 

3fl,131  B.OH.SiS  ï,O9O,OSI.970      Ï31 

w  réinttati 

fanctére,   par    caUgorit  dt 

Bmo..  oel                         M-vt-n 

du  pr»prllll! 

dsii 

MBirt. 

IMpnl.il-.. 

..liidpii 

DMiniiiD» 

Cnromnoes  de  : 

«.OOChabiunlset 

SO.160.878 

il7.93I,l!3  lt.093,3IS 

3  37 

a.ooiàa,oooi]'Bb' 

TOIBOI.,. 

6,307,3Ï7 

ÎU9,B(;.705    6,Î93,798 

3    n 

16,(fie,20B 

637,5*9,133  M,S89,m 

3ÎS 

5.001  4)0,000  h.' 

Î,IÎS,Î19 

I3I,7U,Î»3    3.883,101 

3  95 

10,001  àau.oooh. 

1,779.708 

li3.(15,Ul    3,883.006 

171 

M.DOU  30,000  b. 

933,617 

8i,015,7i8    S, 501,658 

Î9S 

ao,oouiio.oooh. 

7S7,S90 

8î.9iB,343    a.î9i,89S 

3  77 

!iO,O0Ui  100.000  h. 

1.107,375 

1H.7BI.'1*    Î,WÏ.67S 

3  08 

(00,001  hBbiianls 

Tob.o<... 
Villa  de  Paru.... 
ToLgéaénai. 

1,7Ï8,7S3 

l<0,31l,10t    7.T3i.BeO 

3  51 

B,U3,56S 

77a,l3i,593  33,770,398 

3  07 

a,î9(.t08 

551.H3.1D8  15,987,-59 

3  98 

37,Ï05,S75  1 

1,957  ,lî6,8Si  60,117.171 

Ain 81,771  9t.â6S  i.tOîfilh 

Maaa U7,S67  151,393  11.837,397 

Allisr 68,018  1IM,Î63  i,837,8(3 

AlpetCBlBUt-l-  4!,U91  i5.48S  {,35n,77S 

Alpes^Hanlc^-J  3l,i33  31,668  1,!96,951 
Al(i(u-Msril< 


lfl..'i<tS 

AnUcbe 73,433 

Apdeniw» 77.760 

Ari^s 55,369 

Anbe GG.SSS 

AudB 63,949 

AT«)Toa Bï.ilî 

Bouches-du-Hli  73,931 

UalTUdo 137,839 

CsnUI 49,9ie 

OisrenlH 100,859 

Cbarenle-mr..  131,899 

Cher 57,7M 

Cûie-d'dr 9o!l37 

CatBS-dn-Nard  145.6)3 

GreaH 57.331 

Dordogae 119,651 

Dauba 49,7IS 

Drame 73.(83 

Eare 1S5,369 

Eiire-el-l^ir. .  80,359 

FrnÎBliTD 103.S9O 

lîari) 83.316 

Gamnne  [Hp-J.  9Î,0"7 

Gen 74.338 

r.iTonia 15U.G4K 

M^rautt 76.99) 

IDe-ol-Vllalni.'.  136.  £31 

Jnrfw «,BB9 


34,369  1,301,935 

89,730  4,745,133 

86,634  6,876,885 

60,879  3,314,015 

67,303  8.513,59* 

Si,(IBO  4,360,736 

100,348  3,389.033 

108,178  18,173,134 
560,385 


621 


67,713  S,379,39S 

99,496  7,538,636 

161,673  4,63B,63Ï 

69.331  1,503,661 

143.794  4,685,713 

56,004  5,336,975 

88,613  4,859,010 


110,331    10.0fl4,ÎH4 

8i.&eo    &,ois;8!>i 


10,699,726 
37,513,-63 
li,683,SlS 
3,617,839 
1,864,448 

7,018,539 

6,730,479 
(4,557,331 

3,9»7,958 
13,823,3(4 
13,436,670 

8,089,373 

68,660,773 

33,468,784 

,436.543 


I 


12,06 

15,549,089 

11,777,132 
4,767,913 

18,38.1,011 
9,586,003 
3,994.473 

10,864.557 


iO,326        16,386,541 


31,566        16.998,386 


6,744,777 
63,850.719 


Indre-flt-LoJre.  90,D1D 

lîî,tll 

eî,4iii 

laBdes !>3,l3i 

Loir-ei-Chcr. .  M.MB 

Loire 79,681 

Loirs  I  Huile- 1.  61,336 

Lcnn-Infére. .  119,137 

Loiret 7S,0H 

7Î.07Î 

i    LoMI-Oinmii.  91,957 

Lozèra 3I,TU 

■e  I18,08E 

..  183,188 

Hsme B5,3»9 

Murât  (BanieO  fi9,lfil 

Haroonu S3,!i7 

Meurih»tMi>-  71.939 

ttevfe T8,Sfi3 

Uarbihui 97,102 

NifrrrB 7S.I63 

Nord 318,910 

01s« IIt,3Bl 

Orne lîi,589 

PBB-dE-C>liiis.  HSfiSi 

Fuj-de-Dûme.  (3i,«î 

F;rinéestB-j.  81,033 

Pjrinéea  {B-).  i6,937 

Pjrénèes-Or...  34,093 

'    Bsirorl  (Terr.)  g,B38 
78, U5 

Ssaoe  [Hanu-).  73,U2 

Sabne«t-Lnlr«.  110,796 

BwthB Iî7,9li 

<    Seine 73,856 

,  Beine-lnfiir....  169,070 

lu  9I,03S 

f  Sern(yol-01<e..  110,701 

\  SèmaCOmi).  TS.III 

[  Somme 1(7, (Oi 

76 ,317 

D.  ISS,tll 
63,681 
61,939 
89,1)53 
78.744 


106,151  S.771,963 

14t,ltS  7,3i9,E13 

64,9X7  4,;ill,715 

E7.98S  Î,(î7,t<l4 

78.9S9  (,419,700 

106,133  8. 334,970 

SO.SiO  l,54!>,31il 

ira.170  8,688,711 

90,673  7,907,111 

80,414  1,160,549 

1US,5I7  4,368,660 

36,369  937,514 

147,858  7,939.946 

159.101  7,144,419 

97,(97  10,076.036 

71,407  4,594,569 

89,907  4,901,100 

87,319  7,474.871 

80,405  5,374,954 

U  2,767  3,714,731 

89.700  5.484.815 

360,010  16,7ffi,000 

111,739  9.470,HI1 

117,453  6,494,176 

191,691  13,065,168 

155,905  6,093.083 

86,510  4,154,647 

51.387  1,179,555 

31.580  1,319,664 
11.168  670,197 

108,817  19,538,339 

75,407  4.515.437 

148,336  7.840,896 

146,465  7,371,999 
161.588  148,604,707 

179,143  18,591,964 

101,899  8,959,315 

139.698  18,056,(16 

100,356  3,760,155 

161^933  9,965.106 

90,157  3,690,416 

66.581  2,386.504 
90.599  7,351,665 
79,068  5,938,866 

111.698  4,163,016 

10«,4B3  \,Wi^1. 


14,676 


25,733,394 
6,6(1.183 

14.531,633 
17,417,194 
4,673,807 
9,785,198 
1,753,7(1 
11,306.648 
14.683,005 
Ï9,45e.637 
8,579,489 
9,795,155 
1(.06(,(01 
I0.I21,95( 
9.377,084 
10,8^,036 
94,538,325 
11,679,015 
11.957,697 
33.311,585 
15.374,717 
14,437,457 
6,434,600 
7,774,497 
3,813,138 
73,627,964 
S,  116,999 
(9,923.114 
16.581,000 
655,817.465 
59,111.856 
13.060.601 
61,300,521 
8,121,496 
13,144.873 
8,330.044 
5. 111. 438 
(3,711,196 
8,3H.S8i 
9.773,489 
U,1.H,886 


Vduge 78,391        93,109      *,fl55,ï07        13,S6i 

ïniiiiB 94,TRÎ      m, IIS      7,*74,e08        l3,aS! 


Tolam...  7,3î5.a(ll  M,MiB,5' 


SbtoIb 

Savoie  (HuDIe) 


51,717 
671739 


Comparaison,  par  dépc 
■a  IS51-|gS3  {V  \ab\eu\ 

^^^^Ipe»  (ButeB-l.. 

Alpes  (HauWE-;.. 

AllMW-UiiriUm.  (&r 

diSHineiildo  Grs 

Ardbche 

Ardennea 

^riège 


3.97        1,38 


S, 15        3.31 


70     -i,^     \:^\ 


Re^:;;:.-: 

B8 

S.Ulâ      ' 

169 

50 

48 

108 
M 
4S 
59 

97'  " 

134        8,85       3,43  ^^H 
lus        6,47        4,39            ■ 
1,034        5,75        3.77            H 
330        6,(3        4.85           ^H 
336        5,39        3,34           H 
438        5,37        3,79           H 

SI     e,ii     (,(n        H 

140        6,37        3,96           H 
93        6,43        4,07           H 
T;        8,39        5,30           ■ 
151.       3,87        3,36           H 
104        3,38        3.35           H 
87        4,75        3,18           ■ 
108        4,43        3,75            H 
137        4.78        3,86            H 
145        3,85        1,99            H 
133        4.(6        3,30            ^ 
333        5,26        3,07              * 

108         n           Ô',97 

79  n           1,93 

80  11           3,(1 
i31          •           3,07 

e  dl  communti,    dé, 
coniiiiérées  au  poinl 

Haabn    ■     NembiE 

.      33.(33      B,833,90î 
.        3.173      1.606.538 

.      35,606      7.439, i4S 

314          473,347 
137         330.872 

W             -aV,!!»)!. 

■■    ■  Sdne-lBfirieure 

Sgine-ei-Mame 

Serres  (Deux-) 

Vienne  <lliiUlB-) 

V"««" 

Totaui 

'4lp»-H>ir1titiies  (>rr.. 
'    deHîcBdldePueeL- 

*.»oiB(Haute.i 

TOtaui  gèDérufli. 
iportanct   ritalnt,  pal 

Di'lfDlUDll 

TaUM  pour  Ibs  comniunu  i 

e  5.000  bl 

C4nmui>^»de: 

EOmàlOO,mb»bita,lM... 

^ 

9         185.! 
5«      l.39i.B 

..        539,715,8 

H    Tiiiauiiionr  les  communes  de  5,001  ha- 

H        Talaui  pgar  l'onsemble  de  la  France.       3f 

..        815.356,8 

1^1,480,1 
191,408,1 
tll,MÎ,* 
110,734,8 

..        160,173,8 
..        a97.0M.Ï 

. .    1 .031  .SIS.  699 

H             Communes  de  : 

^     Tolal  pour  K-s  cammunea  do  5,001  habilun 

..        760,610,913 

■  Total  poDP  ronaenble  de  la  Krapce... 
Importance  rtialme,   par  calégorie  de 

it  mit  de  la  qualUé  des  occupanls  ( 
iocalalrea). 
m                                                                Rippurt.  (IJ  B.prl 

■  «t-pfe.  ,IUUMé 
^B                deiulf«DtlBS.                propHÈliir.   plmiaxii 

..    ï,697,fi8B.(« 
commune,,  det 
<.diré>,s  au  point 
propriétaire)  on 

miDI  II  ptrl  fuo 

occi.pt«àl>  m-î- 

o.pIg>l»c.      .n 
,    lacunrm.  leulli». 

^B^'OOO'"^''- »'»"-''<''»'"<'      B3.36        aS.Ut 

S.7a        7. 78 

^V;  rO  fis  B  laii^d    de  caiâ.    fonu  d'Mvace. 

^^ 

f.OOl  1  S.DOO  tiiblianti..,      5L.53 


■ 

I0.it 

UM 

S. 81        S.S 

31.  « 

45.85 

li  H        t.! 

10,001  k3U,U>:0hibil>  Ils. 

30,001  à  EO.WOhabitanu. 

15.79 

;i.S7 

46.7â        3.< 

50,OOiilOO.WWhiibit.... 

M.U 

59.(6 

10.(9       '9.E 

100,000  ti-b.  ai  »u-des8iii. 

19.13 

B7.t8 

11.34        3.i 

Totaiii 

31.08 

47. SB 

11.11       4  ; 

1S.09 

MOÎ 

30. 5S 

4.55       fi.t 

I 


3.4B            H 

■;;:-ï:S    i 

Alpi«(Hju[evi ï.(7      HUrne  (HsLie-).. 

.::;.^:^î    1 

,;.,..  4:3;     ■ 

■•"  ï 

(wrUa  ncantiw  M  en  iranie  hahitéet.  Lei  quatre 
Il  1»  ligDO  6ï.3a  +  Î5,04  +  Ï.7Î  +  7,78   fon 
98.90  défalqué»  d«  lUO  relie  1.10,  par  coa^Équent. 

1  chiffres  de 
1  98,90.  Cei 

1 ,  10  p.  100 


■ 

[  s.'so 

.     3.H 

.    3. M 
.     Î.i8 

!    j!}! 
.    t.lï 
.    Î.99 

."    t.'06 

l.Si 
i.65 
3.K 

.    îlstt 

3.1S 

.    Ï.Î7 

4'lB 

i.<n 
a.se 

3.18 

3.BS 
l.TK 
1.33 

■ 

PjTénéeB  [aaiite.-)----    3 

Corrhe 

Bolfon  (Terri tniredt) 

■     » 

CaiH^u-Nnrd 

«■"^^^ 

IndM-ol-Loire 

Vienne  (Bsule.) 

V'>«gM 

: 

TOUUT 

Loire  (amie.) 

LaMtCuronDB 

LA  SITUATION  F 

Le  Dombra  total  d 
de  36,131   en  1889, 
neuf  nouvelles  cora 
été  supprimé  a. 

INANCIÈRE  DES  COMMl 

EN  18M 
es  communes  de  France,  qo 
se  trouve  porlé  à  36,139  en 
munes  ont   Été   créées  et 

F 

(l]llè>ulMX>reUtiri 
Tbteim. 

LechKTre  de  la  pnpulalianlMale  lie.la  Pranne 
sort,  d'ipL-Ës  la  Etstislique  rtoiietX)^.;J»,310,OI3Ë  liabi- 
tanU,  suit  une  dilTérence  'en  plus  delKî  habitants 
par  rapport  nnx  résaltalà  du  darnier'diiinmliranimll. 
Cetia  légère  (liltérence  proipiont  des  rBctifinaWoBB 
opérées  en  1B87  dans  le  ohilTre  de  la  ipoputalïoii 
éparsedu  canton  de  Saiot-Flour— Nord  (Cantal],  tbo- 
lillcation   tlont  il   n'avait  pa«  dlù  itenu   eompte  .>juB~ 


La  BUpei'licÎD  du  territoire  reasoit.  d'atnrèa  la  âto»- 
liondetâ'^i,âo-2,»2'2,8o9hectara8,8illieudâ52;)Jlo,2A0 
cbillye  indiqué  iMHir  (Kâtf,  snilmne  dilférence  enph» 
de  Ifii'J  hectnres.  Cette  aug-monMlion  provient,  pour 
la  plus  grande  partie,  du  départenieni  des  Landes,mi 
la  Buperitcio  dfi  chaque  commune'^  ïnit  l'alijet  d'inœ 
révision  atlantive  de  la  part  des  -agents  du  aarvioe 
vioîua],  Leâ  rci<ulta(s  oblentis  â  la  suite  de  colle  Tevi- 
sioii  présentent  un  certain  iotérSt,  attendu  qu^Usoitt 
abouti  i  établir  une  concordance  preBqueabËolue-pntlr 
rensemble  du  déparlemont  arec  les  chinVes  du  'i»~ 
dastre. 

Il  Cil  à  peine  besoin  de  faire  observer  que  l'ai)g— 
mentation  ci-dessus  est  trop  faible. ])aui'  exercer  une 
influence  appréciable  sur  le  cbilTre  de  la  superilcie 
moyenne  de  la  comoiune,  qui  demeure  îixée  à 
1 ,41)2  hectares. 

pm},  qui  s'élevaient  en  ISâ»  i â8(i,a53,Q3e 

sont  prévus  en  IH'JO,  pour ASIifiliA,Tm 

Soit  une  augmenuUoa  de 3,Û90,B3B 

en  tareur  de  rcierclce  courant. 

Le  olasseniout  des  communes,  d'aprbs  la  qualilé>.de 
leurs  oenlinies  additionnels,  fait  rcetiortir  de  nouvelles 
différences  avec  tes  ohilTres  con-talés  en  188».  Un 
assez  grand  nombre  de  communes,  eu  raison  de  la 
iHippresaiou  des  -\  caalimes  de  l'insiruation  primaire 
i>lanl  passées  dans  des  clauses  înfértcuces,  \e  v 
des  cominuiiii!'  des  deux  premiËce^  cuVègoàea 


1 


I 


ment  a  sulti  une  sugmenlstion  assez  seniiLble, 
quB  le  conststonl  les  rësullats  suivaDts: 

4,T3S  communes  imposées  su-dessous  de  15  c 
limes,  au  lieu  de3,S39,!-oit  une  augmentation  de  1,1H 

8,^!^  communes  imposées  de  15  A  30  centimeaijl 
lieu  de  7,oU7.  «oit  une  augmentation  de  742: 

8,THU  communes  ImpoiiéeB  de  3t  i  50  centimes,  i| 
hea  de  y,t)52,  eolE  une  diiDÎDution  de  863; 

WASO  communes  imposées  de  51  6  100  ceoUnieB, 
au  lieu  de  ll.lISS,  soit  une  diminution  de  lîT-i  : 

mposées  au-degsus  de   tOO  cen— 
le  diminuttoD  de  392. 


3,8Wî  r 

Le  nombre  des  < 
descendu  i  1,51S  soit  7  de  moins  qu'en  1889,  Mais 
comme  on  aï»ie  allribué  â  loFt  des  octrois  aux  com- 
munes de  Morièreset  l'hbr  (Vaucluse),  <fuî  perçoivent 
eeuleoieul  des  laies  d'abatage,  il  n'y  a  eu  en  réalité 
que  cinq  uippi  estions  dans  les  communes 
^Ud'Ain  (Ami.  —  Viviera  (Ardèche); 
(Giwd)  ;  —  Châtillon  (Indre)  et  Araimils  (1 
rfaiêes). 

Ainsi  disparaissent  deux  octrois,  ceux  de  PonL' 
d'Ain  et  d'4ramilb  dont  le  produit  montait  i 
660  francs  et  i  to^  fiança  seulement. 

La  Euppiesamn  ds  i  ortroi  d'AnduïC,  qui  comi>te 
4,869  habitants,  dont  3,207  agglomérés,  [Teinte  un 
certain  intérêt  (I).  Cet  octroi,  en  eflW,  rapportait 
19,100  francs  snviron,  formant  plus  de  62  p.  0/0  deE 
revenues  proprement  dits,  et  la  municipalité  a  résolu 
de  substituer  aux  taies  d'octroi  des  centimes  addi- 
tioanels  dont  le  nombre  ne  s'êtève  pas  â  moins  de  5:1. 

Le  rendement  des  laïcs  d'octroi  tant  ordinaires 
qu'eilraordi  fia  ires,  prëeente  encore  une  augmentation 

ir  celui  de  l'année  dernière. 


:i- après: 
'  AnduzB 
.=s(&-Py- 


EN  1890  41 

n  s'élève,  pour  1890,  à 286,514.227 

taadis  qu'en  1889  il  n'était  que  de 283,706,268 

D'où  une  différence  en  plus  de 2,807,959 

inférieure  de  1,294,587  francs  à  l'accroissement  cons- 
taté en  1889. 

Ce  produit  total  de  286,514,227  francs  se  répartit 
entre  les  budp^ets  ordinaires  et  extraordinaires  des 
communes  dans  les  proportions  ci-après,  savoir  : 

Budgets  ordinaires 271 ,775,901 

Budgets  extraordinaires 14,738.326 

En  1889,  les  reeettes  de  l'octroi  se  divisaient  comme 
suit: 

Taxes  ordinaires 269,369,770 

Taxes  extraordinaires 14.336,498 

La  comparaison  de  ces  résultats  établit  que  la  plus- 
value  ci-dessus  de  2,807,959  francs  profite  presque 
entièrement  aux  recettes  ordinaires,  l'accroissement 
des  taxes  extraordinaires  ne  dépassant  pas  401,828  fr. 

Le  montant  total  des  revenus  des  bureaux  de  bien- 
faisance, s'élève,  d'après  les  comptes  arrêtés  au 
31  mars  1889,  à  la  somme  de  34,513,303  francs,  et 
qui  représente  comparalivemefit  à  l'exercice  précé- 
dent (34,71 5,025  francs),  une  diminution  de  202,000  fr., 
en  chiffres  ronds. 
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1878k. 

lapij. 

M, 

issej. 

iifi 

18M.. 

18B1J. 

isaai. 

in 

18U.. 

36. 

3G(lt7    3(2,737, e 

ae.iir  »m3i,t 

3e,l!l    945.859,( 
36.133    i48,il8,3 

t« 


3fi,pes  in,eîi,oei 

-'  071  !ifi,î60,Cît 

087  SS6,936,MÎ 

093  33I,73E,7S7 


Alger <ia    7.(91,338      US.S59    ;,«37,E97  Kl.d 

ConilBDtine. .     105    e,llS,73G      3(1,365    6,(57.101    83,1 
OriH 9&  ^871,^11  t.ïlfti»»  »jll9.430'  58,) 


0>lB,lliOtSOS  l,[l31,9».î&,amitt.li 


Las  recettes  sont  divisées  en  quatre  catégories 
En  première  ligne-  viennent  les  reveJius  du  domam 
départementot,  immeubles  ou  capitaux.  La  deuiièlf 
catégorie  comprend  toutes  les  ceoetteiî  autres  que  m 
rereuBs  du  '  patrimoine  dépai'temeutal,  qui  peuvcai 
nétoimoins,  comme  ces  iBvenus,  être  efTecluées  shi 
qu'il  eu  résulte  auouee  chaire  pour  les  contribuablfl 
départemeutauji.  '' 

Là  se  groupGut  toutes  le&  aammes  versée»  pac  d| 


»«ri».  01,  oUtiBnl,  p,!. 


1'ïDMDiblai.âeS'raveBut  c 


SabwBlInfli   ei  contlnganii  pour   le>  dépanees 
Drdïuiûre.'i  BuLre»  que  celleH  da  [ft  Tlcïnulibfl  % 

ËUl 6,605,000 

«mniune! 10,609,003 

»«Teniaell«  de  la  Tistnaliié 30,tso|a00 

Dwit  ai  legs. 54,000 

RndWU  divtrt 7,077,060 

Tului 56,SS7,00a 

fc    AVeo  la  Iroieiënie  catégorie  oti  arrive  aux  sacriUcei 
nilVOEéï'aui  contribuables,  à  l'impôt  direcl  départs- 
,  ttûlal,  eux  centimes  addliîonnelg  départeniouUius.  La 
âlEllacUoa  des  centïmea  a  été  faite  ici.  non  d'après  la 
nature  des  conlributioDs   direclss  sur  lesquelles   ils 
porlSDt,  mais  d'après  la  nature   des   dépeneeâ  aux- 
quelles ils  soDi  BlTeolé^tcanliines  ordinaireti  applicableii 
aux  dépenses  autres  que  celtes  de  la  vîcinalilé,  cea- 
Ulnmoi'diDaireeappIicableB  aux. dépenses  deschemius 
vicinaux,  centimes  ordïtia ires  applicables  aux  dépeDËes 
de  nofltruction  pri(uaire,etc.,  etc.).  Le  produilde  ces 
contimee  foruie  la  part  la  plus  importante  des  recettes 
"partemeiitales.  Ce  produit  s'élève  iiour  1' 
»  départements  i  |irê^  de  177  millions,  c'e^t-â-dire 
"m  de  'iji  de  leurt  rcoellea  totales.  D'autres  part, 
ti  compare  à  cetle   somme    de   177  millions  le 
Bâtant  des   impositions   extraordinaires    aulariséw 
Jt  des  lois  spéciales  pour  des  beboins  exceptioimele 
1^  ttœporaires,  on    constate   que   le  produit  de  ces 
'  ions,  correspond   A    1/ij  environ   du.monlaat  , 
«  csBlJmes  additionnels  déparleu^ntaux 
Voioi  la  répartition  du  produit   toVa\  i 
déparlemeataui  suivant  leur  ualuce  -. 


18  que  celles  de  li  •icinaliiâ £1,656,000 

ueniiiDes  de  U  vicinaliW 35,736,000 

Cenlimsirial'iaslructiDii  primatre U, 706,000 

Cealircea  da  cadaitre 61,000 

CeniimeB  eiiriwrdin aires  perdus  en  tenu  de  la 

Mie  ansacea 33,873,000 

lois  spéciale! 35,899000 

TolaL 176,931,000 

La  quatrième  et  dernière  catégorie  des  recettes 
peut  réunir  les  réalisations  d'âmprunta  et  les  fonds 
provenant  de  l'aliénation  de»  biens  départemenlaux, 
c'est-à-dire  toulea  les  recelles  dont  la  perception 
grève  l'averir  du  dé  par  te  nient,  soit  en  lui  imposant 
une  dette,  soit  en  diminuant  directpment  son  patri- 
moine. Une  aliénation  peut  âtre  évidemment  avanta- 
geuse; un  emprunt  est  presque  toujours  nécessaire 
poiii*  l'exécution  des  grands  travaux  publics  dont  pro- 
fitera pi  U!i  lard  le  département  tout  entier.  L'éléva- 
tion du  cbilTre  de  celle  sorte  do  recettes  n'a  donc  pas, 
par  elle-même  et  pour  une  année  prise  isolément, 
une  signification  fâcheuse.  Mais  il  importe  que  leur 
augmentation  ne  continue  pas  à  se  produire  indérini- 
menl,  et  la  comparaison  i  ce  point  de  vue  de  la  si- 
tuation de»  divers  départements  peut  donner  à 
quelques-uns  d'entre  ei 

En  1S88,  les  réalisati 
tërieures  de  15  millionc 


ivertissement  utile, 
emprurild  ont  été  in- 


celles  de  1687. 

;s    départementales, 

ail,  de  1*87  à  t888. 


Mllnde  UTloiislilé: 

Ewi 5,601,682      6,(89,*73 

Camniune) IO,6ti9,UOa    <0,1U,633 

Particuliers Ï,S6J,519      3, «9, 991 

RfSBOurcaii  évenluslles  du  service 
TiclDal(>ubveDiîondBrËi>i,  coritin- 
geaa  des  aqnnnuiiee  el  des  paril- 

CBirBra,  prwiaiu  direre) 3a,U9.5S9    30,95>,4i8 

Doatenegs Bi.im         173,059 

^«ItMdiul éienluela  divera 7.077,Mt      7.033. 3M 

HL                                    Talil ï6,S57,ilW    57,7ia,UU  ^ 

^^(-'tU.  -Jtcceliu  cDi'Xiliulu  <ni  mcuni  <fe  •■^cri/ica  im^mCM  oui 
^tireDlfmas  ordinaires  applicablea  aill 

Ticimlité • Si,65a,04l    6*,I87,797 

CeDi.ordiD.applïcablagaut  dépenses 

des  cbcmina  viciiau W,735,SSa    ÎS, 511. 078 

C«nl.  Drdin.  applicibies  à  l'Inslru?- 

non  primaire l(,706,(03    H,377,759 

Ccnl.  oriia.  uppllcabjea  aux  dipen- 

ics  du  Udaslrt' 61,599           61,088 

I,  eiiraurd.  perçus  an  Tcruide  la 

j^dMflnancu 33.873.791    35,691,513 

I.  autaord.  perfua  «n  *erlD  de 

|h<pdelale>i 35,899,306    3ï,(G3,t(8 

"'"  M  impoaéi  d'uKcc ii  a 

Total l-6,931,6*i  175,W3,gd3 

de  ralitaatlon  de  praprldléa 

tenenlale» 37S,  (86        5Ti,878 

il° 13.6(1,807    38,665,687 

TuUI 14.017,193    39.1(0,565 

Total  g*né(»l  d«s  recelle5..^l58^5Ml8ÏÏ"r3i46ÔiÔ79 

'S  ddpartemeulales  sout  véunws  bV  'i'»^  | 


EâfiSDJ 

BUivant  une  méthoda  analogue  à  celle  qui  a  ëlé 
suivie  pour  les  recettes.  Chaque  aorvice  <:3t  présenta 
avec  te  total  des  eommes  qui  lui  sont  alTectëes,  sani 
distinction  de  la  provenance  ordinaire  ou  extraordi- 
naire de  ces  resBOurcea.  On  a  ainsi  aou»  le^  yeui  une 
xAéa  immédiate  de  la  part  faite  par  les  a^emblées 
départementales  à  cbacun  des  services  publics.  Une 
distinction  très  nette  a  élé  taile, quand. il  y  avait  lieu, 
entre  les  dépenses  qui  ont  pour  eUek  la  conservation 
du  patrimoine  dépirtemental  (entretien.  gro£;-es  ré- 
paration^ des  propriétés,  du  mobilier,  des  route»,  ele.) 
et.cellee  d'où  il  résulte  une  augmentation  de  ue  palri' 
,  inoine(acquiBitioaïd'imniBubIeB  ou  de  meubles,  etc.). 
II  y  a  là  un  rapproohement  intéressanl  à  faire  avec 
celui  des  recettes  qui  proviennent  de  ce  patrimoine, 
soit  normalement  comEUe  les  revenus,  soit  eilraoi 
Dairement  comme  les  alLéaaItoiia. 


Supplinanltin  fonds it'ubuiiDcaïaa II 

SubveDlinn»  ani  cBissesdu  reLni-|  3,Î36,011  3,lir,f^ 

EntreliBD  el  kimiihb  répsniioDS..  5,171,5»  5.1S7,B55 

tBilïliai» 8,9SS,574  9,880,809 

Uijer (,417.05}  4,391,119 

Héparaiiotu  locmliym 8ï,76i  45,770 

UMlitr  diporUmmIal; 

^-          BMralien 570.098  £78,4(0 

^^       AcqaiBitiDDa S44,:i9S  466,811 

^^^       Boutes  dipsrleniCDUlcG  : 
^^B    ^irslisn,  irivBui  Dsufg,  perBoa- 

^^K       ml,  rrtiiB  générani (1,831,316  ^D, 661. 418 

^^H     natmeiîon 51,143  3,KIU 

^^V    iamlat  ricioaui «.IGT  ,1^3  98,114,737 


Cbemlusde  fer  d'ïniJrÊt  loe^.. 


AliMB» ai,63(.U56  ïl,21î,8as 

SotaoïB  luJFKg lB,r9,«01  I7.l86,06fi 

BdCuu  du  premier  fige l.BiO.QIO  1,511,770 

Uëpanseiill  verses  d'usisiucefnia- 

oinc,  m^drcina  Entuïie,>Diinl>- 

IBUeU,  BTeuglM,  HKlÙUl  d«  liï- 

coum  muiua].). G.Sn.iU  7.155,W7 

■iiBtnicliMi  pubLiqya. 17,Blf,0lg  17,93S,te> 

LetlTMelaru .'  1,477,188  l,t53,ttl 

Encoungemenu  à  l'ïgricuHBre  tl 

à  Jladualiie 3,7BÎ.990  3,67S,lii 

Cultea 8i,3H9  8i,eJ8 

lSe,083  SOI, 1(7 

iprnnli  iLtpircein.  3(,B1B,9»  U.OïS.Ul 

9,S30,8U  10,316.118 
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DES  DEPOTS  ET  CONSIGNATIONS 


fExIntil  du  fiopport  of|iciel1 


dâpensea  accomplies  pendant  l'anaés  ISSQ,  Il  est  d| 
visé  Baivant  l'usage  en  trois  seclions. 
La  première  est  relative  i  la  Caisse  d'amortissem 
La  seconde,  sous  le  titre  coliectif  de  Coûte  d 
pôls  tl  consignations,  compread  non  seulement  ) 
opérations  propres  i  celte  Caiï 
'  s  nombreui  servi 
été  Huccessi  veine  ni  rattachés  à  l'établisBemi 
n  1811).  (Caisses  d'épargrie,  des  r 

surances,  bociétéd  de  secours  miitiM 
fondalions  diverses,  achëvenieat  des  chemins  vî 
conslmclion  des  lycées  et  écoles,  etc.) 

Enfin,  dans  la  treizième  section,  nous  ferons  c 
naître  l'emploi  dei  fonds  libres  et  le  réiiultal  IInanoi| 
des  opérations  de  l'année  imj. 

I.  C*issB  d'Amortis 
La  loi  du  16  septembre  1H71  a  supprimé  la  dotatit 
de  la  Caisse  d'amortissement  et  les  rontcs  qu'el' 
sédait  ont  élé  aliénées.  Elle  n'a  donc  aujourd'hui  qu'iS 
Giislence  nominale. 
II.  Cais-sj!  des 
Le  bilan  établi,  au  31  décembre  1889,  indique  % 
opérations  elTectées  par  la  Caisse  des  depuis,  tant  pot 
son  compte  que  pour  celui  des  divers  services  dont 
elle  a  la  gestion,  se  soldaient,  à  cette  époque  (conver- 
sion de  valeurs,  rentes  et  opérations  d'ordre  comprises) 

par  une  somme  de 4,080,329,166  ■" 

Ce   solde  était,  an   31  décembre 

li^.  de 3.8oG,609,7r 

L'augmentation    pour     1389  est 

donc  de 223,719.^ 

SB* répart issB ni  ainsi  qu'il  suit  : 
Services  propres  à  la  Caisse  des 

dépôts,  ci 52,4' 

Services  annexes 171,' 

Total  égal "22? 

Les  coiiiignaiioas  judiciaires  [pour  4 


(td3  milliona)  ont  contribué. pour  la  plus  gran(<e  par- 
tie, à  ce  notable  ncRroUsamenl.  Les  Caisses  vicinale 
cl  Hcalaire  ont  donna  lieu  su  ooniraire  à  des  dimînu- 

Contigaalioni  judieiairet  et  administratives.  — 
Numéraire.  —  Les  précédents  rapports  otil  eonstalé 
que  le  Ëolde  en  DuniérBSre  des  consignations  ns  ccase 
de  décroître.  En  1889,  au  contraire,  il  a  augmenté  dans 
une  proportiOQ  considérable,  AitiËJ  le  solda  qui,au31  dé- 

ceoibre  IHâS,  était  de 3â2,Lij|,l»9  90 

b'ëlevail  au  dernier  jour   de   l'année 

1809  i 431,10S,M4  13 

EOit  une  augmentation  de 48,fiiJ7,274  25 

Dans  ce  chilTre,  les  consignât 
eomprises  pour  34  millions  et  celles  des  déparienieuls 
pour  14. 

Le  nombre  des  comptée  ouverte  a  atteint  le  chilTre 
de  230,204,  il  était  de  224,<i34  en  liHië. 

Titres  etvateun  jnobilifres.  — Au  31  décembre  1889, 
la  Caisee  avait  en  garde  (y  comprli  1.003,133  tranca  de 
rentei,  n'entrant  dans  le  porlereullle  que  pour  le  m 
tant  de  l'arrérage  annuel)  19t,<)tiH  titres,  portés  dans  les 

écritures  poor 78,285.176  43 

Au3l  décembre  laHH,  il  existait  ig'J,810 

titres,  portés  dans  les  écritures  pour    Sl,411,603  81 
Eoii  une  augmentaiion  de  1,^8  titres 
et  une  diminution  de 3,(20,517  38 

Catte  difTérence  provienl,  en  grande  partie,  de  la 
restitution  des  caution nsmen Es  des  com pagaies  des  che- 
mins de  Ter  du  sud  de  la  France  et  des  ebemiodde  fer 
économiiiues. 

-Nous  avons  exposé  l'anDée  dernière  que,  par  suite 
du  grand  nombre  de  valeurs  improductives  consignées, 
'^Caiase  se  trouvait  souvent  dans  l'imposeibilililé  de 
<it  de  garde  des  tiLres.  Les  d.  ails  ^m 
I  ânaie  se  Boni  Élevée  il  U4,U%  ti,  ii\-,  w»%>a 


I 


iTsmenl  à  l'inoée  dernière,  elle  s'élève,  au  31  dé- 
«embra  188Q,  à  l&8,!>Ui>fr.  29.  Des  mesureasont prises 
,poar  gméliocer  cello,  partie  du  service 

Cttvlionnemenli  prowMoii-es.  — Leacaulionneroant»- 
vei^s  en  nvminùre  se  sont  élevés  en  1339  à 
41,412,025  fr.  28,  soit  uue  augmeaUliun  sur  1333  de 
1,977,737  fr.  86.  CeUe  augmanUlion  est  attribuée  à  la  , 
niae  en  adjudication  de  travaux  daiut  i«s  Iruis  départe-  . 
mQ&Es  d'Algérie  et  dsus  les  port^  de  Cherbourg  et  de 
Brest.  Le  solde  de  ce  compte,  au  31  décembre,  a'élaTail , 
1 1,134,236  fr.  47,  raataot  à  rembourser. 
,  ,' Les  dépota  constitués  en  renlM  ont  également  aug— < 
mente,  31  litres  (13  &  Paria  e'  "''  '  '  " 
nrants]  restaient  àr^Boiettre  au 

Dépoli  volonloirts.  —  Les  cooditioDS  d'admiariOn 
des  dépdts  volontairee  Boot  restées  les  mêmes  en  1889. 
Cependaot,   les   mouvemenla  de  ce  compte  qui,   wi 

1S88,  n'avaient  pas  dépassé 1<i,D&i,179  05 

»e  sont  élevés,  pour  1883,  à 38,UK1,;H2  S4 

En  elTel,  i  la  Buite  de  vei'wmenlï  eCPectués  par  les 
liquidaluura  du  Comptoir  d'ei<oompte  et  de  la  Com^- 
gnic  du  canal  de  Panama,  les  recettes  se  sont  élevées 

à 2y,oI4,032  63, 

et  les  dépenses  ont  atteint 12,939,319  9tJ 

soit,  pour  l'année,   un  eieridenl  de 

recettes  de 19,324,712  "7 

qui,  réuni  au  solde  4u  31  décembre 


^    Ce 

■       nln»  , 


Eolde  à  nouveau  de t7,»il 

Ce  solde  se  répartit  mtre  232  déposanli,  no 
plus  qu'eo  l'anoée  précédente, . 

Depuis  de  divers  établitstments  publics  tt 

—  Ce  ciim|)le  ne  préBéûle,  on   fin   d'année  e 

parativemenl     à    1338,      qu'une     auginentali 

,-«râ,ia2  fr.  30.  Le  solde  au  31  décembre  1S8t 

129,ii9'J  fi.  Oo;  7J  comptes  nouveaux  ont 

"i  de*  BtMHétés  de   tir  et  de  gyi 


leurs 


que,  2  à  des  lycées,  et  7  â  des  asiles,  pour  lo  ilépi'^t 
des  fonds  parlïculien  appirtenanl  aux  diénës,  fonds 
qui,  précédemment,  étaient  indûment  versés  au 
l'réBor. 

■DipâU  des  anciennes  caitsts  d'épargne  des  insli—  , 
lutaincommuiiaui:.  —  Ce  compte  est  veste  statiao- 
nwre  en  ta89.  Le  nombre  des  rem  bourse  ni  en  ta  a  6té 
seulement  de  94  pour  une  sommo  de  38,187  Tr.  4u,  et 
le  ealde  E'élbve  encore  A  1,128,318<  fr.  63.  Des  rensei- 
gnements ont  été  demandés  au  Minietérede  lUnstmio^ 
lioQ  publique,  pour  s'assurer  quo  les  4,lti7  instilu- 
leUTS  participant  encore  aux  anciennes  I^isEes 
V^rgne,  sont  teujours  en  foncliona. 

lemnili  dr.  Saint-Domingue.  Emprunt  kaïlien 
1S9S.  —  Aucune  opératkn)  n'a  eu  lieu  en  in&d  en 
iqoi  oODcerne  le  premier  oinqniéme  de  nndera^ 
nité.  Le  solde,  invariable  depuis  iSXfi,  eet  toujours  de 
3SO,821  fr.  12.  Quint  au  ooinple  des  quatre  der- 
niers-cinq  ui*  mes,  des  remboui'eements  s'étevanl  à 
2,100  tr.  a,  ont  abaissé  le  solde,  au  31  décembre,  à 
1,271,237  fr.  OS,  restant  à  la  disposition  des  porteurs 
de  certffioats  non  encore  présentés  b  l'eiictisieDient. 

Aucun  vorsement  n'a  été  fait  par  le  gouvernomcnt 
d'Haïti,  depuis  IHâ7,  nur  l'emprunt  de  1^:^.  D'après. 
les  écritures  de  la  Caisse  des  dépâts  1,12''i  titres  de 
1,000  Trancs  chacun  resteraient  encore  i  rembourser. 

Caitiei  d'épargne  et  de  prévoyance.  —  Le  solde 
des  fonde  ver^s  A  la  Caisse  des  dépôts  et  consigna- 
lions  par  les  diverses  Caisses  d'épargne  privées  était,. 
au  31  décembre  1888,  de 2,334,107,257  i39 

Il  s'élevait  au  dernier  jour  île  l'an- 
née 18&9à.. S,727,4!>3,461  51 

Soit  une  augmentation  de 19a,aiti,20ll  92" 

Dans  cr.Ur.  Komme,  le  montant  des 
inlérits  à  'i  pour  100  servis  par  la 
CaisBe  dti  di^pàts  est  compris  pour.       10.^,191,177  UT 

1)4 sorte  que  l'excédeuldeaverse- 
«ur  les  remboursements  est, 

de ,.. TO-ViiSflà^  . 


i 


^ 


Cette  augmentalioD,  qui  est  de  7,0S  pour  100, 
paralisemeiit  à  1888,  a  été  i  peu  près  continue  pen- 
dant loule  l'année  1889,  mais  elleâ'est  surtout afllrDiée 
dans  les  mois  de  novembre  et  de  décembre.  Remar- 
quons lautefois  que  cet  acciMissement  est  sensiblement 
moins  considérable  que  celui  présenté  par  la  Caisse 
[lalionale  d'Épargne,  lequel  s'ost  élevé  à  2i>pour  cent. 
Ce  résultat  est  une  nouvelle  preuve  que  les  déposants 
l'eoherchenl  moins  l'élévation  du  taui  de  l'iulérêl 
que  les  facilités  de   dépôt,  de  retrait  et  de  transfert. 

Le  solde  Ad  par  la  caisse  des  dépôts  et  consigna- 
tions est  représenté  dans  son  portereuille  par  les 
valeurs  suivantes  : 

Renies   3   p.   109   amortissables, 
48,08t,HÛ0  rrancB  pour 1,289,030,303  94 

Renies   3    pour    cent    perpétuel, 
33,456,133  francs  pour 881,463,016  95 

Kentes4  1/2,  74a,'J97  francs  pour        18,87o,ll'2  75 

.Obligations  du  Trésor  (30  obliga- 
tions couve  rliesdiiTeraprunl  Morgan)      271,814,178  49 

Obligations  à  long  terme  (272,rJ00)      137,250,000    » 
D          à  couii  terme  (1,300).       15,120,000    g 
a          tle    chemins    de    for 
(29,115).. 10,097,29286  . 

Fonds  en  compte  courant  au  Tré-  7 

Bor  à  4  pour  cent 97,610,448  f 

Rentes  achetées  et  non  encore  ti- 

TTées 6,173,108 

Total  égal  au  solde  ci-dessus..     2,727,453,46 

Caisse  nationale  d'épargne.  —  La  progressic 
eeadanle  des  dépôts  à  la   Caisse  nationale  d'éf 
g  continué  et  s'est  même  accentuée  en  1889.  Le 
du  compte    était  A  la  Sn  de  celle  derniËre  an- 
331,906,4^ fr. 43, en  augmentation  de6i,103,»' 
BUT  ta  siUialiun   à  l'époque   correspondante   ' 
L'tccroiijsemeut  s'est  élevé,  pour  1889,  à  25  ' 
■lors   qu'il   n'avait    été   l'année    précédent 
19,88  pour  cent. 


^^Ets  «olde  ci-tlessua  de   331,9a!,42î)  tr.  43  eb  com- 

B^Du  compte  courant  au  TréEor, 

I  ^-  pour 46,7M,052fr.07 

2*  De  valeura  conservées  danti  le 
porlefeuille  de  [a  Caisse  des  dépùU 
el  représealajit  au  prii  d'acliat...,  283,122,4CJ3rr.38 

Total  égal 331,9(Jti,'i2o  fr.  43 

Cea  valeurs  ëlaiont  les  suivantes  : 

B Ctpliil. 

R«ni«>3  D/OperpéMiel 3t3,0m  9,i39,396 

—  3  0/a  BDiardwIilt 7.IËI.fi<S  («9,810,938 

—  il/lp.O/aaiiiDrii»able...          Iffi,î30  t,'5e.(86 

Boni  du  Treaor  rapp..rUiit SWO.tU)  14.iW,«G3 

M.«»  obliBsiisB»  du  Tr«nr l.gfH.IMO  W.gW.MO 

TnUI IU,50g.lU    £S3,in,ia3 

Soit  un  intérêt  de  .')  It.  G8  du  capital  employé,  non 
compris  les  (irimes  de  ramboursement  du  3  pour  cent 
amortissable.  L'année  prédédenle  le  taui  du  l'ititérSt 
avait  été  de  3  fr.  73. 

Sadilés  de  secourt  matiteU.  — Trula  oom|ilesser- 
vont  i  décrire  les  divers  inouvemenl!!  auxquels  donne 
lieu  la  gestion  des  foodE  appartenant  aui  Sociétés  de 

Compte  de  dotalion.  —  Le»  receltes  de  ce  compte, 
comprenant  lesarrérages  de  la  rente  dotale  [->1d,0llOIr.j, 
la  subvention  budgétaire  [450,u00  fr.)  et  diverses  reiiti^ 
tutioDs  par  suite  de  dÎMoluliocis  desooiBtéB(12,9j7fr.), 
besont  élevées  à H72,yîi7    .■ 

11  a  été  employé  : 

I>  En  eubv-ealions  i  \ 

1,433  Sociétés »11,m  »\ 

2-  En    traitements   à  f 

deux    employés  du  Mi-  1  8â4,11o   13 

nislëre     de    rlolénour,  j 

médailles  et  frais  divers.    i6.,'J16  13/ 

Soit  un  excédent  de  recette?  pour 
1889  de T6,WA*1 


1 


I 


■Le  Boido  créditeur  p(niT-He8B-dUnt 

is i7a,M4'tg 

11  en  résulte  (|ue  le  solde  au  31  ilé- 
oerribre  iSSas'eâi élevé  à !3,33û.B9 

Dépô/s  des  foniU.tUmts. —  Iie-eolde  de  iterounpte, 
au-31  dâ:emljre1Sijyreslile^,247,u.'i3  h-.. Uu,i présen- 
tant nae  augmentation  de  •2,3ii:i,20ù  Tr.  'M,  sur  .18S8. 
Les  socîétëH  qui  onl  un  compte  ouvert  ijoiit  au  nom- 
bre de  2,124,  soit  SO  deitlus  que  l'cDoée  précéttenle. 
Noœ  rappelons  que  ces  dépâla  de  fondai  doitoent  ou— 
ïCTlute  à  un  inlérât  de  4'1/a  p.  lOU,  ou, profiLdes  So- 
ciétés, et  quQ  ceUe  exagërdlîon  Uu  taux  du  .Tintécét 
coDHtitue  une  ^-ocle  de  subvoutioa.iudlri?cls.  qui  m- 
tambe  A  la  charge  de  la  Caisse  des  'dû|iûfeii>eti|nr 
suite  du  Tréâai:. 

Fonds  de  retraïtts.  —  Ce  compte  est  cri^ancien,  au 
31  tfécembro  1889,  d'une  somme  de3ii,7:'.S,3liî  fr.  39 
en  lugmenlatioii  do  l;997,Sl''5Ir.  63  sur  le  solUoiie 
1%H,  et  appartenant  â'3,589  sociétés,  sait  S3  de.^lus 
que  l'année  précédenle. 

Au  31  déêemhre  1889,  les  pensions  dBsBocïéMH'te 
Mconrs  mutuels,  an'nontbre  'de  26,311,  s'i-lenientH 
1;S2B,282  francs TepréseolaUt  un'oapiial  qui  doit'ieot 
faire  retour  au  décÈs  des  sociétaires  et  qui  n'est 'pœ 
iDlâiiaurâ  ''i^i.VOi'i.âtil.iiaBos. 

'Rmda  tf e  retraites  tt  .pensions  diverses.  —  'Lee 
Ciimiea  de  retraites,  dont  '~la  f^stîon  est  coilltée'à  'la 
Caisse  des  dépâts,  étaient, -au  31  'décembre  IHâO/en 
nombre  de  3(Ù,  aoitSdeplusquO'l  année  précédeilte. 

Le  nombre  des  pensiounaires  s  augmenté  de  4fll; 
il  était  d»  1«,^^3  i  la  fln  de  1889. 

LesrcceUes  n'ontpaa  snivi  la  mSmo 'proprossioii,; 
elloitiunt  en  diminution  de  i;513,î;iK'fi','UO  âfn'ont 
atteint  que  le  cliidïe  de .Iii,7»a;4tj2  32 

Le£  dêpeji^e=  raîlea  en  1B89  (; 'com- 
pris 1,32l,2ii'J  fr.  Ob  pour  aclials  de 

rentes)  sesont  éleïéfti  à lG,3;'i7,326  i(j 

I      'Excédent  de  i-eoel  les 4Ltï>,07Ci  '  W 


Beldi 


•  DÉBQTS-BI. 

HU.  31  déoembra 


6,678,701  f 


él&yaà..„ 7,113.737  94 

le  solde  cL'édileup  de  ces-CaîfseE,. 

Elles- pn-^êdeiit  an  ouli-e.  2,7(17,69^  franc»  de  rentes 
et  £70  o)iligalionE'du  Cheiiiin<de>fer  de  l'ËâL. 

Dépôts  conoertis  ou  à  eonvcrlit'  en  rentts.  —  Soiie 
tondaiions  nouvelles  concernant  les  cinq  acadétniee 
et  certaines  fàcultës.  ont  porté  à  333  (déduciîon  faite 
dfe  deux  comptes  éteint.-^)  le  nombre  des  comiJlea  ou- 
verts Goitd  ce  lilre,  en  1869.  Le  solde  ci'édileur,  en 
numéraire,  de  ces.  rondalions  àtaiC,  au  ^1  décembre 
de  celle  même  année,  de  1 .202,270  fr.  34.  Elles  pos- 
;ii«t»' JF  lai-mêin»  éiraquo  !W9.'i!i2  francs 
ft-angaises,  43  aetiona  de  la  Banque  de 
Kranoe  (en  diminution  de35  par  suite  de  l'extinction 
d'un  majoi-at),  l.^iOfl' francs  de  rente  italienne,  267  aa~ 
ttonsdui  Chemin  de  ferdii  Midi,  2,ti24  obligations  de 
CbemiriB  de  far-el'3(ieivateure  diïei?eB. 

SxKisessions  inHilaima- el  fonds  de  masse  deùmM- 
tairei  eimgédiéi.  —  Le  compte  ourerl  au  bilan  pré- 
aenlB  un  ko1«o  créditeur  de  3,702,390  fr.04,  soit  une 
augmenlatinn  de  4t,â3l  fr.  Sfi  tur  l'année  précédente. 


séâMeirt  e 


1,3  jO  0 


do  celte  origine  (-2t)2 1 


,  été 


il  3,0)iU  lËs  iKupes  stationnées  au  Toitkiu. 

-  Les  autres   comptes  du   biltoi, 

Ifc  mu*  n'^ons  pas  d'-èbservations  Epéciales 

ûiter,  sont  les  st  * 

vtl'iumdii  —  Le.Eolde  est  de  10S,tU4  fr.  75. 
leeaiCeiierciinatrâ..—  Le  solde  [âl,tX)7  fr..S7} 
K'rartë  daRuis  ISîïl. 
êfiôl»  oti  fondation»  milHaires.  —  Deux  fonds'- 
ttons.nouvollM  ont  été  faites  en  iWi.  La  %iiVk«  t»~ 
8,230  tr.  tj8  en.  nttmûisiïfc,  ^^■aa 


Ma$ses  de  la  t'  portion  du  continijenl.  —  Aucune 
opt^rslioneal^J^'J.  fiolde  :  31,141  rr.'28. 

Engagemenfs  eondilionneU  d'un  an.  ~  Le  pro- 
duit 8  été  de  A,A3G,2'M  francs  qui  aot  été  vergés  au 
Trésor. 

Légion  d'honneur.  —  Les  avances  nnl  été  réduites 
de  i,U£ifia3  tr.  !M  et  le  tolde  au  31  déci^mbio  est  de 
11,365,638  fr.  ^2. 

m.  —  Servcceh  Spéciaux. 

Caisse  det  retraite»  pour  la  vieillesse.  —  Les  dis- 
poailîouâ  de  la  toi  du  20  juillet  138S  ont  continué  de 
régir  la  Caisse  des  retraites  pour  la  vieillesse;  le  taux 
de  capitalisation  a  pu  rester  lixé  à  4  p.  100,  par 
suite  de  l'emploi  depariiedes  versements  en  oblig-a- 
lioos  déparlenieotalea  et  communales,  dont  le  taux 
d^nlérét  est  légëi'cment  Eupêrieur  à  4  p.  100.  Cette 
iliité  dans  là  té^slalion  et  dans  le  taux  de  l'intérêt 
a  eu  pour  elTet  d'amener  un  nouveau  développement 
des  opérations  de  la  Caisse. 

Elle  a  reçu  en  elTet  des  déposants: 

Du  l"  janvier  au  31  décembre  1889,  75.'i,'i31  verse- 
ments s'élevanl  à 26,117,207  M 

En   f8S8   il  n'avait    été    reçu  que 
712,153  vai-BementB  s'élevanl  à 2.'i, 198,328  -41 

L'augmentiliOQ  est  donc  de  41,97, 
versements  s'élevanl  à 1, DIS, 879 

Elle  représente  5,^  p.  100  pour  les  versement 
7,93  p.   tOO  pour  les   sommes. 

En    1888,  ('augmentation  sur   l'année    préct" 
n'avait  été  que  S,29  p.  100  pour  le^  ver^em' 
2,86   p.    100    pour   les  sommes.   Cet    accroi 
provient   tout   a   la  fois  des  versements  in 
(augmentation  :    3,700)    et    de   ceux    dits 
[augmentation  :  38,30U).  Il  porte  principal 
les  ooéralious  elTeciuées  dans  tes  dëiiavleiv 


SV^L'a  des  financée,   les  percejHours  el  les  roce- 
!   des    posles.    3:). 622    voreoments,    sur   'ASIS 
con^taléâ  en  plus,  ont  été  recueillia  par  ces  comp- 

Le  riombre  des  verssmeiils  nouveaux  est  un  p«u 
inréiieur  à  celui  da  l'atioée  précédeute  (29,264  su  lieu 
de30.20'J). 

Opéraliorui  de  l'année,  —  Indépendamment  des 
verËenjents  des  déposants  menlionnêâ 

c;-de8tiuB  pour. 26,117,207  M 

il  a  éiê  Tait  recelte,  pour  le  coinpie 
do  la  Caisse  nalioaale,    des    ËOtnmea 

Arrérages  da  renies    26,8'i5,1ol  9'i 

Inlérëls  du  compte - 
courant  du  Trésor...       l,S!ïi,23'.  02 

Remboursement  de 
litres  amortifl 3,370,000    » 


lemenl  en  laa9,  clc...         6'.,237  G6 
32,13'i,ll23  62 
Adéduire:  pourver- 
so monts  itana  le:>  dé- 
parleuentâ,  et  non  en- 
core eocaisfié  a 203,861  17 

ReslB 31,y30,762  /i5  ci  31,930,702  45 

Total Ua,0.',7,UliU  89 

Les  dépenjes,  consistant  eu  rem- 
boursement de  capitauï  réBervéa, 
païemsots    d'arrëragea  de   rentes  et 

divers,  se  sont  élevées  à 41,166,338  67 

L'excédent  des  recettes  a  donc  été 

16,881,611  22 


1 


«payement  des  arrérages  de  rentes  viagËi'ee  a 
fBIté  la  dâlivrance  de  !JU'i,1'Ji>  quillancc^,  ^at 
B  de  29,418,121  fr.  83,  aoil,  aur  ^8*54,  >itu 


J 


r 


I 


HiBmeDlHlion>de')i!.US6qu>llBnoeset-ile2.^0,373n!:.4S. 
Les  renies  ringàres  fcorWas-  par.  la  naÏEse.  dés 
rotrailBB- 1«  so>iI>  acrrues  de  4,t<l'2~  litulaû'ca  ei  de 
216,172  franca  en  sommes.  Elles  él.iieiil,  ou  31.  dé- 
oembre  lB89j  au.norahnft'de.  I^t:!!)'^^!?  :il#Ul.l97 
ttÊUCs  de  raDlea.. 

L'excédent  de  recettes  de  l'année  1889  (IB  miU 
Itoas  881^911:  tti..  2^  jgiat  à.  im  prélèvemeot  de 
786,418  fr.  91  opêréenn  les  rondi. dJsHoniblèi;,.  a  été 
anpi«9|;éenfentes3  p.  100  perpétuel' [&,SlS2,8m^fF:  IS], 
rentes  3  p.  100  amorltssables.-  (S,SG(I,422.  fn.  60),  obli-i- 
galions  du  Tréaon  4,p.  fOO  icourt.temiB  (3,&'iO,ûOe  tt.), 
obligalions  départementales  et  communales  {)' duIt- 
lion  80S,75S  fr..  38),  abligitlioDs.de  l'Est  (fhois  dit 
mutation  5,091  francs). 

Le   solde    du    onmutK  ooBrant  su    Tre  or   est   de 
46,542,658  Tr.  52  cent.,  auquel  il  j  a  lieu  d  aj^iuter  h 
valeur  de  limbree-poile':  rems  en  iiullpims-ralraitn 
(977  ft'ancs),  ce  qui  porte  lé  total  des  foi  d    dispon 
blés  a  46,513,633  fr.  52. 

L'intérêt  moyeicdsKsinplols  de  loRdi  fait  oa  ISHt 
y  compris  les  fondr  pUmé»  en  compte  murant  au 
Trésor,  ressort  à  3  fft  Olfl  el  à  t  fr  fB  en  tenant 
compte  de  la  prime  de  rembounemeat  dfe  owtwnes 
valeurs.  Un  décret  du  30  décembre  IWU  a'  dtme 
mai  ni  enu  pour  1800  à  4  g-  1001e  tuux'dË  capitalisation' 

OfiÉralians  dèpoM-ltorigmo.  —  Du  1t  juillet  1S51 
aQ-3i'dêcBmbre41M,  Ifa^Saisse-a  i-eru  de  "^iG.JiS-dépo 
santS'en  18;08e,175  versements  et  déduction  faite  deh 
fonds  noQ  oDCore.  parvenuBr  an  31  dei,emhre,  la 
somme  de 7)>  il5,371  "S. 

Elle  a  touché  poun  ajvéragoi., 
iotfirât^  elc 292,212,328  aï: 

Total  des  recellas l,lAi7,M8,3Ul.  97 

Bile*  a  payé  pour  arrérages  de 
rentes  viagères  et  reoi bourse- 
nenle  do  oapitaax 274 ,  233  ;  163  97 

Excédmd  de.reeelte^.. 733,2U,:i4it    •> 


^^^           auBBB  MB- UÉPÔTR-Bt  CON«BMA!TII 

OKB               fl7 

eationB  diverses,  aynnl  coulé 6^0,070,712  '18       ■ 

el-  psr   le  solde  du.  oompta  oourant 

m 

m 

Mirai  te?,.  aiTèlé  oommo-noueL'svcna 

dîLEÎKdessaB,  A /*,S(3,63B.S2 

Total  éttal 733.215.348    « 

BSlDUt    à  là 

oUar^e'de  la   Càissa   dos  dépéU  se  ëouI 

rsiâondii  dËvelûppement  des  opéralione  1 

je  la  Caisse 

déE-iDtraites.  LatMal  de  œs  dépensa  n'est  pas  infS- 

«oupfr757;0«lfKinos, 

RwitCB-en^Doura  â  la-ftii  de'  1688,  30;a3' 

2;723  francs 

î  qui  produit 

Caisses  d'assurances  en  eas   de    déeèi 

tel  en  coi 

tSaaeidbnts.  —  NouK,aw)iiafBitoomiaîlre 

dans  nolro 

darDÎBPreppHrMesniolirspoiirleBjpielÈm 

ïus  esliraOHB 

quB'IaiCaiiHed'aeEuraiioesoiiiOBsdBidéoèft-est.OïpoBée, 

à  rmain  doî-  aasuranc»  ODlleoliires^  des 

BOBiétés  de 

BAS,  '.IJU.UbU 

La  siluation   di;  la   Caisse  d!BS.^uraiice 

s  en  cas.de 

dfiiîèa,  BU  31  décembre  1889,  était  la  suivanle. 

BeceitBs.   —  Aftnaaaoei.  iodiridualles 

(9E0  Brimes) 

/.8.736  i6. 

Afiauu)Dcaa-colItK:UveB(a9  Sod&të»  de 

Beeoura  inutualB] .,....._... . . . . 

i(io,ioo>go 

3,6HS  54 

Total  des  rooettes 

152,-',a2  iW 

HMtiBdiv..duelleG  33,332  25 

1 ',5,776  78. 

^^fâ^ddut  ds  recettes  insumrsnl'  peur 

^^fiVBVDÎr  ati.  réglenienlr  des.fiÎQiMrea  de 

ft,-A*!,--ii       fl 

^^^^^ 

Le  solde  créditeur  en  nuQiéra[re  s'élevait  à 
31,633  rr.  10. 

La  Caisse  possédait  en  outre  3/.26  francs  de  vente 
sur  l'État,  ayant  coûté  79,''<60  Tr.  3i>. 

Les  Dpérationa  de  la  Caifee  d'asisuraoces  en  cas 
li'aocideiiia  oal  légèremeoi  augmenté  en  1889,  Elle  a 
reçu  pendant  cette  année,  1,32S  coliaalionti.  au  lieu 
de'l,ld6,  at  toucbé  uue  somme  de  210,92S  fr.  Ta,  bu 
lieu  de  199,583  tr.  05  eu  1888.  Elle  h  payé  jiour  uue 
indemnité  de  616  Trencs;  de  sorte  qne  l'excédent  de 
receltes  au  31  décembre  est  de  210,280 fr.  75.  Depuis 
l'origiae  de  celle  caisse  les  fooda  disponibles  ont  été 
employés  en  rentes  sur  l'État  représentant  206,122 
francs  de  rentes,  ayant  coulé  4,9o9,U'i6  fi'.  85.  Les 
achats  de  1889  ont  consisté  en  T.iSI  ti'ancs  de  rentes 
3  p.  IIX»,  pour  212,91)0  fr.  70. 

Caisse  cfe  ta  diitaiion  de  l'arméi.  —  Pendant 
l'année  1881),  86  comptes  ont  été  soldés,  et  ont  donné 
lieu  à  une  dépense  de  65,732  fr.  66.  Le  solde  crédi- 
teur de  ce  compte  s'élevait  au  31  décembre  dernier 
B  2,121,937  fr.  )^.  A  la  même  époque  cotte  caisse 
possédait  68,004  francs  de  renies  3  p.  100  et  214,020 
francs  de  rentes  3  p.  100  amortissables.  11  restait  à 
apurer,  à  la  Hn  de  1889,  environ  3,760  comptes. 

Caisse  des  offrandes  nationales.  —  Les  recettes 
constatées  en  1889  et  comprenant,  outre  le  solde  cré- 
diteur au  31  décembre  1888  (278,107 fr.  25),  les  arré- 
rageR  des  rentes  appartenant  k  celte  Caisse,  un  don  de 
60  francs  et  les  intérêts  bonilié^,  se  sont  élevées  à 
2,298,820  fr.  87.  Ces  ressources  ont  permis; 

1°  D'acheter  5,083  francs  de  reaies  3  p.  100  amor- 
tissables pour 150,111  93 

2°  D'acquitter  les  frais  d'administra- 
tion   31  ,fi'sî 

3°  De  pourvoir  au  paiement  de  : 

2,562  rentes  viagères  pour 187,48- 

8,724  complétnenls  do  peDï,ions 1,428,27 

1,&40  secours  permanents 120,7 


Total 

La  bolance  entre  les  recelles  el 
rossorlir  un    suide    au    profil    de 
m,36arr.  03. 

iSe,32Ô    «^^B 
..     2,1U4,4U2  84        H 
le^  dépenses  fait       fl 
cette    caisse   de       ^M 

Cause  rfsK  chemins  vici; 
exécution  de  la   loi  du  ffi 
DépOU  u'eit  plus  qu'un  inl 
le  compte  du  Trésor,  les 

consislnnt  en  pi'âla  au  av: 
PréU.  ~   Les  prèU   se 

1  juillet  a 
ermédiair 
opération 
vicinaoï. 

sont  élev 

DepDis  ta  mise  à        H 
m,  la  CaisBO  des        ■ 
e  effecluani,  pour 
3  concernant  l'a- 

.  1889: 

éi  en  nombre 
15, 33'., 200  fr. 

Il  avait  été  aiaDcéanlérieureinent 

Total 

Le  crédit  général  ayant  été  porté 
pai-  Euite  de  la  loi  du  2  mai  1889  &. 

473,576,300    » 

B28,000,000    . 

5-1,^23,700    » 
uaclaraenl  rem- 
communes.  Les 
,/i3'.,23U  fr.  71,  el 
ssé  12,436  fr.  35. 
ambre  18S9  était 

rem  bourse  me  lits  !>e  sont  élevés  à  18, 

les  intérêts  moraloires  n'ont  pas  dopa 

La  Bitualion  de- avances  au  31  dêc 

i- Avances  eonsentiet  jusqu'auM  i 
(Compte  de  la  caisse  vici 
Eq  capital-. 

Ucmbrs  1884 
nale) 

3U5,BI  1,400    . 
110,273,410  81 
24a,337,a89  19 

70,118,842  31           ^ 

3i;,t;27^si  ISS       ■ 
'ja,iûv;i\'ù  Ti    ^Ê 

En  iiilérSls: 

Annuilés  remboursées 

Ï7D                  GXf«GE'  DBG'-DBrD'n 
1'  Aoanats  consrnlies  à  pai-ltj-  rftf  }»•  jn.mBT  18«; 
(Ciiiiiple  du.T«sor] 
Ehi  DB^lhl  :- 
Annniie»  dnet».- 117,0114.01».    ■ 
Annuités  rembourséos H,33U(J3H  M 
Rarteâ  romboanEer lUMjUaVBa 79 
,                         Bu  intérêts  : 

AtamiitÊB' (iliw-. „ aS^WfOfttSU 

JïnnuitéB  rembeunëns^ S.S^QjC^  04 

BesteàrembourserL. .„ 20,000^  SB 

Snhvcnlions.    —  Lev  nibvcartiânS' 

aocowléeBonti  été  de 221,03L  77 

Lawelloealliins  antérfuures  â'ôlaieat. 

I  élevées  â 138,566,87992 
Soit  ememble 13â,78T,9H'  6B 
Ls'dKlitioD  étant  de 143,DUO,OO0  ■ 
IljBBloàdûtribuerau-SldBnBnilhTi 
«889.. 4,212;088'31 
Caiiu.dis<  lynies,.  ootlèges  el  écoles  pWmaiitb  — 
0  n  i  a*  il  que  'iBiËnsse:  dei'dépâtest.  oonsign  al  iong-n'in- 
leoient  FdusidanBJetiopératkinB'nlBliveï'â'ia.  ooiik- 
ttuction.  liae^élablisgedneatBœolures,  qtie  comma  una 
seTte'dei-égÎFsauiidk  Tiré»>r.  Noua  ni'avoiiï  ilono.qD^i 
i^Bumerdt-Bpeèsilai  BituBtioiude  la  Gaisi>e^aolairm.  au 
31  déc.!mbrol«89. 

Uraslait  à  D>):er.i  la  fia  de  1883  : 
eurle   crédit  dfe<~  23r,400jP0D.'FFaDO». 

affecté  aux  prêts 117,321,600    y 

Sur   U   dotation   de   291,200,000, 

affectée  aux,  subveniioiiBi «',(537,758'  3r. 

Sur  là.  Aibvfntïon  extraordiinrire' 

delTnriJIioDSt /i,187;TfiSi  9tl 

Soit  enBBmblè        (13,1-57,(188  -3 

Les  paiementii  effeelués  pendant' ràniiée  1889' cmi 

tttântiia-MBve  de  10,8o1,8jI1  04, aeniiariiËsant  ainsi: 


tiontui  est  cnofiée,  ae  i^imei,  au  1^1  dùocnabrev 

ainsi  qu'il  Buk  : 
Foadi  prcpi'Bi:  â  la  Cskae  des  dépote  et  c< 

liona.  y  com[)ria  les  prels o(i'J,-:;2'i,7iB'i9 

Fundï  de  la  régerve  des  Caifiees 

d'épargne ,,.        i3,;«1,fi72  S 

Fonds  des  Caiaeee  iTépargme. ...  t,711^ij:i,iM  ïi 
Pondsde  la  Caisse  â'iipar^e  postale  46.7S4^  O; 
Fonda  de  la  Caîaâe   oationsle  des 

retraites  pour  la  vJcTUes^ 4a,!>43,Sœ  â! 

Total  généc*! 3,431,;Hi7,S24  « 

Produit  kmt  des  bénêliceB 127,113.382    i 

FraîBelpertes (-2H,!f.>î,a'î9    i 

EicôdBQt  d£s  recelteÉ... 3,1^(1,143    i 

drt  Dép.U,  ,c  Cantisnalioii 
(tu  1»  jatn  JSIË   au  31  •frâfmJ-'v  IS 
BâDéiicCB  tppliiitèt  : 
kax  dàpeDSSB  i£  f^Ul  ot  vaste  an  Titeor 
public lUI,U3,MSfl| 

recUan  géaéntc 3,335,497g 

lu  pijeuMmt  <it  Issaulte  pour  la  esoM 

apparKnnlt  la  Ciiue  dîsdépÀHM 

ligniiiana 

A  couïTip  il  diâérence  entre  le  prix  d' 

proTeDHoidei'âiBiiLoi  iai 

d'épïrsne 339.577B 

A  conrtiWer  un   fiind  de  réaBrr»;  pïirr  )» 

CiliKi  d!i|iii^e „ îl,7S8,BiB 

Al&C&iiie  d'amortiseemuit  (loi  da  11  jailli 

tSSR) 

A  ti  rfciUiBinHiTJon  ei  à  nosUllatin  de  fl.l 

isl  do  la  DiFBclion  féoérali S.I-li.GII 

BénéaceB  rtutités  p«aduu  i'iruiée  (SS9 '.        3',l-2U.hi 

Totd IU3,lGâ,&; 


s  DÉPÔTS  B' 

de  8,288,746  fr.  S3,  et  le  BOtde  des  prête,  â  la  flo  de 
ladile  anoëe  était  de  9^,337 ,tKJ7  tr.  85.  Nous  recher- 
cherons encore  s'il  est  possible  d'améliorer  oetle  s\- 

Le  payement  des  aonuilês  de  remboursement  dfla 
prâla  a  lieu  gënéralemonl  aux  échéance».  Le  montant 
des  intérêts  nioratoiras  n'a  pas  dépassé  13,f>Sj  fi'.  o6. 
Toutefois,  le  ohiffre  des  créances  arriéréeii  s'est  accru 
en  1889,  par  suite  du  nun-payemeat  de  quatre  demi- 
aimuitée  montant  A  147,1187  fr.  6S,  dues  par  la  ville 
de  Saint 'Pierre  (Héunion].  Le  reste  à  recouïrerou 
31  décembre  1S89  était  da  187,390  fr.  81.  —  Quant 
aux  sommes  dues  par  les  syndicats,  malgré  un  rem- 
boursement de  -27,2^fr.o2oblenuenl889,  la  créance 
do  ta  Caisse  des  dépôts  s'élevait  i.  la  lin  de  cette  der- 
nière année  â  l,ni),2a9  fr.  8:!,  dont  y47,.'i70  fr.  9i  en 

Les  aehaU  de  rentes  et  valeurs  du  Trésor  clTi:ctués 
en  1889  mon  compris   Isa  rachats  de   valeurs  rem- 
boursées remployées  en  valeurs  de  même  nature),  se 
,  sont  élevés  à  178,227,ul2  fr.  ÎM,  savoir  : 
ICmploi  des  fonds  des  Caisses  d'épargne  : 

iHontes  3  0/0 73,293,733  3b 

iRenles  3  atnoriissablM 41,964,423  1» 

10bligali'<ns  à  long  terme 44,900,000    s 

bbligations  à  couil  Urma 15,120,(X)0    » 

177,278,138  54 
I  Emploi  desfondsde  la  réserve  des  Caisses  d'épai^ne  : 

lentes  3  0/0  amortissables 949,354     • 

Total  égal 178,227,312  54 

lEn/in.  le  solde  débil^ur  des  comptes  courants 
1  ÏVéïor  (3  p.  100  et  4  p.  100)  s'est  accru  de 
1:18,988  fr.  65.  y  compris  0,173,108  fr.  33,  ooûi  de 
fttea  achetées  en  188U  (fonds  dce  Caisses  d'épargne), 
"  n'onl  été  payées  qu'ea  1890. 

»  diverses  opérations,  l'emploi  gé- 
pparlenant  é  la  Caiiwe  de*  ifeçôV*  t^ 
DSlioas  el  aux  diftSretita  service»  ioiA  \a  %«!?■- 


1 
( 


'  Btivement  à  rannée  18S8,  une  augmentation  de 
SIO  millioDB  pour  les  marchandises  importées  et  de 
457  millions  pour  les  marchandises  exportées. 

Le  résumé  ci-après  présente,  en  millions  et  cen- 
taines de  mille  francs,  le  mouvement,  pendant  les  trois 
dernières  périodes  quinquennales  (18"">  à  iy"9  ISftfl 
à  IHM  et  ISaS  â  1889),  du  commerce  spécial  de  la 
France,  ainsi  que  les  importations  et  Ic^  exportations 
de  numéraire: 


iSTS 3,5îfi,7  3,8!î.»  8"5 

1876 3.1«8,i  3,S75,6  801 

1877 S, 668, 8  Î.Wfl.ï  6S3 

1878 t,176,î  3,(79,7  5H 

H79 i.595,2  3,Î3I,3  33Ï 

TatMI 19,966.3  17.Î95,S  3,33» 

Ma;.  qntaqiiBDs.  3,993,3  3,159,1  647 

1880 B.flîS.Î  3,467,9  396 

1881 i,863,i  3,561,5  36i 

1B8Î *,8H,8  3,574,i  411 

1883 4,804,3  3,451,9  146 

1884 4,343,5  3,Î3Î,5  Ïi9 

ToUOI 33,665.2  l7,iS8,l  1.(46 

Md}.  quinquBDn.  4,773,3  3,4S7,6  283 

iggS 4,088,4  S,08S.l  479 

1886 4,108,1  3,148,8  445 

1887 4,0S6,9  3,246,5  271 

1888 4,107,0  3,146,7  166 

1889 4,316,8  3,704,0  (48 

TolâOI 10,746,3  16.534,1  1,909      ! 

HoT.  qoinquann.  4,149,3  3.305.8  3uï 


"i 
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valeur  tolale  des  Iranaporls  par  roor  a  é 
""  uiilliODs  (importations  et  oxportaliaiiiî 

Le  pavillon  français  est    compris  dans  ce  cl 
pour  3,366  millions,  subdivisés  comme  suit  : 


TOUIL 

a  élrangèr 
ts.  —  L'i 

La  part  de  la  marin 
lions. 

Nature   des  pmdn 
résultats  ci -a  près  : 

a  été  de  3,530  mil- 

s.tes     i.tia 

5,3iU        4.317 

I 


Comparativement  é  1888,  ces  chiiTres  sont  inré- 
rieurs,  pour  les  objets  d'slîmentatioD,  de  126  mil- 
lions au  coinncrce  général  st  de  66  millions  au  com- 
merce spécial.  Ils  prégentent  des  augmentations  :  pour 
les  maliëres  nécet^airea  à  l'indusMe,  do  IS6  millious 
BU  coDimei-ce  général  et  de  2^2  millions  au  cammerce 
spécial;  pour  les  objets  Fabriqués,  de  73  millions  au 
premier  de  ces  commerces  et  de  34  ntiliions  au  second. 

LoA  eiporlaliouH  se  décomiiOBeat    de   la  manière 


ObjtW  fiibriqDés Ï^SIS      1,M6 

ToUui *,80*      3,7M 

Compara tivwneat  è  l'anuéa  précédenle,  \o  com- 
mereg  général  ost  en  ojicédflnt  de  119  ii\iiUoa&  ço™ 


\ 


les  obJQls   d'aGmentatimi,   du  12^  nutlions  pour  1m 

pour  las  objets  fabriques.  Au  commerce  spécial,  it 
s'est  produit  de  mSaie  des  au^entettona  de  110  mil- 
lioDg  Bur  la  prami^r*  catégorie,  do  128  miliioo*  sur  b 
seconds,  et  de  219  mlllians  sur  la  Iroisii^me. 

Pêche  de  la  morue,  —  Les  naTÎrea  arméB  pour  la 
pâcbe  do  ta  taoma  ont  rapporté,  en  iSSS,  4S-2,461  qiim< 
taox  métriqBes  de  morues  vertes  et  sèches,  d'huile, 
de  dracbee,  de  rogues  et  d'issues.  C'est  une  diminu- 
liOQ  de  23,188  quintanx  sur  l'année  T888. 

Les  exportatious  de  morues  sèches  sous  liéucflcea  ds 
primes  ont  été  de  I'i2.263  quinlaiu  mêtriijaes,  su 
lieu  de  131,oOa  quiutaui  en  11^3. 


!,««•  It.i74  SU:,0i5  l5,Sg6,HI9  2.663,933 

t.m»  13,169  M4,9i3  19,601,^3  3,336,174 

1,031)  13.7»  ^(.fi49  Ie,297,3Sâ  i.iUMâO 

9»  li,3Bt  iSI.Saa  3i,Et6,e38  4, 138,069 

1,05»  Iï,4î7  565,519  19,095,706  3,a33,Ml 

.    $.1)96  eS,^3  Z,796,lfi6  105,301,378  17.70U,13S 


queBiiBle.  I,m9  I3JW>  559.333  Î{^W,£S5  3,5(0,037 
1889 596    11^7        51U,4U5      13,(US,041    3.331,399 

Pèche  du  hareng  —  574  nanrea  ja  géant  eti- 
lemble  18,733  tonneaux  o  t  e  armés  □  1HR9  pour 
la  pèche  du  hareng  Is  ta  ent  n  nte  je  iî  240 
hammes  d'équipage  En  IS""'  on  compt  t  ("l?  na- 
vires, jau^ADt  19,900  tonneaux 

Les  quanlilës  de  hareng»   tant  frai   qne  sslés  rap- 
portées dans  nos  ports  ont  été  inrer  eurcs  de  ''  98S 
qjinlaux  mélriqu&t  à  celles  Je  1b88  ^461  .t;.i8  quintaux 
métriqjes  contre  il>'i,f'M  quintaux  métriques. 
ïrangii.  — 1,«3  iDaretaedisea  ito»agtetci>œi.çfeS**a 


lafraneB  parla    Francs,   en  1889,  ont  ei 
lotaf  de  4,373,31^  quintaux  mélriqucs  ;  c'eal.  ime  aug- 
meotatiort  de  7^,4!<2  quintaux.  méLL'îquea  sur  IHHâ. 

Sous  \e  rapport  de.  la  valsui,  les  ofiêradoDa.  de 
transit  repréÉSritont  li'j:i  millions;  elles  sont  en  aug- 
menlalLO].  aup  1H8S  de  104  millions. 

Les  tisbus  de  soie  et  de  bourre  de  saie  figurent  au 
(aenuer  rang,  axen  un  clulTre  da  ^  millions.  Vies- 
osBl  ensuita  les  lidcua  de  coton,  aTec  92  minionsl 
TorfÈvreno  et  la  bijouterie,  avec  (>7  mîHïons  ;  ITlorio- 
gerie,  avec  42  millions;  les  tissus  de  laine,  arec 
Alt  inîllionâ;  las  soies,  avec  2îi  millions  ;  les  céréales, 
avec  24  millioua;  le  liËge  ouvré,  avec  IQ  millions;  les 
Qts,  avec  II  millions;  les  fromages,  avec  11  milbone; 
le  csU;,  avec  lu  millions,  etc. 

Eu  ajoutant  aux  cfailTrea  det  opéraliona  du  transit 
proprwiiectl  dit  les  cliilTres  des  marchandises  qui  ont 
été  réospoi'Léea  aprèa  avoir  Été  piacôessous  le  régime 
de  fadmiâsioii  temporaire  on  obtient  : 


;,5ÎS,Î67      770 

l4tti«it  de 6,3U.I73      663 


lUux  aéUi<iaas   et  de  Wl  millions  de 

me  paya  de  provenance,  sous  le  rapport  des 
s,  la  SnîtBe,  l'Âitemagne,  la  Belgique,  l'ilalie, 
'ique,  l'Anglelsrie  el  l'Espagne   liguccut    aui; 

pays  4»  ^iastinaiion.  se  dascenl  duos  l'ordi'B 
.  ;  l'Anj-letere,  les  Étala- Uni  s,  la  Sui^^e.  l'Es- 
pagne, la  llépublii)ue  ArgeikLiœ.  l'Italie,  le  Iji'uj^il,  la 
Belgique,  l'AlIctiiagae,  i 
J»f, ■«■,,/, 0, 


-  peri-nplions  dfl  ' 
uiniiée- l'iir  le  wi'Ui'c  dei,  doiinni'-  h?  r^i 
3tKvi7t)  ;;"!)  fi'uucj.  Ailes  &«  dL-cuuipoac 


L  À  i^iA 


35S,593.m       1 

7.0M,K7 

8,0îg,3fi5 

5,053,170 

ÏO, «86,010 

396,470, Ï7« 

:nt  au  total 

..B^M.eilfr. 

ta  d'impor- 

Dfolu  t"*"- 

101.7 
61  s 
37  s 

20.Î 
13. i 

l'.i 
7,3 
6.0 

^M        —    de  ■latitliqne 

H      TuadeCQiiiommiiruBHppJiqDéeauiHils 

H                                                   Somme  égale 

^P         11  résulte  de  ces  chiffrée,  comparalivemi 

^       des  recelles  de  1888,  udo  diminulion  de  2lî 

En  ce  qui  concerne   spécialement  les  droil 

talion,  le  déficit  est  de  23,093,073  francs. 

Droitt  ftrçits  par  tuarchandtitt. 

(1)  Bn  nuira  il  a  t\Jt  permit  lar  Ica  )uer«)i  iD< 

spérationa  dom  1»  sutPti  de  loule  origine  ont  i 

rnhiai  : 

SncriH  Hininii  auidroils  remit  en  frandiises  an  ti 
■niasinoni»  (l  roniprls  lea  sucrrs  ralSnis  od  bf 
mile»  aui  r.BlDia},  louncs  <Il'  1.000  kiiogranim. 

Tot»l 

SotresMinoéB  eïpottés  ei  reprisenianl  eo  lue 

...      6I7,56Ï 

...      VU.Wft 

^^■^1 

■ 

1.7 

l        J 
■ 

!i    1 

■ 

355.6                 V 
889. 

Ï8.B 
ïl.l 

Î3.8 

■ 

Outils  H  uulres  uuiraccB  i 
PoleriBB,  icrrBBrtcri.liii 

Euii-dii-nB  «1  Mprlis  .lit  i 
Txbar  fahriqiii  et  cJHarH. 
Tivu.  de  >o>e  el  de  bn^rr. 
PilldelInandechaDT». 

TisaDEdaliaaud-cbnnrr 
Huiles  de  Br>iiie>Kn>acii. 

Ti.b»c«nrLOllles(,i,.nc(.i 

Imporlallan  cl  expor 

inileUrre 1.883.8 

Bilgi^e I.OiS.B 

talion  remit 

P.,.4.  p« 

■  idldllU 

V^nëiuélB... 

"n"« 

dans  l'[Dd 
ColonltE  e>.\ 
«n  kn\én<\ 

"eTifrkiûe 

.»Biiûle 
anëi>i'>< 

S!:^;?;:.:::.:::.   ^^l'o 

lledelaRii 

JBion.. 

iDdn  iHElglsea M0.3 

T"«l-ie 181. 1 

Indo-Chine  t 
Àulrespaj. 

en  AHiéliq 

BnOcéani 

ranç... 
d'Atriq 
nglBiMi 
,oe..., 
fr»n. 

rinJ 

COHHeBCE  EITltMRrR  D 


frique 

Œ  :::::;::::: 

KégsMS  da  Tripoli, 
TuMtta  et  Uino. 

GS.5 

GDjue  rrvDfiiB* 

dans  ]>  UédiWrr! 

*iïP«^ 

PkilififiBM. 

HurvËge 

»^ 

Majone,  KMai-M  ei 

3S.6 

Sunte-Haria    de 

Uïrliniqne 

3S.t 

Sèoégal  ei  éWhliM. 

rfaBï,  du  g»ifB  ds 

eoiœinqiie 

3S.3 

Ep.«.«»«.e.»t. 

St-Pianeiuiqud» 

BlClMde  Fiche.  , 

».» 

leal 

Importacion»  m  France  en  1889. 
(Valaun  actiiElleii  eiprimaes  en  millions.) 

Angleterre 512.6      Vénèioèli ÏIJ 

Belgiqne _ — ,        *n.9      Ausirilia «,7 

Elpififie «"■*  PIKiimimis  sngliiF. 

AlInDagne- U».i         Ul  Afrique S.» 

ElkU-Unit.. ..        jeC.S  CelMiea  oïpsgnulcs 

IUp«bli>iue  ArguBiu        »8.7  ei  Aininqne ta^R 

Knufile ^..        3W.S  Ile  te  la  Réunioa.. .          U.L 

Algtfne..... «06.6  Noimaie-Grandi;...          U^ 

Indu  angUnSi U&^  Anlrea  psy*  d'Afriq.           8.8 

I3*.9      Cfcili 8J 

USgt  CMeonidentiled'A. 

UB.fl  tHqpe 16.» 

im-A  AalTM  Iles  de  l'O- 

IU.S         otMle 8,7 

CftJ  Coinntea     anglaises 

n.(         «Mnérlqpe tA 

Eft.S      UMi^ae SJ' 

a.i         <nOf.Ua\B 'Uk 


(QuaDtiléB  exprimées 

B  tonnes  d«  1,000  lilnsl-.) 

B°^'^«;>- 

....    t,im,m 

,757,198 

n....         W9.IÏ0 

448,160 

aM.oai 

TonrcoiDg 

£r;;:;;.v;;:::::::: 

....          1I0,8'9 
177,57ï 

iei^Mi 

«i». 

85,îl* 

■■ 

1^ 

■■ 

M.» 

IfT» 

IM.I 

H«.» 

MB.* 

«M 

I».î 

tmjt 

m.« 

mj 

•>.« 

•>• 

■   .=- 

^ 

n.« 

w.« 

w> 

W.O 

»,• 

11.: 

•M 

».ï 

T.» 

9.lff.S 

i,m.» 

IMHI.. 

....     W.IU.8 

t.m^ 

Mil». 

t     .. 

HIW.6 

■11,1 

SM.o 

IM^ 

(H,l 

«W 

lll.B 

»M 

m.i 

W,» 

w*.> 

iM.a 

lfll.3 

17t,3 

)7fl,9 

IW.O 

W.1 

«.' 

M,a 

».* 

<H).l 

CttL-CnlB 

6«,t 

U,B 

•   » 

IW.I 
«.0 

tï.T 
4B,B 

\       Bl          ( 

il.T 

41.1 

31I,N 

30,ï 

Î(M 

M.T 

M.* 

; 

tg.t 

IH.J 

41, a 

n,ï 

!.i 

DDUM 

%«.■!( 

J!^^^^l 

j.              Mm.. 

....       B,»IM 

m 

^m  Lames  c 

■^"^^ 

/*w», , 

3fi5.C 
391. S 
ill.l 


^^^Fm                COHMEHCB  EITÉIŒO»  DE  LA  TRiSCS 

e.o 

».t 
t.o 

0.8 

3£e.8 

si.a 

fG9.S 

135.4 

lll.S 

10Î.3 
8i.S 

es.i 

67.6 

57  J 
55.5 
33. ï 
50.» 

44  jt 
43.T 

43.3 

a.% 

S.l 
36.1 

35.» 

NXtuUDO  d<>  D(TClllDd:»>. 

m«l. ^ 

Uinis  en  maan,  Uinu  peienée^  lainea  leioiti  et 

Uils,   boutans,   pinpluies,  mentiks,  ouTiDgi;»  en 

ï*iu-de-ïlc,  eBpriuelliqnaurs.. 

Modes  et  fleura  ariiflciellts „ 

oompris  l'huile  tToliie) „, 

^^^^^^H^^ 

Ortoa  «!"•«. 

iXM  U  de  loliulJa  et  de  gibier. , 
M-KTimnt „ 

,._:::::: 

" 

""Hogeri* _ „ 

^^ 

EiniiE  de  boit  de  kIdIub... 

::::::;:: 

"" 

riMBia  tfïld.rt^  »)ée>  ou  wat 
Toerteiui  de  «-uoet  grutei. 

d«rmil>. 

lé^pMUd 

Pommes  d,^  terre  el  liguiuei  w 

Obj.K>decalte»«b<ndioo 

"»«»• 

G  muet  el  Cruili  oltigiaeu 
Aape*Di  d*  TidUn,  de  taii 


TiiiDs  da  Eoîi  (fonlirdi  écru*  a  liasus  mélBnR^s  da 

w 

i.i 
î.l 

(.7 
1.6 

oi? 

0.7 

lé,. 

il.7 
30. i 

i7.a 

(.s 

3.8 
3.1 

i.e 
ï.î 

î!o 

1.7 
1.3 

1.0 

o.s 

O.B 
117. 1 

TlMiiBde  liina  pnr  uu  Dltlangie 

Huila  do  palme 

FBrine  ie  fromenl,  eenoule»,  lenioulaltei,  grossuils. 
Hachlaes  et  méuiDiq,,  biiiRieDis  de  gnerra  et  wagim!. 

HoilBd'DlireépQrte 

Tlnui  da  aola  (ronlarda  tmpriniéa  cl  tisaus   mélangés 

Chocolat 

Oaingea  prOtenant  d'iciitr 

anilaa  brilles  do  graines  graesaB  et  de  fruila  alèagin. . 

Acide  hléariqae  >n  m>G>e  et  ouiré  (bougies  a-n  com- 

''                                                 Tolal 

Snircpà,  ,n  1889. 
tal..pll..              .,''„'|;:;;'„,           Enl,.,61..               0_^ 

Uirseills 
Bordaïui 

■ 

J39 
M 
91 

11 

7 

S 

î 
1 

) 

c 

0 

( 

569 
en 

8      liarslnlle.. 
6     Rpuen.... 
0      Saint-Nsia 

5,3i(.BÙI    * 

a.ni,M7 

MB.iOO 

SBB.MÎ 

re 891,037 

Dunkerqu 

ir« 

7      Boulosne. 

lH.liî 

SniBI-Ocie 
BîTonne, 

BoKlogu 

8      Silni-Ouen 
S      Gnnillk. 

15,818 

U  Hoche 

i 

î      Lyon 

i            Tui 

eu  tntrtpdt  • 
mllMoas  de  fini 

Î5.5il 

«pôl>.     1,719,909 

1 lS,9M,8i3 

18B9. 

CB). 

Uillio». 

«P6" 

ToWl 

ISarckand 

(VïlïUM 
DbIdlIlD.  d 

ati  et  poit 

d-Dli*B  Bi  de 

gr« 

nesurasses.... 

M.l 

s  ea  hoillsi.. 

«P 

fereliHrfw. 

1 

trin,  ■>«!  dfl  H 

<na 

.i»lBeB.ma.. 

■ 

Tolïl 

MD.I 

^B        ai                    COMMERCE   EXTÉmEDB   DE   LA 
a-illBcniB , 

Ofctolea 

QxinUui. 
..       S.3in,3(l 
..      3,73fi.SlS 

..     I.îii,t7i 

..       (,051.777 
70G,  E3t 
Ul.HS 
317.115 
3SS,(90 
iiî.3» 
9S,3« 
51,liW 
S0,I16 

i',7M 

u 

..     18,96Î,S*S 

E.porl.llni.>. 

931,  W 
1,K73,SS1 

1,395, 3î6l 
19,638.040      18.5 

701,981      M,t 

JUllcseteM>.:ncesdBiiMTi>le„ 

Allés  d'oliVB  ei  de  ST^«■<es  g>uBe» 

Trtacs  en  fëuUlei 

Sri  maria,  sel  da  saliMM  aal^amiDe... 

a»ii  Bioliqne». _ 

anonenlKine 

rel<a,v>:t  aux  fnduMrft,  u:, 

Lalna    m    mnsw. 

dédiidB 19i,lS9,G5I    3OT,3 

Sai»: 

eriiMgPfïeP S,33i,9« 

-     moulinée. .            "0.7M    „,  . 

gndt.exrd.eiBli^a        7,at8,0Ml 
Colon    ta  laine   el 
dédiBU (i3,9«,7W    Mî.l 

H         Jul? 50,551333      «,3 

^H,          fl)  i^pro9[)iie   luLsIiLD  ilu  lin  a'imporle 

lE«iei.  Quelques 

lî.S        6,51«,ÏÎ3      53,5 
67,B      «.616,9i7    Mi.i 
58.B       4,378,637    160,8 

18,*           844.046        3.0 
41,3      IB.10g,K43    116,1 

S, 9        F.BWl.lït      10,7 
5,8       l,lsa.331        9,5 

00,0        1,333,817        1.6 
S,3        S,ÎG4,US7        4,8 

Km  en  1889. 
péd.1.) 

5,136.310      Î3î.0eo,01fi 
6,456,»(H        46,NIÎ,53Î 
113.417,636      103,893,717 
185.504,118      371,150.710 

7ï,tB7,H0      371,150,710 

r4,17t,467        11,331,805 

«4.337,414        31,163.753 
g3.i3e8,S03      169,878,458 

31.931,100       57,998,599 

Cotao: 

liaetdiinvre: 

^K                                   ICommerce  s 
^B                                 ffs  droils  a 

^^HLm  el  oocuus. Kilng. 

■E^^  '"'  ^"^  "  „ 

^mL<n.lami.euèlDup«Ët 

^^nu  Bl  TétéMux  niinidi]- 

^KlkM.  CSoir  bml, 
^■feMMUIn'E) Id. 

^^HpMMIions  se  tenu  rcpendunt  ea  tiges  briiUs,  < 
^H^nr  AtBi  k  poidt  loml  eu  les  coupruiuii.puur 

nkiafiu  ^m 

GninsH  olia^fntasea  d 


:7,SU        68,646, !6f 
1,ÏSI        33,0S6.3I3 


14,^94,014  17,168,077 

61,604,064  19,40S.a8O 

3,650,503  13,109.167 

2G,960,ltM  13,(80,090 


Tolal 1,841,737,700 


Soieiécraes.grèiçes.Blouti- 

Lin   iBillè.    es  étonpe  et 

Chanvre  lelILé,  en   èloupe 

Jule  II  yégUmx  aiamen- 

Greiues.  (Suir  bnit,  utn- 

Pelleterii»  brûle* 

Fruii»  DléBgiDeui  (Ariuhi. 
des  et   DOil  d*   louLou- 

IcUeetdecohi 

3,tl3,76S 
1.305,eiO 
19,54S.Î3Î 
Ï6,î9a.03i 

104.807,935 

3t<!340',5S8 
59,980,408 

9.7i6,S57 

8.364,979 

1,039,907 

809,509 

5,946,403 
31,348.778 

.ï:S;S 

»,1Î8.041 
31,343,778 

îl, 638. 440 
64,108,  «6 

1,880,198 

658,069 

S,9B7,e60 

Î,Î96,Ï50 

Aufrrâ  gi^ei  -k  fruits 

DlËagineui Kilog.       (,180,835  1,}|9,S 

Graines  à  enieniencsr Id.        17,!8Î.696  Si. «19,6 

GoiiiiBM  p'ireietollques..     M.          1,619,903  S,«fi9,B 

Boia  kcaiHimire I.IKWk.         313,070  iJ. 810,3 

Uerraim Pitce.      6.(16,196  G, 776,6 

BoÎB  Eiutiqnes Kilog.     11.031,831  2.701,7 

69,009  8.616,1 

366.131  (.017, ( 

CaiTre pur  00 allié,  brut..     Id.          8.888,000  10,(80,3 

"      11.  0<«ul  brnl.} Iil.          9.8n(,8K6  3.116,8 

(0(,ÎS7  937,8 

3,078,960  (,E3».( 

MUCllH 

111, ni, i 

Toul 611,013,: 

la  parlie.  —  Frtnclpalii  «lai-eAandda»  latifiet  à  Venir 

.  Kllog.    3I,033.3U  lH,(DO,«g 

crin,  etc.) .'.Franc,             ■  7.771.S95 

BwuF T*ie...            il,6O0  17,788,000 

Vachai.    Kuraaui,  bouiil- 

liDi,  e^niss»,  Tsani...  Id.  39,775  8.069,760 
Bilien,  breliia.  iiiDuh:Ds  ai 

igoeaui Id.          1,348,631  66,61(,106 

Clieiaui Id.                iî,lB7  11,010.060 

HnlelB  al  mules Id.                     Ï61  130.500 

Fromages Kliog.     K.lIl.OSS  3l,lit,610 

ll<.i.rredesoi8aièB(netirel). 

(êcrao  ouaiurée Ed.              il(,88i  9,98(,717 
DenréencolonialeB.  (Sucres 
l^ta  eiDliquee,  café,  ca- 

■k,  Ihé.  poiTra,  etc.)..  Id.  186,317,359  151.179,617 
Ke  ratBni  et  taen  brut 

PBdlgenc Id.          2.(^,106  1.17S.116 

Knille  crue  et  carboniiée.  Qiiint.     89,611,181  SI1.I93.53B 

ParTiimeriel Kilog.          119,731  771.951 

itax-ae-UiâtuàUtorUi    Id.             'm,15i  ii',815,l61 


I 


^^^   Mîroln.  -  B 

.ouieillei  plei- 

■ 

m 

m 

^m             «Kride 

Kitoj. 

3,m,8M 

1.II8.IS9 

^P          Cvlooietpu 

M. 

41,437,331 

7,î1S,f«( 

^B             Pbuii  wrèpiir 

Î6,888,7Î8 

pe«i«  M  en 

■ 

'       ' 

Mir 

Id, 

H, 870 

B.SM.OSl 
7.J35,Mt 

(Mèmriaet 

hii.^'ri;:;;: 

U. 

«HfWm  en 

mÉtami 

Id. 

18,653.2iï 

47.-î55,aS7 

krfiiKtwe 

,     braueriB , 

éwitailsel 

.bomuM 

Id. 

l.iBÎ.SiO 

7, 971, «S 

Snnitci  en 

WeadstoD 

HabllleineDis 

el  pièMs'dé 

'Ii>geri<c«t,»u«»' 

«S9,SS0 

fi.sst.eso 

met»  ci-d« 

T 

«si 1 

373,ÎS(,615 

,699,586,113 

-     -^^' 

•  imns^^      _^ 

DdUluU».  <lll 

\t\e^n^ 

lin,  cbum' 

e.  ei  J«e.  al 

Kilog. 

69,l»0,e9â 

8n,90»,Hi 

kUrsB  8L>  et 

tieaiis.  (Vuil. 

oiiB.  «le.) 

Fruiç, 

31)6,.I)I7 

Si, sa 

VMÉiB^'uur 

Ion»,  eè„i«e.,vea«... 

«1.834 

ià,su,i«a 

B«»».I,r«b< 

Id. 

16,579 

6«l,lTe 

U.' 
Kilug. 

«,49*,  as 

lUtaiietniiles.'... 

écnie  oii  > 

îuré^ 

Id. 

a(a.v,7 

S.317JM 

Denrés*  coloi 

links.  (Sucres 
liquBa,    o«ré. 
poi.r..,  eic). 

[d. 

8,11(1,823 

3,3ÎS,1SÏ 

SiM^  ràmm 

^_            JHligâDa... 

Id. 

aG7,123,»il4 

)ifl,iai.m 

■.        H»lircn.e 

Q«lnl. 

B.oai,™ 

K<Jl«. 

a,(iîO,76a 

luias?;»!!) 

Heciol. 

Ï,WS.S3S 

î5t,(B8,!t7l 

^^^ 

^ 

^ 

Mirinn.  —  BimUillN  pl<i- 

n-ttt  «ides Kilog.     69,6!»,9«3  l3.SM,3r 

O-ton  et  pipkn là.        31, 1154. 6.^0  É5.37(,HI 

Peiux  préparées Id.        1I.3»B,^5S  107, 753, (« 

cnir Id.          3.63»,S(3  I3S,375,M0 

«■fiYftrinetbijiiuterle,...  id.            ÎÏS.TIS  57,741,*« 

0<i*rag«sD  mfiaiii Id.        71,667.193  78,4Sï,586 

Tadloiccric,      tnabslulerle 

larBïellejj.      brojuarie , 

tvBnlBJIs  el  bDutnns....  H.         IS.IW.IJO  lU-.38â.nD 

M»  de  Unie  sorte [d.        89. «28, 713  33. 403, SOS 

BMiillsnenis  fi  pièces  de 

liovarie  couHuas l^l.          3,333,430  lOi. 655,417 

HarcliaiMires  hhi  dénom- 
mée* ci-di.->gug »i3.S05.ra3 


9,  Si»,  Ut,  Ml 

■UT  ieur  iMffrt 


Banrre  frsis  nu  fandii Kilog.  4.949.399  U,3SS.388 

tEi.ridc  >uli.il1«»d«gibt<ir  Id.  7, 613,519  «.13t,13S 
Bnicnlt.  —  RéiHia  de  wiir 

DKUiil „ Id,  3. 601.561  397,851 

BagniHDon  d<?aamniét....  Id.  163,115, 60i  li,i«»,8e4 

PuwKiM  il'eiu  dow» 1(i.  i.5»),7i7  1,455^096 

Frniti  frai),  autres Id.  10,H9I,617  S,iU,9m 

nett  *  brûliT  at  etaarboD  da 

boû j,000k.  W.889  3.3T*,»7» 

*» Kilog,  7i,045,5ii  6.481,097 

ToarleaiiidcpiiMa  olésg, 

al  pulpe,  da  beuanves.  U.  n.»fS,39S  S.îfl.W 

Drillei Id.  I1Ï,S1S,0ÏI  tS,l|g,M3 

CJmih  FI  eimawl. Quai.m.    >,0S9,I9S  6.541, ISB 

Tiiilei,  brKiiie     ' 


.   l'jt. 


43,8à3,4r.3       1,513^)9 


Bitutiid»  bilides,   i^udroD 

mioéral,  eu: Kilog.  181,01)7,063        7,^5,l9i 

Cendre»  eiregreisd'ornT.  Iil.  517,151  l.D5t.30S 
Mineraii  de  loule  aortu...  QiiJnMn.  15,003,^6  3IS,06i,3lf 
LiTre»,  gravora»,  liihogra- 

phiet  ei carie»  BéSb'rep.  Kiloe.  1,7%, (78      i6,IJi».87S 

srtiatielle» Id.  7,133            15t,30O 

Inetrumentt  d'optique,   de 

«liimie,    eic Iri.  60,8(2           76i,331 

Olijetil  ds  coliecllOD Franf.  •             5,663,746 

HarcliBDdiiea  Dan  déacm- 

méea  ei-deuua 33,093.9» 

ToUl Ïi7,!97,9îl 


Engraia  hdi 
FolBsona  d'i 


lilleeideglb 
Résida  de  r 


Q"=l 


30,iSâ.li69 
31,876,'7Sl 


I.    Id.        14a,3)(.M( 

..    Id.  53,571,329 

.  QDlnt.m,    3,U6,06Ï 


113,971,1» 
7(S,315 


liiliogn 


l,5tS 


9,563.016 
l,M5,38S 
4,481,5Ï3 


6,110.716 

771.541 

1,677.643 

I16.C4Ï 

14,337.144 


pbleB.el  caries  gtORrtp.  Ktlug.  3,006,791    i 

OainLfn  de  roodeeiDi'or» 

IrliBuiellea Id.  3,630,3(6    : 

laatnitueni»  d'optique,  de 
..  chimie,  eic Id.  7(l,63î 


-— "^^ 


GibJnr.TOl^llaBilonucs Kilog.  I,9IS,371  t.OU.l'S 

TiiDdu  rn]i:bei(*a]ulJe<ani- 

pri»w) Id.    »,9IB,Ï5S  3B,370,36B 

Benrrenlé Id.      1,138,096  3,3»,U3S 


13.3»,  S06  31.393,817 
l,666,3M  t.S7S.(4t 
9,647.810        *,8US.W7 


3,19t,SÏO        l,96l,9IS 

17,UT,13a      (9, 191, Ml 

3S0.191  366,101 


I 


^l^^^COMMBRCE  EITfiirrô   OB   LA   FRiN 

w 

Po>a»u  marlD^s  ou  à  VbMe.  Kilo«.  H  ,831 .760 

■iMetlMimaadea Id.     (T,67S,0U 

llBik  «■•«»«-....... Id.       7,i99,936 

Liguini;» salés  ou  conflu Id.     H.738.195 

HirbreK  (W*i4b. M.      S,I0C,I98 

Liqueurs LHra.    a,W4.40î 

PorceUinec/unoMnaetUDe...  Kiiog.  i,783.ilK 

Î9^0,137 

(0.i93.ÎJ7 
9.B99,BI8 

11.738,195 
*.«!,«« 

3,096.603 

782.978 
7,889.(55 

:7e.6â&.i7a 

Ht\}on  da\iti/ofaiOB... 

Total  de  tk  3<  partie 

!M,m,am 

tm^rUd»..             ElCDrUK». 

IrtpBrti I.BH.7Î7,7(»       «M.MS.TW 

«•      -    I,MH.M6,«J    Ï,S».Ï«,9M 

««      -    3iB,ï7S,SW        !(«,«a3.S» 

1«kin 3.g86,E99,Kia    3,e63,039,SU 

l"P»«i« I,»î,m,085        l33,ÎSO,iM 

n'en»  pu  éié  eumpria  dam  ees  cotupanisons.  On  aurali,  en  es 

Mffèrenceen  plai  poar  VimjxitlaiiOTi.,       aïS 

Ï6ft,1« 

^ 

■ 

IBi 

il 

^Pl 

<S3,il9.93( 
l4S.a7S.637 

.    1.703. (6^,m 
50!.(M3.SM 

^  ^-Z 

§ 

Tl««nt ï,!lSÎ.689,a* 

iâ^îT 

CÉIlili.ES. 

■vTm" 

Ffomenl.  épei 
eiméleil... 

ÎÏ.0 

O.tt 

9.Î 
1,8 
«,0 

0.0 
0,0 

365.  e 

11,048 

181,717 
26,331 

i!ï,770 
3.5M 

3» 
3IS 

4,0 
0,0 

ov. 

t,He,6«e 

Froiniiit,  épuutis 

«tméttil 30B.8Î9 

Sngl» (Sï,3» 

Ofge 

I.35Î 
110 

^H           Tolui 

1 

LE  COMHEBCE  EN  1«11U. 

■ 

OUf.Di«. 

^^kw  importatioM  «e  mM  él«?éei,  du  t" 
^BM  décembre  1890,  à  4,423,235,000  Iranca 
^BÉRtationE  A  3,720,121.000  Irancs. 
^^^Sla  chin'reB  Be  dëctompotent  comme  euil  : 

janvier 

,    StiM 

'"«■"' 

■■""* 

H 

«•*n«/jA'BJsaln!i*rioduM.    i 

^^M 

n^ 

J^H 

UflH 

Total 4,(t3,î5S,OUO  4,316,71 

Objelt  d'sIiRianla^iDD 832, U8. 000  811,319.000 

IKti^res  Décerseairetïl'indnii.  756. »9, 000  821,859,000 

Objets  fabriqué» 1.915,158,000  l,gi7.«28,0Da 

ADlrea  Dtarchandtoeii il6, 936,000  213, 131 ,01 U 

ToUl ~3, 720, m, 000  3,703,997,000 


MOUVEMENT  DE  LA  NAVIGATION  MARITIME 


SiTiKaiioD  >rec  )'*lg«rte 

—         iTeclBGrBBdaPéi:b' 


Hiïirea  élrangarB  : 

Eurnpe  et  bassin  de  li  MédiUrr&oée l,J6S 

UBgeonn 790 

Kiiira  frinçiis  et  èirtmeera  Tâonia ï,733 

BMireBri'inçaia-. 

naTigalron  iiTFC  rtlgéna. , , 3,177 

—  pour  1>  Sramlii  Rtelâ b 

Toial 3,319 

NavigaiiOB  btbc  l'éiraneer  : 

Earopeet  busln  delà  Hëdiisrran^e , 7,I3S 

Ung  coure 9lfl 

Tolal 8,037 

EnMntMï <I,K6 

Riiirei  étranger!  : 

Earope  et  bauin  ds  il  Hidilerraaèe H  .SOI 

long  cours 1.387 

Toliri ÏÎ.189 

N'iiirea  TraoçaiB  elAlrane«M St^i> 

Bavires  français  ; 

a»rtgatioB  aTec  \'k\gim ï.tM 

—  puar  la  Srasde  Pâche » 

Total S,S99 

NaTigation  awe  rétraoger  : 

Xtcope  el  ùmkt  da  t>  Mèditenanée 3,731 

LoBgcour* 1,981 


Ë8pa£ne(;canprii1iBll«Cuisrie«et  lestlfs 


FriDfHU 

ÉlraDgara.'.'.".'.'.',".'.'.'.'.'.".'.'." 
GrËce  (y  compris  so  [l( 


Rou  manie 


Turquie  [ï  coinprii  bu  tics  de  l'Arciiipel)  : 

fnmf» 

Blna^ors 

Egypte: 

Ëtrengen 

Régence  d«  Tripoli  : 


C£le  Dcoldentile  (ddd  compris  Isa  poueislODs 

Posu»,  inglaiies  (p*riieocc.  e[  capB.-Eap.): 

Ëlnngers 

Poasess.angliiseï (partie orian.etllBMimriCB)  : 


EN  1889  109 

Étrangers 646 

Autres  pays  (y  ctmpris  l'ile  de  Madagascar: 

Français 5,487 

Étrangers , , 6,495 

Asie  et  Océanie 

Iodes  (Comptoirs  anglais): 

Français 9 ,  227 

Étrangers 357 ,561 

Indes,  Cunipt.  bol.  (Java  et  Sumatra): 

Français 2,312 

Êiran  gers 1 08 ,  672 

Ptiilippines: 

Français. » 

Étrangers » 

Cliine  : 

Français » 

Étrangers 10,469 

Royaume  de  Siam  : 

Français » 

Étrangers 3,362 

Japon  : 

Français 1 19 ,  363 

Étrangers 49,987 

Australie  : 

Français » 

Étrangers 29 ,  572 

Autres  lies  de  l'Océanie: 

Français » 

Étrangers 18,366 

Amérique 

ÉtaU-Unis  (océan  Atlantique)  : 

Français 552,146 

Étrangers 808,149 

États-Unis  (océan  Pacifique): 

Français » 

Étrangers 59,992 

Mexique  : 

Français 121,218 

Étrangers 88,313 

Clentrale,  Gnatémala,  etc.: 

Français 918 

Étrangers 11 ,768 

Nouvelle-Grenade  : 

Français «. iVV,%^V 

Étrangers ^^  ^î^l 


Françai. 3,348 

ÊtriDgera Sî,33î 

Brèïil  : 

Prjutïia H9.1Î5 

ËIranB«rs 95, 31(6 

UrugUiiy  : 

PrinçaU W.ilà 

Ëlrangsr» 53,556 

ftdpuhliquu  APHeniioe  : 

FrsnçaÎB 711. BB) 

ÉlringBPa îit ,  63fl 

Equuleur  : 

?r»nçiis 4,041 

Blrangere î,i7B 

Ptraa  {Bti-réfia)-. 

FraDfii) -  50,396 

BoIlTia  (Hïut-Péroa)  : 

rrwçaia S,ÏBI 

fLnngen 5,<107 

Fraot^a S9,3ft 

EiMMBers )51,B39 

coloDieB  ingUises  du  Kord  : 

FriDçalg 36, ï^ 

Eirangera , Î7,35S 

Autres  col.  [TCODi p.  lesAmillesellaGiivaiii:  : 

Vrmçûa t.H» 

ElranuBra 35,545 

HsILi  el  Rèpubliquii  dominiesiDG  : 

Français 3B.807 

Ècrangerî 46,901 

Culonlea  espagnolca  (Cubi.  Putu-Rico,  a!c.)  : 

Fnntai) t,43r 

Etrange™ Î5,60B 

Stïnl-Thomaa  : 

rnuiçai» 16,474 

ÈlnngeH 136,485 

Français 16£ 


Colonie! 
Aleério 


.d%m 


Uraogcrç.. .  ....,.,.,••• 95,793 

Sénég9|  et  é(VMiss.  frgnç.  du golfje  ie  Guinée: 

^r^oçais.. .........* S9,957 

ïtraogers. ,  *. 10,536 

Mayoùe,  Nosi-Bé  e4  Sainte-Marie  de  M^dag.  : 

«'rancais 7,C5l 

îltrangers. ..........................*  v  -  .*  >) 

Ile  de  la  Réunion: 

français 33,542 

Ëtrangeiis.*-* •   •••  wv-v-r*.**  ^)S7I 

ÊtabliMements  français  4ans  l'Inde  : 

Praoça^. 4 , 435 

glrangers 36,303 

Ind(HCbine  : 

français . . . , 37 ,  160 

Ëtraugers 7,656 

Établissements  français  en  Océanie  : 

Pranç^Ms 64,68i 

ÊtFB^r» 935 

Guyane  française  : 

Français 16,094 

Eiraxigers 9^3 

Martinique  : 

français.., , 46,883 

Etrangers.. ,... 24,140 

Guadeloupe  : 

Français 49,429 

Étrangers 24,133 

Effectif  de  la  marine  marchande  au  31  décembre  1889. 

Navires  à  vxsWti      Nf\]ret  à  vapeur 

Oaucment  Nombre    *  "^orpiiXB 

jMreat6^aiie4etoiu;i«ge.       de  oaTÏres.    Tood.    de  navires.  Todq. 

Na.viresaijt-fJies«otvs  4e  ^  t.    11,439     86,697       389  5,230 

~    4e         30  à        50  *      m     93,796         97  3,676 

—  de        50  à        60        2i6     ll,i$|j^        35  1,87^ 

—  de    60  à   100    553  ^3,675    86  6,662 

—  de   100  à   200    604   82,266    53  7^313 

—  de  200  à  300  209  51,160  33  8,316 
'  de  300  à  409  92  32,423  29  10,036 
>r  4e  400  à  500  64  23,925  31  13,999 
-r  de  500  à  £00  49  10,425  34  18,918 
->  de   600  à   700    28   18,450    22  14,379 

—  de   700  à   800    18  13,357    ii     %^,^n 
^  de   800  â  i.OûO  g       7,007    41   i^,m 


Naviro^de    1,000  ï    t,SOO  S  8,7<I5 

_      de    I,i00  à    t.BOO  3  3,746 

^      dB    1,500  11    3.000  1  l,S7G  50  Si.tSi 

-      de    Î.OOO  et»u-deB.  5  11,967  71  177,7S1 

ToUui  (I) 1(,12B  i)0,Dfil  l,OGfl  «91, S» 

Sniphi  que  Itl  noPirei  ont  rtçu  ] 

Fsiiie  pèche 10,IS6  88,997  30  6i3 

GnDd«  pècbe 379  50.789  »  » 

CïbcUEa 1,810  9î,tlîS  134  11,009 

d'EQmpeel  dans  la  Hé- 

dilerninée i9S  34,963  S4G  I6G.E71 

Long  cours 39S  151,051  178  393.310 

Mlouga,    remonjuaBe    eL 

HFtice  dei  ports 415  S.OÎS  393  13.609 

Yadite  de  pluuDce 96  3,098  70  3,719 

Novirei  restas  sans  emplois 

ou  prèsuKiéB  perdus....  588  U,59S   iS  4.81* 

Toum U,1S8  440,051  1,066  491,684 


LE  CABOTAGE  EN  iSm. 

Quantilis  traneportiet.  ~  La  poids  total  des  mar- 
chandises de  toule  uaturc  expédiées  par  catiolage  ea 
1H89  a  6\é  de  2,ïiW,e&'t  tonne»  de  1 ,000  kilogrammes. 
Ce  chilTre  conipreod  A  la  fuis  te  grand  cabotage,  c'esl- 
à-dire  les  expédiliona  de  i'Océnn  â  la  Médilerranée 
et  réciproiiuemeot,  et  le  petit  csbolago,  c'est-à-dire 
les  expëditionii  entre  les  port»  de  la  ntùme  mei'. 


La   pai't   du    grand   cabiitagè     3ati<s   tes  qdâÙfiie^^^l 
Iraiispurlée^  m    1889  a   été    de  de    l\i,tm   lounw;       ■ 
i-elle  du  pelil  cubutage,  de  2,3Hl,VJIi  LonaeH.                      ^Ê 

D'aprêsrloB  podu  d'expédition,  ces  quBntitéa  se  vé-         ^ 
pnrlifisent  comme   ™il  entre   l'Océan  et    la  Méditer- 
ranée ; 

(ji.if». 

.       T«.l. 

E(,163        87,075 
7IB,8fi9      671,267 

S,3S7.ia6 

Poli!  cabolng 

Tulaux j. 

770,311      7S8,3U 

ï.5ï8,M* 

On  indique  ci-aprËe  les  principaux  port:«  d'expé- 
dilion  et  de  deslinalion,  d'abord  pour  le  grand  caho- 
Isge   et  le  petit   cabotage  réunis,  et  ensuite  Béparé- 
nient,  pour  chaque  nature  de  transport  :                                _ 

o™ 

nij  cabolagt  et  pilit  cibolage  réuni 

■ 

.m.       deumokiioi 

,        N=...B.p=,.. 

as8.Bi6 

Ï95.361 
S1Ï.S6U 
t73.HO 
9«.fi01           _ 

et.m        M 

6S.W         ■ 
7S,17S         H 

Gi.ise      ^ 

B9,9I7           ^ 

m.ma 

53, «66 
M.MS 
13,(79 
868, S33           H 

«W.SÏS 

RoUBO 

anuK 

Duakerqne 

LaRocbelIt; 

Boalogne. . . . 
Por[-de-Bout 

...   ._      Sl.iSI 
1 70,619 

CUerboutg 

Bi-Louli-du-n 

hù..e..      3G,m 
33,038 

St-Lou<i-dD-nhAne.. 

Au.re,|K,rU, 

788.1H 

Aiiirei  porta 

Orand  , 

1 

d.  iw"i 

.tsr;'r::n«. 

..,.fôrsr: 

/tail™  «"  '' 

3ff.*8ï 

"LeB™e"^' 

^^^^^1 

^^^^^H 

....       31,973 
....       lt,IB9 
....        9,518 

AnlreB  pmi!.. 

.tftdit;,                             (Jo.dll». 
«tu  à  l'Ocita.              Hil'()ct>atl> 

.  -.,Si.' ....... 

....        8,7H 

....      iî.m 
....        5.IB6 

Port-dH-Bomi.. 
Sl-Lnils-dii-ni 

Û..P.        l.SSO      P«rl-de-Hoiic 

l!o3l 

33» 

U'^!re".T 

Anlrea  port». 
Peut  cabotage. 

<I.I.I)«)kll<.,.         N»m.  dap 

Goniniix 

et.:;::. 

...;      Si.îW      LaBoclielle,. 

85,UJ 

Sm"*!'::: 

Aulnii  ymlu. 

639.aji 

..       d.i.Dogl:llg|.       Mm.  d«.  p 

porl-de-Duac. 
Celle 

,...'.^    sbIms 

Si-LOdi*  dii-H 

ii)di<.       S3.7»      PDCl-VïDdtes 

^^^^ 

^^^^^^^^^^1 

^^^^^^H 

npwb I«.f» 

MoMMnienic  de  la  narlgalion.  —  H  ■  éU  «j;|)Mié 
en  >86!1,  laoi  pour  le  fnnA  qtw  f-mr  k  petit  eabi>- 
lage,  S4.7IC  navireâ,  jaugeant  ^,265,919  tiuiiwau:^ 
(jauge  ofScielle^.  En  IKIS.  ïê  nombre  dmnavilv^avul 
été  de  ^jSgi  et  le  tonnage,  de  U.ISO.m  tMiWMn: 
la  Diojenne  îles  cinq  années  aniérioures  donne  K!i,fAi 
narires  et  4,499,>i7J  tonneaux.  L'aanto  1»!!>  prèseni<> 
aitisi,  sur  la  période  quinqueimale,  une  dimitiulion  (li< 
4G0naTÎreà  et  one  augmeittation  de7ii7.3T0  tonnMiix: 
elle  se  trouve,  eomparatiTemenl  â  IS^,  en  déflcil  da 
Ut!?  naviros el  en  eicédeni  de  iliO,81T  toiiDemix. 

bans  le  mouvetnenl  général  de  la  tiavisilion,  la 
part  du  grand  cabotage  a  été  de  'XH  [lavireti  et  de 
a'27,032  tonneaux;  celle  du  pe(h  eabotage,  de  U^,ajl 
narires  el  de  4,939,iM7  loimeaux, 
ÎToprÈs  lc«  paris  dV^spéditlon,  ce^4Glli^'l'esMrépa^- 
"■-  "       it  la  Méditerranée  ; 


^■knlo 


Grind  callola^e 157        156,730        WS        170,3(11 

Pelrl  riboUgu *1.S9l    S.1S(].873    9.817    î,4!W,0li 

Tolaux U,737    1.807,003    9,811    1,91111,316 

Voiai,  par  ordre  d'importance,  les  prinoipeux  pnrlH 
d'expëdilidJi  et  de  destination,  d'aliord  pour  lo  gi'Htiil 
cabotage  et  lo  pelil  caholaga  réunis,  et  enauito  aépn- 
t,  pour  chacune  do  oeii  navigatiaim  ; 

Grand  eahotoge  il  jiitlt  caliolaai  riunis. 


ppvinpiiijH 

Dunkerqu.! 840          Ï3S,^H 

LsRciebelIfl 3.17T            ''^t'S^M 

AjMcio 375            )05,7U 

DnDterque Si              17.855 

Donberque 7               6,li9 

^^^^^^^^hM^^^^ 

445,003 

383.407 
370,194 
157,7S4 
143,751 
105,711 
95.030 
1,951,393 

gSS.JSO 

498.40« 

416,878 
365,911 
194,348         ' 
166.  Ï04 

139;093 

137,85,1 

1,9ÏI,9S4 

839. 
QmuiUm. 

1841591 
199.516 
157,733 
103.848 
101.310 

88,540 

63.937 

54.(91 

35!l53 
33.607 
31.176 
19.477 
16,970 
16.184 
Ï6,0»    - 

LaRocbclie. 3.177 

BordMBi 9,401 

Pon-Vendres 178 

Eip€ca  dt  matehaJtdi'ca. 
<Ou»nlitês  eiprimécs  eu  lonneB. 

Pierres  et  Uirei  lervint  aiii  arLiel  luâliere 

Engrais  (résidu  ds  noir  hdiii»!,  elc.) 

'  m                                      LK   CABOTAGE 

1 

Ï0,I4Ï 

17.0Î3 

!      isioïs 

11,330 
11,304 
11,143 

10,541 
10,007 
S.3W 

9,m 

9,068 
S,IlO 
8.387 
7.B09 
7,B« 
7,31B 
7,093 

6'959 
6,543 
5,664 
4,184 
3t8J3 
î,793 
S,e75 
Î.330 
ï,095 
Î.044 

.'.           1^084 

715 

..        194,878 

..  iMi,m 

urranée.) 

11.607' 

Colon * 

HéalnndB  pin  et  sapin 

Boiseidliques 

SocfçrBrBDè 

tiMll...                        1        ■      ■                       ■      ■■■ 

Snir  brui  et  Mlodanx.-. 

|!W^n  fJùito!^■.■.'.■  ■.■,■.".■.■.■.■  ■.■.■.'.■.■.■.■.■. '.V. 

^(nu«e».  b«Drr,.-B[  moti 

Omnfef  ea  bou  y  coiupm  lei  miiabl.'t. . , . 

Picrrei  aiivpév«i...ij  ,v.,  < 

padi»,  potré  M  ïcrjus 

WlMK 

■  liuie! 

■WiWî™" 

-Cl.»»™ 

■■'■■   1                                     Ocsaa. 

•:|^  «A>D  ciii.rt»EE.  (De  l'Oeéan  &  la  Hédl 

''■  ;■'-            Milfii.llua  du  rawrlundlisi. 

PeiuxeL  pellulericc  brut» 

3!»l^| 

s,5si^H 

I5D,71^H 
..    l,7tII,S5^H 

l'Ooéan.)        ^M 
16,Bg|^H 
15,8tli^H 

3,77(^1 
3.GS^H 

i,'iiff^| 

33,1U^H 

87,07(^1 
Wdlli)rran<!«.)  ^H 
I3i,5»,^| 
l(7.B9S^H 
S9.74S^H 
5-,77«lH 
53,0»;^H 
39,9))«:^l 
33.1»^H 

n,t3i^H 

I0.67B'^H 

9,(gsH 

9,357.H 

7.iac.^| 

OaTragesen  boia,  ycompriilu»  lueublr»... 

Toul 

GUND  cAliOTAUE.  (Du  U  Mtditerria«a  h 

Baillis    lie   iraines  grasi'Fa  Entres  que  l'Iiui 

PETIT  CABOTAGE.  IDs  lï  UÔdiMrrauée  à  U  >l 

Pierroi  el  leirei  MrvBni  aui  aru  el  mèlior! 

Fourragea,  (psille,  foin,  herbe,  saa,  «le  ). 

IfommetY»  ^rt^ïlirû™;;  '^i; 

1^^^^                   J 

EN  188y  121 

Ouvrages  en  métaux 5,601 

Soufre 5, 437 

Bitumes 4,539 

Poterieo,  verres  et  cristaux 4, 494 

Peaux  et  pelleturics  brutes 4,321 

Sucre  raffiné 3,620 

Poissons -, 3 ,  607 

Huile  d*olive 3,420 

Huiles  de  graines  grasses  autros  que  l'huile 

d'olive 2,74« 

Riz 2,488 

Tissus 2,223 

Tourteaux  de  graines  o)é:i»ineases 2,032 

Coton , 1,695 

Sulfates 1 ,438 

Bois  exotiques 1,319 

Graines  et  frnito  oléagineux 1 ,039 

Ouvrages  eu  bois,  y  compris  les  meubles 1,016 

Suif  brut  et  saindoux 1,013 

Pierres  ouvrées 943 

Engrais  (résidu  de  noir  animal) 828 

Plomb 739 

Résines  de  pin  et  de  sapin 726 

Minerais 592 

Ijaines 577 

Sucre  brut 208 

Autres  marchandises 55,505 

Totaux 671,267 

Tableau  spécial  des  mouvements  du  cabotage  par 
bâtiments  à  vapeur, 

rOBTB  0*gZPéDITION. 

Océan. 

Total  des  navires  chargés 
et  sar  lest. 

Nombre 

de  Tonoage.    Équipage, 

navires. 

Dunkerque ; . .         421 

Calais 22 

Boulogne 78 

Le  Crotoy 1 

Tréport , , 6 

Dieppe. 7 


287,894 

8,361 

2,005 

159 

31,314 

1,167 

41 

6 

2,0U 

^^ 

7U 

^W 

^r      réctmp 

LB  eABOrjLGE 

l 

7S 

5î8.7i5 
8,111 

i',m 

36.1S1 
2.650 
10.159 

l!777 

lil 

5.BE8 

'  M 

63,387 

08 

91 

S43 

i..l31 

18 

^m          Honneur 

«7 

1         Glisrbaurg 

35 

H         Salnt-Hab 

'6 

■           LoLétaé 

^          FonrMui 

57 

1 

«orgm 

^^^ 

1.813 
33,lâl 

:i.3Si 

1,34 

l.iOO 

13Î 

58,019 

lâ(,5gl 

lli 

î.ïiS 

ÎO.iftO 

« 

Îî7 

1.67a 

M 

m 

78 

3G 
3.811 

KO 

33 

3,  Ils 

36     , 
U.îîî 
1,113 

Éil 

Palaii 

Il 

8»int-NmlrB...T. 

m 

.nuAfa... 

Lb  RocbslJe...... 

JtocJieibrt 

.'.'.'.'..'.'.'.'".'!      'të% 

^■^^ 

ll^^H 

EN  18«9  123 

le 334  18,036  3«004 

au 4U3  19,175  2,267 

8 71  2,035  228 

3  152  17 

tlade 2  102  10 

854  297,431  12,729 

54  2,810  338 

177  21,597  1,392 

n-de-IiUZ »  »  d 

tal  des  porta  de  l'Océan  9^999  1,803,895  101,186 

MédUerranée. 

ires 146  72,148  4»779 

lie 76  9,060  942 

98  10,621  1,8§3 

814  433,928  21,675 

lis-du-Rliônc 138  90,435  4,536 

loue 6  913  75 

i 2,332  1,011,407  88,967 

1 17  1,590  «7 

» 10  80  61 

14  5,005  192 

169  55,783  3,808 

s-d'Hyères 13  728  91 

pez  38  3,323  370 

txiiiic S  .       723  62 

Ôi  13,868  1,020 

i 3  243  29 

272  86,539  7,343 

5  421  .49 

34  8,888  822 

Bse lia  29,855  2,855 

i54  8â,8ll  6,479 

31  1^853  9i0 

> 140  26,904  2,^6 

321  IÔ3,y8ft  t,6l2 

le  la  MéditerraBéc. . .  * .  6,098  ^,070,918  Ii6il43 

erocéan v..<»  9,999  1«  863^696  101,186 

Total  général 15,097  3,934,810  217,8^9 


^Ta^^^^^^^^L^atoTAs^^^^^^^^^^H 

Mouvi'mene  maritime  commtr 

al  daiu  chacun  det  pS^M 

ai  Franct  en 

((Jiisiiiîiéa  «iprimé 

^H 

DéutulioD  du  porK. 

tiD.del.WDIc,     JiKEicritc. 

îi  404           17,109 

Î,I58,3(3      2,073,876 

Cal.i. 

232.073         S33.3S2 

ÉuplBB,.. '.'.'.'.','.'.'.', '.'.'.'.".', '-                              K        '"• 

Abhsviiie.. :.;;;:..:;:..,.  ;::;;: 

7,339             S, 2(3 

r.fCruli.ï 

Slinl-VuJi;i-j-si.r-S..iiiinc. ..!... .. 

l.eHoordBl .. 

En 

IS,397             8,070 
m.m          H5.fl9B 

TrÉpon 

Dieppe 

527,177         761,310 

(1)  (.PS  dilTéreDOBB  qui  tliiletit 

ponr  quelques  pona,  dans 

le.  clirffrMdiiwnin.erM  extérieur 

comparés  ïuiiadieations  dei> 

e.  provienneat  de  ce  qu'on  a 

par  cellBde  Paris. 

(i)  Lci  nxirei  qui  reliant  de  l-èl 

anier,  de  iioa  colonies  et  de 

CDmnierae  dm;  plutleurB   pona 

de  Franc,   ne  «ont  repris 

qu'une  Fuie  daua  notre  rooiiieneiii 

la  sortie,  an  coniple  dn  port  oli  le 

I-orequo  cea  navires  font,  dans 

les  porta  inlerniÈdiaires  ou 

parla  d'eacile,  des  opéra Jona  d 

cabotage,  ils  aont  pris  en 

oompledana  le  monn-manl  dao 

bouge  de  chaoun  des  poris 

flù  Ils  ont.  sur  kur  pui;oiir». 

ébarqué  ou   embarqué  des 

marchaudiees  plar.éaa  mua  ce  rég 

Maires  est  indiqua  par  un  relev* 

aptcial  qui  ee  trouve  à  la 

fiégeSIB  du  Tableau  glnéi'alducû 

mmettB  4e\a!™BC'i. 

^■•■1 

1^™ 

8.1IS 
70.»» 

1.41» 
IK,80l 

■8.eS8 

!.M9.î;| 

W.30I 

Iti.SlJ 

"679 

I.IM 
Î59.II6 

7,404 

3.U- 

7.K3 

5.515 
11.891 

7.09* 
379,709 
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Total  Bénén.1 ii,an8,95î  3Î,766,S86 


»LE3  primes  a  la  marine  marchande 

Une  loi  proroge  jusqu'au 'lit  janvier  1892  les  dispo- 
eitionsdeii  articles  Q  et  10  de  la  loi  du  29  janvier  1831 

allons  réBumar  les  résullats  de  cette  loi  en  ce  qui 
concerne  les  prîmes  allouées  laat  à  la  coustruction 
qu'à  la  navigation. 

Voici  d'abord  commeul  a  varié  le  montaot  aonnel 
des  primes.  Les  chLiA-cs  que  noua  donnons  tout  ceux 
mi  résultent  des  droits  conâtatés. 


869, 73S         3,013,81»         3,883,621 
....      4,lBi,IH3         6.483.i31        lO.SfiT.ni 
....      3,l!H<,e76         8,468,315        11,637,001 
....      i,i8*,B36         8.59Ï,ÎU        13,076.780 
....       l,lM,lâ!         7.»7U,3I7         8,669,(69 
,...      3,0ie.B19         7.580.976        10,1186,195 
....      I,457,U3         S.Sia,6»)         9,674,133 
....      1,1(6,960         S,19(,3»3        10,411,3(3 
il  StatiilitiiK  générittc  de  la  Fratice,  publiée  par 
JlîniBlôre    du   commerce  et  de  l'ioduBtrio,   donne, 
mes  XV,  XVI  et  XVII,  le  détail  des  élé- 
menlsd'apr&slesquelsceB  allocslions  ont  été  calculées, 
et  noue  en  détaebojis  les  récapitulations  suivantes  : 


lao 

r.F 

^  ,,H,1,ES 

1 

8,G|9 

1,B95 

0      58,186 

6,8ï8,01î 

1.318,881 

18B3... 

7.B0S 

S94 

<      3B,tl6 

5.l66,i7S 

1.730.07a 

e,3(5 

I      51, M7 

7,iKI5,,18S 
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1B85... 

6,S!iO 

ï,735 

.      I1.S73 

i.7B5.137 

<.!!98.m 

ISÊS... 

ï,4« 
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1      3I,7F8 

î.607.735 

1,300,981 

1887... 

5,3Î0 

766 

n      lfi,8l3 

3,876.587 

1,3Î7,ÎG6 

TouE  navires  réunis,  les  construcliana  primées  des 
Bnndea  comprises  Aaas  le  tableau  préojijeiit  représen- 
tent tes  toDD3e:e«  cj-apriis  : 


Primer  à  la  navigation.  —  Le  montaot  des  priqies 
allouées  est  calculé  pour  cliaque  voyage  d'aprëe  le 
tonnage  du  navire,  le  nombre  de  milice  parcourus  et 
le  taux  de  la  prime,  suivant  l'âge. 

Nombre  riel    des   oavirce 

ajani  prl>  |iarl  bU  di^lri- 

huLJDDdBspriineB 510  tE4  458 

TonnïgBdosdilB  navires...    356,014'      3Î9,(«8'      330,087' 
Nonb.duvnyageiBrBi^UiéB.       1,(»8  9S3  986 

Tonaige  cuioutés 8IU.733'       78i,4îl'       896,371  ' 

Hiwb.dsianieBpsrfDnru!.  9,414,61»- 8,331, 690>°  8,t7S,8l3- 
HuusSIdeBprinus 7,567,181'  7,578,350'  8,113,(81' 

Voiei  les  développements  fournisparle  Minisièredu 
cnmioerceetderiDduBtne  pour  la  dernière  sunëe  doot 
les  résuKstâ  lui  sont  connue  (année  ISHl]  : 
Pi-tme)  A  la  navisatlon  en  1887. 
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NATURALISATIONS 
(Exlrail  du  Rapport  officiH]  (I) 


r 

^^Kal  dès  maintenant  oFflrnier  que  la  loi  <ln  iB 
^HIK  n'a  pas  uianqué  le  but  qu'un  s'était  proposé. 
[pHiB  longlempB  l'élément  étranger  ts'accumulail  chez 
)lis  sans  «'incorporer  A  la  nation.  Le  législateur  do 
189  a  voulu  on  favoriser  l'a  Bsi  mil  a  lion.  Pour  j  par- 
Miir,  il  a  donné  une  plus  grande  importance  juri- 
.qu«  au  fait  de  la  nai^gatine  on   Francis  cl  dani^  cer- 


\ainB  css  au  domicile;  et  il  a,  d'autre  P^rt,  4. 
desTacililésnouTelleBà  laDaturali^tiot).  La  sMtâ 
<lo  l'année  18y0  nou«  prouve  que  se»  pi^viaiantS 
pas  élé  trompées. 

La  bûnénoû  da  la  nationalité  trainjaiss  conféré  4 
les  iiidividus  née  en  France  et  qui  y  aont  dainîcir 
leur  majorité  h  été  accepté,  avec  B«a  chargw,^ 
l'iininenGe  majorité  de  ceuli  â  qui  la  loi  l'attribol 
en  leur  réservant  le  droit  de  le  décliner.  D'un  autre 
côlé,  3,l')l  personnes  sont  devenues  fran>;aise£  en 
vertu  de  déclarationB  faites  dans  les  cas  prévus  par  la 
lui. 

Quant  eux  naturalisations  proprement  dites,  elles 
présentent  un  chilTre  de  beaucoup  supérieur  à  celui 
qu'elles  aLtoignaicnl  avant  la  loi  du2fi  juin  18^.  Pour 
h>ol8  la  période  comprise  entre  la  loi  de  I8fi7  et  celle 
de  ISSO  la  moyenne  annuelle  des  naturalisations  avait 
été  de  5G2,  et  ca  n'est  que  dans  les  dernicres  anniv'r 
qu'elle  avait  dépassé  le  cbilTre  de  1,000.  Or,  en  tmi, 
le  nombre  des  naturalisations  accordées  a  été  de  l.itn. 

Si  l'on  y  ajoute  'i,174  réirjtég  ration  s  dans  la  qualité 
de  Français,  on  voit  que  11,-171  individus  uiajeucs 
sont  devenus  Franijairi  par  décrets. 

Leii  mêmes  décrets  ont  entraiué  la  naturalisation  de 
^1,077  enfants  mineurs,  ce  qui  donne  favec  les  I1,l:il 
déclaralions  mcnUonnées  plus  bout]  un  total  de  18,'J7U 
nouveaux  Fram^aid  pour  l'année  1H9U. 

Ce  cbilTre,  dont  l'élévation  n'est  due  â  aucune  cir- 
constance exceptionnelle,  râ|H'iéHenIe  asseï  vraisembla- 
blement la  quaaiilê  normale  dos  naturalisée  (ions  qui 
powiwtt  Hrs  obtenues  tant  que  l'aftliieuce  des  éti'an- 
gera  dttn»  noire  pays  continuera  de  ee  produire  au 
même  d£gré.  Dans  ces  condilions,  el  si  l'on  remai'que 
on  ovlro  que  leit  perMUiu^ï  naturalisées  sont,  en  très 
grande  nwijorilé,  des  boromea  ndulles,  et  par  consé- 
quent des  individus  eo  possession  de  leur  maximum  do 
valeur,  un  voit  que  déformai»  dans  raccroiaaenieul  de 
la  iiopijlation  française  la  naturalisation  est  un  facteur 
qui  II"  doit  pas  f'trp  tenu  pour  intgliçeable. 


Y  B-t-it  lieu  lie  cuiiCâ voir  quelque 
à  la  ttualilâ  de»  élâmeut^  nouveau 
dans  l'exIiileDce  nationale?  En  ce  qi 
turolÎBaliûn  par  décret,  nous  pouvons  rfponiii-e  nôga- 
liremeiit  âaus  hfeiter.  Celte  faveui-  n'eat,  en  effet,  ac- 
eofité''  1(1)  après  une  eaguâte  approfondie  et  le  nombra 
den  demandes  rejetées  témoigne  du  soin  que  l'on  ap- 
pûHe  i  n^Admettre  ilans  la  Umïlle  fi'anf aifé  que  les 
individus  qui  en  sont  dignes 

EA-\\  Certain,  dautie  parï,  que  loua  ces  îndividu^ 
ont  dt'liniti veinent  lompu  a\ef  leur  ancienne  pnMe? 
Ls  ïéponBo  h  ccllo  qu  tinn  n5-.ulle  dûs  consblalions 
Euîvantos  Silonirjiio  IC!  catciiUles  naturatiBalions 
Bl)ri>rieniies  el  si  1  jii  inhidi-ie  uedementlesindividu;! 
neï  olrangerh  qui  en  ittid  ont  (rfitenu  in  ii&tare'liia- 
tiuA,  on  tiouie  que  U7  -ur  100  Ëonl  fixés  en  France  do- 
pots  Iplàa  de  du  Ciunêe  ,  2»  p  KXI  gunt  aén  en  FVavce, 
saiM  compter  les  nalureliséB  oiiginarpes  des  départe- 
ments du  Haut-Rbio,  du  Baa-Rhia  et  de  la  Moeélle 
!.  EnSn  73  sur  100  des  hommes  naturalisée  élanl 
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seoleneiil  des  étrangères.  En  préaenc 

lati^tiotis,  il  e^t  nsâurêment  permis  d'affirmer  que   la 

finturalisalion  n'e^^t  pas  accordée  témérairement 

Comme  dans  le  rapport  précédent  on  examinera 
weeesbivemeiil  lo^  admis-Ions  à  domicile  et  lee  nalu- 
rlilisBtions  on  Franc*.',  les  réintégrations,  et  enfin  )és 
dénlaratioiis  de  nulionslilé.  Des  observations  spéciales 
Mrunt  consaGl'•iet^  à  l'Algérie  et  au\  colonies. 

Adminskm  â  iiomieile.  —  Le  riomlira  de::  étrangers 
idDiiE  &  domicile  en  ISUO  est  de  71)3,  dont  IW  hommes 
et  m  (tînmes.  Ce  ohilTra  peu  élevé  lient  il  ce  que, 
luus  rem|iire  de  la  nouvelle  loi,  l'adraiseîou  i  domicile 
n'est  plus  le  préliminaire  obligii  de  la  naturalisation 
lorsque  l'étranger  réside  en  Frauoe  dopuls  plus  de 
dis  ans.  Or,  nous  avons  vu  que  lel  est  le  cas  de 
[iresquG  tous  les  étrangers  naturalUés. 

Saluratisalian.  —  Alisll'aclion  (Site  de  rXV^fi'MB 
el  d*5  eolo/iieB,  le  nombre  des  iisturolisatitH»  accor- 


m  a 


a  !«  hon  m 
]  iSb  femme  aatiirali- 
aéee,  eoil  isolénisnt  soit  avec  leur  mari  Ce  dernier 
cbinVe  De  comprend  pas  loa  fainmea  d  angine  fran- 
çaise, devenuoB  étrangères  par  leur  managa  el  qui 
sont  réinlégréeâ  alora  <[iie  leui  maii  est  naturalisa 
Leur  nombre  sera  indiqué  plu  loin  à  I  article  de  la 
rêinlégralion. 

Les  4,7%  hommes  naluralifp  en  1^)0  comprennent 
3,4tfZ  Individus  marnas  111  célibatniies  11  1  veufs 
ou  divorcés;  ces  dernierï.  en  tri"i  petit  nombre 

Avaient  moins  de  2    ans  244 

De  2li  à  30  ans.  U^l 

De  30 

De  3a 

Plua  de  40 

En  comparant  ces  chiCTre  à  reux  de  1  ri 
dénie  ou  constate  qiie  le  nombre  des  natui' 
presque  triplé  nn-de^sons  de  vingt-cinq  i 
que  doublé  enlrn  vingt-cinq  et  trente  ans 

Quant  à  leur  condilion  sociale  les  indivii 
masculin  nalurali!=és  français  peuvent  i 
ainsi:  101  rentiers;  244  exerçant  des  profest 
raies;  (iâ^  industriels  ou  commerçant 
de  commerce  ou  d'administration  ; 
exerçant  exclusivement  un  mélierBpécial(sur  lesquels 
l/ilS  travaillant  dans  la  petite  industrie,  el  31(t  occu- 
pés dans  de  grandes  usines,  dans  des  chantiers  ou  des 
mines)',  a04  travailleurs  manuels  de  métiers  indétermi- 
nés; 4U8  individus  de  profesaions  diverses  ne  reniranl 
pas  exactement  dans  une  des  catégories  précédentes; 
133  agriGulleurs:21Umarinspëcheuri,  tousde  la  Médi- 
terranée. —  Les  proportions  qui  viennent  d'être  indi- 
quées concordent  d'une  maniËre  remarquable  avec 
celles  que  présenlaienl  les  chilTres  de  l'année  précé- 
dentej  sauf  en  ce  qui  concerne  la  première  catégorie 


1  001 

711 

1  W 


■    islibé- 
:'i  employés 


(  reiitiertij  dont  l'augmentalioii  n'a  étéquei}'undixème 
environ,  et  les  deux  dernières  calégorieB  (agricul leurs 
el  malins)  qui  au  contraire  ont  tri[ilé  leur  coalingent. 
C'est  ritalie  qui  donne  le  nombre  le  pluii  considé- 
ra ble  :  1.309  hommes  naturalisés.  Viennent  ensuite 
les  Alsacien»  et  Lorrains  avec  1,052  et  les  Belges  avec 
l,03'i.  Les  Luiem bourgeois  présentent  le  chiffre  re- 
lativemsut  élevé  de  1!K),  tes  Suisses  celui  de  iSS,  Le 
nombre  des  Espagnols,  tit,  reste  toujours  extrSmci- 
inenl  faible  eu  égarit  à  la  c[UBntité  do  sujets  de  colle 
uaiiooalità  qui  rident  dans  le  midi  de  la  France. 

it.tlW  enfanls  miijciirs,  nés  pour  la  plupart  en  pays 
étrangers,  sont  devenus  français  en  vertu  du  décret 
coufëranl  la  naturalisation  à  leurs  pareals.  Un  nombre 
à  peu  près  égal  d'enfants  mineurs  appartenants  aux 
étrangers  natoraliaés  en  1890  sont  Français  floil  par 
snite  de  déclarations  faîtes  en  leur  nom,  soit  de  plein 
droit  et  indépendamment  de  toute  mesure  spéciale, 
par  le  seul  elTet  des  dispositions  de  la  loi,  comme  nés 
en  France  d'étrangers  qui  eux-mêmes  y  sont  nés. 

Rémlégraiion.  —  La  nombre  des  réintégrations 
dans  la  qualité  de  Française  de  femmes  ayant  épousé 
des  étrangers  doit  naturellement  s'augmenter  quand 
s'augmente  celui  des  étrangers  qui  se  font  naturaliser 
Français,  puisque  beaucoup  de  ceux-ci  sont  mariés  à 
des  Françaises,  et  que,  dans  ce  cas,  la  femme  solli- 
cita la  restitution  de  son  ancienne  nationalité.  Le 
nombre  des  femmes  réintégrées  en  1890  a  été  de 
'J,312.  Le  nombre  total  des  individus  réintégrés  a  été 
do  4,171. 

i%  enfants  mineurs  sont  devenus  Français  en 
vertu  du  décret  de  réintégration  concernant  leurs  au- 

DÉctaraliont  potir  acqwrir  ou  répudier  ta  nalio- 
lutlilé  française.  —  L'enregistrement  à  ta  chancelle- 
rie des  déclarations  faites  devant  les  jufes  de  paix 
pour  acquérir  ou  répudier  la  nationalité  française 
dans  les  cas  spéciaux  prévus  par  la  loi  a  donné  les 
rÉsalUts  suivants  pour  1890  : 
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^\ii,  it|d,!vî4uB  Qiit  acquis  de  cette  fa  on  ta  natiw 
^te  fi^HjHise  1  as  Belges  |1  .)S()  et  1e^  Itsliens'tf 
preBBQtent  les  chitTreu  les  plua  Clemii 

/^ù  ii^y^dus  ont  répudie  la  iialioiiaUle  Tran^âisc 
pqur  ceR^mviçr  avUe  de  l^urs  jiarenls  tatoir  J-HI 
B^es-tl  &V>s^3> '3^ '^fP^eA'}'^!.^')  Anglais,  mLuxem 
Jiçui^oi  ,1,0  >lal^s,9  imieQs,  3  AiuTicaina  3  Ho\- 
Ifi^f^B  2  HarpC^uia  1  Heugrpis  Daus  leh  iiombre>< 
pi-des}Hjâ  tfint  co^n^e"  lé»  déclarations  faites  en 
Alg^jr,  ^t,pp(jr  aMU^i,  smt  poiur  repudiei  la  na- 
lionaJJte  frfpijUae  Ceb  ^çmj^res  b  elËvent  à  -Jl  les 
secondes  à  o.l 

(I  AC^  paiijfli»  ifât*w:el  Je  Mlw  [wr  rfepBT^me»''- 
la  noiBJwe  (Je>.  ^trartg^  qm  i«f)iprchent  la  jiUjoDa^ 
Ittf  tieatt^aa  11  y  a-  dwi^eiwi^s'-ntuiras  pu  ce  mw'- 
uecaEiQl  »t  pie^ue  nul  umipue  pu  fSMt  )e  >imi  par 
la  |tsle(»les  depsrtBiftOBio  Di)  te  DwmlHc  fie.  iikIiniiIh- 
■qui  ont  swiitiB  la  itaUoiialite  imn  -.ti*b  iwi  (wimslwa 
tion  oudu4laiaUui   a  i  paa  (tepai»e  MOfl 

yaik    Pji     i         J      dL      Lei»     Anege    Aude, 

lard  T  (       1 1     :    t  et  Ç^rtl^rle  Lot  A\ej- 

\.i  !     1       I    /  I  nlnl    Pin   de   Dûmi'  C(fï- 

APl^bf?  (ùjiaturalloallonB  sont     la  beine,  l,fl^  Via 

Manio  110  le  Rh  ne  M9  Ceux  qui  ont  r>nq)»  fc 
tfîM  V^B'Wititfarei  de  it«»l«r*ti9(i«  «eqawmxés'  &  U 
Viimtltfk  ''frerimw  ha»  I  la  t~eine;  H>  1«  Slm^ 
4m  Ibs  AJ«jn#s{  m\  l«B  i)Duclw>H-ila-.|>ihân^  BU 
ItHUVffllè  ët^MiWMlË  «6  4ti>¥v  -IS-    ' 

*  jfc   -  te  Umi.rB';^i^w!(lP8Îlkt  ^H  J  .fctffl, 
A  admie  aux  ntous,  5e.  t\\i-jtn 


preaaatZt 

■îii 


adif'âne 


e=l  lie  l,-iii7.  inférieur    de  27'J  au  chillVe   de    \m>. 

Sur  las  t^  iodividuH  ualurattsés,  dâfalcatioii 
c-laiil  fatle  des  indigènes  musuimans,  il  y  en  n  l,lo2 
du  texe  mBeculiu  et  Vfi  sFideinent  du  texe  ri-nijniu- 

3^0  hommes  nalurnliaés  ùlaient  marié»;  BU  avec  dea 
FrannaisâB  tpii  ont  toutes  été  réintégrai»,  et  2'JI  avec 
deâ  âlrangëres  (EâpagciolesoullslieiiaoK}  qui  en  très 
grande  majorité  oui  reFusé  de  s'as^cler  â  la  domniide 
de  Daturalisatiou  de  lour  mari  [I  y  a  là  une  ariomalin 
qu  ne  peut  seiplquer  parla  cra  ote  desfras  o  des 
r  rmal  les  p  eque  la  nalural  atio  est  gralu  te  e 
Mge  e  et  que  ei  lorroallléa  k  entipl  pour  une 
umande  de  Ja  Te  nme  concom  tente  6  colle  du  ma 
-ont   nfignd      es 

Des  1  I  homiuGs  alu  ali»e«  ^  g^t  a  l  ai  no^t  a 
Im  p  if  a  la  j  i-ulalion  o  vie  se  répart  Bfasn 
a  ns      Bg  j  nmeree        dustn     "1      pSche 

ma  d    e  a,    3    p    r  =E  ona   1  W 


«(  I  m  3       J  arni  cBn  loro  ers 

Luu    le      a        I     a  3[  I  ar  e  ne  t  a  I  ar    ée 

Tui  tt  t,   litdo  Chu»     \auotilB  Caledoatt    —  0 

B  a  ouAipli!  «n  iW    que  U    ualuriliMtHM  u  dans  c^ 

ItW»  j>u;     ta  D  r    ..en  Tuu  nie    o  eu  Cnch  i  lii  ua 

lU  DDi  Au  a  i  «l  au  ïuRlua        eu  Nouvellc^f  abeiji^ 

btSt  s  ui        fui-i  uc  A  aeuA  de»  4wwe^ 

(KOCUI    Ul« 
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LA  JUSTICE  CRIMINELLE  EN  1 
[Extrait  du  BapporI  au  Pré^ideiil  île  la  népublitf 

CoLms  d'absises.  —  Pendant  l'année  1888, 
iétéré  au  jury  3,126  accusations,  dont  1,453  ci 
naieot  des  attentaU  contra  les  pei^onoes  et  IfiTi  a 
cricDee  contre  les  propriétés.  Le  nombre  total  des 
alTaireB  jugées  contradictoire  ment  par  les  cours  d'as- 
aisee,  3,12G,  est  le  plus  faible  que  la  statistique  crimi- 
nelle ait  relevé  jusqu'ici,  et  le  tableau  A,  comprenant 
les  cinq  dernières  années,  permet  de  loii'  sur  quelle 
catégorie  de  faitu  a  porté  la  diminution  de  la  criraina- 
lilé. 

La  diminution  est,  pour  ainsi  dire,  générale  et  si, 
en  cerlaines  matières,  le  cbilTro  de  1888  est  plus  élevé 
que  celui  de  1887,  il  reste  inférieur  à  ceux  des  années 
précédentes.  On  constate,  il  cet  irai,  pour  les  accusa- 
tions d'inraoticide,  une  augmentation  ;  mais  elle  n'est 
pas  assez  im|)ortante  pour  faire  croire  à  une  réelle 
reci-udeecence  de  cette  criminalilé  spéciale  ;  il  ne  faut 
voir  là  que  ces  oscillations  qui  se  produisent  d'une 
année  à  l'ailtrt'.  Par  contre,  on  doit  se  féliciter  de  lu 
réduction  Boiislonte  que  l'on  remarque  dans  le  nombre 
dos  accusations  de  violet  d'attentat  à  la  pudeur. 

Le  nombre  des  accusés  traduits  devant  le  jury;  eu 
1B8K.  a  été  de  -'1,258,  dont  I,fi59avai6nt  i  répondre  de 
erimea  contre  les  personnes  et  2,396  de  crimes  contre 
les  propriétés.  Le  chiffre  total  avait  été  de  4,298  en 
ie87,dei,4B7enl886,de4.I84en  1883  et  de  4,277  en 
1884.  La  moyenne  géuérale,  pour  toute  la  France, 
est  de  11  accusés  pour  100,000  habitants  ;  c'est  la  pro- 
portion uniformément  relevée  depuis  1883. 

La  criminalité  d'un  département  n'est  pas  toujours 
en  raison  directe  de  sa  population.  Ainsi,  parmi  les 
départements  qui  présentent  la  proportion  d'accusés 
la  plus  élevée,  on  eu  compte  5  qui  n'ont  pas  300,0(10 
ftmea  :  la  Corse  24  accusés  sur  100,000  hîibitaaiE;  les 
Alpes-Maritimes  et  l'Aube  2.1  ;  l,Q\i-c\i-<!.\ieT   Vi  et 


VniicliiEe  IR;  quant  su  département  de  la  âeîue,  il 
ii'i'ccuiie  que  le  qiiinzR'ine  rang  avec  V^  accusés  sur 
lUU.tNK)  habilaulE.  Au  nombre  deit  dé|iarlejneuls  qui 
ont  les  cbîlTres  proportionnels  les  plus  falblos  d'accu- 
sés, ou  remarque  le  Nurd,  »  sur  (IXl,OOU  habilauts, 
Sanue-et-Loire  7,  le  Pas-de-Calais  lî,  le  Horbihao  li. 
lea  Côles-du-Nord  5  et  le  Puy-de-Dôme  ;i;  or  dans 
ces  déparlemenls  la  population  dépasse  GOO.OUO  ha- 
bitauU. 
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ÀSè  des  liicUBÏB  ; 

Uola»  Ue  lieliB  ans i9 

Selu  t  TiuRBtiiiisDH ;  S5l 

Vi'igleiuni  lingMïinii  Dila 661 

ViaE'-cinq  ^  ironie  ans 1106 

ttiinule  i  ciDquïDle  ans StT 

Cinqilaaia  \  boIudU  ant Itl 

SolMnle  ÉDS  et  plu» ISR 

PlIibBlairri 2,490 

Kariti  ajaDi  des  en  fan  la 1 ,  I5i 

—  n'*;>Dl  pu  d'ïDraDlB 3iS 

—  D'ayant  paa  d'SDfaatb SI 

Digré  d'iaUf-acCionAïaatxiysùs  : 

CompliMniepi  lllellréE 919 

Sachant  lire  el  «crlre 3 .091 

Ajanlreçuuneln*iriiclion8np((rl«oii!  SIS 

Origine  des  accusée: 
Séa  daaile  dipar.nb  ilionl  tlâ jugula 

Néidana  bn  auire  dèparlemcnl 

Ses  d  l'éiraager 

Agrkultapt '. 

Yrtiiiiporti 

Dnmesli^igtl  illiu^lift  i  la  l'or^iirne 
Propriétairea,  renlleri  el  protïti^iuiis 

DomMIe  dea  accui6a  : 

■kural 

.Urbain 

Inconnu  ou  laiis  daniicile 

I!  iiV^it  paa  i-anâ  i ii té rêtUo' foire  Mmarquer  qu'ai  _ 
le  dévpifl|)pemenl  de  l'instruclinn  '!«  eltitfro  'propor-^ 
tiantlel  des ''aie usés  illeltréa  e^t  BUcnessivemsiit  des- 
:  38  p.  100  en  l87Me7ti,A   30  p. '1(10 'en 
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L'ém  g    I   R  ds4      miwg  1        lies  ap 

iiifesl  (1  n  le;  l)ilf  d  I  t  1  i  ]  p  mip  é 
iluctio    d       mh    dp  esj  g     d       I  (if  d  P 

temant  io  K  fi  p  110  |M  |  t)j7q  flf)  p  lOf 
en  IS  <  ISaj  9  p  10(J  IHi^l  1tj&  I  uS  p  100 
an  lâijtJ      t      rtQ  t  I  lEe  m     t  du    pipb 

de^  a      se    d  n     I      <t       d         [pm  qe^s  d)tc 
baineé        Md        ytpl      daPOOf»  bt^B'   d 
popul  l        ggi    lé  I      f  l   bpt    pt  on  d 

divid      sa      d  ni|    )ç  1  e|Ë  p  po 

ceux  q  d  aim  l  d  d  l|^  I  pfopfirt 
suiva  le»  «  |  1(W  1871  Ib7B  J  p  10» 
I87«-|M80       I   p    IQÛ         lt«l   IS8.         1  p    ino 

itm. 

Le^     d    d  $<t       1       Hé  t      gi  il  et 

ger,  no  forment  que  'J  p.  IIM)  dn  trilal  des  accoté»;  il 
en  eti  de  mémo  ai  l'on  réunit  i  ces  accusas  les  pré- 
venue de  même  origine  qui  tint  été  condanJu^  pour 
des  délita  commune.  Il  recuite  en  elTel  iJob  indications 
fournies  par  les  casiers  judiciaire^,  qu'en  I88S  ÎI  a  été 
rédigé  par  les  çrcfTiBiB  dea  cours  et  tcibujiaux  de 
Franco  lil''i,27t;  bulletins  n-  1  constatant  un  mime 
nonibrede  condamnations proiioncéBS ;  l7T,12'iO contre 
des  accnsés  ou  prévenus  néa  en  France  e'  l7JWt> 
contre  dea  individus  d'origine  élrangère<  I^b»  cliiilïcfi, 
rapprocJiés  de  ceux  du  dernier  dénoDibremeiit  de  |a 
populstionn  donnent  i  condamnations  pqur  1,I)U0  de>* 
premiers  et  18  pour  1 JIXI  des  derniers. 

D'un  dépariemeni  A  l'autre,  la  proportion  des  in- 
divîduË  nés  s  ('élranger,  sur  iVfl  accusée  ou  préyeaue 
condamnés,  varie  notablement  ;  elle  est  indiquée  cf- 
nprës  pour  les  lii  déparlemenls  où  il  >  été  receocd 
plus  de  lOjlOO  habitants  nés  bors  4c  la  France  oonJi- 
nonlale. 

BeUivl  (lerrili^-e  do) Aii  p.  l'U 

Alpes-Marilimes 31     — 

M«urtbe-el-MoscHe ,,.    3i      - 


Vai-.. 


Rhône M 

PsB-de-CalaiB 2     — 

En  résuraé  les  indiriduB  d'oripnB  étrangéi'e  entrent 
pour  moins  d'un  dixième  dans  le  chiffre  toLal  des  ac- 
cusas et  prévenus  condamaéâ  ;  mais  leur  crimiaaUtâ, 
par  rapport  à  leur  nombre,  e^l  près  de  cinq  fuis  plus 
Torte  que  celle  des  individus  nés  eu  France. 

RisvJlals  des  aceusaUoTis.  —  De83,126  accuealions 
déTârées  au  jury,  l,8aO,  près  de  six -dixièmes,  SU  p.  10U, 
entêté  GOmplËlemenE  admises;  482,  ou  lli  p.  100,  no 
l'ont  été  qu'avec  des  modiScations  con^^rvant  aux 
Taite,  dans  270,  le  earaclëre  de  crime  et  leur  donnant, 
dans  212,  celui  de  délit;  enfin  les  7'J4  autres,  26  p.  100, 
ont  été  entièrement  rejetées. 

La  proportion  des  rejets  est  la  mËme  en  188U  qu'en 
1M87  pour  les  BCCUBations  de  crimes  contre  les  pro- 
priétés, 1»p.  100;  mais  elle  s'est  élevée  de  28  à  33  p. 
100  pour  celles  de  crimes  contre  les  personiies.  Ces 
derniers  méfaits  ont  donc  rencontré  devant  le  jury 
□ne  plus  grande  indulgence  ifue  par  le  pas^é.  Comme, 
d'autre  part,  le  chiffre  des  admiiisioos  de  circonstances 
SlténuBDlei,  dans  les  accusations  de  cette  nature,  est 
monté  de  71  A  79  p.  100  et  celui  des  cas  où  la  iieine 
a  été  abaissée  de  deux  degrés,  de  3(3  à  ii  ]i.  lUO,  on 
doit  en  conclure  que  la  magistrature  s'est  associée  au 
jury  dans  radoucissemonl  de  la  répresssion  de  certains 
crimes. 

Oo  verra,  par  le  lablean  ci-ajn*s.  w  fl,ueUe  ma- 


EN  1888  l/i5 

tière  spéciale  le  jury  est  particulièrement  porté   à 
rindulgeace. 

Nombres  proporlionneU  sur  100 

AccutatioDS  Accofés 

accueillies     Aceasa-  déclar.  coupib. 

avec  des  rejetées  sans  avec 

Nature  des  crimes            eniiè-  raodifi-  com-  cireous-  circons- 

re-  ca-  plè-  tances  tances 

ment,  tions^  teroeut.  attén.  altén. 

Incendie  d'édifice  hab...      33  2S  45  3  97 

Abus  de  cunfiauce......      48  10  42  5  95 

Coups   et  blessures  dod 

qualifiés  meurtre 32  17  51  7  93 

Fabrication  ou  émiss.  de 

fausse  monnaie 78  5  17  9  91 

CrMnes  contre  la  vie 43  29  2S  13  87 

Faux    et    banqueroutes 

frauduleuses 60  11  29  13  87 

Incendie    d'édifice    non 

hab.  de  boii«  etc 70  3  27  16  84 

Crimes  contre  les  mœui  s      60  10  30  26  74 

Yolsqualifiés 77  15  8  37  63 

En  toute  matière 59        16         25         26         74 

D'une  manière  générale,  la  proportion  des  déclara- 
tions de  circonstances  atténuantes  est  en  raison  di- 
recte de  la  gravité  de  la  peine  écrite  dans  la  loi  : 
89  p.  lUO  pour  les  crimes  capitaux,  84  p.  100  pour  les 
crimes  passibles  des  travaux  forcés  à  perpétuité  et  t)H  p. 
100  pour  ceux  qui  n'entraînent  que  les  travaux  forcés 
à  temps.  Par  exception  à  cette  règle  à  peu  près  géné- 
rale, certains  crimes  d'attentats  aux  mœurs  bénéficient 
trop  souvent  de  l'indulgence  du  jury  :  il  est,  en  effet, 
regrettable  que  kur  100  accusés  convaincus  d'attentats 
à  la  pudeur  sans  violences  sur  des  enfants,  78  bénéfi- 
cient des  circonstances  atténuantes. 

Il  est  à  noter  que  certaines  conditions  individuelles 
des  accusés  influent  d'une  façon  uniforme  sur  les  ver- 
dicts  du  Jury.  Les  proportions  que  présentent  le  ta- 
bleau ci-après  peuvent  différer,  d'une  année  à  l'autre, 
d'un  ou  de  deux  centième.-",  mais  leur  ordve  te;i\^ 
exactement  h  inème. 


Accolés  tgss  de  : 
Hotn  de  vingi  et  un  ans. 
Vingt  el  dd  &  r^uiranU  ai 
Quiranle  à  Eoiianle  bd9. 


ATUt  re{u  ui 


Par  Ëuite  des  réponses  du  jurj,  \,1'lf\  sccusét, 
29  p,  100,  ont  fait  l'objet  d'ordonnances  d'acquilte- 
mant  pur  et  simple;  15  mineurs  de  \G  ans,  acquittés 
comme  ayant  agi  sans  diEceniement,  ont  été  envoyss 
dans  ona  msison  de  correction  pour  y  être  élevés  et 
détenus;  Il  jusqu'à  leur  dU-liuiliËme  année,  1  jusqu'à 
sa  dix-neuvième  si  11  jusqu'à  leur  vingtième;  eoila, 
3/119  ont  été  condamnés,  eavoii'  ; 

SS  i  la  peine  de  mort; 

104  aux  travaux  forcés  à  perpétuité; 

7S  aux  Iravauz  foceéEpour  rbgt  sua: 

339  aux  travaux  forcés  pour  huit  ans  et  plu:^,  maiâ 

374  aux  travaux  forcés  pour  cinq  à  sept  ans  ; 

S  i  la  réclusioa  perpétuelle  (tiesagénaires)  ; 

2  i  la  réclusion  pour  vingt  ans  (seiagénairei); 

S8S  â  la  réclusion  pour  einq  à  di\  ans; 

1,190  à  l'emprisonnement  pour  plus  d'un  an; 

312  à  l'emprisonnement  pour  un  an  ou  moins  ; 

2  à  l'amende  seulement. 

On  a  considéri^  comme  ayant  été  acquittés  et  claaës 
eonune  tels  iî  ascusés  jugés  pour  fabrication  ou  émis- 
fàtax  de  fausse  moimaie  et  exempts  de  peine  pour 
avoir  procuré,  soit  avant,  soit  aprèa  les  poursuites, 


rarnslatinn  de  leurs  eompliceE  (art.  1.18  rtu  code  pé- 
Dal,  iuchIÎI)^  pnr  la  loi  du  t'!  mai  1r<l):|l.  Quatred'entre 
eu\  oot  i^ti'  fi'Bppivs  da  ta  peine  de  l'interdiction  do 
^l'jiiur  :   1  pour  vingt  ans,  2  pour  dix  ans  el   t  pour 

lnler<lietiûn  de  séjour,  —  Comme  on  vieot  de  lo 
voir,  le  nombre  des  accusés  condsDinéa  â  des  peines 
afflictîves  et  infamantes  temporaires  a  étc  de  1,:)7â.  A 
leur  égard,  lee  couiiï  d''aesiBeF  avaient  à  délibérer  sur 
Tapplicalion  de  l'interdiation  de  séjour  substituée  par 
la  loi  du  27  mai  t>iSi  &  la  surveillance  de  la  haute 
police.  Elles  onl  maintenu  celle  peine  accegeoirc  dans 
lonlesoiiétenduei''2U  ans) ponr  9.1  condamnés (7  p.  10(1); 
elles  l'unt  réduite  en  une  durée  de  dix  a  vingt  ans 
pour  iff'i  i2I  p.  IIJO)  et  à  moins  de  dis  ans  pour  "il 
'p.  100];  quantaux  028  autres  condamnés  (67  p.  100), 
ilsiff  ont  pas  été  soumL^:  ^i70  en  vertu  d'une  dispoai- 
LiOQ  qiécisle  de  l'arrêt  et  ^8  parce  qu'ils  étaient  frop- 
[f'â  de  la  peine  perpétuelle  de  la  relégstion. 

L3  remi:«  de  l'iuierdiction  de  séjour  a  été  accordée 
I  ]^lus  des  IroÎB  quart»  (77  p.  lUO)  des  accusés  non- 
lamnâa  |iour  dos  crimes  contre  les  personnes,  lanilis 
;ij'.-:lle  ne  l'a  été  qu'à  US  p.  100.  moins  des  deux  tiers, 
i''f  accusés  convaincus  de  crimes  contre  les  proprié- 
'  '<,  Cette  ilifférence  s'explique  par  ce  Tait  qne  i;'eEl 
iu£  celte  dernière  catégorie  de  matfaileoi's  que  l'on 
iinpte  le  plus  da  récidivistes  (tili  p.  100,  au  lieu  de 
'.2  p.  ItX»). 

CstM  mtmo  peine  de  l'interdiotion  de  séjour  a  été 

"^  "  '«  p»r  les  oiiurs  d'assises  à  colle  île  l'orapriaoa- 

t  prononcée  contre  1^7  accusés,  i  la  uiite,  soit 

a  négatives  du  jury  sur  k 

le  déclarations  de  ci 


1 


s  à  mort.  —  En  ISt»,  la  peina  capî- 

«  clé  prononcaa  contre  28  accusés,  déclarés  cou- 

I  iiibles.aaDsciroonstaDcei atténuantes  :  2H  d'assassinat, 

'e  d'un  fonctionnaire  et  1  d'inceodw  A'^ine 

n  habitée.  Les  2H  coadamnéii  élaienl  icàt:.  Ci  &« 


i  à  vingt  et  an  an;  10  de  vingt  et  un  A  ii'ealé^ 
9  de   tveiite  à  quai-aiila  ans;  2  de  quavai 
quanto  ans  et  I  de  cinquante  A  soixante  m 
parEânaÏBDt:  12  à  l'agriculture,  T  à  l'induslrie, 4 
oommerce,  1  A  la  domesticité,  i.)  aux  professiona  8 
raies  et  '>  â  la  claspe  des  gen    ssn    a  eu    On 
tait  parm  eux  2   rersdeu-t  e  Leb  a  rât^  oi 
leur  execul  on  a  I  é^ard  de  J  et  la  pe  ae  do  mort^ 
CommuQB    pour  les  1U  aul  es    e       e  li 
Ibroes  A  ]  erpÉtuité 

Contu  UM.  j  ig  s     —   Les  a  ousat  oi 
cor  luma  OBontdanu  e  en  année  mo  nf 
leur  nombre  est  descendu  de   11     en  lï>b3  i  î 
188^   A  -J7en  IBS.     à  2^6  8     IHS     à 
6  tin  en  laaB  Ce  der    6  es  re]   oclw  e  1 
63  vols  ou  abus  de  c  nllance  quai  tl 
banque  outea  frauduleuse  v  ol    eu 

pudeur  13  meu  t  e       aii^ass  na     et  1 
Les    13  accuse»  qu  elles  oompre  a  e  t  un 
quittes  et    11  candamii  s     avo       11   d 
mort     J  aux  travaux  for  es  â  pe  pe  u 
vaui-for  es  à  lemp      >'  h  la      c  ua  ou  et  I  i 

Cnut  iWoi     pns   —Parm    ea         ^  ai 
contrad  cto  ement  a  a  eut   e  e    pn 

cundanm      par       u  u  na  e  pour  v  I 


pe  ne    afll  et    e    r     nfa 
ect  onnelle^    11     e  a  u 

mo  u    d  un  au  pour  IJ    i  lu   a     i      nj 
de  c  nq  a  d  \  an   pour  9  et  plu    d    d     a      pour  1 

DU  (s  pol    fjitet  et  de  preste    —  Le  jury    a 
>>ait.     e      lUHtJ    de  i    délit   poltques   et  d     jre  se 
renvoyen  de  ant  lu   par  a|.plcaton  d     la  lo    du     J 
ju  llel  IHKI  et  qu   co  s   la  e  t  en  1    del  t    de  la  pa 
ruio    10  ull-act  on.  relat  ve    à  Ib.  v  «   ^  V  nodique 
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et  2  à  la  presse  non  périodique.  Ils  étaient  imputés  à 
3)  prévenus,  parmi  lesquels  l'j  ont  éié  acquittés  ;  les 
21  prévenus  condamnés  Tont  été  :  9  à  ramende,  1 1  à 
un  an  ou  moins  d'emprisonnement  et  1  à  plus  d'un  an 
de  la  même  peine. 

II.  —  TRiBUNAirx  coRKECTroN.vFLs.  —  Los  tribuuaux 
correctionnels,  qui  avaient  eu  à  connaître,  en  1887, 
de  191,108  airaires,n'en  ont  jugé, en  1888,  que  190,139. 
Cette  diminution  est  peu  importante,  il  est  vrai,  mais 
elle  n'en  maïque  pas  moins  un  temps  d'arrêt  dans 
l'augmentation  qui  s'est  manifesiée  à  la  suite  de  la 
crise  commerciale,  agricole  et  industrielle.  L'indica- 
tion précise,  dans  le  tableau  suivant,  do  la  nature  de 
179,825  des  infractions  de  1888  permet  de  voir  quel  a 
été  le  mouvement  des  délits  les  plus  graves  ou  les 
plus  fréquents  pendant  les  années  1884  à  1888. 

Affaires  currectionnclles 
Nature  den  iRrraciiotif.  jugéts  en  188S. 
lofraction  au  han  de  survcil.  ou  à  l'inter- 
diction de  séjour 994 

VaKaboodagiî 17,787 

Meudicité 12,675 

RftbellioD 3;  139 

OutragfS  envers  des  foDClionnaireii  ou  des 

agonis  de  la  force  publique 12,407 

Coups  et  bleshures  volontaires 21,842 

Délits  contre  les  mœurs  M) 3,H02 

Suppression  et  expobiiion  d'eafanls 176 

Difiamaiion,  injures  publ.  et  dénooc.  ca- 
lomnieuses   2,370 

Vols  Riiriplcs....! 37,505 

Fraude  au  préjudice  des  restaurateurs...  2,866 

Banqueroute  simple 921 

EHcroquerie\ 3,718 

Abus  de  confiance ...  4,040 

Fraudes  commerciales 2,775 

Destruction  d'iubre»,  de  récoltes,  etc....  3,621 

(1)  Oulrjge  public  à  lu  pudeur;  —  adultère;  —  attentai 
aux  mœurs  en  favorisant  la  débaucne  de  mineurs  do  vingt  et 
un  ans;  —  outrages  aux  bonnes  mœ:irs;  — attentat  à  la  pu- 
deur par  mineur  de  sei2e  hdh  (art.  68  du  code  péQa\V 


sÇporlnd  rtéientioo) 

(loffo 
(Lai 

iclmuf) 

du  !7]ui1tell880). 

cbev.  (iDtraotlon  ï  U  loi), 
b.  indireclea.   orlrois.... 

a\  dm  yriie' 


IW.139 


Los  190,13U  affaires  jugiîos  en  IKBB  avaiimt  [■Ir  pnp- 
léeii  devant  leu  Iribuoauxcorrectioodel?;  'Lï^irO  par  la 
partie  civile;  I1,1j:^  par  den  adminititralIniA-  pjbliquos 
et  171,107,  les  neuf  dixiËme^  par  le  miul^lère  public. 
Ces  derniârei^  se  divisent  ainsi,  au  point  do  vue  de  la 
pi-océdure  suivie  :  conduite  inunédiBle  à  la  barre. 
7,2'U  (-1  p.  100};  citation  d'urgenoe  api'ès  mandat, 
ii1.U4  (30  p.  !0U);  citation  dirncte  ordinaire,  86,25U 
[M  p.  m>t;  et  instruotion  préalable, 2n,12j  (lîi p.  100). 
Ainsi  leï  magistrats  du  parquet  ont  eu  recours,  dons 
plus  du  llei-a  de-t  afTairea,  à  la  loi  du  20  mai  iSS3  sur 
les  flagrauls  délits,  et  ils  n'onl  communiqué  !i  l'iiiairuc- 
■■■     -  ■    .r  100.  Cette  pruj,orlii>ii   avail 


él^,  I 


,  de  17  ]) 


tWJa 


{mi  de  18  p.  100  avec  lXi,im.  On  iloil  en  .-..iiclure 
que  les  procureurs  delà  République  ^'aUaeh"nt  de 
plus  en  plus  â  ne  requérir  iurormalion  que  lUn»  les 
nasd'absolne  nécessité. 

Prévenus.  —  Lea  prévenus  iinpliqué^i  dans  les  af- 
fatrescorreclionnelleiijugéoïen  li^ùtaieiileuuombre 
de  '22S,2I1,  poursuivis:  li,fitii  par  la  partie  civile, 
I5,9UI1  par  les  administralioris  publîigues  et  20o,26*:i 
par  le  niiiiistëre  public.  Si  l'on  rapproche  ce  dernier 


i^liilTre  du  talal  àc  la  population,  on  obtient  i!4  pré- 
ïeiiu=piir  10,000  habitants.  Cotte  proportion  n'es' 
alleÎDte  danâ  soixanle-deut  déparlemeut^  mais 
est  dëpasfëo  dan^  les  vingt-quitre  suivants-. 

Eure-ot-Loir 57    Var 73 

Meurlhe-et-Hosetb.    3S    Corse 81 

Aube 58    CaWadod 82 

Vosges 59    Uiie 83 

Sûmme... B2    Marna fH 

PyrÊBéea-OrienMlee.     S2    Seine-el-Oise 86 

Gironde tW    Eure 88 

Rhône.. IW    Alpea-Marïtimes SU 

Nord (i7    Seiue 90 

Seine-el-M.inie ....    69    Bouebea-du-Rhûne ..    915 

Aisne 70    Hérault 96 

Pas-de-Calais 71     Seine-Inférieure 98 

Sexe  et  dge  des  privenas  de  délits  commutu .  — 
CeK  prévenus,  as  nopibre  da  2U0.o9li,  ee  divisaient  en 
n3,233homraes  {8fip.  1l)0)Bt27.3liJre[nnieç(l-^p.  l'Xl) 
et  âe  distribuaient  ainei  au  point  de  vue  de  l'âge  : 

DetBfriBBdeaelxeiDB....  6,341  (t  0/0)  1.009  ((0/0) 
DeseiieàclaKletuaaas  33,974  (U  0/0)  i.TSO  (10  0/0) 
DeplusdetingiMDD  bdi    ltl,917  (83  0/0 1  I3,Wl  (gfi  0/0) 

Parmi  les  7.331  mineurs  de  lli  ans,  168  étaient 
poursuivie  pour  orlme  et  ont  été  Ir^duilti  devant  les 
tribunaux  correctioiuiel»  parco  qu'ils  n'avaient  pas  de 
complireii  majeurs  et  que  le  fait  qui  leur  était  im- 
puté n'entraînait  ni  la  \i«iae  capitale,  ni  une  peine 
perpi-luelle,  ni  celte  de  la  détention  (art.  6H  du  code 
p^al:.  Les  crimes  reproohésâ  cas  individus  conàia- 
taieitt  en  atlenlals  i  la  pudeur  (G'i);  vols  {Si]  ;  inoen- 
dieâ  de  récoltes  en  las  (30j:  coups  et  blessures  (8); 
obstacles  i  la  circulation  sur  les  chemins  de  fer  (8)  et 

itémUlaU  des  prévenlionB.  —  Pour  apprécier  les 
rê:>uttat«  des  prÉventiaD^,  il  importe  de  tenir  compte 
dQ  la  parlïe   i/ai  a  pris  l'initiative  de  \i  çcnmvûVe. 


I 


Kiosi  landis  que  les  adminiElratiuDs  publtq 
o'echoueot  mmplèlemeiit  que  _U  foi~  oi 
partieii  civitea  -^onl  debfutep  da  leiu  ic 
mr  1  (Ml  Quant  au  inmittËre  putillt?  il  ne 
tei  le  seul  prévenu  ou  tous  ]as  (iiévenue 
alTsiressur  t.OOTI  qu'il  introduit;  il  est  difn'cile  d'ei 
car  l'aclion  publique  avec  plus  de  pruilenc 

Les  tribunaux  con'ectioanelB  ont  rendu  les  diienf 
BuivanteB  A  l'égard  dei  22B,21 1  prévenus  qui  oi 
paru  devant  eux. 


Au  Tommencemeul  de  la  dernière  péricMo  quin- 
quennale,  en  m84,  sur  12ti,447  prévenue  condamnée  â 
l'emprisonnement,  !i,734  J'avaietii  été  jiour  plus  d'un 
an;  à  la  fin,  en  iSSii,  lescbin^e^  correspondanls  sont 
de  12H,f)iIH  et  de  3,MI;  on  est  forcé  de  reconnaître 
que  si  les  délits  sont  devenus  plus  nombrcu:^,  Ha  ont 
diminué  de  gravité. 

L'iolerdiclion  de  séjour  a  rir  |L-ii:'i:i--'i'  ■  ■■i.li .  riSl 
préveQUij,  dont  3^7   condaniU' --  '   '  iniir 

vagabondage  et  inendîcilé'   l'in^  l'^iis 

mentionnés  à  l'article  42  du  c i '  '  i'   .iiniice 

&  l'emprisonnement  pour  ()H'S  pruwims,  ii.inin  l>'.-quels 
^^  avaient  â  répondre  d'iiirracliuos  uui  arlicloa  2. 
U  el  7  de  la  lui  du  "it  janvier  1873  sur  l'ivresse  pu- 
blique. 

Circonslances  atlénuanlts.  —  Quand  il  f'agil  de 

oieE,  on  peut  exactemeut  ee  rendre  compte  du  de- 

gré  d'indulgence  ou  de  âdvérilé  du  jury  par  le  nombre 
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des  déclarations  de  circonstances  atlénuanle?i;  li  n'en 
est  pas  de  même  en  ce  qui  concerne  les  délits,  parce 
qu'il  y  en  a  auxquels  l'article  'i63  du  code  pénal  n'est 
pas  applicable  et  d'autres  qui,  étant  réprimés  par  les 
peines  de  l'emprisonnement  et  de  l'amende  ou  par 
l'une  de  ces  deux  peines  seulement,  n'exigent  Tappli- 
calion  de  cet  article  que  si  l'on  veut  abaisser  l'une  ou 
l'autre  de  ces  peines  au-dessous  du  niveau  carrec- 
tionnel.  «  Toutefois  si  l'on  fait  abstraction  des  prévenus 
condamnés  par  des  délits  prévus  par  des  lois  spéciales 
qui  n'autorisent  pas  l'admission  des  circonstances  at- 
ténuantes, on  constate  que  l'article  W3  du  code  pénal 
a  été  visé  dans  les  deux  tiers  des  autres  cas  par  les 
tribunaux  correctionnels  (6l>  p.  100).  Or,  la  proportion 
correspondante  ayant  été  de  (ij  p.  100  en  1887,  de  C)'* 
p.  100  en  1880,  de  62  p.  100  en  moyenne  annuelle  de 
1881  à  188d  et  de  u9  p.  lOO  de  1870  à  1880,  il  faut  bien 
en  conclure  que  la  répression  devant  la  juridiction 
correctionnelle  subit  un  affaiblissement  progressif. 
Les  voleurs  bénéficient  88  fois  sur  100  des  dispositions 
de  l'arlicle  4(53  du  code  pénal;  les  mendiants  93  fois 
et  les  vagabonds  97  fois.  En  ce  qui  touche  les  con- 
damnés des  deux  dernières  catégories,  l'élévation  du 
chiffre  proportionnel  peut  s'expliquer  par  la  nécessité 
où  se  trouvent  les  tribunaux  d'appliquer  l'article  'i()3 
pour  affranchir  les  condamnés  de  l'inlcrdiction  de 
séjour,  et  l'on  a  vu  plus  haut  qu'ils  ont  une  tendance 
à  prononcer  de  moins  en  moins  cette  peine  accessoire  : 
mais  en  matière  de  vol  il  est  permis  de  regretter  que 
les  circonstances  atténuantes  soient  admises  dans  une 
aussi  large  mesure  en  faveur  de  condamnés,  dont 
plus  de  la  moitié,  ul  p.  iOO,  sont  des  repris  de  jus- 
tice. » 

Jugements  par  défaut.  —  Les  190,139  jugements 
rendue  en  1888,  par  les  tribunaux  correctionnels  l'ont 
été  :  107,894  contradicloirement,  et  22,24i3  par  dé- 
faut; liJ,o33  de  ces  dernières  décisions  concernaient 
des  délits  communs  et  6,712  des  contraventions  fis- 
cales et  forestières  ;  c'est,  eu  égard  au  VolaV  àe*  \\i%^~ 


teects  ^rononcgs  eu  chaque  matiÈre,  9  ei 
leB  première         "9  au      00  se 

Des  22,2        g  m 


dacqu  ei 
18,070  qui 
d'op^osilioo 

wguinéa  e 
exécutés  ;     i 


qui         dmueesbat       suta 

Apfielt  de  po  ce    oirec  P     d 

née  i»S»,  p  rt     su  d  e.        rs 

H, («2  affaire.  U       e  a»  ttpr 

venus  qui  étaie&l:  H.2U)J  appelants,  1,o:iI  intimés  et 
589  l'un  et  l'autre  A  la  fois.  La  proportion  des  appels, 
dans  laur  rapport  avec  les  déciiiioas  des  premiers 
jugés,  est,  cbaquc  auuée,  do  ;S  â  r>0  sur  i.OOO. 

Près  des  Irois  quarts  des  jugements  attaqués, 
>i,W,  ("i  |i.  IWIj.ontélôoonrinnés,  et2,Het((2Up.  101)) 
inlirmêE. 

C'est  surtout  i;n  matiÈre  de  oonlravenlions  fiscales 
et  foresti&res  que  les  cours  d'appel  modîGent  les  ju- 
gements de  prenulËre  iui^tanoc  :  3't  fois  sur  1IHJ,  an 
lieu  de  2j  eut  1110  en  matière  de  délits  oommiiog. 

Ou  compte  piu^  de  -^0  inlîrmattons  sur  100  arrSla 
dan:  les  ressorts  d'Ageii,  do  Nîmes,  d'Angers  et  do 
Tau. 

Les  arrêts  inlirmatifs  s'appliquaient  à  ll,^U)>  préve- 
nus; la  situation  de  2,37G  de  ceui-^i  a  été  améliorée 
en  appel  et  celle  de  ^li  a  été  aggravée:  pour  les 
rii:  autres,  il  ne  s'agissait  que  de  questions  de  coin|>é- 

111, —  Des  RÉcimVES.  —  La  progression  de  la  ré- 
cidive ne  cesse  de  s'accentuer  [I  ).  Il  n'avait  été  reudu, 
en  IH84,  par  le»coui-Ë  d'assises  et  les  tribunaux  inurec- 
tionnel  queSS.lHH  arri'ls  ou  jugements  de 


i  afaol  déjà  élA 
frappért  par  H  jostiw  répressiie.  Co  olâffre  î'eBt  buc- 
cesBiremeotêJe¥éài*i,:(32CTi  1883:  à  !e,S2ii  an  18&i; 
â  »3,W?7  en  1S87  M  é  w:;,87t  eu  1888  ;  c'est  donc  pour 
Mite  |iériodo  va  acMoisBeinent  de  7.5  p.  ICO.  Si  l'on 
compBi'e  Ib  Dombw  dos  (Condamnations  encourues  par 
des  aceuséfl  ou  des  prévenus  repris  de  justice  à  celui 
des  DondaoïtiBtionB  prononcëes  par  les  juridictions 
«rrimmelte  et  oorreelLonnelle,  l'augnieiilBtion  prapor- 
tionnetle  monle,  pour  les  premiers,  de  fis  p.  JOI)  en 
t8S4  i  37  p.  HW  en  l«aS  et,  pour  les  BBconds,  de  W 
à  '.7.  100. 


Aecutés  rreidlvtsUs.  —  Les  1.7-11  secasés  récidi- 
vistes cotidamué^  en  iv»i  se  diviuiionl  en  l.tMH 
hornuies  et  Hti  femmes;  e'eet.par  rapport  aui  accneGs 
de  m'''nie  «eie  condamné^  une  piMportion  de  S2 
LcinimeE  sur  tOO  el  de  23  femmoi.  Us  avaient  précé— 
demimenl  encouru  :  W  {H  p.  100)  une  peine  afllletive 
r^l  iufsmBiLte  (13  lestraviiux  rorcés  et  m  la  n^clusion]: 

>.  i^  'M  p.  Il)0j  un  empriiouncmeiil  de  plua  d'un  an  ; 

'  >•'■  (IJ3  p.  100)  un  emprisuonenteiil  d'un  au  ou  moins 

r  liJ  |7  j).  lOOj  une  peine  pécuniaire. 
l'C-T  critnea  contre  le^  personneâ  étaient  imputés  é 

«(«"p-  'm"  ■     ' 


prîêléa  H  1.27.]  (73  p.  tWl.  Mais, 

plus  liaol,  ii  l'occasion  lie  l'interiJîclioo  de  séjour,  ) 

vécidiviBleB  ne  (îgui'enl  parmi  les  accusés  de  "  "^ 

conlre  les  perEonnea  que  linn^  la  proportiaa  d 

lUO,  taudis  qu'ils  enlrent  pour  les  deux  tiQi-Ë(6U  p.^ 

dans  le  lotal  à 

priétés. 

Plus  des  trois  quai'ls,  77  p.  100,  des   accuaës  i 
damiiéE  pour  vol  qualifié,  étaie-il  des  repris  d(  ' 
La  proportion  eat  de  : 

01  p.  100  (in  matière  de  coups  envers  dei 

Îj9  p.  100  en  maliiire  de  fabrlcatiiin  de  fatii 


53  p.  100  e 

m  malifTe  d'assassinal. 

50  p.  lOll  e 

m  matière  d'incendie  volontaii 

49  p.  100  < 

m  matière  de  viol  ou  d'atlen 

deur 

43  p.  inoei 

n  matière  de  meurli'e. 

42  p.  100  e 

m  matière  de  vol  domestique. 

41  p.  100  t 

ta  matière  de  faux. 

Elle  ne  d  j 
d     eu  at  0 
Le    cours 

a^e  pas  le           dans  le    a   1 

d  a  s  es  on     ondan      s  ce 

es   é    d      t 

es          (1  p   1  H    à  la  pe    e 

(    p   100)  au 

[  a  a      fo           po  [  é 

100) aux  1  a 

DU    fo             ten  !       17  (      [ 

re  lu   on  et 

K  M   p    101 1  a   lenu 

a    lé   de    plus     duQ     an    p  u    d  i    et 

mo  n    pour  i 

Le  th  IT      p  opo  t  onnel 

stes  condaiDD  s  à  des  pe  nés  co      c  onnPile 
e  t  ra  e  nenl  au-dPEsous  des  deui  c  nqu  è   e 

P  eoeHUS  récdii  sles  —  Sous  le  ap|  t  du  sexe 
le,  94  137  p  B  enus  en  d  »  stes  frapi  es  de  nou  elles 
pe  ne    en  18SU   se   d  visa  eut  en  b  h  mmes   et 

H  713  Ten  mes  so  t  3  des  p  em  e  s  et  3  de  secondée 
tur  100  prévenus  de  mSme  eei»  condamnes  pour  des 
délits  communs. 

Au  point  de  vue  de  lenra  anlécëdeiils,  ils  ¥«  dé- 
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composaient  ainsi  :  libérés  des  travaux  forcés,  20:i 
(0.2  p.  100);  de  la  réclusion,  1,032  (1.1  p.  100);  de 
remprisonnement  de  plus  d'uu  an,  l'i,073  (lij  p.  100); 
deremprisonnementd'unan  et  moins, 0(3,'jy'>  (70p,  100), 
et  n'ayant  précédemment  encouru  que  des  amendes, 
1-2,229  (13  p.  100). 

C'est  la  classe  des  libérés  de  courtes  peines  d'em- 
prisonnement qui  contribue  exclusivement  à  Paccrois- 
sement  de  la  récidive;  ainsi,  comme  on  Ta  vu  j)lus 
haut,  l'augmentation  du  nombre  des  prévenus  repris 
de  justice,  de  1884  à  1888,  e&t  de  0/J76:  celle  qui  est 
relative  aux  libérés  de  peines  d'emprisonnement  d'utie 
durée  maxima  d'un  an  est  de  0,822.  Le  nombre  des 
individus  en  état  de  récidive  légale  subit,  au  con- 
traire une  diminution  régulière  et  constante;  il  avait 
été,  en  1884,  de  17,320;  il  n'est  plus,  en  188S,  quo  de 
1j,313,  sous  l'intluence,  sans  doute,  de  la  loi  du 
27  mai  188o  sur  la  relégation. 

En  dehors  des  prévenus  condamnés  pour  infraction 
à  un  arrêté  d'interdiction  de  séjour,  qui  sont  généra- 
lement en  récidive,  ceux  qui  fournissent  le  plus  fort 
contingent  de  repris  de  justice  avaient  été  poursuivis 
en  1888:  pour  ivresse  publique,  83  p.  100;  vagabon- 
dage, 77  p.  lOO;  mendicité,  76  p.  100;  et  vol,  i)3  p.  100. 
Viennent  ensuite  les  récidivistes  condamnés  pour  ré  - 
bellion  et  outrages  à  des  agents,  VJ  p,  100;  abus  de 
confiance,  41  p.  100;  poche,  40  p.  lOO;  coups  volon- 
taires, 3j  p.  100;  délits  de  chasse,  31  p.  100;  et  délits 
contre  les  mœurs,  3(J  p.  100. 

1®  Récidivistes  qui  n'avaient  été  précêdcmrttent 
condamnés  qu'à  des  peines  pécuniaires.  —  Les 
12,229  récidivistes  de  cette  catégorie  ont  été  princi- 
palement condamnés,  en  1888:  pour  dos  délits  de 
chasse,  3,188:  de  coups  volontaires,  2,083;  de  vol, 
1,1)18;  de  pêche,  1,342,  et  de  rébellion  ou  outrages  à 
des  agents,  1,097.  La  réunion  de  ces  cinq  chiffres  re- 
présente les  trois  quarts  du  total.  De  nouvelles 
amendes  ont  été  prononcées  contre  7, 9\7  d'euVY^^w^wV 
les  autres  ont  été  coodamnés  à  Veïnpns>oiiTift«i^u\.  *. 


4,23a  potjr  un  an  ou  nioina  et  76  pour  plua 

2*  Récidivistes  tihét-ès  de  l'emprisonnement  d 
an  ou  moins.  —  Les  infractions  reprocliéee  i 
&i,'.i^'j  récidivisles  de  cette  desw  sont  de  nature  plos 
diverse;  les  plus  fréquentes  sont  le  vol,  16,681  ;  le  va- 
gaboQdago,  10,733;  la  iiiendicilé,  Hfiii;  les  coups  et 
bleBsui'es,  6,i)S3;  la  l'ébellÎDn  et  les  outrages  A  des 
agenlB,  6,117;  les  délits  de  dusse,  3,1'J2;  la  fraude 
envei-B  les  restauraleora,  l,8o2:  les  délits  de  pioche, 
1,42U;  l'escroquerie,  l.'iT?,  et  l'abus  de  oonllanee, 
l,oy7.  Lee  tribunaux  ont  prononcé  contre  6,wjlt  de  ces 
récidivistes  une  amende;  contre  5M, 402  un 
nement  d'un  an  ou  moins  et  contre  1,32'> 


m  prison— 


FrËs  du  si 


a  récidivistes  libérés  d'un  an  ou 
nt,  10.ai7  ou  16  p.  101),  ont 
élê  condamnés,  en  tSrS,  par  le  tribunal  de  la  ii^ioe. 
Mais  cette  pi'oportîon  efl  pbis  forte  lDrsqu''i1  s'agit 
d'oulmge  public  â  ta  pudeur,  20  p.  100;  de  fraude 
envers  les  restaurateurs,  22  p.  100;  d'escroqoerie, 
2jp.  100  d'abus  de  confiance,  2^  p.  10U;  d'infraction 
aux  lois  sur  les  chemins  de  fer,  32  [i.  lUO;  d'outrages 
à  des  agents,  37  p.  100,  et  de  tromperie  sur  la  nature 
ou  Is  quanlilé  de  la  marcbaudjse  vendue,  45  p .  100. 

3°  Pfwenu»  en  état  de  récidim  légale.  —  Psnni 
les  15,313  repris  de  justice  en  état  de  récidive  légale, 
9,04S  (j9  p.  100]  ont  été  reconnus  coupables  de  vol 
(4,308),  de  vagabondage  [2,62S)  ou  de  meudicilé 
{l,t^49}.  Pour  ces  deux  derniers  délits,  les  articles 
270  et  2H2  du  code  pénal  ne  ponuettaieut  que  rare— 
mentaux  tiibunaux  de  prononcer  de  longues  peines; 
mais  en  ce  qui  concerne  le  vol  qui,  en  cas  de  réct— 
divo  légale,  peut  l'tre  puni  de  cinq  à  dix  ans  d'em- 
prisonnement, il  n'a  élé  réprinaé  par  une  peine  de 
celle  durée  qu'à  l'yard  de  62  des  4,368  récidivistes 
condamnés  jiour  ce  fait.  Voici  du  reste,  les  peines 
prononcées  contre  les  l.j,313  prévenus  en  récidive 
légale  convaincus  de  nouveaux  déliln  :  amende,  tJ23; 
eaiitrisoaBemeal  d'un  an  oa  moins,  \'i,-i\l',  d'un  tu 
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et  un  jour  à  cinq  ans,  1,183;  de  cinq  ans,  79,  et  de 
cinq  à  dix  ans,  11.  Il  est  à  désirer  que  les  magistrats 
se  montrent  à  l'avenir,  plus  sévères  pour  les  individus 
qu'un  premier  et  sérieux  avertissement  de  la  justice 
n^a  pas  corrigés. 

Relégation.  —  Les  cours  d'assises  ont  prononcé  la 
relégalion  contre  292  accusés,  condamnés  en  même 
temps  :  165  aux  travaux  Forcés  à  temps,  93  à  la  réclu- 
jiion  et  3'i  à  l'emprisonnement.  Ces  292  accusés 
avaient  été  déclarés  coupables  :  236  (les  quatre  cin- 
quièmes) de  vol  qualifié;  19  de  viol  ou  attentat  à  la 
pudeur;  11  de  fabrication  de  fausse  monnaie;  9  d'in- 
cendie; 9  de  faux;  4  d'assassinat;  2  de  meurtre,  1  de 
séqu^tration  et  1  de  violences  jusqu'à  effusion  de  sang 
envers  un  fonctionnaire  public. 

En  matière  criminelle,  la  proportion  dans  laquelle 
la  relégation  a  été  appliquée  s'élève  à  10.8  p.  100 
(292  sur  1,734  condamnations  prononcées  contre  des 
accusés  récidivistes);  mais,  en  matière  correctionnelle, 
elle  n'est  que  de  1.7  p.  100;  sur  65,525  prévenus  ré- 
cidivistes reconnus  coupables  de  l'un  des  délits  pré- 
>'U8  aux  paragraphes  3  et  \  de  l'article  4  de  la  loi  du 
27  mai  1885,  on  n'en  compte  que  1,142  pour  lesquels 
la  relégation  ait  accompagné  l'emprisonnement.  Le 
talileau  suivant  indique  les  faits  qui  ont  entraîné  Tap- 
plication  de  celte  peine  accessoire  : 

PrércBos  ayant  été  préeédemin«ot  coodam- 
Br«  à  renprieoaiiem«nt. 


de  plai  d*aa  ao 

d'uo  an 

ou  moi  os 

Nature  des  déliu 

■_     .^^ 

_^  - 

Hommes.    Femmef. 

Homoies. 

Femmes 

Vol 

5M            60 
98             3 

1^ 
14 

ti 

E«eroq«erie 

i 

AInm  de  conlaoce 

36             3 

5 

» 

Ootrage  pub.  à  la  podeor 

8            » 

3 

1 

Excitât,  bab.  demiaeon 

à  U  dëbucbe....... 

1             » 

» 

» 

W^stbond.  et  Bieodicilé 

(«rt.l77etfl7>dtaG.p.) 

15                 B 

& 

V 

Vûgabnndage  simple, . . 

100             6 

i% 

n 

i>'9 


Eli  pré^esee  de  l'accrolî 
dj  e      n    e      ob     é   de 
27  ma   len     u     a   e  Ag 
les   é  u   ala  qu    □  p  u  a 
effeU    en  n    t 

d  app    a     D    qu     qii 
d     D  pre    D      mm      qu 

b  réi.  d  e  e  que  u 
moral  a  on  so  a  e  o 
Bon^irend        odep  nda 


1"  Ssl'aalloit.  —  S.53Î  léddlKiBU»  nat  él6  r 
lo  r.'MEBtiuii  rlt'puia  le  di.'liiii  rie  l'upplication  da  !b 
f  jaDiicr  IS90.  Sur  ca  nombre.  3.(KU  uni  ùlé 
riltK^tioi);  6U)i-uDt«ii  «tpeciaiive  de  d^parl;  fl« 


fliiltive  cl  prCi  de  3M)  »iil  rié  l'ubjfll  du  incHiivt.-i  d  '  ;,'r^>v  nii 
de  IIMi'Aliuii  condiMinueUe.  U  Hurptus.  350  irvii»,..  r.p.e- 
Hinic  le"  rêcidlvUic»  dûcédés  8i  «mi   qui  uni  ck'  rul>j.-t  du 

ién.  du  13  KiriPr  1888  an  <uifln<ier  IHK),  à  1,830  déunut 
(1.306  homnifE  ei  6,11)  fummeO  qui  avoisnl  éiu  i-undiiniiKa  : 
IU5  uui  Iv'ivaui  r<iicA.'<  b.  luinp.,  US  à  la  réclusiEin,  3  a  Is  .Ie- 
leatiou;  1,088  11  plus  d'un  >iL  d'uinprisoDneaieiii  el  l,U9i  4 
un  an,  ou  moins  do  ciiupeinu.  —  1. 117  d'eniruuuin'iiMaiFiii 
pas  d'.DifcédcnU  judiciii™.<>ifilB(îî  p,  100)  tihianl  repris 
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IV.  —  TRIBUNAUX  DE  SIMPLE  POLICE.  —  Les  Contra- 
ventions de  simple  police  n'offrent  pas,  au  double 
point  de  vue  moral  et  social,  le  même  intérêt  que  les 
délits  et  les  crimes,  puisqu'elles  ne  consistent,  le  plus 
souvent,  que  dans  des  actes  matériels,  isolés  de  toutes 
intention  coupable;  mais  leur  nombre  est  si  considé- 
rable que  la  statistique  judiciaire  ne  doit  pas  les  pas- 
ser sous  silence. 

Il  en  a  été  jugé  403,o98  en  1884:  —  38'i,3a0  on 
1885;  — 387,917  en  1880;  —  383,3'i2en  1887  et  372.1  SI) 
en  1888:  c'est  donc  en  cinq  années  une  réduction  de 
7.8  p.  lÔO. 


Crimes  ou  délits  qui  avaient  motivé  la  condamnation 
faisant  Vohjet  de  la  libération  conditionnelle , 

Vol ,  escroquerie  oa  abas  de  confiance l ,  495 

Banqueroute  frauduleuse 44 

Faux,  banqueroute  simple,  filouterie  d'ulimeuis 164 

Fausse  monnaie  (fabrication  ou  émission  de) 3i 

Incendie  volontaire , 62 

Viols,  attentats  aux  mœurs,  outrage  public  à  la  pudeur  389 

Coups  et  blessures,  homicide,  assassinat 36t 

Bigamie 5 

Infanticide,  suppression  d'enfant,  avoriement 266 

Rél)«lljon,  vagabondage,  etc. 19 

Total 2.836 

Durée  de  la  peine  qui  l'esiait  à  subir  jusqu'à  la 
libération   définitive. 

U(i  mois  et  au-dessous 238 

D*uu  an  à  trois  mois 698 

De  trois  à  six  mois 690 

De  bix  mois  à  un  an o33 

D'nn  an  à  deux  ans 437 

De  deux  à  trois  ans 179 

De  trois  à  quatre  ans 33 

De  quatre  à  cinq  ans 13 

De  cinq  a  sept  ans 6 

De  sept  à  dix  an». 6 

Plos  de  dix  ans ....  3 


Total 'i.'i"^^ 


Oa  peut  diviser  les  372,180  ooTttraveDtiana  dâ  t838 
ea  (joatre  grands  groupes:  1°  oontraventions  aux  laie 
el  règlemcDiB  ëui'  la  ui'ireié  cl  la  trenquiUtté  publiques, 
tëà,'2m  (45  p.  lUOj;  -I'  caotravenlLona  aux  lois  el  rè- 
gleiaeulE  sue  la  propreté  et  la  aalubrilH  publïiiues, 
a3,&M  (lîi  p.  lOUj:  3°  oontraventionB  rurales,  41,104 
(H  p.  100),  et  4°  auues  contraventione  diverses, 
107,103  (20  p.  iOO), 

Parmi  les  c entra vea tiens  de  simple  police,  il  en  eat 
qui,  par  leur  gravité  relative  ou  leur  fréquence,  mé- 
ritent une  mention  spéciale.  Leur  nature  est  indiquée 
dans  le  tableau  qui  suit  ; 


Injui'«E  simples 4,171 

BruUi^oa  tapagei  îDJumui  on  nocinrnsE  iî.iil 

Voies  de  faU  ou  lioieuces  JégèiBS i7,3J7 

Auberges,  cabareu  (omanure  on  farme- 

mreft  desheures  indnoj IH.BM 

Iiraaae  publiquu 13,  !il  7 

Marandige  de  récoltes i,(B9 

l>oidB  et    oïL'surea  (eoolraven lions   aux 

Police  du  roulage 73,1)46 

Msniali  (rsiteuiBals  eiei-céi  sur  Lea  uni- 

roam ,  t,878 

iDsiruclioD  primaire  obligilolre.    (Lui  du 

SSoiars  ISaS) 343 

La  partie  civile  n'a  pri^  l'initiative  de  la  poursuite 
que  dans  4,7S7  afTaires;  c'est  à  peine  1  p.  1(10. 

11  a  élé  rendu  288,193  jugements  conlradicloires 
(72  p.  100)  el  103,yâ7  par  défaut  (2H  p.  lOO^. 

Ces  372,ia0  jugements  se  rapportaient  â  44fi,48a  in- 
culpés. Les  tribunaux  de  simple  police  se  sont  décla- 
ras incompétents  â  regarda  de  559  ;  ils  en  ont  acquitlé 
16,''i97,  soit  4  p.  100,  el  condamné  'i2â,42<J,  savoir  : 
47,124   A  UD   emprisonnement   d'un  à   cinq  jours  et 

Va  ciaquième  des  jugements,  7W,U01  ou  21  p.   luO 
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étaient,  aux  termes  de  Tarticle  172  du  code  d'instruc- 
tion criminelle,  suaceptibles  d'être  frappés  d'appel  : 
mais  les  parties  n'en  ont  attaqué  par  celte  voie  que 
480,  soit  ()  sur  1,000.  Les  tribunaux  correctionnels  en 
ont  confirmé  298(62  p.  100)  et  infirmé  182  (38  p.  100). 
Gomme  auxiliaires  du  ministère  public,  les  juges 
de  paix  ont  eu  à  procéder,  en  1888,  à  28,888  informa- 
tions au  crimiuel,  dans  le  cours  desquelles  ils  ont  en- 
tendu 10l),6o9  témoins. 

V.  —  INSTRUCTION  CRIMINELLE.  —  Après  avoir 
donné  un  exposé  des  travaux  accomplis,  en  1888,  par 
les  juridictions  de  jugement,  il  me  reste  à  parler  de 
la  tâche  imposée  aux  juridictions  d'instruction. 

Parquets.  —  Au  1«'  janvier  1888,  le  ministère  pu- 
blic avait  encore  à  prendre  une  détermination  sur 
4,348  plaintes,  dénonciations  ou  procès-verbaux  qui 
ne  lui  étaient  parvenus  que  dans  les  derniei*s  jours  de 
l'année  précédente;  il  en  a  reeu  455,734  en  18:58,  sa- 
voir : 

36,249  directement  : 

241,789  transmis  par  la  gendarmerie; 

147,917  transmis  ptr  les  commissaires  de  police  ou 
leurs  agents; 

7,606  transmis  par  les  gardes  champêtres  commu- 
naux; 

4,151  transmis  par  les  gardes  particuliers; 

4,044  transmis  par  les  maires  ou  adjoints  ; 

3,664  transmis  par  les  juges  de  paix  ; 

3,375  transmis  par  les  i-gents  des  ponts  et  chaus- 

.  0,939  transmis  de  toute  auti'c  manière. 

Chaque  classe  d'agents  a  donné  son  concours  à  l'ac- 
tion de  la  justice  dans  la  mesure  ordinaire.  Tandis 
que  l'on  compte  12  procès- verbaux  par  gendame  et 
10  par  commissaire  de  police,  on  relève  seulement  un 
procès-verbal  par  agents  des  ponts  et  chaussées,  un 
pour  quatre  gardes  champêtres,  un  pour  neuf  maires 
et  un  pour  aeut  gardes  particuliers. 


9  leurs  informa tioiiji,  les  msgiËtr.tt- 
'"'  '"'  *    '        ifigatoires , 


t 


Dans  te  a 
instructeurs  ont  adreBsé34,494  ci 
lB,73i»  à  leurs  collègues  d'auli'es  s 
Jt^,39y  à  dos  juges  de  |iaîx  et  357  à  de-  iii3|i:î:[rals 
élL'aDgei'ï.  Ilâ  oot,  en  outre,  damaiidi:  des  l'cii^ei^'iie- 
mcnU  à  des  commisâaii'ea  de  police  dans  S.:>iiT  rLlViiu'rf. 
Lcï  Iroie  quarts  deis  coniiniiismns  rugalolt'Cr'  cMU'UlKea 
;iar  les  jugea  d'iiutruotioii  l'ont  éli-  dans  les  <iu  jout'd 
«k  leur  réception. 

Chambrée  d'aecusalion.  —  Les  chambre^  d'accu- 
ealinii  ont  reotto  /i,34'i  arrêts,  dont  148  de  non-lieu 
Cl  p.  il.lj);  les  autres  perlaient  renvoi  :  :i,lU-2  devant 
le^  cfiurs  d'assises,  et  'M  devant  les  tribunaux  corrce- 
lionnels.  Par  ces  arrills,  les  chambres  d'aeouâation 
conrtrmaieNt  ou  uiaîntenaicut  entièrement  ii,8/i7  or~ 
des  juges  d  inslrnclion  et  en  inlirmaieiil  ou 
miiililiaient  VJT. 


Affaires  a/iandonnéa  apvis 


-  Ce^ 
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faires  ne  figurant  pas  dans  les  quatre  preinièi*es  par- 
ties du  rapport,  il  convient  de  leur  consacr(3r  un  cha- 
pitre spécial,  afin  de  faire  connaître  pour  quels  mol  ifs 
elles  n'ont  pas  été  poursuivies.  Elles  sont  au  nombre 
de  2'"»1,0u-j,  savoir  :  240,419  classées  au  parquet,  l(),ul8 
réglt^es  par  les  ordonnances  de  non-lieu  non  frappées 
d'opposition  et  118  suivies  d'arrêts  de  non-lieu.  Dans 
lll,yf/j  (45  p.  100)  il  n'y  avait  ni  crime  ni  délit;  dans 
77,yi9  (:?1  p.  100),  dont  63,191,  plus  des  quatre  cin- 
quièmes relative»  à  des  vols,  les  auteurs  des  infractions 
n'ont  pu  être  découvert-;  dans  31,302  (12  p.  UM)}  les 
faits  ne  présentaient  aucune  gravité  et  n'intéressaient 
pas  essentiellement  l'ordre  public;  dans  7,172  (3  p.  10()) 
les  charges  relevées  contre  les  inculpés  désigné» 
n'étaient  pas  suffisantes;  enfin  l'abandon  des  pour- 
suites dans  22,697  (9  p.  100)  se  justifiait  par  divers 
motifs  tels  que  le  défaut  de  preuve  de  l'existence 
même  du  délit,  l'àg3  ou  l'état  mental  de  l'inculpé, 
une  transaction  avec  l'administration  publique  pour- 
suivante, etc. 

Un  vingtième  à  peine  des  affaires  abandonnée? 
après  examen,  14.123  (6  p.  100\  concernaient  des  faits 
présentant,  au  début,  le  caractère  de  crime  :  depuis 
vingt  ans,  cette  proportion  est  restée  absolument  la 
même. 

Durée  des  procédures  criminelles.  —  Les  sept 
dixièmes  des  ordonnances,  27,62o  sur  40,303,  ont  été 
rendues  par  les  juges  d'instruction  dans  le  mois  du  ré- 
quisitoire introductif;  les  chambres  d'accusation  ont 
prononcé  leurs  arrêts  94  fois  sur  100  dans  le  mois  de 
Turdonnance  de  renvoi,  etr  les  cours  ont  statué  dan^le 
mois  de  l'appel  sur  7,076  des  11,032  affaires  correction- 
nelle» qui  leur  avait  été  soumises;  soit  04  p.  UJO.  Ces 
résultait  témoignent  de  l'activité  déployée  par  les  di- 
vers magistrats. 

Pour  les  affaires  jugées  contradictoirement  par  les 
couis  d'assises,  il  s'écoule  nécessairement  un  temps 
beoucoup  plus  long  entre  le  réquisitoire  introductif  et 
rarr't,  parce  que,  sauf  dans  le  dépavlemetvV.  ^^  \^ 


r  Seine,  tes  sesEJons  n'onl  lieu  ijue  tous  les  trois  mcîs. 
I  'Néanmoins  pi'ès  de  lu  mnitié  dRB  accuiialionE,  l.'iSIS 
F  sur  3,126  ou  W  p.  lUU,  ëoiiI  jug'ies  datie  le  premier 
F   .trimestre  du  réi|uiBiioire. 

Mais  les  sITairee  correclionnelles  poursuivies  par  Je 

minisLèro  public  sont  trës  promptement  Jugéw,  grâce 

.àruaagefréqiientdeia  citation  diracto  ordinaire  et  delà 

fproaédure  expédilJve  créée  par  la  loi  du  20  mai  lfi&3. 

.     Celtes  de  l8S8,au  nombre  de  171,107.  ont  élS  termi- 

r  -néee  :  38,967,  (23  p.  100)  dana  les  trois  jours  du  délit  ; 

I    -27,484  (ISp.  100]  daDH  te  délai  de  quatre  à  huit  jours; 

îM.OSÛ  (23  p.  100)  dans  celui  de  neuf  i  quinze  jours; 

37,70B    [22  p.   lOO)  dana    Is   deuxif-rae  quinzaine    et 

27,901  [16  p.  100)  pins  lard. 

Quant  à  l'eiéculion  des  jugemeiiU  corr^clionneli!! 
prononrsnt  la  peine  de  l'em  prison  ne  ment  ou  l'envoi  en 
correction,  elle  s'eat  elîectoée  immédiatement  à  l'égard 
de  83,847  prévenus  sur  i:{l,tl8!l,  soit  plus  des  deux 
liera,  67  p.  fOO,  elle  a  é\é  réalisée  dans  le  premier  mois 
de  la  condsmaalîoa  pour  2S/i24  (23  p.  ÎIMI)  dan»  les 
'deuxième  et  troisième  mcHS,  pour  !t,712  {H  y.  100),  et 
api-Ès  ce  délai  pour  2,342  (2  p.  lOOj;  mais  7,(îfi4  pré- 
venua  condamnés  n'ont  pu  Otre  écroués;  i>,904  parce 
qu'ils  étaient  en  fuite  et  l,TfiO  par  suite  de  décès,  de 
gnice  ou  de  commutation  de  peine,  de  transaction 
avec  l'administra lioD  compéletite,  etc. 

Délenlion  préventive. —  La  détention  préventive, 
mesure  rigoureuse,  mais  souvent  nécessaire,  qui 
-avait  été  appliquée  en  18H6,  à  126,l>74 inculpés  et,  en 
ia87,àl24.043,ne  l*a été,  en  1888,  qu'à  121,877.  Si  l'on 
réunit  è  ceui-ei  2,830  individus  arrêtés  dans  les  der- 
niers jours  de  1987,  on  aun  total  del24,S07  inculpésdé- 
tenuË  préventivement,  sur  le  sort  desquels  les  auto- 
rités judiciaires  avaient  â  statuer  en  1888. 

r.elte  détention  a  pris  On  dans  l'année  pour  122,  IM), 
par  les  meioires  suivantes  : 

Miee  en  liberté   ordonnée  par  le  ministère  pul^lic, 
21,0(13  ou  17  p.  100 
Mise  en  liberté  provisoire,  3,406  ou  3  p.  1(X(. 


Jtp.  100. 

f^Renvoi  devant   la   chambre  d'acciiBa lion,  3,7-20  ou 

j|>  10». 

i   BeoYoi  devant  rsutorilé  miliUire  ou  Diiiritime,  3U)i. 

I    Elle  avait  duré  pour  : 
■W^.soitBp.  tOU,  moins  d'un  jour, 
it  3ii  p.  100  d'un  à  trois  jours. 

I  31,M7,  fiolL  2I>  p.  lÙO  de  quatre  â  huit  jours. 

l'*Si733,  sort  13  p.  100,  de  neuf  â  quinze  jourt, 
■rt3.187,  Boit  10  p.  100.  de  seize  jours  i  un  mois. 
m. jj  y  p_  j,^^  ^1^^  ^,^^  ^^.^ 

i,  ia  dâlention  préventive  ces^e  dans  la  buitsine 
«rcération  pour  les  sept  dix iËm es  des  individus 

r  les  122,108  inculpés  détenus  préventivement, 
'a  situation  s  été  réglée  pendant  l'année,  0,003  ou 
ont  été, soit  déchargés  des  poursuites  par  des 
ices  ou  arrêts  de  nou-lieu,  soit  acquittée  pai' 
ctioDB  répressives.  La  mise  en  détention  pré- 
est,  gans  doute,  regrettable  dans  l'espËce: 
e  taut  pas  perdre  de  vue  qu'elle  eal  souvent 
D  Donadération  par  les  magistral»  dans  leurs 
ne.  Le  Parlement  est,  du  reste,  sajiit  d'une 
propa»lion  de  loi  visant  précisément  l'impulation  de  ta 
détention  pi'éveotive  sur  la  dui'ée  de  la  peine  corpo- 
relle prononcée. 

Mita  en  liberté  provisoire.  —  La  mise  en  liberté 
provisoire  a  été,  cumine  il  vient  d'èti-e  dit,  accordée  an 
1866,  i  3,40^1  inculpés  «rri^tés.  Ce  ctiirTre  est  inférteiir 
de  177  i  c«lui  de  18»^  el  de  HZ7  à  celui  de  lâSH.  Cette 
diminiitioD  correspond  i  la  réduction  signalée  pour 
les  détenlions  préventives. 

De  ces  3,.i06  ineolpés,  2,9-24  (Hti  p.  lUOj  «q1  obtenu 
leur  libération  provi^ilre  par  suite  de  lamaintevéedu 
mandat  d'arrêt  ou  do  dépùt,  ordonnée  spontonémenl 
p»r  le  ji^e  inslrucleur  el  3t6  (  i)  p.  lOO'i  sut  \ettt  (e- 


de»ai'(icleail3,  parnfrr3phe'2,  ]29et  131  dacode^ 

iiincilB  ol  08  pn  ont  benilioié  par  e 
tion  de  I  arlLule  j  de  la  lui  du  20  mai  1863 

jutionnement  en  eapËreB  a  été  exigé  ia  2 
LUlpes  libérés     pour  77  I  engagement   dm 
autli,  U  1U2   iiliiD  d^a   neuf  dixitmea  (91  p  t^ 
éii  mis  en  liberté  provisoire  sai 

0(1  ne  compte  gue  -A  individus  libérés  proviaCr 
ment  qui  ne  se  ËOient  pasroprésentésde>ant  lajostiOB   ' 
lorsqu  iIb  en  ont  éle  requi^t 

Petits  parquets  —  Le  nombre  des  afftires  pnrteea 
devant  le  petit  f  arquet  du  Iribunal  Je  la  "-ipine  n  1  e\É, 
en  1868  lue  rie  2  UT"  après  a\oir  «lé  le  *  17i  en 
I8M7  et  de  11  "lij  m  IM  Les  ubaiiiui  li  1  uieur 
de  la  République  cbaiq  a  du  ^'enne  t  ;r  aui 
2iU-9  EfTane-,  une  de  i  lun  qui  a  elt  p  m  II  jJJ, 
le  claBseiuenl  atia  i  ilc  |  oui  1U '375  le  lenvui  en  po- 
li e  ruiie  tii-nrelle  1  i  nndat  de  depil,  pour!  9^1 
la  bimniui  iraliûi  a  U  tian Je  lu  liuction  pour  670 
il  leuïoi  en  aiin| le  [.  I  t  ai-iLB  miee  en  liberté  el 
|uui  'i  0  la  I  ilatnn  direi^le  a  1  audience  coriectionelle. 
Daim  len  I  J  tl  alTaire^  jui  leur  ont  etë  ronlléeE  le» 
.    païquet   on 


'iiJu  I 


simple  )iolici 


loil  1 

1  aient   29  -o7   mculpe-- 

d    i 

D 

i    province   on  conatale, 
n  du  m  mbre  des  mdi- 

>idu 
i  1 

iieuies     t'  821  tn  IH86 
!■''<•<   Ces  derniers  BB  re- 

fan 

1  lo  entre  le=  cinq  petits 

par] 

leauJ.   t  SoM     Marseille, 

^antes  BjO  IL  ont  été 

•*    l'C    1 

ite      120  d  tiaduits    de- 

lanLiBjuJli      1 

efie     \ 

1  nutorile  admu 

iistraliv 

a   el 

!jb  iBnvojea  devant  le» 

auloritée  milita 

re,  mai 

itime 

ou  consuVaice 
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Corn  DE  CASSATiOMi  —  La  chnmhre  criniinoUc  do 
la  cour  do  cassation  a  vu.  depuis  1^580,  s'accroîtro  de 
70  p.  HO  le  nombre  des  pourvois  portés  devant  elle: 
•2,0r^  on  1888,  au  lieu  de  1.1 'lO  en  moyenne  ainiuello 
de  1^7»)  à  1880.  Cette  augmentation  est  en  trrandc 
partie  la  conséquence  de  la  loi  du  28  juin  1877,  qui  a 
supprimé  la  consignation  de  l'amende  en  malière  cor- 
rectionnelle; en  effet,  le  ntunbre  des  arrêts  correc- 
tionnels frappés  de  pourvois  par  la  partie  s'est  élovc 
progressivement  de  383  en  \blCy  (avant  la  loi;  à  I,OU(> 
en  ^^■88.  Celui  des  jugements  de  simple  police  attaquas 
par  le  ministère  public,  qui  n'avait  été  que  de  iri  on 
1876-18;t0,  éUiit  arrivé  en  188fî  au  chiffre  de  98,  près 
du  double:  mais  un  de  mes  prédécesseurs,  frappé  du 
nombre  toujours  croissant  de  ces  pourvois,  a  donné 
des  instructions  qui  ont  eu  pour  effet  de  le  faire  des- 
cendre à  m  en  1887  et  à  o3  1888. 

Les  ■-\01.'J  pourvois  de  1888  se  décomposent    ainsi  : 
038  en  matière  criminelle,  1,111  en  matière  correc- 
tionnelle, 101  en   matière  de  simple  police,   lijl  de- 
tnandes  en   règlement  de  juges,  et  12  demandes  en 
•envoi  pour  cause  de  suspicion  légitime  ou  de  sûreté 
•ublique. 
Pendant  l'année  18vS8,  la  même  chambre  a  rendu 
8*j8  arrêts,  dont  l,6S0en  matière  criminelle,  correc- 
>nnelle  et  de  simple  police,  savoir:    l,'.'tlV)  dé  rejd 
de  non-lieu  à  statuer  et   Vil  de  cassation    '10  p. 
0.;  il  a   été  réglé  de  juges  dans  l(>y  affaires:  enfin 
chambre  a  accueilli  2  demandes   en    renvoi  pour 
ise  de  suspicion  légitime  et  en  a  rejeté  1 . 
ir  les  3,152  affaires  criminelles  et  délits  politiques 
le  presse  déférés  au  jury,  ^lOl  seulement   13  p.  KKI) 
été  l'objet  de  recours  en    cassation.    La  cour  a 
'.♦'  'Mo  pourvois  et  annulé  2o  arrêts:  mais  elle  n'a 
oyé   devant  une  autre  cour  d'assises,  pour  être 
klé  à  de  nouveaux  débats,  que  18  affaires;  dans 
autres,  elle  maintenait  la  déclaration  du  jury  ne 
yant  (]ue  pour  l'application  de  la  peine  et  dans 
cassait  sans  renvoi  et  par  voie  de  vcVraucXvfe- 


VO 
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Renbeignehemts  divers.  —  Extraditions.  -~  En 
(8S8,  il  e  éU  ell'eKluri  -iln  citraditionn  :  171  pnr 
les  gouve moments  élranger^  sur  la  demande  de  la 
France  et  ^3â  par  la  Fi'ance  sur  la  demanile  des  gnu- 
veroemenls  ëtrangera. 

Les  17t  mairaiLeura  réclaméE  par  la  France  a'élaient 
réfugiés:  92  en  Belgique:  AD  en  Suisae;  10  en  Augle- 
terre:  8  en  Italie;  3  en  Espagne:  3  dans  les  Paya-Bas: 
1  en  Allemagne;  1  dans  la  principauté  de  Monaco'. 
1  en  Egyple  et  1  dana  la  Nouvelle-Grenade. 

Lea28U  malfaileura  livrËE  aux  gouvsmenienls  étran- 
gers appnrtenaienl,  par  leur  nationalité:  H9  à  la 
Belgique:  :^  à  l'Italie;  27  à  la  Suisse;  IT  a  l'Alle- 
magne; 7  à  l'Eapagno;  2  à  l'Angleterre;  2  aux  Pays- 
Baa;  I  au  Portugal  etl  à  la  Suède. 

Plus  de  la  moitié  des  eilradée,  210  ou  o!  p.  100, 
devaient  âlre  jugés  pgur  dee  vols  ou  des  abus  de  con- 
Haoce.  Les  crimes  ou  délits  imputés  aux  200  autres 
coiiEietaiaat  en  Taux,  A8;  escroqueries,  36;  amaesînats, 
meurtres  tiu  infanticide»,  2^  ;  banquerouten  fraudu- 
leuses, 2'i;  lioUou  attentats  à  la  pudoui-,  ll'i  ;  attentats 
aux  moeurs  en  favorisant  la  débouche  11;  coupa  et 
blessures,  M,  etc. 

Arrestations  opérées  dans  le  déparlemsnt  lie  ta 
Seifie.  — En  raison  de  la  pari  imporlante  qui  revient 
su  déparlement  de  la  Seine  dans  la  criminalilé  géné- 
rale, un  tableau  du  compte  est  spécialement  réservé 
»ax  causes  motivant  les  arrestalioaa  qui  y  sont  rsitea, 
aina  qu'à  certaines  conditions  individuetles  des  mal- 
faiteurs qui  en  sont  l'objet. 

De  42,167  en  188S.  le  nombre  des  arrestations  est 
tombé  a  'i&ASÏ  en  1887  et  s  37,703  en  1888.  Ces  der- 
nières ont  été  opérées:  ;I3,10I  a  Paris  et  l,6Ui;  (12  p, 
100)  dans  la  banlieue. 

Les  individus  arrêtés  en  ItMU  se  distribuent  ainsi, 
4>u  égard  au  sexe,  i  l'âge,  à  la  nationalité  et  k  ta  mo- 
ralité; 1°  hommes,  32,517  (SG  p.  100)  donl  9,8(;a  mi- 
neurs de  vingt  et  un  ans;  femmes,  5,180  (14  p.  H^i' 
ilanl  jyS  mineurs;  —  2"  Français,  3'),'.VK-,  ùlcauiii.'r;. 


:i  p.  iOu):  —  ^  déji  arrâtéa  dans  l'année  o 
•Mtérieurement,  l'J.ffîS  {51  i».  100);  Eane  antécédents 
CODDus,  <»,ïj3.  Un  remarque  avec  astisTacLion  que  le 
noittbre  àiea  hommes  igéi  de  moins  de  vfjjgt  et  un 
ans  lead  i  diminuer  GCiiâiblemeiit;  en  lUSi,  il  avait 
«lé  do  U.33â;  il  s'est  |i>us  en  188»  que  de  »,»US;  la 
rédiictiou  en  huit  années  esl  de  41  p.  ICILi;  elle  n'eal 
que  de  31)  p.  100  pour  leâ  feniiiiea  mineures;  1,144 
en  1881.el  79ï  en  )as8. 

Des  cnmes  ou  délits  contre  l'ordre  public  étaient 
imputés  i  al,t)7!  (o7  p.  lOOj  des  individus  arrêtés; 
tes  atlenlats  contre  les  personnes  i  t.TIT  (li  p.  ItXl] 
des  crimes  ou  déliti  contre  Isa  mœurs,  à  âllO  {-2  p.  10(1) 
dos  alleinles  aux  propriétés,  â  ll.'i'i^  f)0  p.  100)  et  le 
non~pnyciiienl  df  t'rsie  de  justice  ou  des  délits  divers 
à  S,3'i!l  ('i  p.  HJO).  I!  Bit  S  remarquer  que  le  vaga- 
bondage,   qoi   avait    motivé    14,20S   i 


t;i,00li  . 


Il  18* 


ias7, 


a  plus  entraîné   que 


Sur  les  37,T0S  individus  arrêtés,  la  préfecture  d« 
police  en  a  traduit  3i^,4Sâ  devant  l'autorité  Judiciaire; 
Im  autres  ont  été:  1,333  relaxés  imraédialennent,  891 
placés  dans  des  liùpilaux  ou  d^  maisons  spéciales: 
23  remis  £  l'autorité  militaire  et  4  transférée  par  la 
gendai-inerie  dans  les  départements  ou  â  la  frontière. 

Moris  aceidenlelles .  —  Lee  prncureurs  de  la  Répu- 
blique ont  reçu  1:^,313  procès-verbaux  cuustatant 
lti,:*58  niorts  accidenlolles  et  l,yùo  morts  subiiea  na- 
tarelles,  mais  survenue  sur  la  voie  publique  :  ils  les 
ml  classés  au  parquet  comme  ne  pouvant  être  l'objet 
de  poui^uiles.  8,417  hommes  (81  p.  ItNJJ  et  l,9il 
iMitnef  [lu  p.  KXIj  ont  été  victimes  de  morts  accidea~ 
telles,  qui  avaient  été  ooca*>ïonnéeH;  j.Ull,  plus  du 
imvi.  .'  >  |i.  !"<>  ]>.iv  l'imriieraian  ;  1,43li  par  des  chutes 
d'un  lÏHu  oluve:  l.MM  par  dei-  chutes  sous  des  voitures 
nu  dr>à  cNevauï:  t^'i'i  par  rn^jx)']  in'oduite  par  le 
fou:  730  par  des  ëbouleuients  de  lerraiJis  ou  de  oooa- 
Irai^lious:  4^0  {A  p.  Htt)  par  l'abus  des  liqueurs  b\cuq— 
liqnes;  'tità  par  des  aecidenls  de  chemins  da  ter,  eV*. 


4 


HUPViMI 

tPH 

^ 

^^F      Ui-Jtxa    otleclxoes     —    \ 

1  oeeasinn    de 

i^^^l 

^H     DatLDQiiali^  du  U  juillet  IM«i 

)l  8  été  eccoi 

^H      etûces.  commu^li    >     ^ii  ...  1 

^V     détenus  (  74  )iL 

^B      signalés  par  lem 

,c^H 

^^H       tenue   dans  le>' 

1    i 

^M       travaux  foices  â  tein)     i  n  1 1 

i^H 

^H       prisonnomeiii    \  b  suite  de 

ce*  deoisioni,  1 

^H        danméa  ont  été  mis  ea  libçrlé 

l^^l 

i^h3iiilirf;s    d'ucci 

'^9 

liiliialioii.   iioit  oTil  lie  i-lii-  .|i. 

''"  '\''''''''\'.  '" 

i"^H 

cédeiittï.  Elles  eu  oui   l'ej.'i. 

accueilli  l,'J7-i.   Les  individu. 

ccindaiiii.éi  :   lo  aux  t.ravau.i  1' 

rJuaioB    1 

uu  ij  la  déleutioii,  177  â  plus 

d'un  an  d'cmprisoiine- 

menu,  l."lll  ;!  un  aa  ou  muii 

i«  de  la  miîme  peine  et 

S'il  â  une  Minple  amepje.  U  ûfllciere  aiim:,térielô  det- 

LHuée  nul  été  i-Ëbalûlilé:,  pai- 

appiicalîon  iliî  la  loi  du 

lU  mai-s  l«l'..  Il  È'iilait  ùcoul. 

!  Biilre  la  lih.T.i 

lion,  le 

pnj-emeut  de  l'ameiidn  ou  lii  ' 

loslitUljOII    (!L    1^1    1 

■éhfllji- 

litalioQ  moins  de  dui[  ans  pi 

,u.'  204i.l"l'.    1' 

(t,:   de 

cinq  il  dix  ans  paur  <hj  j  {J2  fi 

.   100):  de  djx  n 

.juin/B 

ans  pour467(24p.  100):  de  i 

ijuinïe  il  vingt  aj 

la  pour 

26li(l.i  p.  lOli):  et  plus  de  vi 

ngt  ans  pour  .'illl 

(31  p. 

■m). 

Fi'aia  de.  justice   criminelle.   —  ropji^    1; 

^^2,   le 

ininiàtèi'e  des  rioanoes  .trariaiiti 

st  régulii'i-fjiiieiiL 

de  jUstire   r:iiiiii 

urlle  ;i 

percevoir  et  celui  dei  Trais  r 

oi-t    de 

!■   prd,   tliaque 

|)liiâ  de  la  moiiié  [S)  :•.  (iii  p. 

lOOj  des  tomme 

is    qn-.l 

avança  â  «e  lîi™.  Le  Guuvcr 

nemenl   ne  pouvs 

lit  ù\i- 

déminent  remédierai  un  parei 

1  élat  de  ohose*. 

mai.-  il 

^V          devait,  au  nioiriu.  l'echerslicr 

Bl  proioriie  leb  ii 

^^k       {troprej  à  réduire,  dans  la  plu 

B  large  mOËure  posÈiblf, 

^^^     i&i  fraii  de  juj;lice  aux-[n.>iiio> 

fi,  iansjelBf  le 

trouiik- 

EN  Ï66S  17.> 

dans  l'organisation  judiciaire  et  san&  nuire  à  l'exercice 
de  l'action  publique. 

ApW's  une  enquête  minulieuî^e  faite  dans  tous  les 
ressorts,  le  ministre  de  la  justice  a  adressé  le  23  fé- 
vrier 1<S87,  aux .  procureurs  généraux  des  instruc- 
tions sur  les  frais  de  justice  et  aug^^éré  certaines  in- 
novations qui  lui  paraissent  de  nature  à  diminuer, 
dans  de  notables  proportions,  le-  dépenses  exposées 
cluique  jour  par  les  autorités  judiciaires;  le  rappro- 
chement qui  suit,  entre  1866  et  les  deux  années  sui- 
vantes, démontre  surabondamment  que  ces  espérances 
ac  sont  réalisées. 

Les  frais  de  justice  sont  de  dpux  sortes:  ceux  qui 
sont  susceptibles d'étro  recouvrés  sur  les  condamnés, 
les  parties  civiles  ou  les  personnes  civilement  respon- 
sables et  ceux  qui  sont  détinitivement  supportés  par 
le  Trésor,  tels  que  les  indemnités  aux  jurés,  aux  ma- 
gistrats, les  dépenses  pour  l'exécution  des  arréts^ 
criminels,  etc. 

En  lyH),  les  premiers  s'étaient  élevés  au  chilîVe  do 
«>,  116,  TS'j  Ir.  ;  ils  sont  descendus  en  [S6l  à  o,o2l  ,?^7*,>fr. 
et,  en  18S8,  à  '»,y03^23  francs;  soit,  i»our  la  derni«'rc 
année,  une  diminution  de  ii58,3o:)  francs  sur  1887  et 
de  1,1.>3,232  francs  sur  18:^6. 

Les  frais  à  la  charge  de  l'Etat,  non  compris  ceux 
qui  lui  incombent  dans  \c^  alTaircs  suivies  d'acquitte- 
ment, ckî  non-lieu  ou  de  classement,  sont  presque  les 
mêmes  tous  les  ans:  néanmoins  ils  ont  égal<Mnent 
diminué:  de  21)^,025  francs  en  18^»,  à  2'.^"."»,VM)I  francs 
en  1887  et  à  292,808  francs  en  1888. 

En  matière  criminelle,  le  montant  moyen  des  frais 
taxés  i)ar  afl'aire  avait  été,  en  188  î,  de  3.j!î  francs  il 
n'a  plus  été  que  de  328  francs  en  18S7  et  de  2<.»o  francs 
en  1888.  En  matière  correctionnelle,  où  le  calcul  se 
fail  par  individu,  on  relevait  une  moyenne  de  11)  fr.  19 
|)ar  prévenu  de  délit  commun  en  188r):  ce  chilFre 
tombe  à  1(>  fr.  90  en  1887  et  à  Vô  fr.    81  en  1888. 

Contrainte  par  corps.  —  Cette  nïesure  <îoercUw«.k 
dont  l'intiative  appartient  aux  compU\)\es  Olm  'Vv^'-^ox^ 


tiouuelt.  et  de  simpls  polies  recounuâ  ïolvables 
BBXeice  chaque  année,  dsnâ  Jeis  mâme^  condiUoDS: 
1,o3i  m  ISiW  —  J,<)jj  en  laSj;  —  3,8:n  eu  IsSi; 
—  J  OJl  en  iSal  et  ^,21)1)  eii  ilSS.  Mailles  délinquants 
dont  l'insolvabilité  est  établie,  âl  pour  qui  Is  contrainte 
par  corps  est  une  aorls  de  réprasBion  plutôt  qu'un 
moyen  de  l'ecDUvremEml,  deviennent  de  plus  en  plus 
nombreux;  le  mînialëra  public  qui,  en  iHHi,  n'avait 
désigné,  pour  être  soumis  6  la  contrainte  par  eoi'ps, 
que  U,»Iï4  condamnés  insolvables,  a  requis  l'emprison* 
nemenl  d«  13,uœ  en  588^;  de  13,791*  en  1886;  do 
16,m  en  li^T  et  de  ]U,Uj8  eu  lt^8,  près  du  double 
du  ohilTre  de  IttSl. 

La  durée  de  la  détention  n'a  pas  dépassé  quinze 
jours  pour  <)â  p.  luo  des  condamnés  eolvables  et  pour 
6(i  p.  lOU  des  condamnéï  iasolvablee. 

Par  application  des  articles '211,  212  cl  213  du  code 
forestiei',  77(3  délinquants  condamnés  (Ul  sulvables  et 
ta^  insolvables)  ont  été  nontrainlfi  par  corps  on  l%{H, 
Sur  llHIcondamnés  solvab1eB,Sf)  seulement  ont  i?té  mis 
on  liberté  dans  la  quinzaine  de  leur  arreslalion  :  la  pro- 
portion est  de  li  p.  ItX),  près  des  Ii'che  quarts,  pour 
les  condamnés  insolvables,  parce  que,  dans  un  grand 
nombre  de  cas,  l'amende  et  les  aulre^î  flondnmuations 
nejicédaicnt  pas  lïi  fr. 


SUICIDES  EN"   1888 


Il  e 


;cidealelles  (voy.  p.  171);  elles  ne  ^emi^lent  pas  ron- 
er  dans  la  domelne  de  la  statistique  criminelle; 
aie,  outre  qu'elles  provoquent  des  inslruciïons  judi— 
aires  ou  des  enquSles  oUicieuses,  le  compte  général 
I  l'a  justice  est  le  seul  document  qui  puisse  présentH' 
r  cef.  Événements  des  iudioatiuns  utiles 


tt  peu  sensible  d'une  année  à  l'autre:  maiH  elle  OBt 
iMerrompue;  ',i>l-2  en  lasi;  —  7.aU2  en  18So:  — 
M87  en  ISSU;  —  a,202  en  ISâT  et  a,4"l  eu  1HS8.  Ces 
derniers  ont  ëlé  accooipli»  :  (i,663  par  des  hommes  (79 
p.  1iV>)  et  l,78tt  |>ar  des  femmes  (21  p.  1IXJ)  c'eal  pu- 
rapport  i  oaal  raille  haliilantï  de  la  population  corres- 
fioodante,  3it  des  premierij  et  'J  des  secondes.  Le 
dépertemenl  de  la  Seine  entre  pour  le  sixiâmo  dans  le 
lolAl  de»  suicideB;  1,441)  ou  17  p.  100. 

On  n'a  pu  préciser  l'ige  de  143  suicidée.  6!1  des 
autres  n'avaient  pas  alleiiit  leur  seizième  année;  883 
ûtaient  âgérî  de  aûie  A  vingi  et  uq  ans;  41^' de  vingt 
et  un  A  vïngt-i'ïuq  ans;  ^-ÎH  de  vingt-cinq  i  li-eute 
ans;  l.lMTde  trente  à  quarante  sba;  l,4atide  quarante- 
à  Claquante  auii;  l.fkil  da  cinquante  â  soixante  ans; 

di^  i  quati-e-^ingls  ans,  et  îllij  avaient  dâpasaé  net  ige. 
Ainù,  plus  de?  troi^  dltiâmes  des  âulcidêâ.  2,IJ15, 
étaient  âgés  de  plu?  de  >oixaJi1e  ans,  ce  qui  donne  'JA 
Miieide*  poui'  liKI,UU(J  aeiigénaires,  quand  poui'  ia 
po[iijl3lioii  âgée  de  quinze  &  soixante  ans,  la  pi-opor- 
tion  n'est  que  de  'l'i  suicideâ  pour  1(NJ,II0U  habitants 
de  l'âge  correspondant. 

l.f-:  >'ii<{ri'''tes  n'ont  pas  révélé  l'état  civil  de  33^ 
■  LU'  il''- 1  iiKii;:  elles  ont  fait  connaître  que  les  autres 
^i,.i.i.i  ■•■■d  .')jp.lOO]célibataires;  2,ii01(3-2  p.  100) 
Lj.auu'  '  I  ii\aient  des  enfants:  l,lli1  (l'i  p.  lUO)  ma- 
H'-'i  ^au=  uafanta;  HM  (12  p.  100)  veofs  et  avaient  des 
attfanls  et  j'iii  {1  p-  1(10)  veufs  sans  enranls. 

Un  tiei^  de$  suicidés,  2.tJ00  du  ;S3  p .  1(^  spparle- 
naienl  à  l'agriculture;  -2,li:i  ou  2\i  p.  100  i  l'indus- 
trie; 1,12'.  ou  13  p.  100  au  commerce:  1,0U7  ou  13  p. 
111)  aux  professions  libérâtes  idonl  Ti'i  propi-iétaii'es 
ou  rentiei-s)  ; ''iti4  ou  'i  p.  1U0  â  la  damesticilé:  enlln 
'<Q  ou  10  p.  100  n'nvaient  pas  de  proTeiisioTi  indiquée 
sur  les  prucëi- verbaux. 

Comme  dernier  renseigneiuent  sur   tes   condilïoi 
^'  aonnelles  aux  suicidés,  il  résulte  des  ocquêlos  qi 
iS  d'enU'e  eux  [34  p.  l'OOi  habitaieul  àea  conta»!.- 


17.)  CAlSSr:S   D'iîl'ARGXE    PKIVIÎKS 

lies  ruraleri  et  3//t7  ('i  î  p.  UH);de&  villes.    Le  domicilo 
do  1 W  est  dein(»uré  inconnu. 

Les  trois  dixièmes  des  suicidés,  2,'J9'j  ou  31  p.  100, 
ont  été  accomplis  au  printemps;  •2,28'i  ou  27  p.  100  en 
élé  :  1,80  î  ou  21  p.  100  en  hiver  et  1,70.)  ou  21  p.  100 
en  automne. 

C'est  à  la  i)endaison  que  .'i,()0'i  individus  W  p.  100 
ont  eu  recours  pour  mettre  lin  à  leur  existence:  en- 
suite viennent  la  submersion,  2,Ji3  (2op.  1(J0j:  l'arme 
à  l'eu,  KD-îl  (12  p.  lOOi;  ra>[)liyxie  par  le  charbon, 
710  (^0  p.  101):  rinstrumeut  aigu  ou  tranchant,  2-ti 
(.']  p.  100;;  la  chute  volontaire  d'un  lieu  élevé,  201 
(2  p.  100,*:  le  poison  177  (2  j).  l(K>j:  la  chute  sous  un 
Irain  en  marche  et  divers  autres  modes  do  perpétra- 
tion, 12-i  (2  p.  100). 

Eiiliu,  les  rédacteurs  des  procès-verbaux  s'a'.tachent 
à  mentionner  le  motif  auquel  paraît  devoir  être  attri- 
bué le  suicide  qu'ils  constalont.  H  leur  a  été  cepen- 
dant impossible  de  l'indiquer  pour  780  suicides:  mais, 
d'après  le^  renseignements  qui  leur  ont  élé  fournis, 
î.*.)27  {'Sj  \).  100)  seraient  la  conséquence  do  maladies 
cérébrales:  1,222  (1  Jp.  100)  auraient  été  inspirés  par 
la  misère  ou  des  revers  de  Ibnune  :  IJ'iii  (to  p.  100) 
par  des  chagrins  do  famille  :  '.Vl'ô  (  'i  p.  100)  par  l'amour 
contrarié  ou  la  jalousie:  dos  accès  d'ivresse  ou  des 
h:ib.tudcs  d'ivrognerie  en  auraient  engendré  884  (12 
p.  100;:  l.V.).)  suicides  '10  p.  100^  auraient  élé  pro- 
voqués par  des  soud'rances  physiques:  '137  (0  p.  100) 
par  dos  peines  diverses,  et,  dans  21)  suicides  (3  p. 
100),  les  individus  qui  les  ont  commis  avaient  pour 
but  de  se  soustraire  à  dos  poursuites  judiciaireb. 


LKS  CAISSES   D'KrAHGXH  PRIVEES  EX    1838 

1.    —   l'AIlTU-:    l-INANCliÎHE 

Nombre  des  caisses  d'épargne,  —  Le  nombre  des 


EX  i8S>^  177 

cairsos  d'épargne  autorisées  était,  au3J  décembre  1887, 
de  ;J'»7. 

Aucune  caisse  nouvelle  n'a  été  autorisée  eu  188:5; 
mais  les  deux  caisses  de  Sevssel  (Ain;  et  de  Saint- 
Picrrcville  (Ardèche)  ont  été  supprimées.  La  première, 
créée  en  18o;j,  n'avait  pai  été  mise  en  oclivité:  la 
seconde,  dont  l'origine  datait  de  IbTO,  n'avait  pris 
aucun  développement  et  avait  cessé  ^es  opérations. 

Le  nombre  des  caisses  autorisées  a,  dès  lors,  été  ré- 
duit à  o4o  au  31  décembre  1888. 

Ces  o'iU  caisses  se  répartissent  ainsi,  dans  toute 
rétendue  du  territoire. 

85  dans  des  chefs-lieux  de  département: 
25G  dans  des  cliets-lieiix  d'arrondissenmni; 
188  4i^ns  des  chefa-lieux  do  CdOton  ; 

16  dans  des  commuDes. 

Tutal . . .  545  caisses. 

Sur  les  u4o  caisses  autorisées,  deux  n'ont  pas  fonc- 
tionné en  1888  :  celles  du  Blanc  (Indre)  et  de  Carvin 
(Pas-de-Calais). 

Le  nombre  des  caisses  en  exercice  a  donc  été  de 
o'i3,  de  même  qu'en  188'4,  1883  et  1882;  il  avait  été 
o'S  eu  188G,  et  de  544  en  188j  et  en  1887. 

Nombre  de  succursales.  —  En  réunissant  les  bu- 
reaux auxiliaires  aux  succursales  proprement  dites,  le 
nombre  total  des  annexes  mis«»s,  en  1888.  jjar  les  Caisses 
d'épargne  à  la  disposition  de  leur  clientèle,  s'élevait  à 
1,012,  soit  25  de  plus  qu'en  1887,  où  il  en  existait 
seulement  987. 

Os  1,012  annexes  étaient  réparties  dans  58  dépar- 
tcinents;  elles  ont  été  créées  par  169  caisses,  ce  qui, 
eii  moyefine,  représenterait  6  succursales  par  caisse. 

Voici  au- point  de  vue  du  nombre  des  succursales, 
conniient  se  divisent  ces  169  cia^^es: 

24  CJli^ses,  soit  14.20  p.  100  oni  plU'  de  10  srccursaleb; 
r»         —  3  55      —     i»nl  10  Swccuisalcs: 

11  —  6.51       —     «-m  9  succurs'dWs; 

31  —  é8.3i      —     onl  df  6  à  8  succviVfeîiXci'-', 
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32  de  ces  succursales  étant  indiquées  ce 
de  ^"  ctasae  c'est  à— dira  comme  ayant  tin 
bil  té  partiLuliere   rattsciiée  aosnite  à  la  g< 

eentraie  de  In  l  aisae  dont  bIIm  relèvent  et  _ 

en  outre  d  une  maniâre  générale  des  pouvoirs  plus 
étendus  9f!0  e  i  j  cemiireDant  les  31  bureaux  auxi- 
liaires étaient  do  2'  classe  ou  de  simples  bureaux 
destinés  à  recevoir  les  versements  et  à  airecter  les 
remboureemento  et  telles  autrra  opératious  pour  les- 
quelles elles  ont  ete  lutorisées 

Nomi  te  des  pe  -cepleurs  —  Le  nonibre  des  per- 
fpptpurn  LU  n  B  n  es  f  r  le  c  ses  d'épargne  en 
leilu  d  a         I  e  et    tdeS'J2su  31  dê- 

cembi     I  ondoyiarlicipei-aux 

u)érai   L  Is  a   éti>  retii'ée   é 

19  ca  a  es  auxquelles 
incours  qui,  pour  la 
nais  été  efTeclif.  Ea 
que  WD  perceptears 
nés  par  ni  caisses  a'épai^no  et  qui  ont 
exerce  ces  fonctions  accessoires,  non  saulPinent  au 
al  f,e  de  leur  résidence,  maie  eiicoi'o  dans  les  aub-es 
communes  de  leur  cii'oonsoription  pendant  leurs  tour- 
nées r^lemen  taire» 

Toutefoiâ  dans  le  nombre  ci-dessous,  o3  peroeptem'a 
aumliaires  de  2i  caisses  n'ont  edectué  aucune  opéra— 
lien  :  la  résidence  du  com)>laiile  »e  trouvait,  notam- 
ment, soit  dans  une  iocalité  siËge  ou  voisine  d'une 
auti'e  perception,  soit  à  proximité  ou  dans  la  même 
ville  que  la  caisse  d'épai-^ne.  D'au ti'es  causes  génâ- 
ralemeat  IncaJes  ont  produit  le  mùmo  i-ésul1at. 

Ces  percepteurs  sont  presque  toujours  les  mèmea 

;haque  année;  cependant  il  etl  a  remarquer  que  15 

de  CCS  agents,  qui  avaient  Tait  eu  1^7  des  opérations 

ipte  de  6  coisaBô  d'épargne,  n'en  ont  ef— 

lecUié  aucune  en  188S;  au  contraire  7  de  ces  comp- 


ta pen,e|     u 

cea  compUl  le-  i-r  d  l 
plupart  deutie  eux,  na 
1BWH  il  n  «El  plna  resté,  d 
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tables,  autorisés  à  servir  d'auxiliaires  à  7  caisses 
•d'épargne  qui  n'avaient  retiré  aucun  profit  de  leur 
intervention  en  1887  et  même  dans  les  années  anté- 
rieures, ont  réalisé  en  18S8  quelques  opérations. 

En  éliminant  les  53  percepecteurs  indiqués  plus 
haut,  le  nombre  de  ceux  dont  le  concours  a  été  effec- 
tif a  été  réduit  à  407,  desservant  2,677  communes  cl 
participant  aux  opérations  de  65  caisses  réparties 
dans  H  départements. 

Nombre  total  des  établissements.  —  Le  nombre  to- 
tal des  établissements  et  bureaux  d'épargne  (caisse, 
iâuccursaies  et  perceptions)  a  été  de  1,962  au  lieu  de 
1,949  en  1887,  de  1946  en  18^6,  et  de  1935  en  1885. 

II. — Opérations  des  caisses  d'épargne  avec  leurs 

DÉPOSANTS. 

Résultats  de  1888.  —  Livrets,  —  Il  existait  au 
!•'  janvier  1888,  dans  les  543  caisses  d'épargne  en 
activité. 5.207.224  livrets. 

Il  a  été  ouvert  dans  le  courant 
de  l'année  : 

!•  Pour  établissem.  de  comptes 
nouveaux 467. 177 

2°  A  la  suite  de  transferts  de 
:aisse  à  caisse 18.516 

Ensemble 5.692.917  livrets. 

A  déduire  : 

Livrets  soldés  (y  compris  les  li- 

ets  transférés 331 .  009 

Le  nombre  des  livrets  en  circu- 
ion  était,  dès  lors,  au  31  dé- 
Qbre,à 5.361.908  livrets. 

a  part  de  chaque  département  dans  le  nombre  des 
Us  existant  au  31  décembre  est  indiqué  dans  le 
3au  ci-dessous  : 
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CAISSES  D  liPAKCNK   PRlVliES 


Tabîeau  présentant  lex  départements  suivant  l'impor-^ 
tance  du  nombre  des  livrets  en  circulation  au  31  dé- 
cembre i888. 


Départements. 


Nombre      Po- 

de  |i"r(;on 

livra:».  p.  104) 
Millier!:      lisius 

de  livret.',  le  tolul. 


Départements. 


Non.hre      Pio-  " 

de       portion 

liTrfis."  4>,  IM 

Milliers      dans  i 

dtt  livrets.  1«  total. 


Î6  dépnrtcmciits  ou- 


Seine 

Kbône 

Nord 

Seine-In  fé- 

rleure 

Siirilic 

Scin«-el-Oise. 

Cii't'ndc 

Loiret 

Oise 

Somme 

!Marne 

Seine-tt-Mar. 
Yonne 


r.r,i  5 

257  4 
213.0 


400.8 

431.1 

12  "..9 
123.2 
1^1. 1 

110.3 
1!8.H 

lia. 2 


43  départem. 
de    plus    de 
UO.OOO     li- 
%rcts 2.3o9  1 


de^xiix  de  lu  moyenne  de  61 
ptr  dèpartcnient' 

10.47      Aisne 

4.  se  Bouches  -  du  > 

3.97         Rhône 

Mearthe-et- 

3.56  Moselle.... 

2.84      Loire 

2.44  Côte-d'Or.... 

2  36  lsôre....t. .. 

2.35  Main*3-et- 

2.33         Loire 

2.26  Pi\s-de- Calais 

2.23      Hérault 

2.22  Kurc-et-Loir. 

2.17  lOdéparlem. 

doilOOOOà 

75,000  H  vr.. 


,r>31  livrets 
102.4      ÏM 
dOl.4      i.89 


101.3 
99.2 
91.1 
88.8 

80.9 
79  8 
79.7 
77.9 


i.89 
1.85 
1.G9 
i.^ 

1.M 
1.4» 
1.49 
1.45 


4i 


Aube... 

Gard... 

.00      .Miiuse., 


902  5  16.83 

71.2  l.SS 

70.2-  l.H 

67.2  1.» 


61  dé}nirtcmii;fs  (iti  drsxovx  d^  lu  vwijennc  de  61,631  livrets 

jiftr  drjiiirlanent. 


Fini>lère 

Loi  te-In  fo- 
rieijte 

£iiie 

Ardennes.. . . 

S  AfH'-et-Loire 

Manche 

PiiV-de-l'ôiiie. 

B  is-(»s- Pyré- 
nées  

Orne 

Douhs 


Cl. 4      1.15 


f.l.O 
(»(!.! 
ft8.6 
5S.5 
57.9 
0/  .0 

53.0 
51.7 
51.3 


1.14 
1.12 

I.O'J 
1.09 
1.08 

1.U7 

0.99 
0.% 
0.96 


Cliar«nte-In- 

f«Mieure....  49.7  0.9Î 

Cnlvados.....  48.1  0.90 

llante-M^rne.  47.9  0,89 

Indre-ei-Loire  47.6  0.89 

T-irn 46.7  0.87 

Loir-et-Cher.  45.6  0.85 

Var 45.1  0.84 

J'ira 43  4  0.8i 

Vosges 43.0  0.80 

Drôme ,  42.2  0.79 

lU».-ciV\Ume  U.i  0.77 


ChwOTie.... 
DBui-S«>rea. 
Ki*ïri) 

in.3 

3ï.t 

31.9 
,507.6 

Û.Tî 
0.7t 

oioB 
0.65 

m  Ai 

Haute-VtenDB 

PumuUnt  de 
75,000  i  ïi 

Vendée 

aaut-Rhln 
(«Blfurl)... 

HanlM-Pjr*- 

aU.OOOlivr..      33(.a      i3 

ïu  Tol»in,87dé- 

9ls.      361. (      6.71        parlemBDU.  S, 361. 9  (00 

.  —  Ités'j.UalB  de  18SS,  —  Au  I"  jaiivioi-.  1 
aux  dé  posa  nia,  [lar  lee  5^3 

a  Ktivité,  était  de ',i.3B'>.7-.^.lil-2  t 

t  TsrwiiiBnle  rei^us,  perdant 
",  811  nombre  de  3,lo3,iiCI, 

SÙM  élerées  S 707.8%.6|j  8 

Lee  crédfts  deelivi'uU  IraneCérée, 

*., ]|.-2fi6.M;i9.g 

Le»  iutèrâLi  alloués  aux  dépo- 

, â7.42i!.'i(i.li 

•i  arréragea  de  renl«s  peiv-us 
f teurcomple,  à ^,  I.12J^.771  2 

;i.i72.iw.;;2;i  a 

nvieiit   il.e   dé- 
ÎB  lea  remboursements  de  toute 


1*  Reaaboui'semeDtâ  en  achats  île 
rentes: 

la)  2,717  opériiâ  iroflice  par  \e^ 
ciieses^poui'  rédualion  descoinplas, 
et  pour  consul idstioii  dea  compl'^^ 
abandonnée 1 .372.72»  Mj 

(b)  11,828  opé- 
rés tt  la  demanda 
dee  dépoaantË. . . 

3*  Tous  HulrCB 
rem  boui'Bemente, 
au  Doinl>re  ife 
2,lia/i20 ( 


2.im  2H 


œ.lTU.HW  oG 


Tolal.. 
3  q«e. 


ff77.075.732  21  c 

i  31  déoembre. 


677.078.732  H 


leaotdedi'i  nux  dépoianU  étail  do    2..'tD:î.3IST.793  15 
Les  rem  Itou  rsements  en  achat»  de  renti'»  eflectuëB 

d'office,  el  le»  rem bourseni enta  aiitros  qu'en  rentes  ïe 

décomposent  de  la  minière  euivanle  : 
!•  Remboursements  en  renies  aoh niées  d'office  pour 

le  compte  d'-i  dêtweanls  : 

a)  Pour  réitnolinn  dM  eoinpiw  d'- 

paBMflt  i.OaO  fr.,  en  eltcHlion 

de  It  tui  <lu  9  anll  tSSl 3,!39      1.3(î,4Sl  75 

t)  Pour  CnnwilidaUnii  An  conipleK 

loi  du  7  m»i'l8B3 yn  I30,Î7T  M 

T"Uiii 1,717      1,371,7»  tO 

i'  Anlmi  ramhoiirMnieiKs  ; 

(i)  E'\}kr>:^ l,mi,360  6t6.fiSi,0:*  IS 

*)  VîiMlneiils  *  la  «*•«  de»  ra- 

triiln  pour  la  •IrilliMc an         03,%1  m 

e]  -InoBrenii-payeDienlii- 18.811    II.1S6,I3G  «> 

<(1  r.atnritfï  Hildj'l  |.ir  tulla  d«  la 

d.'cliHnre  trïntesdre 5.006  K.'SS  89 

Tntini l.llS.tîO  «SB. 170,913  M 

Le    moulaol     de°      vei'^emenle     3     dépassé      de 


ioàlJSî  p.  OT,  Ifl  montant  des 
rt^mboursaineuts  auL'BB  qu'en  acliala  de  rentes  et  de 
:jl>,620,883  []'.  'ÙO,  BOit  4.33  p.  100  celui  «les  remiiour- 
«eroeuls  de  toute  nature.  Il  ea  est  encore  de  in^nie  au 
poiul  de  vue  du  nombre  des  0|Hiratïons;  seulement 
lee  différences  eu  plua  du  côté  ài<«  versements  sont 
beauBoup  plus  fortes:  elles r'élèieut  à  i,()3B,I>2i>  opé- 
rations, «oU  :i2.92  p.  100  par  rapport  aux  rembouree- 
inenls  autres  qu'en  reules,  et  â  1,023, 'i7j  opérations, 
soit  32  iS  p.  100,  par  rapport  aux  remboureementi  de. 
toule  nature.  Les  renibourseatents  repréâertent  donc 
environ  les  ~  du  monlsnt  et  les  deux  liera  du  uombre 
deï  veVâemetilB.  Par  suite  pour  100  (t.  versés,  il  y  a 
eu  D2  tr.  1^  remboursés  et  contre  100  versements  il  y 
aeu67renibeurâemeiitii:récipro<juetneiit,  [OOl'r.  rem- 
Jjoursésontcorreaporfdu  â  107  fr.  iki  versés  et  100  rem- 
[m^HTsements  &  IW  versements. 

■C,^  veraentenU  qui,  de  1883  h  I'^T,  avaient  Qatté 
^n.0SË  et  i>88  millions  ont,  pour  iB  secondai  Tnig,  alteiut 
^■Én  <le  TOO  millions,  présentant  sur  ÎVSl  un  acf^rois- 
^KeDtd6tl2,Uâ2,09l>  Ir.  31,  qui  n'a  été  dépassé  qu'en 
^^B  et  en  1882.  Bien  qu'ils  soient  resté  au-de»aoue 
^^Keux  de  1882  da  44,921,904  Ir.  U  ou  S,97  p.  100, 
^^Hverscmcnls  de  tt488  attestent,  par  leur  importance, 
^Hfctiien,  msigi'ë  quelques  souirrances  tiicalcs  de 
Hnigricultwe  et  do  l'industrie,  est  puii^isnt  le  ÊeiitimenI 
Hferépargue. 

K^ÏOiiiVefoiE,  de  celle  massa  de  capitaux  qu'elles  ont  re- 
^^Bh  les  caisses  d'épargne  n'ont  gardé  qu'une  trèspo- 
^Mparlie,  49,m.702  fr.  2^,  ou  7  p.  100  seuleuwnl, 
^Hx-é-dlre  à  peu  prËs  te  quatorzième,  Lea  rombour- 
^■■Milts  de  toute  nature  elTectuêâ  autrement  qu'eu 
^^^HeB  ont  absorbé  le  surplus.  Les  rembourse- 
^^^Bl»,  en  efTet,  alors  mgme  qu'ils  se  ti-ouvent  dans 
^^Hi^onditiouB  normales  (le  ifUBi't  environ  du  solde  dû 
^^Kitipoeante),  atteignent  des  cblITree  de  plus  en  plus 
^H«défat)leB  et  parais^ut  déftoitiveineul  fliuSs  au- 
^Bbuf  de  SW  millioiiE.  Aussi  u'esl-it  resté  nut  <!ai:Bes 
^B^WrfttiB,  depuis  Iti62,  que  les  deux  ciuqa\èu\ea  aM 
^^^D  dm  rerseme/its  et  encore  i^'est  un  meumnim  iv^^ 


i  élé  atteint  qu'u 
dont  Ibb  résultais  ont  été  exceplronnellemenl  Tavo- 
rablea.  En  luovenni^  pHrident  les  sept  années  \SSi  à 
1888,  la  partie  des  verse  nie  nts  dont  le;«  caisses 
d''épargiie  ont  été  capitalisées,  a  été  d'un  diïiËme, 
tandis  qa'auparavant  cette  proportion  n'acait  pas  éié 
EQoindre  d'un  cinquième;  elle  s'était  mûme  élevée  au 
quart  et  parfois  au  tiers  des  verBemenls. 

La  pragreadon  du  solde  dû  aux  déposants  wrait 
donc  pu  se  ralenlir  sensiblement  daii«  ces  derniÈres 
années,  ai,  à  côté  de  l'excédent  des  versements  sur  les 
rembourse meula,  elle  n'avait  compris  la  capitalisation 
des  intéi^ts.  qui  en  est  devenu  l'élément  le  plus  itn- 
pOflaHl.  Les  intérêts  capitalisés  après  avoir  foi-mé  en 
efTet  le  qnarl  ou  le  tiers  au  plus  de  l'accroissement 
annuel  du  Holde,  y  entrent  maintenant,  suivant  les  ait- 
nées,  pour  la  moitié,  les  deux  tiers,  le^  quatre  cin- 
quièmes; 6  deux  repnseB,  ils  en  ont  Toi-mé  la  totalité. 
En  leiJ8,  les  130,613,6»»  fr.  07  d'aceoissemeni  du 
solde  m  composent  dee  intéràls  cepilaliséa  jusqu'à 
cDneuirence  de  fS6.7S  p.  10U  ;  l'escédent  des  versemsnlâ 
et  eutras  recettes  secondaires,  sans  iiiiportance  eur 
Iw  femboursements- de  lous  genres,  représente  seule- 
raenl  33.21  p.  100. 

Depuis  le  l^jaiivii'.  1  -■■■■^.  ■!  ii-  il.'  i  ■  nh' ■.  i-m-ur 

de    la    loi    du    0  mu  :i       ■  I    '  i     .  i-^,>-: 

d'épargne  s'est  ari-ri,  i  ■,■:■-...■.  i  jj, 
60it77  p.  100,  i-t  ir     I      ;    !■  :    ■■    I-    I  .; 

avqit  pas  moins  al1<  Il  I  <  .  :  hn- 

lalion  depuis  187"J  il-  \"'<-. 

eii  admettant  quii  Ir-  ■  :.!■  jir? 

fUËseut  dcmeur.'O"  I i         ■    i  .1   .'^l 

permis,   (l'a|u'ès   ■■■■i      ■■■      .      ■     ,.         i  ■-  !.■:; 

donnée^  de;  annêr/-  h  ....  I-  .  .,  h  ,.  .  ..  .  ■  i  iml- 
lions.  le  chillVe  qu<:  u.  -.>|.i'.'  jur.^ii  ju.;iii1jii  .:I  dé- 
cenibre  1383;  la  dilVérence  en  moins  aniail  dune  été 
^e  î!43  millions  :  pour  la  comBler  il  oQt  suffi  de  deux 


et  a 

u  bout  desiiu  I  es  la      u 

0     tut  dPve  ua 

que 

a  celle  40   a  ^te  a  cu»ee  ] 

luB  haut 

portBQtc  d  n   nut  on  da 

Ib  JKZ  fr         d    l 

a  ee  Kur  le  achaW  de  re 

3  la  demande 

ï  Id    a  au!  -e  part  maigre 

une  augm      alio 

fr    09    les  ver^pmenla  à 

la  ca  eee  des  re 

r  la      e  Iln'VB  n      perdu  leur   n  por  ance 

S  100  Tr      el  L.  r 

celles  de  Toula  m 

1       1-  o    ne     Eper  ay 

m'^u  b  n  2.1  W7  fr  ) 

Mâcon    la  Ferlé  Mace 

a   dern  Pt   rang 


■s  rfrpai'gnc  d'après  Vxmjior— 
MAunoinbree' 

Es  ou  J<  décembre.  —  Il  convient  mamlenaiil  de 

^l'dier  comment  le  noiabrn  et   le  niouLant  do^ 

tenu  et  le  eolden  au  'M  décembre,  ^e  ïont  ré- 

e  d'èpargue.  Ce  calcul  fait  repartir 

'  se,  de  ÎÎ,M08  versement:;,  s'éie- 

î  h  i,303,677  fr.  01  ;  la  moyenne  du  solde  dri  aux 

.4^K>&anl£  a  été  de  'i,'>'Jo,!i2l)  fr,  »0. 

Ces  miiyennes  sccuseiil  ^ur  eelle!"  <le  l'année  tSHT 

jesaugraentatiou^sulventcL:  :  Nombre  des  VLTsemetilv, 

318  oiiérations,  soil  u  l'r   !"■  p.  1W;  moulant  Aïs  *er- 

■       vea\i,  !2I,1W  fr.  T'i.  soit   10  h:  22  p.  lUO;  solde 

X  déptUADls  au  'i\  décembre  2.'i%Uil  fr-  XJ,  ^it 


La   moyeDLie  <leâ  veiijemenitj  a   été  àépts^ 
nombre,  daas  1^4  caiHâes,  et  en  sommes,  dans  ISS.i] 

Voici  de  (|uelle   manière  ces  caiseei^  peuvMit  i 
ciBseËea  : 

MoDtanl  des  versement)'.  —  Ik  ont  dë]>a^  4  mîl- 
lioua  de  francs  dana  S**  cBiases;  ilti  ont  vaL*ié  de  -i  à 
3  millioDs  dans  21  eaieses,  de  i)  à  2  millions  dans 
¥,  cais)^  et  de  2  millions  A  i,3lf.i,im  t'r.  01  (chilTre 
de  la  moyeane)  dans  S7  caisses. 

Enfin,  2fl  caisses  ont  présenté  un  solde  supérieur 
i  lo  millions;  20  caisses,  un  solde  de  lli  i  20  millions, 
ensemble  4l>  csi^^es  possédant  plus  de  12  miitions  de 
depuis.  Le  Kùldo  s'eet  ensuite  abaissé  de  12  k  10  mil- 
lions dans  Iti  caïssee,  de  10  à  B  millions  Aan»  28,  de 
M  â  0  millions  dans  'J4  et  de  6  millions  à  J,o1S,S2U 
Trancs  80  (chifTi'e  de  la  moyenne  dans  ii). 

C'est  doue  un  total  de  16B  caisses  dans  le»[uelieH  if 
solde  a  dépassé  la  moyenne. 

Sont  restées,  dés  lore,  . 


citées  plus  haut  -.40»  ci 


u-des!wus  des  moyennes 
es  pour  le  nombre  des  ver— 
itaut,  et  37o  pour  le  Ëolde 
ces  dernières,  31  caissus 
variant  entre  1  millieu  et 
s  possédaient  un  solde  d>s 
i\m  de  4,5ao.E<>>0  fr.  go.  Le 
vait  donc  excédé  I  mïtIioD 
a  A'épnrgnc  et  le  solde  d 


I,;«3.(i77  ft-.  01;    17  auli 

plus  de  i  millions  et  de  n 

moulant  deif  vei'semefils 

de  francs  dans  192  caisf 

sui  exposants,  4  raillions,  dans  1H5  caisses.  En  I8H7, 

184  et  175  caisses  se  trouvaienl  respect iveme ni  dans 

la  même  siluatioo. 

Si  l'on  ciimpare  les  résultais  d<>  [S8H  avec  ceux 
de  1873,  on  constate  que  la  moyenne,  par  uai^ie,  des 
vei'seinenU  reçus,  s'est  éleïéc  de  2,1)72  ft  ^,(«18,  comme 
nombre,  et  de"3iil,365  fr.  40  à  1,303,877  fr.  01,  nomma 
montant;  la  moyenne,  par  caitee,  du  solde  au  31  dé- 
cembre, qui  était  de  l,<€3,3W  francs  /i3,  a  alleiiil 
4,895,520  fr.  HO,  ce  qui  représente  une  différence,  en 
plus,  de  3,136  versements,  de  (w2,'ill  fr.  61.  p-mr  le 
nioalaat  de   ces   versements,  el  d«  ■i,û\l,\«U  Ît.  37 


^^Rur  le   t«Idi?,  âuit,    retipectivemi'nl, 
^■^  p.  100  et  336  |).  IIU. 
^KVoici  ui>  labieeu  des  ver^^emonts  ilai 
^Hple^  caisuee  : 

mm 

les  princi-  ^| 

ïi,E7J.646    « 
iS.i4a,ï96  M 

i3,ttîa,m  ]> 

7,847,M0  46 

7ia7s!l93  01 

6, 647, m    * 

6.383,0US  36 

5,649,8»  65 

3,616,516  87 

5.800,118    » 

5,131,100  59 

4,799.543  3S 

4,478.644    » 

S.035.197    > 

4.886,950    1. 
4.6«.570  44 
3.471.456  40 
4,175,140  86 
4,044,395  40      ^M 
3.066,817  03      ^H 
3,784,684  66      ^M 
4.339,954  S8      ^M 
4,051,619  SI      ^M 
3,491,911  66      ^M 

le:«qu elles  le?     ^H 
is  d(i  rranoB,     ^H 
leï>  |iius  im-     ^M 
83   ot   s'être     ^H 

evë  è  28  en     ^H 
mflffuraiem     H 
<  Clermoni-     ^1 
[fis,  B&T-le^     ^H 

Dijon 6.613,489  36 

Bir-le-Dnc 4, SOI», 607  77 

Ktœw 4,490.794  46 

élevé  en  15)84  et  im,   était  ds^cendu   à 

banale  tnbleau  de  ISM7(Dioms  celle  de 
Fen-nnd)  plus  hi  <|unlre  eaisasE  de  Tra; 
But-,  mmen  et  FeiaiB. 

18»  laigh 

Les  verâemenls  opérés  â  ces  2S  cai^seï^.  232,903.408 
traucs  'ù'j,  et  l'augmentiiUoii  quisW  pnniuite  mir  ces 
versemcnls,  22,0-28.yfi7  ft-.  IKJ,  forment  le  tiers  de 
^enBBml^le  des  ver^f^mi'iils  et  de  l'iiu^'oientation  lolale. 

De  même,  si  l'un  compare  le  suide  tlù  auï  dépo- 
EiittË.  en  1H8âet  l'ii  IKMT.  en  prciiaoL  comme  mini- 
mum le  eliill're  de  lu  millunii^  de  francs,  alteiat  par 


PïrtB IÎÎ.9EOJU9  37  Ha.Ma.ïlflOB 

T-yoïi... M.I93,8i6  S3  SI.I*OS,7S7  85 

Hmeillt,. *8,86t,ll9S  B5  i5,BI)5,(3!i  30 

Bordeaux (T.liO.aie  Ï5  *5.tl*(.t5î  17 

Orléads 31,371.36(18»  3<J<1IH.D79  7* 

Sainl-Elienne l)l.7Ët.U(5  9lt  ÏS.WS.fiU  59 

Ninr? Î6, 731,011  il  ÎB. 067, 778  S* 

Amims., Î.i,i3e,«0t  7!  ÏV,58â,C97  IH 

«re*i î*,ÎB5.Bi69î  ÎÎ.MS.Mi  01 

irantes ll.dd.tlIO  45  3i.tOÏ,nSS  7» 

UHIUB 3t,530,liit  98  ït.fiOl.SHS  73 

Kousn îl.SSt.mU  Sa  30.7Î5.S94  19 

Dijon ..  11,S13,I}IS-U7  19.977, fiïS  S( 

VllJefrunchc-ïui'-S^r.u I0,'310,3la  5t  iU, 600,367  79 

RBimi 19,391.830  77  18,353,797  07 

Troje* IK.lGl.Oàl  83  f7.6B7.9S6  7fi 

■incr» 18,031,(1401  17,787,64104 

Pilbiritn I7,G|IU,S11  KH  I6,7H,£1E  95 

Angen 17.163.756  97  16.564, UU  63 

Chili>D3-»ur-il;iri,a (6.885.135  58  I6,6£i,lg9  36 

Bmuiçdd 16,6KU,e89  30  16,693.(41  75 

tuien-e. I6,3<il.37:i  16  l5.SW.liO  53 

Lille 16. m. 704  08  15,IU<,9I)5  73 

Blr-lE-Uiir. 16.(58.0(136  14,391.399*9 

Jolga; 15,083.939  (6  14.668,134  93 

Toulon 16,001.700  03  I4,»t3,915  16 

Oi/èvatioTui    dts   niecursales    et    des   percepteur» 
m  IS88.  —  Lee  'SI  succurESleit  propreincnl  dites,  cii 

activité  peadjini  l'année  IHUti,  uni  dclitré  Hd.iOl  li- 
vrets et  re^-u  6^2,3!i4  verscineniB,  s'élevaiil  à  i'M  niil- 

""—  "^1,949  fr.  16;  elle»  ont  effectue  400,063  rem- 


e  valeur  du  13o,S^8,734  fr.  33.  ] 
aoyeniin   [lar  versemeol  est   de   243    fr. 


f  iBoyei 


e  par  rambourBemeui,  de  'S3S  It.  B3. 


e  que,  pouf-fl 


It  atteint  I 


Les  31  bureaux  auxiliairea  urbaioB,  établis  par  leal 
ci'iq  caisses  de  Paris,  Lyon,  Bordeaux,  Msnjeille  c 
Tourcoing,  ont  délivré  1)J,Q25  livrets  nouveaux  e 
retu  WiM\  versemeutB,  s'élf  ïanl  à  18,i!ei  ,2S4  francs  l] 
ila  uat  effeelué  M,7aii  cembonrsemeuls,  s'élovant  ,à 
2,iS!i,mi  fr.  W.  La  moyenne  jiar  veraemeul  est  de 
89  fr.  i2,  et  la  moyenne  par  rem bo urée nieiil,  defl 
2^1  fr.  02. 

En  réuniasant  ces  résultsls.  on  con 
les  Bunexes  de  toute  nature,  les  livret 
été  au  nombre  de  11B,1LI2.  Leâ  ver^ien 
174,5.W,23:f  fr.  IM,  en  aiO,77S  opéi-atic 
bouffemenls  138,fll3,32y  l'r.  »o,  en  ■'■UH.M'iM  opérations.  ■ 
La  miiyeiine  fst  de  -iOli  fr.  12  pour  les  ver 
de  lliM)  (r.  l'i  puur  le.'  rembuuriiBmenlâ. 

De  leiii'  rôle,  U-i  'i07  percepteurs  dont  le  concour» 
-a  étê-eIWiir  ont  délivré   8,'i81   livrets  no 
-reçu   4a,773  vensementa,   dune  valeur  do  10,4fîl,8e 
franob  1)3;  ils  ont  elTectué  ■l-Z.ifiS  romboureoraente,  I 
d'une  valeur  de  7,(îfilJ,o41  fr.  l'i.  La  moyenue  des  vi 
lin  a  été  de  258  fr,  îiy,  et  celle  des  rembourse- J 
1,  de  340  fr.  m 
j)ena  les  succursales  proprement  dites,  les  rembour-  J 
ts  repréaeoleut  tl2,'28  p.    100   des  ver^craeiilsf 
a  nombre,  etStî.T'i  p.  100  ci 
noB  en  plus  du  ci*)le  des  versements  est  del 
IL301  opéralians  elde  20,713,214  fr,  81,  soit  33.72.1 

.   100;  elle  s'élève  même  à  4311,927  tïpéra-M 

I»  ol  3(i,iB9,B04  fr.  31.  soit  iH.eO  et '20.93  p.  T"   " 

Wj  ajoutant  les  résultats  des  bureau;!   auxiliabWI 

;    dans    cet    derniers,    les    remboursements  1 

Il  seulement  le  vingtième  des  versements  comm»! 

il  le  buitiëmc  ccmme  sommes; 

I   paraît   ftre   pluà  spécialement  de 

.  -ïeriementa  que  let  dépotants  apportent  en  somme» 

minïmei',  i  en  jus^i'  par  le?  moyennes  précOntées  ci— 

deïsu,-.  En/ln,  les  ferat.oursecnenl»  eHecluët  V**  ^^^ 


on(  restés  su-iles»)ii«(le$  versements^ 

b  18,307  opérelioQs  el  do  2.80I.3Ï5  tr.   1S,  soit  4i.f 

27.77  p.  100. 

Sur  les  tKS.(K6,099rr.  -19  qu'etIcE  ont  recueillis  p 
rintermédiatre  des  Euecursiles  et  des  pert 
cai^sed  d'épargne  ont  conservé  3â,3!il,22U  fr.  !iO,  c 
â-dira  plus  du  cinquième,  alors  que,  aui 
des  iipéi'atians,  cette  proportion  n'a  guère 
quatoi-îiènie,  en  1888. 

Pari  des  suenursales  et  des  peicepleui-i  dans  ti 
uptraiions  des  caistes  d'épargne.  —  Les  résulta 
obtenus  par  les  auocursales  roprésonleni  24. t 
du  Dombre  des  livrets  ouverLa  par  l'ensemble  < 
caisees  d'épargne,  2G.H6  p.  100  du  nombre  de«  v< 
roenU  et  ï\.m  p.  lOD  du  montant  des  versemi 
soit  envirou  le  quart.  Quant  aux  remboursera  ente,  1 
part  des  succursales  dans  le  total  de  ces  o|iérali(M 
a  été  do  iy.37  p.  ItX),  pour  le  nombre  e  ' 
p.  100,  pour  le  montant,  soit  n  peu  près  le  cinquièin 

Forliatepei-sonneltetlet  caiuet  d'épai-gnc  en  i! 
L'état  de  la  fortunu  porsouaeilo  des  caisses  d'épi 
de  leurs  ressourças  et  de  leurs  dépenses  est  )ir< 
dans  la  releiré  suivant  : 
UpiLaIduroDdsi]edouiiuiiiuI'>iuivierlHÏS.    (3.4I!I.I>87  71 

-  -    derë«rve.ul>"iuiisrl8tlK.    13.îi9,o;3  U 

Intérêts  dei  fonds  de dutiiiau  M dt,  réiervK  .,       l,tWi,G?S  6U 

Sogrcriptlum.  doiie  tl  l<g i^HS  35 

SubveniinnB  du  conMila  géoêram ^ 

-.  —        miulciiuul <fi,9mî 

BonificalioDB  rèEulluni  de   la  rcieoue  opirte 

«nr  l'iDlirilt  BlJoDe  |iar  li  Cûbm  des  iiépOii 

et  lonsignMion» B,M3,»00  M 

BODlDcallom  riHillanl  de  lu  décfafince  Iren. 

leBsiM 35  43S  35 

Ensemble 67,133,850  t7 

A  dMnire  :  dëpeasts  d'adminimniiloD S.itG.%«  01 

CiipiUl  de  la  fortune  àtt  oiusu  nu  31   dé- 

■elSSS 61,906,88*  16 

D'après  ies  cliiffres  qui  prêeédeiA,  \eB  \iQt«Riw.\.vjïi6 


jprovensnl  de  la  relenua  sur  les  intérêts   alloués  paifl 

'   la  CaiE^  des  dëp-'ils   et  consignalious  couËlilueiiE  li-l 

priiici[ia1e  recelte  annuelle  des  cainaes  d'épargne.        I 

Pour  l'ensemble  des  caisses,  ces  bonllications  oaXm 

sunt,  et  au-delà,  â  acquitter  lei  dËpenees  qui  ea  tot-M 

meal  un  peu  plus  des  trois  ciaquièmea  (<)2  p,  lOUj  ;  il  yj 

A,  iès  lors,  un  excédent  de3,1'je,U34  fr.28,soî(  3â  p.  100.9 

~  *  l^ea  dépenses,  qui  se  sont  élevées  à  la  somme  lotalsfl 

Be  5,246,96(>  fr.   Oi,  représentent   une   moyenne   dafl 

■^  fr.  92  par  caisse,  m  un  chiffre  de  US  centimesS 

r  livret  eu  circulaliou,  et  de  0  (c.  99  par  chaquaV 

'  )  vorsemeiil,  de  remboursoineiit  et  d'acliata  I 

elles  sont  dans  un  rapport  de  0,3o4  p.  100  ■ 

Bole  moulant  cumalé  des  recettes  et  des  rembourse-l 

UilB,  de  0,213  p.  100  avec  le  solde  dû  aux  déposanla,  1 

'     "  '"  p.  1(K)  avec  le  chilTi-e  de  la   Turiune   desfl 

I  La  majeure  partie  des  dépenses  provient  deâ  traivfl 

'~~      its  payés  aux  caissiers  et  autres  employés  de&l 

s  d'épargne.  Ces  traitements  sont,  le  plussuu-'l 

t,  fixes;  427  caisses  ont  adoplê  ce  mude  de  rému— .1 

néralion  ;   69  oaitates,   au  contraire,   ont  ptéférô  ao~M 

corder  à  leurs  caissierB  des  ramises  proporlionaoilé»,  M 

-dont  la  bâte  dilTère  suivant  lesélablissemenlii  ;  tantôt)  M 

c'est  une  quote-part  des  boniOca lions,  variant  det  deux  I 

tiers  aux  neuf  dixièmes  et  qui,  le  plu^  fréquemment,  I 

eift  des  quatre  cinquièmes;  tantôt,  c'est  une  somme  ■ 

Jiie,  10,  Vu,  20  et  même  90  centimes  par  livret  ouvert,  M 

■jpu  par  livret  exîslaDt,  ou  par  opération ,  tantôt,  c'esld 

H|u  Isnt  pour  cent  sur  le»  recettes  et  les  rembourse- I 

^Bentfi,  ou  sur  les  iatérùtsregusde  la  Caisse  des  dépotai 

Ht  ooosigoalious,  ou  ^r   le  solde  su  31    décembre,! 

^Hcaisseï  ont  employé  un  système  mille  :  i  des  re— ■ 

^Hbes  proportionuellea  elles  joignent  un    traitemeotl 

ub».  Ge  .'dernier  système  parait  jouir  d'une  faveur  dsM 

Kipe  en  plus  marquée,  et  le  nombre  des  caisses  qui  fl 

Hoat  adopté  ne  cesse  de  s'accroître  ;  plusieurs,  eu  elTel,  I 

H)l  renommé  à  rémunérer  leurs  agents  au  moyen  de  ■ 

Bàoiploi  unique  de  remises  proporlioniieVVef>- V\  K^'(vv«V 

^Bu^  gae  Je  caissiee,  qui  jouLl  d^uo  l.iak^iiAQ.V  ytjaj 


pÔL'lîooneU  ret:oiî  k  forrait  la  gesIloD  de  l'ëtabliE^' 
Aient,  et  duit  faire  lace  i  tous  les  frais  de  persaonel, 
d'impi'iiiiés  et  de  matériel.  Certaines  cai^Ëe^,  enfin, 
répsrliswnt  entre  tnu;^  leurt;  agent:^,  k  lilie  de  grati- 
HealioiiB  ou  de  uupplénietil  de  traitement,  10,  lii,  20  et 
23  p.  lOO.de  leurs  bêuéllce^ net?. 

Les  61.906,88'.  fr.  llî,  IbrmBiit,  d"a|)rés  le  relevé  ci- 
dessus,  l'avoir  dès  caïsMs  d'épargne,  au  31  décembre 
ises,  se  décomposant  ai^si  ; 

fondsriedtiUiMon,, 46, Ml, 338  M 

—     dutèsïrïf 45,646,347  50 

lUHl fil,»K,88i  16 

l'ar  rappoïtaui  sommes  dues  nuidéposanta,  la  for- 
lune  des  caisËOË  représente  un  fonds  de  gai'anlie  de 
2  fr.  W  p.  100. 

Plat:ement  dr  la  fortmte  des  caisses  d'éparsne.  — 
Le  capital  des  fonda  do  dotation  et  de  réierve  est 
généralement  placé  en  rentes  sur  l'Etal  ou  eu  compte 
courant  â  la  Caisse  des  dépiMa  ot  consignations. 
Quelques  caisses  possèdent  dos  obligations  du  Crédit 
foncier.  Les  statuts  permettent,  en  outre,  6  un  grand 
nombre  d'entre  elles  d'être  prapriétaires  d'imineublea. 
Eulin,  plusieurs  ont  été,  exceptionnellement,  autorisées 
i  faire  dea  pi-êts  aux  monts -de- piété,  aux  ho^piceB, 
aux  villes  et  aux  départements,  à  une  époque  où  ce 
mode  do  placement  n'avait  pas  été  jugé  anlislatu- 

Voici  la  part  alTérenle  à  chacun  de  ces  modes  de 
placement  dans  le  total  de  la  fortune  des  caisses  eu 
M  décembre  llJ88  : 

Vemnsnts  ï  U  CbIbm  des  iépbis  p.  IDO. 

atcua«iïi»iioii>i;lenencaiMï..  î5,flBÎ,St9  li,  .-oïl  57. M 
Pl«ceiin;niBn™niïs(prj»d'aclii,l).  ll,il7,K4I  61",  —  31.67 
—        en  imiUEUDIea  (jirn  d'.- 

«•"l) H,O8l,3i0  1O    -    lg.6ï 

PrM*  oux   villei,   .m   lauau-a^.- 

piéU,  inx  faas)iiceB  ni  nui  dP|Hir- 

t^nienu, 599, »6g  Si    —      0.Ï7 


Tutul^t!''' ei,l>D6,Rtt  Itf    — 

Llie  reTenu  produit  par  les  divers  placemei 

1,!U,»S  B  pour   li:s   BDmnies    ],\acèe,  iii 

dé^ui  ei  cDD>l);iialinui-,  EOit.. 

5S7,9(1  60  puDr  lu  nHlM^.  Mil 

i3,71S  V6  |)aur  l<fi  luiiuMihlcD,  Mil 

33,euai  t>uDr  t«B  |ii«iï  au>  uiumi-Ci- 
(iiele,  aux  liuipiu»,  aux  vill.i 

(,505  SO  pour  kï  l'Uligniimi»  dii  KieM 


S  BU 


^rCes  cliilTret,  représeiileul  unlBuid'mlérùt  de^.23p. 
100  ji^iui'lcs  lenifT,,  Jc<J.3li  \i.  10U  puur  les  ioimeulilec, 
(II-  3.'.n  p.  U"  |iuui'  Isa  pi'iiu  uux  villes  el  aiu  dépar- 
li?m<^iii:-,  (lo  iV.i'.i  |>.  liiJ  pour  lesobligalious  dti  lU-édit 
toQciL-i-  el  lit)  -t/ili  {j.  IINj  pour  les  win mes  placées  à  la 
Caiiaes  dcB  ilûpols  el  consignations,  en  y  oornprcTiaiil 
l'eacBiHie.  Le  laui  gâuéi-al  d'intérSt,  sur  l'enbeiiible 
de  ce»  divers  placeniQuU,  rei^ort  i  3Jl'j  p.  100  j  il 
Étail,  en  iVUI,  de  3.06  p.  100.  Maiï,  pojr  cormaiire  le 
revenu  rëel  de  la  fortune  particuliÈi'o  des  caisses  d'é- 
pargfiic,  il  l'aiidrait  pouvoir  y  cumprendre  les  avantages 
qu'elliv  l'clirent  de  leurs  imoieuLIes,  en  le«  évaluant 
au  point  de  vuclocalir.  Eu  elVel,  les  i  m  meubles  affectés 
i  l'intloUatioD  de  ues  ëlablisiseraenls  ne  pcuvenl  pas 
^Ire  ciinsidérés  camme  constituant  un  placement  pro— 
diielfr  de  revenue.  Le.-,  il  i  l'Ile  ulit'.'^  il'une  ^mblable 
évaloBtian  ta  rendent  impraticable.  Ou  oe   dutt  dono 

et  des  placeme Dis  laits  par  les  caisses  i^ur  leur 
lei'sonQelle.  En  pi-ocèdant  ain^i,  ou  trouve  i^UQ 
j^'tBi»  661  de  3.70  p.  luo.  au  lieu  de  'J.IS  ç.  \VH- 


oins  caïuiLdérable  de  leur  fortune  placée  en 
l'Elat.   Le  monUiit  iirincEpale  des  actioDs 

p«r  c6i  caiaBCG  est  de  imfiK  h.  de  rraile. 
12  caiâ;«s  «ai  consacré  SW,8tO  (i.  37  à  l'achat  de 
n,'J80  fr.  de  renïe,  4  caiSBes  ont  vendu  des  rentes  ou 
«nt  été  rembouraéea  ded  renleii  amortissables  qu'elles 
posBédaieDl  et  ont  réali^  un  bénéfice  de  15,712  fr.  12 
sur  le  prix  d'achat  de  li,iti2  fr.  03  représenté  par 
3,'i34  fr.  de  rente  Le  total  des  augmentations  pré~ 
teille  i-tir  celui  des  diminutions  un  excédent  de 
\ifii6  fr.  de  rente  et  de  473,648  fr.  34  de  capitaL 

lùd  Caisses  étaient  propriétaires  d'immeubles;  Sade 
«as  caisses,  de  même  qu'en  1S86,  ont  retiré  d'une 
partie  de  leurs  immeubles  un  revenu  acnewoiro.  Ce 
revenu,  qui  a  été  de  43,718  fr.  aS,  pour  uti  pri«  de 
retient  de  3,306,3u8  francs  21),  présente  nn  tB.ux  de 
1.32  p.  100;  3o  caisses  ont  dépensé,  sur  des  immeubles 
leur  appulenant,  en  appropmtions,  r^aretioiiE  ou 
construction B,  une  somme  de  434,827  fr.  Oti  qu'elles 
ont  cru  devoir  poiier  en  accroissement  de  la  valeur 
de  ces  immeubles:  10  autres  oot  consacré  une  somme 
àP  48i,20y  fr.  21  à  des  adiats  d'immeubles;  i  enfin 
ont  vendu  tout  ou  partie  de  leurs  immeubles  pour 
44, lis  fr.  4S  et  Tune  d'elles  a  éiirouvé  une  perte  de 
S.4^t  fr.  46  e.  sur  le  prix  d'achat  d'un  bâtiment  qui 
lui  était  devenu  ioalile.  L'excédent  des  augtnenlatîuns 
sur  lei  diminutions  est,  dès  lors,  de  874,ti8Ù  fr.  U2, 
-c'est-A-dire  presque  doubla  de  celui  des  rentes. 

Taux  de  la  retenue  exercée  par  les  caiaci.  — 
Le  taux  lie  la  retenue  que  les  caisson  d'épargne  ont 
«Sectuée,  pour  leurs  frais  d'adminiistration,  mut  les  ia- 
térâls  servis  par  la  Cftisse  des  dépôts  et  consignations, 
»  été,  en  moyenne,  de  0.323  p.  100  au  lieu  de  0.326  p. 
1UU  en  1887.  383  caisses  ont  perçu  le  minimum  de  la 
releouc,  suit  0.2lj  p.  100  ;  lorj  caisses,  y  compris  celle  1 
•de  Paris,  ont  perçu  le  maximum  de  U.UU  p.  100;  en- 
Un,  '6  caisses  ont  exercé  une  retenue  sériant  de  0.2lj  à 
-0.30 p,  JOO;  aronlllxé  60.3ûç.V*i  6^.ïil.y.'M  ç.\«S.     | 


En  IS88,  i  caiseee  oot  changé  le  taux  de  leur  re- 
tenue, I  OD  ]p  poi-tant  de  0.2o  p.  10U  à  O.iiO  p.  et  3, 
au  cuDtraii-e,  eu  l'abaissant  de  O.sO  à  0.23  p.  tOU. 

L'inlérêl  alloué  aux  caiesea  d'épargne  par  la  Caiwu 
des  dépôts  et  cooBÎgnatioQs  étant  Qxé  â  'i  p.  (Loi  du 
7  mai  l(J33,  art.  1"),  ;!83  oiiEseB  ont  servis  à  leur  dé- 
ximuin,    im>H    'iJH   p.    VU    d'intëriît  ; 

î  eaisies,  le  nunimum   ou  3.aU  p.  lÙO  ;  '2  caidsos, 

'^et  3  caisses,  3.IJ0  p.  lOÛ. 

Il,   — PUITIË  BTATtBTIQUE. 

Lùirtis  nouveaux.  —  Sexe  et  profession  des  tiou- 
nratuc  dépùsanls.  —  Les  livrets  ouvei'ts  è  de  nou- 
veaux déposants,  qui  sont  divisés,  ci-aprës,  suivant  la 
lirofeeeton  el  1o  sexe  deces déposante,  Boni  su  nombre 
de  'iBB,221 .  En  y  ajoutant  Sfiîti  livi^ts,  délivrés  k  des 
sociétés  et  associattana  de  diverte  nature,  an  retrouve 
le  chidVe  de  467,177  livrets. 

Les  feitimes  mariées  sont  classées  à  la  protesûon 
qu'elles  exercent;  quand  elles  n'en  ont  pa»,  elles 
Ogureiit  i  la  profession  du  mari,  si  le  dépôt  a  lieu  avec 
son  aeelgtance  el  alors  mSme  que  celuï>ci  ne  serait 
pas  titulaire  d'un  livi'et  de  cai«ie  d'épai^ne;  elleo 
wt  comprises  parmi  les  propriétaires  rentiers  et 
BDB  profession,  si  le  livret  a  été  ouverte  a  lui 
.u  uiart,  en  vertu  de  la  loi  ^\i^  avril  1)^1. 
s  exerçant  une  profession  sont  ulassés  a 
le  professioni  c«ux  ((ui  n'en  ont  pas  forment  seulsi 
le  «Btégorie  distincte. 

Voici  oomnient  se  répartiesent  lea  vri,\n  livrets 
IX  mentionnée  ci-dessus  : 


I 


d'éuhUDemenls  ggrirulei. 

mrwit  et  comncrciDUt....  IS.l'fi  (6,i66      i 

KliBii  alouiriitn  Hgricol»!.  3},e7t  IS.Wie      I 

lera  d'indflUrlc U,88e  3i,7î6 

EMlqurn I7,0i;  37,ini 

'      AU». 5,BU  i,3^» 


Bmploy»! JT.SOi  t,8»  3Î,63I 

PrureBhiounJ.uéiïlc! 5,i33  3,I!;ï  7,811 

Proprittaires,   rsnilers   ci    \iiii- 

soDdes  aa*  prarv^ian 94.301)  tg.lIG  '0,3IS 

Hineura  sins  pmreEBian., 70. 311  G3,3ST  133.598 

Tolalparaeu- Ï40,0i7  a26,i; 


D'un  autre  côlé.la  calégorie  iJesinineui^  saa%  pro- 
fenSLon  eoiiiprondait.TCedéposaiilBeoolaire;,  aaïoii" 

Ou  seig  muculin Îi.51i7,  s<rii    H. SI  \i.  IDO. 

—      f«miiiin 17.135    —      43.16    — 

Engembl» 39.701  IDJ.UO    — 

Des  a3,B9S  autres  mineui-s,  i7,(îU,  soit  SO.T'i  p,  100, 
appartiennent  au  aeip  maculin  et  tbioÀ,  soit  4V  ib 
p   ICIO  au  KExe  teaimia 

Les  livrets  nouieaut  se  iepaitiB=enl  nninlenant  à 
peu  près  également  par  moitié  entre  le-n  il^iix  Eexci^ 
>1  i'I  p  lOU  du  ''(lie  des  hoamea  àH  A  p  iiu  lu  c  te 
de^  Ti'iiinuB  (  haque  siinée  U  ptrt  de  <  s  kuiicres 
asGCimt  et  celle  des  homtnet:  iltniiniie  Li  dilTtii.iice 
qui  le»  tépare  ii  e'-t  plue  que  de  2  JH  p  [Ui  eu  moins 
du  cotu  des  femmes  elleetait  de  J  X  p  lOOeolSti? 
Ces  pioportiona  ne  fanent  amiuellement  que  dune 
quantité  relatitement  ui->ig[iiiiii  I?    ni     li   piil  du 

ficip  la  pari  du  --e^L  Un  i  ii. 

BtllllULBUX  raillllea   LILC  -I  1--<I 

nu  jirollt  dea  Temmes  mante     li  d  a  i  i  i  ei  i      Jaus 
leurta  relalionB  a.vec  les  caisses  d  épargna 

Divunoit  des  veiaemerU»  et  des  renibovr&amenls 
daj/réi  l'  sexe  des  dep  tcmls  —  Le  tableau  suivant 
'donne  la  division  du  namtire  ot  du  montant  des  ser- 

•«iments  et  des  rembaurbemenls  on  espèce^,  d'aprèàle 

sexe  des  dëpoKSDis. 


le  pi'écédemineut  h  part  des  dépOEants  do  se 
TnaBcuHii  e^t  à  tous  les  point»  da  rue,  restée  supé— 
rieure  à  plie  des  depusantâ  du  sexe  rëmtDia;  touleroiB, 
il  te  I  rodu  t  un  niuu  einent  eo  teoA  contraire,  de 
décrois»)  ce  ur  le.  opérations  faites  par  les  Qommeâi 
et  de  prog  e'Vion  i^ur  celles  qu'efTccluent  les  remmea, 
lequel  ne  saurait  être  attribué  qu'aux  dispoeilions 
édïcléas  pu  faveur  le  ces  dernières  par  la  loi  du 
U  avril  IkHI  Ce  double  mouvement  s'est  destiné  dès 
liOSS,  pour  les  verseuienla;  il  n'a  commencé  qu'un  peu 
plue  lard  poui-  les  rem  bourse  m  ente  el  apr^  quelques 
<lscilleliall^  semblant  révéler  les  hésitations  que  ren- 
i^onlrsit  l'application  de  ta  nouvelle  lei^iblatiuti 

Diviaiott  de»  rembourstmenls  d'a-prfjï  les  qualxtt» 
civiles  dti  diposanti.  —  Les  rembourbemenlii  en 
espèce»  ont  été  l'objet  d'une  rëpsriilioa  fnndi  e  sui  loo 
qualitëi  civiles  des  iléjxifiSDtâ. 
^g  Voici  Domtneul  s'établit  In  division  de  eee  reinbour- 
senle,  «livaut  qu'ils  onl  eu  lieu  eutre  le»  maiu^  (!« 
i,  àekmaies  mariées  ou  de  miueiUË. 


....    I,3fl8,r.57    43t,;57,lfiT    ) 

rimaa  iuuié-:f 105.1(9    (3S.S»9,SIU  59    313  31 

MikMr* iSl.aj;      69,580,06»  »    Ït7  iâ 

TolBl J.OlUt,!»    6(3,030,737  70    308  38 

Lcr   remhouTBements  faiU    à    des   msjeui's    com- 

1  ,OUtl,4tl3  retnboursemenlG  d'une  vak>ui'  de 
:^2D,3''l3,lM>^  It.  /tS  faile  à  dcij  hommes,  soUTZAi  et 
7.),Td  p.  loa 

390 ,  094  reioboursemeiil*  d'une  valeur  de 
1 14,213,2(11  fr.  5^,  faits  â  des  Femmes,  célibataires  ou 
neuves  soit  27.89  et  M.27  p.  100. 

Le  total  dos  rcmboursemeiile  est  de  1  million 
aae.as?,  d'une  valeur  de  434,757,167  IV. 

Pour  les  premiers  la  moyenne  des  remboursements 
est  de  317  fr.  Kj. 

Pour  les  secondes,  elle  n'est  plus  que  de  2d2  fr,  78. 

Les  remboursements  faibi  aux  femmes  mariées. 
-autui-iséoB  de  leurs  mam,  ont  été  au  nombre  de 
a76,441j  «'élevant  à,ff7 ,841,239  fi-.  24,  soit  veapeotive- 
meul,  6U^  et  70.54  p.  lUO  du  total  airérenl  aux  femmes 
mariées;  neui  qui  ont  été  effectués  entre  les  maius  de 
femmes  agissant  sani  l'aisiatance  de  leur  mari  etpla- 
(séee  «eus  le  régime  de  la  loi  du  ^  avril  IS»I,  ont  été 
au  nombre  de  128.7W,  s'élevant  à  40,858,271  fr.  3j, 
soit,  reapectiveicent,  31.77  et  29,  4t)  p.  100  du  lolal. 
La  moyenne  de  ces  rembouraemenla  esl  de  3j3fr.  W, 
pour  les  autres - 

Kniin  les  remboursements  concernant  les  mineurs 
se  décomposent  ainsi; 

1°  Mineurs  soumis  à  l'intervention  de  leur  représen- 
tant légal,  auiquels  reviennent,  à  peu  près  le?  huit 
<lixiËmes  du  nombre  et  les  neuf  dixtËmes  du  montant 
des  remboursements  opérés  pour  le  compte  des  dépo- 
sant:^ de  celte  catégorie  ; 

WiinMilon.  llon,lH..        H^iiint.  »o,«n,. 

Du  Beie  ToiKulL 118.651    3S,(U8,T8i  19    S75  J3 

—      féminin 103, SOÏ    «,t3î.at7  a»    *5S  38 

Total 131,IS1    «.BUiliia  UW    ^«.  >,% 


|h.]£neiirB  agiiisanl  «ans  riiilervanlion  de  leur  ra- 
~  entwi[l<£al,caiiroriiié]nent  à  1&  loidu9avriMB81  : 


»S,î- 


-,738,630  67    196  74 


,  «  remboureemeuta  rails  bus  persfrmes  iHDUvaut 
h  conadéréus  conicoe  maîtresses  de  loiire  droiU, 
-è-dire.  les  majEUrs  d'un  ci'ilé,  et  de  l'autre,  leï 
imee  mariées  el  Iss  mineursquisesant  plac^  aou^ 
giiue  de   la  lui   du   Q   avril    <8rjt,   s'élëvent   i 

ation^,  et  A  483, 3ii.'. ,()(!»  fr,  OS,  aoit  ttà    ' 

b  quarts  du  tolHl.  La  part  des  remmes  mariées  et 

rare,  qui  n'ebt  que  do   178,077   remboureements 

e  valeur  de  46,:iU6,lXfi  fr.  uè,  représenle  à  peiue 

)l  le  (juatorziâme  de  ce  même  total  ;  mais 

iviron  le  quart  de«  remboursemciils  faits 

ns  des  reinnies  mariées 'et  des  miaeura  de 

Balégories  :  seulement  la  moyenne  du  remboui"- 

^nl,  qui  pour  l'onBemble  est  de  300  fr.  10,  s'élève 

M3  te.  77  pour  les  fetnmes  marïdea  et  lea  mineurs 

:o  état  d'incapacilé  et  s'abaisse  A  2<i1  fr.  61  pour 

ni,  au  contraire,  ont  bénéficié  de  la  loi  du 


e  tableau  ci-dessous  donne  la  divieion  du  nombre 
■  livrets  en  circulation  et  du  solde  dû.  au  31  décem- 
p  IH8H,  en  huit  catégories,  olal)iies  d'après  Timpor- 
u  crédit  des  déposants. 


m>.  1.6e».î90 

li,9jl.e37  87 

93» 

lOU.      339,818 

*B,774.M9  98 

Bl  M 

WO.      475,667 

68.8M.»7Û  59 

lit  66 

500.     m.iss 

Î33,t93,7(»  M 

3»-.% 

00.      USfiîi 

4VI.7ir>,3H  SI 

IWWl 

ViP^llllllliP 

m 

Mvretd  del.OOUS.UOO.      Ml.JUS      9S9,S6T,'73  65 
-        Î.OOO    Bl  »u- 

duciiuD  dsns  la  délii 

de  Iroi*  nioli 317,069      7I4,IKI.410  ïî 

3.057  49 
3.WS07 

UtnU  de  Ï.ODO  fr.  ei 
rédueUunpaflsLoi...          3,3î«       -n,U7i,6UB  74 

Totauxetmoy. général B,  S, 361, SUS  3,)9S.3a;.v93  IS 

i6ttî9 

, 

5B 

•• 

OÛO            s 

ul 

esse      d«ea 
mm              affitftft. 

se 
hn>e                             ~d                          os 

(  )  Lh  q                          h  re             n. 
liireli  qui  i.'niii  pu  été  tQldéa.  afin  d'éiimr  ulierioi 
rDuiertura  d'oD  nouïcancomple.  et  sur  lesquels  aucu 
mioa  B'a  élé  faite  depaii  au  malna  un  ïn. 

ne  opé- 

B'St&eapUalJdës:l'3ugineulation  de  ^4,110,710  fr.  80, 
talée  pour  lés-auli-ee,  reprfeenlaiil  fi.SI  p.  10(). 
au  contrarre,  Stre cunsidérée ci>mnie  comprenant, 
DU  vutre,  un  ïmportaat  excédent  des  versemenls  sur 
1m  rembODreemenU. 

Parmi  les  Inrels  infercpuiâ  à    t  itOti  (r  ,  ceux  de 
iiyi  tr    et  au-desaous  sont  de  heaucoup  IPh  ptu"  nom 
brem    t  OI'J  "Tu  saitplus  des  onze  iiii);tiemeB  du  tolul 
gpiieinl    poui    environ  un  vinglièine  du  montant  des 
citdit-<   Lelte  opposition  entie  lenombieot  le  moulant 
deâ  I,  mplps    dâjA  constalee  relalivenient  au  nonibie 
et  au  m  inlint  dca  vcrseiiient-  et  dec  rembnur^emenU. 
otrtui  ert  lrË''5ca--il>Iopotii  It    tiirot   de  faible  impor 
tance  (200  Tr  et  au  dessou  I   tt  |  our  ceux  de  quolitë 
élevée  depa-=ant  1  n<i(i  A     dididua  pourlps  deu\  La- 
te^onesinlPimediairns  .1)1  a    min  et  «lAKXIOfr) 
l«  quart  du  nombre  dt'^  bvret^   corrs^iond  presque 
e\a(:lBm  ni  auquail  des  crédits 
IiiN-.     -,  leuicalégones  et  danu  la  suivante  (i,IV\i 
2  l'Un  ti       le  nombre  des  bvreli  m' pri^eale  i)ue  iJoii 
iibles  entre  chacune  dVItes   puifique  leur 
iinnnelle  dan^  le  total  qui  ne  vaiip  ^<re 
est  respectivemtnt  iIp  il  I     Je  11  i7 
1  |)    IW    les  ciedUs   qui   v  sont  affeunls 

iiiv  ut  11  ijittraire,  une  pioi^i'ctsmi  on  vertu  de  la- 
quelle ild  ~out  appioximafivement  drublis  dune 
classe  H  I  aulie  caque  Tait  du  retle  re-Muiu  la  pmt 
proportiiiunelle  dans  le  lolalquisël'-inbucue'''-itement 
j  P  J9,  17  74  et  ^t  i7  |>  1011  el  lUi  ne  sul  it  pas  de 
grandes  variations. 

A  c<'ilé  des  Nvi-eLide  t.liOl  A  2,000  fr.  se  trouvent 
nnux  qui  dépnasenl  2,0(10  f>'-  :  leur  nombre.  317,0B1I, 
Terme  à  peine  le  seizième  du  total:  nais  lea  crédits 
drapassent  le  quart  du  solde  di^  aux  déposants.  La 
somme  de  TU,Ij21,4I0  tr,,  qui  y  est  alTérenle,  reprë- 
M'Hle  la  silualioii  de  ces  livrelâ  au  31  décembre,  c'est- 
à-dire,  après  la  eapilalisdtiun  adiiuctle  de»  intérêts  cl 
avant  que  r.ei  coniples  aient  été  réduit^-,  soit  par  un 
i-eiraît  votontaii'e,  soit  par  uo  achat  de  renies  d'ofllce. 
Xrant  iS>Q,  }es  liveels  dêj)asEant  le  inaximuiDV^B\t\& 


J 


1,0U0  ft-,  ot  paaaiblee  de  rëduoUon  repréientaiMin| 
diïiCnie  et  non  comma  eu  la«S,  le  seiziôme  des  liy«lt" 
BU  circiilstioti  ;  Inur  moDlatit,  su  lieu  du  quart,  | 
maintenait  jiresque  cODelamment  au  liera  du  solde  ' 
flUK  déposante. 

l.B:  livrets  au-deesuB  de  i,{W  fr.,  exemptés  de  '^ 
duclioij  par  l'article  VJ  de  la  toi  du  'J  avril  IH 
n'entrent  dans  loi  totaux  que  pour  une  part  ii 

Les  livrets  nColairei^,  qui  ont  Ifigèremetil  pr«gre(»û 
Hoinme  montant,  sont  reniés  comme  nombre,  un  peu 
au-dessDUB  des  chrlfres  de  iiiH-l.  Néanmninf,  ils  repré^ 
sentent  eocore,  comme  par  le  past^,  le  vhiglîËme  des 
lirrels  existant  au3t  décembre;  mais  ils  ne  romient 
plus  gu6re  que  la  sixième  des  livrets  inférieurs  ù 
20  franos. 

Mtiyi'nnc  dti  ci-èdit  par  lii'i-el.  —  La  division  du 
solde  di)  aux  déposants  par  le  nombre  des  livrets  e>i  cir- 
culation donne  une  moyenne  générale,  par  livret,  de 
'itfS  !t.  :iU.  Celte  raoyemie  était  nn  <S87  et  1ii86,  de 
W4  tr.:en  188U,  de  WVfr.  *i  ;  anisai.  dei23  &.  SI. 
Celle  de  1(*8  est  donc  supérieure  à  oe!^  diverses 
moyennes  de  11  fr.  39,  aoit2.5l  p.  10(1,  del7  fr.  113,  soît 
y.iâ  p.  HJO,  et  de  39  fr.  88,  soit  lï.;i7  p.  100. 

La  moyenne  se  rapproche  de  plus  en  plus  de  nelle 
lie  1847  (48U  fr.  2li),  époque  à  laquelle  le  maïimum 
était,  comme  aujourdlmi,  ûxé  à  -i,OI)0  fr.  (loi  du 
32  Juin  \iiH'6):  mais  elle  en  est  encore  séparée  par  une 
différence  en  moins  do  20  fr.  97  p.  lOOsoit /h31p.  100. 
Sous  l'empire  de  la  loi  du  30  juin  t8^H,  qui  avait  réduit 
In  maximum  à  1,000  fr.,  la  plus  faible  moyenne,  par 
crédit,  ijui  ait  été  obtenue,  est  celle  de  l'aunêe  1871, 
oii  elle  a  été  de  2Uo  fr,  ^9.  Pour  se  Irnuver  dans  la 
m(>me  rapport  avec  le  maximum  de  !i,OOU  fr„  rétabli 
par  la  loi  de  1881,  il  Taudrail  que  la  moyenne  fût  de 
511  fr..  c'est-à-dire  do  45  fr.  71  ou  9  p.  HIO  plus  élevée 
que  celle  do  1888.  Peadent  les  sept  années  {iSS2- 
liiHlij  qui  ont  tuivi  la  mise  à  exécution  de  la  loi  de  1881, 
la  moj'enne  générale  du  crédit  par  livret  s'est  accrue 


8  -Mi 

^130  Ti.  2t,  uu  de  prâs  de  Wp.  4(M:  des  detu  «lé- 
nils  qui  «ervBBt  à  foi'Hier  cella  inoyetine,  Cun.  le 
kle  au  31  décetnbre,  prâwnte  uun  prugrccsion  do 
4^)Bfi,4ll.i,ie2  Ir.  22  ou  7S  p  iU):  l'autre,  le  nombre 
des  lirraiB  en  circu lotion,  a  Reiilemeut  augmenta  de 
1,1(12,680  Cl',  ou  28  p.  lun. 

Division  des  pompfeï  an  SI  décnnhre  d'aprf-s  le 
tesx  des  d^osants.  —  Le  taljloau  cï-do^sus  donne  la 
diviei'in  di^s  compleB  exialant  au  Dl  dét^ciiibri.'.  il'api'èK^ 
In  «l'HP  dPs  ddjWBaiil?. 


I 


T"i>ai  ït  mai.  RénËraiis.  S.SM.SU!  t,49S.3er,;B3  15  (lis  3» 
La  pari  il?»  dëposanti  du  sexe  maecutin  et  celle  des 
déjtoâSiits  du  Ëfxo  rémiiiini,  dan;;  le  nomliii<  iIps  livri^ts 
eu  circulaliou  Pt  dans  le  solde  dii  par  les  caitaes- 
d'épargne,  ne  difT&reiil  i(ue  trâs  peu  deii  résullab  con- 
slaléfi,  dans  la  ii^parlïtiuii  du  oemlire  des  livrett;  nou- 
veaux,  du  numbrti  et  du  montant  des  versenuMila  cl 
des  l'i-iiiboursemeiit-.  Les  rcnimeH  tornient  la  minuritA 
di-  lii  cin'Qiél''  dp»  caisses  d'éparKO",  niais  une  très 
Toril-  iijliiiiril4  qui  s'accrott  de  plus  en  plus  chaque 
année  et  qui  atteint  presque  la  moitié  du  nomhrc  deiî 

La  moyenne  de  leur  livret  ecl,  comme  les  année» 
|ivccédi-iil''-.  restée  eupérimre  à  cdlt  du  livret  des 
drpn'nni.  du  «exe  ma#cuttn:  la  di(réri<uiM'  en  plus,  qui 
n'élnii  i|ii.'  de  11  fr.  S4  en  1*17.  esten  1888de  10  fr.  tW, 
d<'  l^'ll''  ^iii'lo  que  ev*  deux  moyennes  qui,  p^ndaiil  un 
li'iii(«.  j  '  aïcnl  para  leiidre  i  se  mppnictier,  s'i^carteut 
■li'puie  qu"lquii«  uniiéi'h  d"  plui^  en  plus  seosibk^jnoiil 

Le  nimilii'e  de»  déiHisanla  ilu  »exe  lUSMUtin  ^tA 


^j^'èv'BÎue  S'  132  eut-  l.fWlïiâtiîlsntB  flu  m5me  sexe, 
et  celui  ile^  déptiMalx  du  ««■m  fémiiiin  â  t28.  En  tSâ7, 
ces  rapports  étaient  rpi'pnclivnmeDt  de  lo(J  el  âf,  l'24. 
Une  légère  progreasion  6'esl  donc  produite  et,  de 
inêm':i  qiiVn  1887  et  18815,  ellB  est  plus  appréciable 
pour  lea  femintis  que  poui-  \pi  hommeK, 


CAISSES  D'tlPARGNE  PHIVEES 


(Extrait  du  Rapport  of/icieL) 

1.  —  pAHriK   FIJlANCliJBE. 

Nombm  des  caûtes  d'épargne.  —  Le  nombre  des 
caiiSBea  d'épargne  autârisée^  était,  au  lil  décembre  1888, 

Dei»  caisses  nouTellcs  ont  été  aiilonsées  ca  1889  -, 
â  Flenreuce  (Gérai  et  A  Airvault  (Dfux-Sfevres),  (dé- 
crets de^  a  janvier  et  17  mai  1889).  Ces  caisses  ont 
élé  créées  pour  remplacer  les  succuri^aliv  existant 
aD(érii.'U rement  dans  ces  localités  ât  qui  ont  été  sup- 
primées par  les  caisses  d'épargne  de  Lectouni  et  de 
Paitbeuay, 

Par  contre,  les  caisses  d'épargne  ds  Carvin  (  Pas-de- 
Calaia)  et  de  Ploërmel  [Morbihan),  qui  n'étaient 
jsmsJE  pari'eniies  â  un  "rand  développement,  se  goni 
liquidé''^  :  cil''-  uni  i'^'A  -iipi'rimées  par  des  décreiir 
(les  r.  r.-'. I   !■■  ■■   >   ■■  I"-'  18^. 

Lei |.. 

chiffre  4u',i;i  .il  iiu^..iijlii.    i-'- 
Ces  ill3   caiiibeii  su  léparl 
l'étendue  du  territoire  : 


EN  1889  2()L> 

85  dans  les  chefs^Iieux  de  département  ; 
255       —  —  d'arrondissement;  . 

189       —  —'de  canton  ; 

16  dans  des  communes. 


Total...  545  caisses. 

Sur  ces  545  caisses,  doux  n'ont  pas  fonctionné 
en  188î^  :  celle  du  Blanc  (Indre)  et  celle  d'AirvauIt 
(Deux- Sèvres),  nouvellement  crée  et  qui  n'a  pas  encore 
été  mise  en  activité. 

Le  nombre  des  caisses  en  exercice  a  donc  été 
de  oW,  de  même  qu'en  1888,  en  188i,  en  188;î  ol 
en  1882;  il  avait  été  de  o4i>  en  1886,  et  de  oW  en  -'.'ri 
en  1885  et  en  1887. 

Nombre  des  succursales.  —  En  réunissant  les  bu- 
reaux auxiliaires  aux  succursales  proprement  dites,  le 
nombre  total  des  annexes  mises,  en  1889,  par  l«'s 
caisses  d'épargne  â  la  disposition  de,  leur  clienlèh', 
s'élevait  à  1,028,  s'oit  16  de  plus  qu'en  1888. 

Ces  1,028  annexes  sont  réparties  dans  57  dépnrt<^- 
ments;  elles  ont  été  créées  par  1H7  caisses,  ce  qui,  en 
moyenne,  représenterait  (>  succursales  par  caisse. 

Voici,  au  point  de  vue  du  nombre  des  succursale>, 
comment  se  divisent  ces  167  caisses  : 

2i  caitises,  soit   li.37  p.  100,  ont  plus  de  10  succursales; 


6 

_ 

3  59 

— 

ont  10  surrursale.s  ; 

13 

— 

7.79 

— 

ont  9  succursales  ; 

«7 

— 

16.17 

— 

ont  de  6  à  8  succursales; 

62 

-. 

37.12 

— 

ont  de  2  à  5  succursales; 

et  35 

— 

20.96 

— 

ont  seulement  1  succursale 

167  100.00 

32  de  ces  succursales  étaient  indiquées  comme  étnnt 
de  première  classe,  c'est-à-dire  comme  ayant  une 
comptabflité  particulière,  rattachée  ensuite  à  la  comp- 
tabilité centrale  de  la  caisse  dont  elles  relèvenl,  et, 
possédant,  en  outre,  d'une  manière  générale  des  ptni- 
voirs  plus  étendus;  99i>,  en  y  comprenant  les  5'4  bu- 
reaux auxiliaires,  étaient  de  seconde  classe  ou  de 
simples  bureaux  destinés  à  recevoir  les  vcvscmo.uV^  ^V 


*  MHrÂES 

A  i^fTectUpr  le^  rembourgementt,  et  tctlua  autres  ofiâi'ii- 
lions  pour  lesquelles  elles  ont  élé  autorisâos. 

nombre  lies  percepteurs.  —  Le  Dombie  des  percti|i- 
Iciirs  commissioanés  par  les  naiisis  d'épargne,  oit 
vertu  dos  suturisatiotiri  accordée:^,  ûtait  de  W*)  air 
:tl  décembre  iSSt);  en  selle  année,  l'aulnrisation  de 
psrticippi'  aux  (^rslioo^  de  ot»  établigeeraf^iits  a  été 
retirée  i  7  pereeplcure.  snr  ta  demande  de  4  eoigscâ 
auxquelles  ces  comptibles  prêtaient  tm  eoncoura  qui, 
pour  la  plupaH  d'entre  eux,  s'avait  jamais  été  elTectîr. 
De  plii!7,  dM  '«m-iDiemenls  dans  les  circonscriptions 
ont  entravé  la  ^ppresaiou  de  deux  )i«rceptioHs,  dont 
le^  litulaires  parlicipaienl  aux  opérations  At-  deus 
caisses  d'épargne.  En  1S89,  U  u'e&t  plus  re^tê.  dès 
\t>rf;  que  iVi  percepteurs  wfUBMKsioBaés  par  t\  oaùsea. 
d'épargne  et  qui  ont  exercé  ces  fonctioas  accessotree, 
ruin  seuleuient  au  éège  de  leur  réitideDce.  maiK  encore- 
dans  les  autres  communes  de  leur  eirconsoripti^)» 
pendant  leur  tournées  r^lementaire.s. 

Niymhre  total  de»  établissements.  —  Le  nombre  total 
<leH  établisiiements  et  bureaux  d'épargne  (caisses,  euc- 
eursalesetpei-ceptîonsjaétéde  1,!*it:i,au  lieu  de  t,9i)2, 
en  lM8a,  de  3,949,  en  1887,  de  f,*lS  en  t88(î  et  de 
l,a3a  en  188:;. 

Il  s'est,  dte  lors,  produit  une  Bu^tneutalion  dr 
21  établïssenenla  ou  bureaux  (l'é|>arg'ne  en  activité. 
Cette  augmentalioB  avail  été  de  V.i  élablissenients  eu 
1888,  de  3  ea  1SS7,  de  11  en  188H  et  di!  20  en  1885. 
C'est  dooe  la  plus  fiirte  qui  ait  été  ei>nslalée  pi'ndanl 
CBS  cinq  annéen.  Elle  provient, en  (aaj<Hii-t'  p:irlii>.  mai» 
TiDu  pa«  exclusivement  comme  les  anuéfs  pr^cédinli^. 
de  la  créntkiu  de  DOuvelles  succursale?,  car  quelque» 
percepteurs  de  phia  ont  donné  aux  caisses  d'épargne 
un  oonciiurs  effectif.  Toutefois,  ce  service  auxiliaire 
n'est  pas  appelé  à  prendre  un  plus  grand  développe- 
ment; ie  nombre  d«!s  agents  qui  y  participent  pourra 
varier  en  plus  ott  en  môini-,  mais  dai»  dei  limite»  ll)rl 
roBtreialeti  et  il  ira  phttat  en  décroissant.  Quant  aux 
njôsses  iTépargne,  leur  nombre  wsVe  çi«it  ràsâ  ton 


es  1889 


2U7 


Mationnaii^,  les  supprçssipns  com))ensant  les  création; 
nouvelles. 


Tableau  présentémt,  par  département,  le  nombre  des 
causes  d^épargne,  des  succursales  et  des  perceptions 
en  actwité  au  M  décembre  1889. 

Nombre 

DépartMoents.  de 

calcMS. 

Sarthe 7 

Nord V 

Aisne 8 

Maroe 6 

Loiret 5 

SeÎDe^et^Maruu 6 

Seine-euOise « 13 

YoDoe 6 

SeiDe-laférieure 12 

ChareDte-lqlèrieiire 6 

Somme.*.. • «...,....  6 

Rbône 6 

Gard i 

Haute-Maruc 5 

Oise 13 

Ardeno(*^ 7 

Meuse 5 

Seine i 

AQbe 5 

Gironde 8 

Mearthe-et-Mubelle 7 

Côte-d'Or 4 

Saôoe-et-Loii'u 6 

Iodre*et-Loire 5 

£ure-et*Loir i 

Vosges 5 

Loire-Inférieure 7 

Haute-Vienne i 

Hérault v 17 

Boucbea-da-Rh6oe. 1 

Loire 6 

Vaucluse 6 

Isère 14 

Drôme 8 

Pas-de-Calais 16 

Ain 10 


Nombre 

Nombre 

da  9ac< 

de  per- 

CDrM4e». 

oeptions 

66 

» 

44 

» 

54 

3 

36 

19 

53 

1 

51 

» 

36 

7 

43 

4 

39 

1 

â 

43 

27 

18 

40 

» 

39 

3 

7 

31 

18 

10 

32 

2 

30 

5 

39 

» 

35 

» 

31 

» 

22 

6 

30 

» 

8 

18 

» 

26 

26 

» 

24 

» 

1» 

21 

» 

25 

U 

» 

24 

)> 

10 

9 

» 

19 

10 

» 

» 

16 

7 

» 

i 

il 
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Eure * 

Maine-et-Loire ^ 

Vendée 7 

Finistère 8 

Doubs 2 

Nièvre ^ 

Basses- Pyréiiéeii li 

Loir-et-Cher 3 

Orne ^ 

Cher ^ 

Morbihau ^ 

Mayeniiu 5 

Indre 3 

Vienn»' 46 

Calvad«•^ li 

Allier 7 

Deux-Sèvic- 5 

VHP 4 

Taro 9 

Lot-et-Gaionii 8 

Ille-el-Vilal  • 6 

Charente 2 

Aveyrop 6 

Jura 9 

Manche. ...   »...  ^ 

Haute-Sttùii'- 7 

Corrèzu 3 

Bas8eh-Alpe> 8 

Puy-de-Dôiii 5 

Oordogne 5 

Haulet^•Al|lf^ 3 

Côtes-du-N-r.i  7 

Creuse 6 

Arièjîo 4 

Geis 5 

Ardèche ti 

Alpes-Mai  iiinio 6 

Cantal 4 

Haute-Loire 3 

Lot i 

Savoie ^ 

Aude 4 

Pyrénées-OrieniuleA 4 

Landes 3 

Haate-Garonne 3 

Lozère <& 


14 

S 

5 

11 

» 

7 

18 

6 

5 

16 

3 

» 

3 

i 

12 

2 

i 

» 

7 

7 

1 

» 

i 

8 

» 

» 

i 

2 

» 

» 

6 

i> 

» 

3 

.» 

1 

i 

)) 

5 

» 

» 

1 

» 

3 

ji 

A 

1 

» 

» 

)» 

» 

» 

j> 

2 

» 

n 

a 

j» 

.» 

» 

» 

» 

» 

i 

^ 

» 

• 

\> 

A 

EN  1889  ■  20*.') 

Tarn-et-GaroDDe 3  »  » 

Haote-Savoie 3  »  j» 

Haut-Rhio  (Belfoi-iK '3  i  » 

Hantes-Pyrénées 2  »  » 

Corse V â  »  » 

Totaux 543        1,028         413 

,  Opérations  des  caisses  d'épargne  avec  leurs  dépo- 
sants. —  Livrets  en  4889.  —  Il  existait  au  1er  janvier 
1889,  dans  les  543  caisses  d'épargne 
en  activité 5,361 ,632  livrets. 

Il  a  été  ouvert  dans  le  courant  do 
Tannée  : 

V  Pour  établissements  de  comptes 
nouveaux > 479,951      — 

2®  A  la  suite  de  transferts  de  caisso 
à  caisse 19,937      — 

Ensemble 5,851 ,520  livrets. 

A  déduire  :  livrets  soldés  (y  com- 
pris les  livrets  transférés) 322,882      — 

Le  nombre  des  livrets  en  circu- 
lations était,  dès  lors,  au  31  dé- 
cembre, de 5,538,638  livrets. 

La  part  do  chaque  département  dans  le  nombre  des 
livrets  existant  au  31  décembre  est  indiqué  dans  le 
tableau  ci- dessous  : 

Tableau  présentant  le*  départements  suivant  fimpor- 
tanee  du  nombre  des  livrets  en  circulation  au  31  dé- 
Cambre  1889. 

Nombre    Proport.  Nombre  Proport, 

Dépar-           de  liTret».    p.  100  Dépar-           de  lÏTrots.-  p.  100 

temeota.                            dans  lemeots.                            dans 

MUliert.    letuul.  Milliers,    leiotal. 

f  8  départemenlM  au-des$w  de  la  moyenne  de  6Sf663  iivrete 
■  .par  département, 

Sein€ 582.0  lO.M  Seine-etpOise.  133.3  2.41 

Rbône 266.4  4.84  Gironde 431.8  2.38 

Nom 220.7  3.99  hoirei 129»  2.33 

Seine -Inlér-  Oi8« 427.4  2.29 

rieupp 495.8  3.54  Soihiik- 4W.*  LIA 

S»r»w £36,9  3,83  Mam. IW.*      'il^ 


i.K      Heurlwl-HaB.  lOB.S 

l.li      Cftle^'Or....  95.) 
iFère 9i.l 

Hsioe-ei-Loirs  83.8 

Pa»de-CïUiB.  81.8 


J.:: 


S^Dt-CtienPB,. . 


\',-7, 

■""-î"' 

8,7»! 

c». 

lB9,i8l 

Niuieï 

91,390 

BljOD 

6i.S05 

I^C.;:;;;.:::;: 

53,867 
M,SM 

ïUwrpiinlie-Bur- 

Ctoisement  des  caisses  d'épargne  d'abris  te  nombre 
des  livrets  ouverts  et  des  lifrels  e.iHsIanl  au  34 
cei'ibi-e.  —  Lfî    nouibri:   dea  livre^ls    nijuveaux 

n  dans  la  claiîHemeut  qui  ^ïÈckd^,  e^Xi^  ' 


depuis  1BS3,  'constamment  resté  ilxé  â  3,000  et  le 
Dumbre  des  caisses  qui  l'atleigueni,  apvfes  avoir  été 
I  1H84  et  ISân,  s'est  m  ai  ni  eu  u  à  17  pendant 


l&^li 


l  que. 


•J  qu'il 

e  de  Tour* 


rt  élevé  â  18,  par  radjouolioo  di 
aux  17  qui  figuraient  au  tableau  di 
Au  cnulraire,  le  nombre  des  livii^tK  eu  circulation 

menl  à  2il,000  en  1882,  à  30,000  eB  ISfC.  et  ft  UI,UOO 
en  ]Mâ8.  Le  nombre  des  caiïees  qui  avBîenl  eu  circu- 
lalion  plus  de  10,000  livrets  n'a  pas  varié  en  ISMa  et 
1>4â9,  et  les  17  calatses,  qui  Ogureot  au  (ableau  ci-des- 
'    sus,  bodI  les  roèoies  que  l'année  précédente. 

14  caisses  sont  à  taTois  comjn  et:  parmi  celles  qui 
ont  délivre  plus  de  3  000  livrets  nouveaux  et  qui  pos- 
^daient  plus  de  •lO  I IXI  livrets  au  J1  décembre  Au 
offlitraire  4  caisses  ceUe»  de  Betian  i  n  ISicst  Tou- 
lon et  leurs  LDt  dû  être  clas-'.Hs  pimi  les  plue 
impurlanlps  "pulpmpnl  iu  p  ml  dp  np    les  livrets 

Vdlel.  1 

qurn 

élail  dt  I  I 

irais  en  circulai  li      Ul  gé- 

néral L  augniHuta  i  I     ni  indie 

dp  tt  adl  livrets  n  t       i  cir- 

culation  fiirmanl  j  j  lu  li  rs  de 

lailgmentalmn  I  tal  (  ii  4  m  d^s  loi^  con- 
tribué dans  la  plus  large  mesure  â  I  augmeiilatiou  qui 
t.  est  pi   diiile  p  lur  les  livrets  nouvi^aux 

Credtls  en  tSSS  —  Au  !•  janvier,  le  solde  dû  aui 
déposanU,  par  543  eaksos  en  acti- 
vité, Èlait.de 2,.'.9ii.213J93  36 

tea  versements  iwus,.  pendant 
l'anuée,  au  nombre  de"  3,28a,31'i,  se- 
BonlMevég  à 765.ao2.M7  89 

tei.  crédite  des  livrets  trnnsréré  , 

'■.....'... ,      \î  .it«  .saa  ft\ 


1°  Rembourwmenls  eu  acliat^  de 

ai  2fi"&  opiirés   d'<iffieii   |)ai-   les 

i-rèdiicliûi.di'^c |.1.>, 

.■n.'i--,-i]ti..iid(-hiloM.i;!;in-Ll|SKl, 

II,  ii.iu:;  opérù» 
à  la  deiiiaude  des 
déposaoU 17, 

2"    Tous 
rem  boursem  en  ts , 
au  nombre  do  iaxi[- 


H),:jt»... 
Total.. 


.  oa'i.sa 


liHa,lJ8li.48i  SI 


»  remboursements,  en  achale  Je 
Bs  rembour^ments  autrr 
imposent  de  la  mBniëre  i^uivanl 
•  Benibauraenent»  en   reDle: 
It  le  compte  des  dêpoaanU  : 


efîeclués 
trns  qu'en  rentes, 

acheléeii    d'ofUce, 


hlur  réduoilaii  ât»  c 
lunl  S,0(K>  franc) 
nddalDÎdaSit 


J.Î50      I.ÎHB.Sii  51 


1,658    t,3aa.v»% 


L 


2'  AutrcË  reuiboursemenli^  : 

a)  Bipten S,(i).3SB  631.546,303  97 

b)  VerBsnieiili  i  ta  ciiaae  de>  re- 

traiUE  poor  la  viàllesie 39»  (9(.9ai  09 

e)  TisnsTerU-pajernciiiB 30,879    <^.9SB.t(T  37 

d)  Compua  «ildta  par  Buile  il«  la 

dâcMance  Irenlenure S.OiS  89,733  U 

Tolaui 3.150,560  664,8î7,39o' H 

Le  monlanl  des  verEcmenls  a  dépaBsé  de  (00  mil- 
lions  72o,0n  fr.  42,  Boit  iSAU  p.  100,  le  monlant  des 
remboursements  autrui  qu'en  achat  de  rent?i^  (^st  de 
81 ,8li3,923  fr.  i(i,  soit  lO.tW  p.  100,  celui  des  rembour- 
sementa  de  toute  salure.  Il  en  est  encore  rie  niètce  au 
point  de  vue  du  nombre  des  opérations:  loiltefoiâ  )CB 
difiérences  en  plus  du  côlé  des  vereements,  sont  pro- 
portionuellemcnt  plus  toi-leii;  elles  s'élèvent  è  1  mil- 
lion l:ïî.Ki'i  iii>érations,  Eoit  3i.jl  p.  100  pour  les 
rembourfiemprittf  autres  qu'en  kbIob,  et  i  1,119^1 
opéi'atioBB,  soit  '■i\,U)  ]>.  100  pour  les  rcmbourE«nieut:i 
de  toute  nature.  Des  reuiboursemenls  représentest 
donc  environ  les  neuf  dixiëmes  duTRonl(inletles4eiu 
tiers  du  nombre  des  vOTeemente-.  Par  suite,  pour 
100  fj'ancB  versés,  il  y  a  eu  89  fr.  31  remboursés,  et 
pour  100  ïcntemenls  il  y  a  eu  IX  remboursements; 
réciproquement  100  francs  remboursés  ont  corres- 
pondu à  111  fr.  07  versés,  el  100  cemboursemenla  à 
,ii!2  versemeuls. 

Si  l'oD  rapprocbe  le  nombre  des  opéraljons  de  celui 
des  livrets  en  circulalion,  on  constate  que,  en  moyenne, 
un  vertiement  aété  fait  sur  prËs  de  deux  livrets  (l.ti9) 
el  un  l'emboursement  sur  moins  de  trois  livrels  (2-â6), 
de  telle  sorte  que,  sur  10  livrels,  il  a  êlé  eirpctué  près 
de'six  versemenls  (^.t<3]  et  4  remboursements  (3.'J7). 

En  ce  qui  concerne  la  répartiliou  du  solde  dû  aux 
déposante  su  31  décembre  entre  les  département: 
elle  est  indiquée  dans  le  tableau  cf 


tlil«au  préinuanl  i*r  dipar. 


iu3l<t>c«i(t<r*lSg». 


ftfiipa 

rlWf^»!. 

S«tt. 

a.M 

Nord. 

«O.I 

Wifi» 

W.G 

Î.71 

Sw»  -  Infi  - 

87.3 

Î.Î5 

r.ûle-d'Or... 

77.5 

S.  89 

nironile 

i.sa 

Meute 

6S.I 

Ï.43 

Irfre 

SainB-<t- 

HérUHll 

Blame 

6!  .9 

*.« 

EuriMI.LnlE. 

Oi« 

S.«h« 

bi.9 

Î.3I 

Antenne».... 

Jlwrthe.et- 

GirA 

l      l.li 

B«»«h-Ptpb- 

i      l.U 

néM 

i     i.o 

■i     i.tî 

Chirtnle.... 

TWK» 

ï     t.m 

Orne 

t       |r.(« 

*       l.tti 

«Ipaa-Hirit.. 

Uorhibui.... 

DrOme 

î      0.W 

CtiTOdM 

I^H 

i 

M 

BIP 

■ 

■ 

Nitvre....... 

!0.0 

O.îl 

0  36 

BoKi-SiTra.. 

i9.3 

0,77 

Vauoinse 

18.3 

0.6B 

H-il-Rhin 

MaYcnne 

18  1 

0.67 

(BelforO... 

9.1 

0.34 

ii  dëpirtem. 

ni^Tdonop.... 

8.6 

U.3Î 

Haute- vienne   ' 

millions.... 

69Î.9 

Î5.83 

Vende.' 

Lande» 

Sïïolfl 

7.9 
6.S 

0.3U 
0.35 
O.W 

.      Ain   . 

16. B 

0.63 

PjréD^ae- 

6t 

0.Ï3 

H.aule-GB- 

16.7 

0.61 

Btnet-Mpes. 

6. a 

a.ts 

Cgnlal 

<6.( 

n.60 

Tarn-at-Gari" 

3.7 

DSI 

Hsuts-S.an8. 

16.9 

0.54 

CorrJia 

0  31 

15  1 

0.57 

AndB 

15.0 

0.56 

â.l 

Ardèclte 

0.55 

Hautê^'ii'fieV. 

5  1 

o!l9 

Allior 

14  !o 

O.BÎ 

Kf-PyrénéL-B 

0.17 

Cpeam. 

lt,9 

O.iS 

Loiêrt 

0.13 

Indre. 

Hî 

0.46 

Allège 

0.14 

Cftleultt-Nord 

3.6 

Chîr 

11.9 

0.44 

Hauie-SBïOiB. 

3.4 

O.lî 

Lnl .  et  -  Ga- 

la dépariom.  - 

cnmRtsiit 

ie  IB  k  1» 

ToUl  :  87  dé-  - 

milliuD*.... 

81.8 

6.89' 

part«iD,.'ni».  ï,663.6  100.00 

IMCSd 

epaigne  d'apiei 

i  impor 

tance  du   mot 

des    t 

meme^its  el  du 

,otd 

Si  deeemhic 

mil- 

hoas  de  france  dan 

2b  CBtSBûa    il  Bont  varié  de 

4à 

■  3  milliDi»  dan 

=  23 

de   3   s  2  mill 

dans 

SI  OKB».  el 

de  2  millions  à  1,409,S57  Tr 

0  1  chimie 

de  la  moyonuB)  dans  36  ca 

sse° 

Enfin    ïl  0 

ont  pi 

é«nli!  UB  Bold" 

=iipé 

H  U  millinrip  el  21 

un  fiolde  de  11 

i  12 

nd- 

lions    eiiispmb 

ponsedanl  plua  de  )  1 

id- 

liunfi  de  di^ptlt 

Le  solde  s 

Ml  PnfiUile  3  ha  la 

ede 

12à 

tû  millions  dans  Jl 

de  lU  à  8  md 

on'-  dans 

J,3  et  de  H  ait 

a  VJ42  1b.  fr    19   cluiTie  de  la 

«loyeaiie,  dans  72 

^^^ 

^M 

^^^^^1 

1 

^^1 

^ 

VHMHI^I 

C'OBt  donc  UD  tolal  de  1(J7  caîs^s  date  ïesquelles  Ib^^H 
solde  a  dépaasô  In  moyenne.                                                   ^M 

SoDt   realées,  dès  lor>*,  au-dessous  des   moyennes         V 
citées  plus  haut  :  408  caisBes,  pour  le  nombre  des  ver- 
^omeois,  3mS  pour  le  moulant,  ei  a7fi  pour  le  solde  au 
31  décembre.  Parmi  ces  dernières,  !i2  caisses  avaient 
reçu  une  eomme  variante  entre  1  million  et  1  million 

de  4  millions  et  moini  de  4,â42,16o  fr.  39.  Le  men- 
ant des  versements  avait  donc  excédé  1   million  de 
A'anas  dans  207  caisses  d'épargne,  et  le  solde  dû  aux 
„  4âp<K3n(s  4  millions  dans  \»i  caueee,  sur  S43,  soil  38 
tLkSS  p.  100.  En  1688, 192  et  ISo  caisses  se  Iruuvaient 
Hn^KOlivement  dans  In  rnSme  situation. 

i    ..... 

■- 

Kf.  -'■l'iai  Dii     -ai  vJ'kll  vit 

^Eeill, 

18,495.117  09      lfi,;i7,g(S05 

Suinl-eiieBiie.... 

10,916.734  30       8,097,900  85 

J~^- 

B.m,S6B70        6,641.756  M 

+ 6,747,447  16        5,«76,603    • 

VillernnchB-aur'Scdne S,S45.Wi  10        4,S7(,3IB  50 

Chlloi»-«Dr-»>n> 

5,368,785  58        4.508,809  74 

llunl|»]L[er 

5,084,817  05        4.5(8,399  15 

^ 

Paris 139,SOi,597  li  lï),330,((»  37 

Son fll,99S,105  80  se, (93, SIS  S3 

iriellle 53.UO,»gS  BO  (8,861.095  95 

Bordeaux 5l,tIS8,790  IJ  (T. 110. lie  15 

Sami-tUenne 3i,l  13,69;  81  «i.;âi.Ui5  9K 

Orléani 31,610,383  (7  31,371,368  89 

Nsncj 38,6S5,5U  3i  16,731,011  31 

AmieDS ,.  17,t38,4U  06  15.199,604  73 

Nantsa !!5,9Si,00S  56  33,8(1,430  45 

Braal 16,541,358  36  34.185,816  93 

LsHbds 33,S36,»18  03  11,530,114  «g 

Dljan 13,733,130  44  tl,Slî,01B  01 

Rouen 11,1119,054  (S  11,651.030  55 

Reims 31,388,405  36  10,394.830  77 

VilLerraiiii)ic-sur-3a«nB...  31.361,994  11  30,310.316  51 

Troyi» 10.689.006  30  19,161,051  83 

Hamen 18.908,458  31  18,033,414  01 

Cb&loni'inr'Hjirne. ..',.,.  18,5(6,737  61  (6,885.135  58 

Filbiiian 18,439,855  74  17,500.513  88 

Beiinean 18,398,316  31  16,680,889  30 

Aogera 18,115,307  50  17.163,756  9T 

une , 17,179,967  6»  16,141,704  08 

Auïorre 16,564,3810»  16.303.37116 

TouloD 16.(54.931  69  13,001,700  03 

Bar-IR-Doo 16,103,109  11  15.458.041  36 

lUonUrgia 15,933.985  83  1(.993.(36  95 

Sans 15.650,071  38  14,978,594  U 

Conplïgiie 15,515.038  36  14.733,813  90 

Jùignj 15,434,606  73  15,083,939  46 

Tourp 15,076,814  81  13,866,906  ÎT 

Mouvtnienl  rfea  inseripUota  de  i-enie».  —  Les 
I>43  oaisHas  en  activité  avaient  en  dépôt,  au  1"  Jan- 
vier 1089,  31,œ7  inscriptÎDDs.repréaentoiit  1,I26,1Q3  fr, 
de  rauta,  appartenant  à  31,S72  déposants. 
Dans  la  coui-â  de  celte  amiée  elles  ont  acheté: 
1"  D'oflIcG,  en  exécution  des  lois  dau  3  aviil  1381 
(réduction  des  comptes)  et  7  caaî  18:13  (coDsotidalloa 
de»  comptes  abandonnés],  pour  2,6!J8  dëpasanli, 
2.6(iS    îiiscriptious,    TApr^ftanl    ^ti/l-'d    francs    de 


â°  A'ia  demande  da  10,665  déposanle,  11,W  ina- 
cription'-,  rpprpsenlart  hfkj,e2a  francs  de  ranla. 

Lu  capital  einpluyé  a  are  acqjiiiUuns,  et  qui  Sgure 
ei-deB80UB  au  nombre  dee  rembuursements,  a  ëlé, 
pour  les  acbaU  d'ofliDe,  de  i  mitliou  39S,U(lu  (t.  B5,  et, 
pour  lei  arhtts  elfeotum:  â  la  domandsdesdépuBanln, 
de  17,-560,1U3  fj,  31. 

Ces  placernenU  ont  eié  (aile  à  uu  taux  majea  de 
S.iil  p  10(1,  pour  \ea  acbala  d'uftice,  et  de  3  81  p 
100,  pour  les  BchiiU  ^olonlaiies  Ces  doux  taux  ont 
reBpecttvement  éprouve,  depuis  ItfUÏ,  les  variations 


3. 78  i.06  1887... 
3.90  t,07  lf»7... 
3.76        3.95      1889... 


I.Sfl  3,00 

1.69  S.93 

3.71  3.BS 

3. SI  3.81 


__  ._    .   u  moyen  des  rentes  achetées  par  l'inler- 

*  Terme dia ire  des  caisses  d'éjiargne  sur  la  demande  de 

leurs  déposants,  qui  s'était  [égarement  relevé, en  IS87, 

3  de  nouveau  Qecbi  en  1S89;  il  reËle  néanmoins  plus 

élevé  que  pour  les  achats  d'oflice  ;  cas  derniers,  en 

"  t,  doivent  élre  alTecluéH  uniquement  en  rente  3  p. 

i  aulree  au  contraire,  peuveul  être  Taits  en 

»  de  diiïérenls  types,  au  choix  des  dâpo^anU  qui 

Dent  du   4  1/2  p.   lOU.  presque  eu  aussi  grande 

ilité  que  du  3  p.  100  perpétuel,  mais  trËs  peu  de 

.  100  amorlissable. 

gvé  la  diminution  progreesive  du  I.iux  moyen  de 
I,  qui  n'eal  pluu  ds  beaucoup  suj'ériem'  à  l'in— 
|ue  servent  les  caisses  d'épargne,  les  achaU  da 
is  eQeclués  dapuis  I8H3  à  la  demande  des  dépo- 
nt cassé  de  s'acctoitro  jusqu'en  18^7,  année 
t  présenté  une  augmeiiiatioD  sans  précédent 
u  en  rapporl  avec  la  faiblesse  dea  résultats  de 
'le  ;  mais  cette  progresaion  s  disparu  en  1888  et 
it  en  1889  ;  Isi  résultats  acouiient  une  diniinulioii 
I  HM  Inuriptiooa.  da  i!0,,'i.W  (r.  de  teuVe  e\.  &« 


1122,089  fr.  de  capital  employé  sur  les  cbilTrea  corres- 
pondants de  1888. 

L'élévation  des  cours  de  la  Bourse  ne  semble  pas 
cependant  avoir  ptuâ  entravé  les  achats  de  rentes  que 
l'attrait  d'un  rendement  élevé  ne  tes  avait  autrefois 
favorisées;  rioduoiice  du  taux  de  l'intérêt  ne  aauraït 
être  regardé  <jue  comme  secondaire;  mais  le  faible 
développement  qu'ont  toujours  gardé  les  opérations 
de  ce  genre  indique  clairement  la  détermination  des 
dép  sa  1    d  p  m  b  1  se    I         fonds  en  rentes 

td  I    Ib      d   p     I        11  parailrail,  dès 

I  ra         t  1        t       d  s  d'épargne  de 

I       b       â  I      l        r    m  sses   d'achata  de 


Sf    37  p 


■    Pt 


enlos  achetées 
de  1,531  fr.  m 
7  fr.  03  et  do 
1,460  fr.  02  en  1888. 

La  moyenne  des  rentes  acbelées  n'éprouve  que 
des  variations  insignifiantes;  celle  du  capital  employé, 
au  contraire  tend  k  s'élever  graduellement  par  l'elfet 
de  la  diminution  du  tau.i  dn  revenu, 

283  caisses  d'éiiargne,  soit  3'!  de  moins  que  l'année 
précédente,  ont  effectué  dfs  achats  de  rente»  â  la  dCK 
mande  des  déposante.  C'est  la  Caisse  de  Paris  qui 
fait  le  plus  d'opérations  de  ce  genre.  Sa  part  et  celle 
des  caisses  des  départements  s'établissent  ainsi  : 


Tot.ei 


laj,     11,(04    66S,6ig  17,460,193  31 


<l  p.  IW 


Opiralions  den  succursales  et  des  percepteurs.  — 
Les  W^  succursales  proprement  dites,en  activité  pen- 
dant l'année  1889,  ont  délivré  ti9.'i1o  livrets  et  reçu 
^UOO  versements  s'élevant  i  l&'i,7H2,393  fr,  46: 
elleB  ont  eSïeclué  414,415  remboursements  d'une  va— 


leur  de  138,593.293  fr.  07.  La  moyoDne  par  versement 
est  de  251  Tr.  20,  et  la  moyenne  par  remboursement  de 
334  fr.  «. 

Les  34  bureaux  auxiliaires  urbains  établis  par  les 
5  caieses  de  Paris,  Lyan,  Bordeaux,  Maraeille  et 
Tourcoing  ont  délivré  I7,9S0  liv^ela  nouveaux  et  reçu 
210,t60  versenienU  s'élevant  6  20,6-24,380  fr.  ;  ils  ont 
oITectué  8,919  remboursements  s'élevanl  à  S  milious 
135,229  fr.  1â.  La  moyenne  par  versement  est  de 
98  fr.  14,  et  la  moyenne  par  remboursement,  de 
241  fr.  6S. 

En  réunissant  ces  résultais,  on  constate  que,  pour 
les  annexes  de  toute  nature,  les  livrets  nouveaux  ont 
été  au  nombre  de  117,395.  Les  versements  ont  atteint 
185,386,773  fr.  'i6,  en  886,060  opérations,  et  les  rem- 
boursements 140,748,022  fr.  2a.  en  423,33/1  opérations. 
La  moyenne  est  de  214  fr.  05  pour  les  versemenls  et 
de  332  fr,  42  pour  les  l'emboursemenlf. 

De  leur  coït,  les  412  percepteurs  dont  le  concours 
3  été  effectif  ont  délivré  8,921  livrets  nouveaux  et  reçu 
43,063  versements,  d'une  valeur  de  11,367,231  fr,  86; 
ils  ont  effectué  23,8So  remboursements,  d'une  valeur 
de  8  millions  304,195  fr.  0'^■  La  moyenne  des  verse- 
seroents  a  été  do  262  fr.  02,  et  celle  des  rembourse- 

"HgBQts.  de 348  fr.  II. 

is  lea  succursales  proprement  dites,  les  rembour- 
Bnts  représentent   63.18   p.    100   des  versements 

^,^_me nombre,  et  B4.12  p.  100  comme  montant;  la 
différence  en  plus  du  cOté  des  versements  est  de 
2/.l,4ffi  opérations  et  do  26,169,100  fr.  39,  soit  36.82  et 
1S.80  p.  100;  elle  i'élËve  même  à  442,726  opérations 
et  44,638,251  fr.  21.  soit  32.12  et  24.08  p.  100,  en  y 
ajoutant  les  résultats  des  bureaux  auxiliaires  urbains; 
dans  ces  derniers,  les  remboursements  forment  seu- 
lement les  vingt-quatriËme  des  versemoiils  comme 
nombre  et  le  neuvième  comme  sommes;  leur  desti- 
nation parait  Sire  plus  spécialement  de  recevoir  les 
versements  que  les  déposants  apportent  en  sommes 
niiuimes,  à  en  juger  par  les  moyennei  préaeiA&eb  û 
itemun.  Eaûa  les  rafflitoursementa  eKeclaâ&  j 


fercepleurs  sont  restés  sU'dessoue  dcH  vi 
U,aOO  opSralioiiB  et  de  3,063,UQe  fi-.  MB,  toit  44.60  et 
26,95  p.  100, 

Sur  les  1(16,734,02(1  fi-.  32  qu'allos  ont  recueillis  par 
rinlormédisîi'a  des  succursaiB^  et  des  peToepteure,  ies 
OBiSsBB  d'épargne  ont  conseivé  47,701,308  fr.  03, c'est-à- 
dire  plus  du  quart,  alors  que,  sur  l'etisemble  dos  opâ- 
rfitions,  calte  proportion  n''H  êlé  environ  quedu  dixième. 

Part  des  succursales  et  des  percepteurs  dans  les 
apéralians  des  caisses  d'épargne.  —  Les  fëtultalB  ob- 
tenuii  par  [es  succursales  représentent  24, 40  p.  100  du 
□ombre  des  livrets  ouverts  par  l'enBemblo  des  calwog 
d'épargne,  2fi.38  p.  10(1  du  nombre  des  versetnenls, 
et  24,22  p.  100  du  montant  des  versenienla,  soit  envi- 
ron le  quart.  Quant  eui  rambourMmsnta,  la  pflrt  des 
succursales  dens  le  total  de  ces  opéralions  a  été  de 
19.93  p.  100,  pour  le  nombre  et  de  21.60  p.  100,  pour 
le  monlaut,  soit  à  peu  près  le  cinquième. 

Résultats  de  1889.  —  L'état   de  la  fortune  person- 
nelle des  caisses  d'épargne,  de  leurs  ressources  et  de 
leurs  dépenses  est  présenté  dans  le  relevé  suivant  : 
CapiUI  du  toBdt  da  douiioa  au  1»  jsa>.  I88fi.    ie,681,G67  t6 

—  —  daréiBrveaulujviv.  1RS3.  16,t9?,670  11 
ialértta  Aea  toads  de  dolBtlDn  et  de  réserve...  1,(186,133  13 
SoaKOrJpcinQs.  dona  eL  legset  racetles  diTCrses.  (fi, 1(0  ID 

Sibvaatlons  des  oonssils  géniraux o 

—  —         municipani 10,9*7  M 

DdniBcaUam  réeulunl  ds  U  relanue  opéréa 

snr  L'iDlérAI  alloua  par  la  Csiace  des  dépdis 

et  cnniignailDDa 8,  S30, 3S3  13 

BoDificaliona  réaulUat  de  la  déchâSDCa  iren- 

lenBire 89.733  Bt 

EnsEDible 73.186,333  90 

A  dèduiia  :  dèpenteii  d'idmlniilriLiion B, 367.891  68 

Capilal  de  la  forlans  dei  eaiaseï  bu  31  dé- 

cemlire  1889 67,819,013  15 

D'après  les  chilTres  qui  précèdent,  les  hualllcations 
provenant  de  la  retenue  sur  les  intôrâta  alloués  par  la 
Caisse  des  dépi'ils  et  consignutions  oonilituent  la 
priacipate  recette  annuelle  des  oaisaw  ïèç»tç,ï\%. 
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l'eiiBeinble  des  caleees,  oes  boniflcatloas  ont 
«ufn,QlnudeUi  à  âcquIUerlosdépensesquI  en  forment 
un  pou  plus  des  trnts  oiaquièmea  f61  p.  100];  il  y  a, 
Mu  lors,  Un  eicëdent  da  3,483,060  Tr.  56,  sa[t  30  p.  100. 
LOi  dépenses  qui  se  sont  élavées  A  la  samme  lolsle 
de  5,3d7,2itl  Fr.  HH,  représentent  une  moyenne  da 
U.H&'tfr.  31  par  cbIsëo,  au  un  chiin'B  de  0  fr.  %<)  par 
livret  ea  eirnulalion,  et  de  0  le.  lHi>>  par  chaque  opé- 
ration de  versemetil,  do  rombouri'cment  et  d'achat  de 
renies.  Afin  de  délorininer  encore  plus  exactement  le 
prix  de  revient  de  ropâratiou  dans  les  caisses  d'épargne, 
Il  peut  y  avoir  lieu  d'ajouter  aux  opérations  courantea 
de  versement  et  de  rsniboursempnl,  te  nombre  dss 
livrets  sn  circulation  au  3i  décembre  pour  repréiioiiter 
les  opérations  annuelles  auxquelles  donnent  lieu  la 
gestion  de  cha(]ue  livret.  Ainsi  calculé,  ce  prix  de  re- 
vient ressort  A  U  l'r.  489.  Enlin,  les  dépenses  sont  dans 
un  rapport  de  0.3Ao  p.  lUO  avec  le  montant  cumulé 
des  receltes  et  des  ramboureements,  de  0.200  p.  100 
avec  le  solde  dû  aux  dépot^anis,  et  de  7.91  p.  lOU  avec 
le  ohiOVe  de  la  Tortune  des  caissos, 

La  majeure  partie  des  dépenses  provient  àm  trai- 
tements payés  eux   cals^ers  et  autres  employée  des 
oRisaes  d'épari^ne.  Ces  treilemenls  sonl,  le  plus  son- 
vont,  flxesi  432  cbIshm  ont  adopté  ce  mode  de  rému- 
nération; IW  naisses,  au  eonlraire,  ont  préféré  acooi'- 
der  A  leurs  oaiseiers  des  remises  proportionn elles,  dont 
la  base  dilTère,  suivant  les  élablisseœenlM;  taiili'it,  o'nst 
une  quoto-part  dos  bouillcatians,  variant   dos  deux 
tiers  aux  neuf  dixiâmes,  et  qui,  le  plus  fréquemmeul, 
e«l  des  quatre  oinquibmm;  tantôt  c'est  une  somme 
liie;  iO,  1i>,  '20  et  50  cenlimr's  par   livret  ouvert,  ou 
par  livret  existant,  ou  par  opération;  lantât  c'eil  un 
tant  pour  cent  sur  les  recettes  et  les  remboursemeots, 
ou  sur  loâ  intérêlB  reijas  de  la   Caisse  des  dépfite  et 
conùgoalions,    ou    sur   le   solda    au    31    décembre. 
^—il  aiiiHcs  nul  eni|rio]ré  un  systËmo  mixte  ;  i  des  le- 
^UÂk  proportiooaelles  elles  joignent  un    Irsilerounl 
^^bft.  Ce  dernier  système  parait  jouir  d'una  Cavuux  d». 
^^Bli  ea  phm  aarqaée,  et  le  nombre  d»  tsùîa»  (\w 


1 
I 


Tont  adopté  ne  cesse  de  s'accroître;  plu^ieurB,  eu 
elTet,  ont  reaODcé  à  rémuiiérer  leurs  agents  au  moypii 
de  l'emploi  unique  de  reniitieB  proportionnelles.  11  ar- 
rive souvent  que  le  caissiei*,  qui  juuil  d'un  Iraitemenl 
piMporlionnel,  roi^oil,  â  forfait,  la  gestion  de  Tétablis- 
eement,  et  doit  faire  face  A  tous  les  frais  du  personnel, 
d'impritn^a  et  de  mal^riel.  Certaines  caieiies,  enfin,  ré- 
partissent entre  tous  fet  agents  â  titre  <te  gratifications 
ou  de  9upp!émeut  de  traitement,  10,  15,  20  et  25  p. 
100  de  leurs  bénéfices  nets. 

Los  67,819,042  fr.  2;i  formant,  d'après  le  relevé  ci- 
dessus,  i'avoii'  des  caisses  d'épargne  au  31  dêceni- 
bre  18S1>,  se  décomposent  ainsi  : 

Fonds  de  dotation 5a,t3!i,S76    > 

—    deréierve. 17,383,466  15 

Total e7,8l9.Uli  15 

Par  rBp[iorl  aux  sommes  dues  aux  dépnsaais,  la 
fortune  des  caisses  représente  un  fonds  de  garantie  de 
2,827  p.  lOÙ. 

Placement  de  la  fortune  des  caisses  d'épargne.  — 
Le  capital  des  fonds  de  dotation  et  de  réserve  est,  gé- 
néralement placé  en  rentes  sur  l'État  ou  en  compte 
courant  â  la  Cai^^e  dug  dépiïts  et  cousigna tiens. 
Quelques  caisKes  possèdent  des  obligations  du  Crédit 
foncier.  Loi  statuts,  permettent,  en  outre,  à  un  grand 
nombre  d'entre  elles  d'être  propriétaires  d'immeubles. 
Enfin,  plusieurs  ont  été  exceptionnellement  autari~ 
risées  à  faire  des  prflta  aux  raouts-de- piété,  auï  hos- 
pices, aux  villes  et  aux  départements,  à  une  époque  où 
ce  mode  de  placement  u'avait  pas  été  Jugé  anlistatu- 

Voici  la  part  afférente  à  chacun  de  ces  modes  de 
placement,  dans  le  total  de  la  fortune  des  caisses,  au 
31  décembre  lijby  : 

les  dépAIs  se  '.  IM. 

CDD^gnitioni  el  GD  caiBse 39,BÏ3,i73  76,  eoîL  ti«.71 

PlBcenieDtenreDlcs(prixd'acbsl).  13,901,616  84    -    ÏO.SO 
en  immeuliles  (prii  d'à- 
chai) «,99l,169îi    -    19,43 


M  11 
Placement   en    maisoDS    ouirlères 

(CiiaeudaLynneideUarseile).        (53,Ï5;  35    —      » 
PrèUaninlles,  lut  nioniF-de-pïcté, 

luiho^lilceBeiauicdépBrleiiientB.        5i3.t31    i    —      0.T7 
ObJigaijoDB  dn  Crààii  (ancler  (prli 

d'achit) M5.68J  98    —      0.19 

TDUlégal....  67.8l9,l)tl  IS.eoUlOO.OO 

kLe  revenu  proijuit  par  les  divers  placenienlg  ci~ 
«sus  0  été,  Bavoir  : 
'     1,415,831  OS  poDr  lee  souaiei  placées  en  compta  cou- 
rant à  la   Ciiâae  daa  dépAts   et  eoDal- 

gnalloos,  Hit 67.M 

Da  595,674    n  poar  les  reutet,  eoll 38.54 

De  tS,78S  S5  pour  leaimmaulilei,  mit 1.19 

De  3,100    »  puDrlMni>iBoo80uTrières,soil...      D.i5 

IlO.Wt  16  pour  \es  prtts  aui  niontg-de-iiiélé. 
departemeniB,  aoii 0.9S 
4,505  SO  pnur  le>  obliRatloiiB  du  Crédit 
foncier,  soil O.M 
W.,  l,(«S,g33  13  lOO.OO 
.'  Pour  tOO  du  chiiTre  des  inUrllR  des  îoait  de  dotation  et 
.  derèiene. 
Ces  chiffres  représentent  un  taux  d'inlérêt  de  ^.29  p. 
100  pour  les  rentes,  de  0.33  p.  100  pour  des  immeubles, 
de  iA5  p.  100  pour  les  maisons  ouvrières,  de  3.S3  p. 
100  pour  les  prêts  aux  villes  et  aux  départements,  de 
3.58  p.  100  pour  les  obligations  du  Crédit  Toncier,  et 
de  3.S6  p.  100  pour  les  sommes  placées  à  la  Caisse 
des  dépâts  et  consignations,  en  y  comprenaut  l'en- 
caisse.  Le  taux  général  d'intérêt,  sur  l'ensbnible  de  ces 
divers  placements,  ressort  è  ZM  p.  fOO;  il  était,  en 
I6B8,  de  3,05  p.  100.  Mais,  pour  connaître  le  revenu 
réel  de  la  fortune  parlicutièro  des  caisses  d'épai^e, 
il  faudrait  pouvoir  chilTrer  les  avantages  qu'elles  reti- 
rent de  leurs  Immeubles  en  les  évaluetit'au  point  de  vue 
looatif.  En  efTet,  les  immeubles  alTectés  i  l'installation 
de  ces  établissements  ne  peuvent  pas  Être  oonsidérés 
comme  constituant  un  placetnent  productif  de  (ev«>nu%. 
ios  tU/Beftltés  d'une  semblahh  évaluation  Xa  lea&enlk 
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impraticable.  Oii  ae  doit  doQç  pae  tenir  compte  dos 
imniBubleB,  si  l'on  veut  avoir  le  taux  exact  des  place- 
ments faiu  par  les  caisses  sur  leur  fortuDS  pcrsonoelle. 
En  procédant  ainsi,  on  trouve  quo  ce  Ibux  est  da  3.12 
p.  100,  eu  lieu  de  3,I)S  p.  100. 

Sur  les  Q^3  caisses  on  aotivili!,  104  ont  une  partie 
plus  ou  moins  considérable  de  leur  fortune  placée  en 
on  rentes  eur  l'Etat.  Le  montant  total  des  inscriptions 
possédées  par  ces  caisses  est  de  60^929  fr.  de  rente. 

Tawa  de  ta  reftnue  eastreé»  par  tex  caiisti.  -^  La 
laux  de  la  retenue  que  les  caiBces  d'épargne  ont 
alTeotnéai  pour  leurs  frais  d'administration,  sur  les 
intérêts  servis  par  la  Caisse  des  dépôts  et  consigna-' 
lions,  a  été,  en  moyenne,  de  0.322  p.  100,  au  lieu  de 
0.323  p.  100  en  1388.  383  caisses  ont  perçu  le  minimum 
de  la  retenue,  soit  0.2S  p.  100;  iS^  caisses  ont  perçu 
le  maximum  do  O.QO  p.  100;  enlin,  6  caisses  ont 
exercé  une  retenue  variant  de  0.23  «  0.50  p.  100  ! 
Z  l'ont  Axés  i  0.50  p.  100  et  4  A  O.W  p.  100. 

En  18B9,  3  caisses  ont  changé  le  taux  de  teuF 
retenue  ;  1,  en  la  portant  do  0.2S  p.  1(X)  à  0.50  p.  100 
et  2,  au  contraire,  en  l'abaissant  de  0.50  A  Q.W  et 
à  O.aa  p.  100. 

L'intérêt  alloué  aux  aaissea  d'épargne  par  la  Caisse 
des  dépôts  et  consignations  étant  fixé  à  'i  p.  JOO  (loi 
"      "  ■  .  1),  383  caisses  ont  servi  à  leurs 

it  3.74  p,  100  d'intérêt; 
1  3.50  p.  100;  %  oaissee, 
0  p.  100. 

-  PAntlE  STATIBTIijUE, 

Llrrrti  noSTMot. 
Sexe  tl  proftislon  des  nouiieauœ  dipoSanlt.  "-  Lea 
ItvrelB  ouvei'ls  à  de  nouveaux  déposants,  qui  sont 
diïieéi,  ci-après,  suivant  la  profession  et  le  sexe  do 
CBS  déposants,  sont  au  nombre  de  478,966.  En  j  ajou- 
tant 936  livrets,  délivrés  A  des  sociétés  et  associa"' 
de  diverse  nature,  on  retrouve  le  cbilfre  de  479,9! 
,  rfeU. 


LcE  femmeâ  muriêeË  mut  ctassées  à  la  prorBEsion 
((u'ellea  exercent  ;  quand  elles  n'en  ont  pas,  elles  figu- 
rent à  la  profmdoD  du  mari,  si  le  dépôt  a  lieu  a 
fon  aBaistanoe  et  alors  raâme  que  celui-ci  ne  Berait 
j»aj  litulaire  d'un  livrel  de  caissB  d'épargne;  elles  sont 
comprises,  au  Coniraire,  parmi  les  prnpriétaii'eâ,  l'eii- 
tiwa  et  personnes  sans  profeBgion,  à  le  livret  a  été 
ouvert  sans  l'amistanoa  du  msi'î,  an  vertu  de  la  loi 
du  9  avril  lâSt.  Les  mineurs  exerçant  nue  proressiou 
isont  classés  à  cette  profession;  ceux  qui  n'en  ont  pas 

Ifonneut  seuls  une  aaté(^oriedislincte.Voiai  les  détails; 
I  Dfpoiinu  Mpounli    ToUI 

Ld.<,I2!Z.,..(,i„,..  5=:;sr:"s::: 

fndtulriejs  eLconnnurciRU]!...       1S,609      17,9G5      tS.STti 
lourniliera  et  oarriera  agrlcalea.      i9,Si9      17,153      (6,8Sl 

Ouvriers  d'iDdn  allie 43,6311      39,361      7B,999 

[k>iiir^iiii]ue] (S, 981      37,369      53,333 

Mllitiilreieiinarini 6,191        1,473        ?,âG4 

Kinplojèi 17,lfli        S,483      S},AS4 

FrofffiBione  libéralrs S, 691       2,797       8,4S9 

Pro|iriÈl»irei,   ranliara  eL   per- 

■oDdBB  Bsni  profBUiQD 14,1»      ei.OSI      711,176 

auiB  profession 71.087      66.979    139.066 

Tolalparaeie 143,131    13S,73V    478,965 

I  et  isisoclalioQs 986 

Total 479,ÏS1 

litii  civiles  des  nouveauai  dipoaanls.  -~ 
5  livrets  nouveaux,  déduction  faite  des  9â6  li- 
i  appartenant  à  des  sociétés  et  associations,  s 

.    lent  de  la  maniëre  suivante,  d'après  le  chiffre  des 

d^OBOnts  :  hommes,  243,231,  soit  â0.7d  p.  lOO; 
femmes,  93,^,734,  soit  'i9.22  p.  iOO.  Voici  maintenant, 
de  quelle  manière  ces  478,0ft5  livrets  nouveaux  se  ré- 
partissent, d'aprâd  les  qualités  civiles  des  tltulairefi, 
e  chacun  des  deux  aexoa  ; 

tMilmUon.                          ^(lIlll>rE.              Somlin. 
>•  IlDimii. 
■ » V»,^ 


^S  cAidBEs  d'ëi'ahome  rnivËEe 

de  lear  reiiréseotant  Ijgal 89,119 


ToUL  pour  lus  bommns ■  1(3, lÛ 

Mariées,  placées  dans  les  condilinns 

sstloa  Diarilale M.dl 

Hirléeii,  agissaDl  direciement  dana 
leslermesdalalol  du 9 avril  IBSl.      (1,389 


Ensemble 71,(00 


Mineures  placéss  dans  les  condilions 

ORllnalres 61,(17 

Hioeares  agicsant  dïractetneni  dans 


Toul  ponr  Im  teaitaes 

—   (cl-dessns)  pour  Jus  homnii-a.  3(3, SUj 

Toul  général 

te  nombre  de  déposants  nomeaux,  mi- 
Jeuri  et  matires  de  leurs  droits,  a,  dés 

lurs.  M  dfl iiOMi,  s 

Celui  des  femmes  mariées  de  lonles  cdd- 

El  celui  des  mlusari  da  louiea  condl- 

lions.de Ifil.lU   - 

Toulègsl 178,966,  fr 

En  ajoulaiit  aujt  SA0,411  livrets  nouveaux, 
à  des  dèpasauls  majeurs  dee  deux  sexes,  les  42,289  It 
vraie  délivrée  à  des  femmes  mariéee,  placées  sous  1^1 
régime  spécial  créé  par  la  loi  du  9  avril  1861,  et  if^M 
'   13,378  livrele  ouverts,  dans  les  mêmes  coudltiom,  tV 
B  iiùnean  das  deux  aexee,  \e  DOia\iTa  ^q\i&  âiob  H 


poesuls  DouvïtiLii,  maîtres  de  leuradroiU  ou  a^milés, 
s'élève  à  316,27»,  EoJI  m.lïl  p.  100  du  lata!  ;  le  Doinbre 
des  dépoâanls  soumis  à  l'a utoriïa lion  niarilale 
l'iDlervention  du  repréaetitanL  légal,  est,  dëe  lors,  ae 
162,fW7,  soil  33.93  p.  lOU;  -  93,338,  r,'est-à-dire 
presque  les  Irais  cinquièmes  (58  p.  lOUJ,  revienneul  au 
sexe  féminiu,  dans  les  mêmes  propoilious  que  l'aunée 
précédente,  o'cst-A-dire  environ  un  tiers  pour  les 
femmes  mariées,  et  deux  tiei-s  pour  les  mineures. 

To,a>7  livrets  nouveaux  ont  été,  comme  on  le  roit. 
ouverts  sous  l'empire  de  la  loi  du  9  avril  1881  :  ce 
chirre  représente  seulement  lu, 64  p.  100  du  total. 
Mais  ca  rapport  ne  donne  pas  une  appréciation  exacte 
des  elTeta  de  la  loi.  Ce  n'est  pas  du  total  général  qu'il 
faut  rapprocher  les  73,Bfi7  livrets  dont  il  vient  d'être 
parlé,  mais  du  nombre  de;  livrets  ouverts  aux  dépo- 
sanLi,  femmes  mariées  ou  mineurs,  qui  auraioul  été 
fondés  6  réolamer  l'application  du  régime  spécial  inau- 
guré an  1882.  Ce  nombre  étant  do  234,51>4,  lei  7S,8tl7 
livrets  ci-doBsus  en  représentent  plus  des  trois  dix iËmea 
(32.33  p.  100).  Cette  derniëre  proportion  ne  cesse  de 
s'élever  chaque  année;  elle  était  de  30.U0  d.  100  en 
I8S8  el  seulement  de  22.23  p.  100  en  i!»a.  Mais  les 
renseignements  suivants  feront  encore  mieux  ressortir 
l'iraportaiioe  des  elTets  de  la  loi  du  9  avril  1881. 

Depuis  la  mise  à  exécution  do  cette  loi,  313,903  li- 
vrets ont  Blé  délivrés  ft  dea  femmes  mariées  et  à  des 
mineurs  des  deux  eexe^,  agissant  sans  l'assiatance  de 
leur  mari  ou  t'iulervL'nlion  de  leur  représentant  légal, 
suit,  cri  iriuvoiini?,  i''i,±.i>*  par  an.  La  part  des  femmes 
mariées  ih-l'ile  ^7l,l'i:i  livrets  (32.82  p.  100  du  total). 
Le  nombre  di-^  femmes  mariées  assitté^s  de  leur  mari 
dépassait  <ie  12.261,  en  1832,  celui  des  femme»  ma- 
riées agissant  directement  ;  mais,  depu'is,  la  proportion 
■  été  renversée  :  c'est  le  nombre  de  ces  dernières  qui 
surpasse  celui  des  femmes  assistées  de  leur  mari  ;  It 
différence  en  plus  devient  même  chaque  année  plus 
considéralite  :  de  1,3/i9  ea  188J,  elle  atteint  10,178 
eu  tSSO.  Ces  résaltatâ  aoDt  attribués,  en  glan&Q  ça'c\\a, 
êM»mimte  eaire  les  époas  ;  la  femme  ee  çUt,e  vsa 
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SâO  CAISSE»  D'ÉrAtlOVE   PRIVÉES 

le  régime  <le  la  loi  du  »  avril  1881,  aflii  d'évller  | 
d éplaoeineDts  du  mnri. 

Les  livrols  ouverts,  de  18S2  A  1889,  A  des  n 
agissaDtsaus  l'inlerviinlion  iJi;  leur  reprê^enlniil  1i''p;n1, 
ont  été  au  nomlire  dfi  Vi%W\  savoir  :  107, Mh  pniir  In 
BBXP  masculin,  et  13j,272  pouf  lo  seso  IV:inliiiii.  La 
part  des  filles  mineures  dépaaso  doue  colle  dc^  mineurs 
de  28,104  lirrets  (l'écart  pour  tSS9  seulement,  a  été  de 
4,532  livrets).  Bleu  que  les  dilïnrences,  en  plus  ou  en 
moins,  soient  généralement  peu  sensililes  d'une  année 
A  l'autre,  le  nombre  des  livrets  nouveaux  ouverts  i.  des 
mineurs  agiaeant  directement  n'augmente  pas  seusible- 
ment  chaque  année  ;  dans  lous  les  cas,  il  se  maintient 
beaucoup  ao-dossons  du  nombre  des  livrets  nouveaux 
délivrés  i  des  Dlles  mineures.  Cet  état  de  choEes  est  dû 
k  des  causes  qu'il  est  utile  de  rappeler  pour  expliquer 
une  ausai  grande  différence  entre  les  habitudes  des 
deux  sexes.  Les  mineurs  qui  profilent  du  bénéfice  i!e 
la  loi  du  9  avril  1p81  sont,  principalement,  des  domes- 
tiques éloignés  de  leurs  pnrenls.  La  prédominance  du 
sese  fliminln  dans  cette  catégorie  de  prafessious  amené 
naturellement  la  délivretioe  d'un  plus  grand  nombre 
de  livreta  A  des  flllea  mineures  agi$.sant  directement, 
en  vertu  de  la  loi  du  9  avril  1881.  C'est  ainsi  que, 
en  18:9,  sur  2ii,088  livrets  délivrés  à  des  mineurs  des 
deux  sexes,  qui  exerçaient  une  profeesion,  14,003,  soit 
prèâ  deE  trois  olnquiËmes,  ont  délivrés  â  des  Hlles  mi- 
neures. 11  y  a  lieu,  toutefois,  de  remarquer  que  l'aug- 
mentation EUi'  l'année  IHBS  n'a  été  que  de  274  pour 
celles-ci,  tandis  qu'elle  s'est  élevée  â  081  pour   les 


VerEernenls  : 

I        SOfrelau-deBsoiia.      8Î8,ÎÏ3  7,898,3%  78 

I        iti     lOOtr 1,068.30(  71,333,336  El 

I      lOIft      aOOrr (8t,U9l  79J»,»3fll 

iOik      SOOtf 506.»k  lU,lâ\<a^  » 

eoiii,oootr vtbjja  va.w,)s&^ 


ToUBielmor.géaJHle.  3,le;3,au  TS5,eBl,407  g»      133.17 

Dans  le  releva  suivaut,  \ee  rembourâetnctiU  en  et- 
ptcm  «ont  divÎBés,  au  poiut  de  vue  du  nombre  et  du 


De        Wrr.dtau-desious,  iSS.TIi      1,933,335  83  II.» 

De        31^      lOOrr 900,974    E8,6H,Ï35  03  «5.06 

Ds      101  i     lUOCr 1B6,3I1    46,005,169  30  160.74 

De      iQli     500  fr 3».ISa  1II,B(B,I18  68  347.19 

De      SOltl.OWfr 106,866  (65,115.143  18  730.37 

Del.OOOiil.OllOtr.elBu- 

deuiu 179,443  176,911.104  95  I.SU.H 


Tutani  et   maiBnne  des 

ns Di1iau''>ein. en  eipèces.  3,114.393  6S{,SI6,305  97      3116,70 
RembDUrdïmeciB  direr». .       16,101    13.181, ÙKl  SU        « 


1 
I 


.  ranlïi..  3,150,560  661,817,390  47      309.(4 

DivUion  dei  eomplci  d'aprèt  l'imporlanee  du  eridtt 
de»  dipotanti.  —  Compte*  B.Ei«(ant  au  Si  déeembrf, 
— -  Le  inbleau  ci-doMOUs  donne  la  division  du  uembra 
des  livreU  on  dircolatiati  q[  du  iolde  dû,  au  31  dé- 
oentbre  1H8U,  en  bult  catégories,  dlnblies  d'aprëa  l'iin^ 
portaijce  du  crédit  dsï  dépoeantti,  11  ludique,  eu  mt^me 
temps,  [a  part  proporliounelle  aiïëreate  aux  diverasH 
ealégories,  dans  le  (otat  de»  livrets  et  des  crédita,  et 
la  mojrenne  des  orédils,  (lar  livret,  dans  uhaque  caté- 
gorie. 


~  dB     51)1  i  1,001)  f.. 

—  de4,0Ollî,UO0f., 

-  dea,OnOeiiu-de»>u» 


957,119  90.1BI,5;5  88 
i8<,57i  70,310,091  S5 
!()7,90S  i38,e8î,087  61 
Eïg,ï89  lS3.883.99n  73 
717, 38i  1 ,0I6,97fi,l83  35  1.(17^ 

399.900      833,666.033  71  3,05rJ 


el  moy.  gènér.  5,!138,638  1,683,595,803  61      4Bt  J 


3,i77.7ItS  14      B.4 


7,699,0(3  30    10. H 


Totaux  et  mosenne 


j,ËU,3Si    15,071,903  Gt      9.tl 


Moyenne  du  crédit  par  livret.  —  Lt  division 
solde  dA  Bux  diposants  par  le  nombre  des  11 
circulaLioa,  donne  une  moyenne  générale,  par  lÎTf 
de  4S4  fr.  52.  Depuis  la  loi  du  9  avril  1831, 
moyenne  s'est  successivement  élevée  à  3tfô  fr.  '  ^ 
en  18S2;  A  398  fr.  13,  en  1883;  i  425  fr.  SI,  447  fr.  S6, 
454  fr.  60  et  454  fr.  06  les  années  suivantes  et  â  t^â 
francs  39  en  1888.  La  moyenne  de  1889  dépasse  la  plus 
faible,  celle  de  1882,  de  88  fr.  77,  soit  22.42  p.  100,  et 
ta  plus  tbrte,  celle  de  1888,  de  19fr.  13,  soit  4.11  p.  100. 

La  movcnne  de  1889  (484  fr.  52)  est  presque  égaie 
à  celle  de  1847  (48S  fr.  26),  la  plus  faible  qui  ait  été 
constatée  durant  la  période  pendant  laquelle  la  loi  du 
22  juin  1845  qui  avait  fixé  le  maximum  du  compte  â 
2,000  fr.,  comme  mainlenant,  a  re<;u  son  application 
régulière.  Huit  années  ou 


■'«e  réélut.  La  moyenne  de  18KQ,  da  niëme  que 
'"e  de  1847  rapréseote  à  peine  le  quart  du  maii- 
m  do  2,000  fr.  (2'i.22  et  24^2  p.  100.  Lorsque  le 
Oiaximum  était  de  3,000  tr.,  en  vertu  de  la  loi  de 
S  juin  1833,1a  moyeano  la  pluâ  faiblc^SU  fr,  70,  for- 
mail  le  sixième  de  ce  même  maximum,  et  la  plus  forte, 
fil4  fr.  34,  le  cinquième  eeulement.  Au  contraîi'a, 
pendaul  la  période  de  1^1  d  ISât,  la  moyenne  la 
plus  faible,  232  fr.  82,  dépassait  le  quart,  et  la  plus 
torle,  335  fr.  52,  alteiguait  le  tiers  du  maximum  du 
1 ,000  fr.  établi  par  la  loi  du  30  juin  1S31 . 

Au  point  de  vue  de  celle  mayenno,  qui  représente 

le  crédit  moyen  de  chaque  dépoaaut.leB  déportemenlE 

peuvent  Sire  aintti  classée  :  au-dessous  de  la  d 

générale,    l>3    déparlements;     au-dessous    d 

_  >inoîenae,  24  départements. 


H        TabUaup,é,. 
^M            U  moyetmt 

miaat,  pc 
■  du  crédy 

dt«u.  *.  k 

TU.'sl 
T06.U 
7(li.57 
E96.3Î 
6B5.U 
658.Î9 

631  60 

BH99 
617.87 

blîM 
«D.IO 
£l».33 
599.  Bi 
596.47 
S9i.8i 

ir  chaqae  départ tme 
It  par  litrel  m  1989. 

P..I.V..I. 

519.89 
5i6.61 

6il.'u7 
639.5! 
636,80 
533.57 

513. 9i 

5^.33 
Rll.53 
Si;. 63 
514.68 
511.(8 

bob'  « 
K«.sa 

■^Harbibui. 

l?^^^ 

Indre-el-LoirB 

Bu«>-Alpes 

SeiDE-el-UarDe 

CI«rwilB.Inferiïure. 

Plrtnées-OrieDUleB. 

llaai'^Hhiii(Belforl).. 

Alpe»-llBriliine* 

Haute- Uirne 

Fuj-de-Dôma 

Hinche 

Aude 

Neurthe-ei-UojHlle., 

Eure-et-Loir 

^^H 

^^^^^^^1 

^^^^^1 

..  m.u 
..  m.a 
..   sai.3* 

..     5901Î 

,.   377. ea 

..     B7I1S0 
,.     370. M 

,.  flfis.ai 

,.    Mi.î7 
,,     566,88 
..     553.37 
,.     SSl.DS 

,.  m. ta 

,.     47B.Û7 
,,     i78.0ï 
.     (75  57 
,.    473.05 
..     (7î,a7 

..  msT 
..   «aw 

.     UB.35 
.     U3.18 
,.     436.78 
.     «31.6» 

LDira-Iaférleura,. . 

■'■m 

Hïtite-Loira 

AriÈfle 

Ille-et-VIlBlnfl 

■m 

Bïuta- Vienne 

...    4BS.il 

Deui-Sfïraa '. 

H.a.e>H.\lpe. 

Aisnfl 

Dordojina 

...    431.67 

Sibae-ei-lioir 

Lol-Bl-Garonne.,.. 
Haule-Sa-oie 

...     4R0.3E 

Tai-n-al-Garoniie... 

Seine-at-OiEB 

..    4fD.S7 

Copr^M 

SeInfl-InfériBure.... 

Orne 

aiM-du-Nord 

pB3-dB.CaIai* 

RhSne 

ICanUi-Pjr^néeB. . 
Se>iiB 

..     391. Jg 

..   38t. ta 

..    3BI.39 

Les  déparloinenla  peuvent  Bli'e  répartie,  tie  la  ma- 
ni&i'e  suLvÉïiito,  d'aprèd  le  cbiirre  de  la  raoyeiine  ptir 
livret  -. 

Celle  mnjreniie  e<t  tupérlcnre  ï  600  f.  àem.  (T  11  11 
El)«  a'abBiBBO  ds  ; 

600  k  6D0  rr.  dias 35  3î  S7 

eOO  k  450  fr.  dans 19  13  !3 

tSO  &  400  rr.  dini Il)  13  15 

4D0  ï  350  fr.  dans S  5  T 

3S0  il  300  (r.  dans «  1  S 

Elle  «at  an-deisus  de  300  fr.  dans 111 

Tnlaui S7  "F  87 

Les  départements  peuvent  encore  Slro  répartis  en 
«M  griiiipeA  notlemenl  sépatÉB  \e*  ut»  4ea  Tra,Uea. 


''  groupa  comprenant  5  dt^partamenlB  darjn  lesquelii 
novêone  par  livrel  dépasse  60(1  fr. 
r  9>  gi'oupe  comprenant  5  départements  dauE  losquelR 
eettfl  moyenne  varie  de  IW  A  >U0  fr. 

3*  groupe   comprenant  11  départemrnlB  dnD«  les- 
quels celle  moyenne  varie  de  CM  à  :i90  fr. 

1'  groupe  comprenant  SU  dêpartemenis  dan»  le»-- 
quais  cette  moyenne  varie  de  9Û0  â  ^liili  fr. 

3*  groupe  comprenant  10  dépai'teroeiiiB  dan»  les- 
quela  cette  moyenne  varie  de  400  à  4i)0  IV. 

6*  groupe  camprensnt  S  ddparlements  dans  le^queU 

nUe  moyenne  s'absiBse  au-dessus  de  WO  ft. 

■L»  départements  qui  font  partie  des  groupes  ex- 

mes  sont  relativement  peu  nombreux  (37  seulement 

Bémlnéa  »ur  toute  la  eui'face  du  pay»],  eaa>  t|Ue  ilo 

t  situation  il  eoil  posiiîble  de  tirer  une  induction 

Mlconifuet  La  majorité  des  départements  appartient 

~  IC  au  groupe  Intermédiaire  qui  en  compte  Ginquante. 

tt  lesquels  la  moyenne  par  livret  s'abaisse  pragre«- 

lamsnt,  par  fraotioua  minimes,  de  Sii  à  4S2  tranoB. 

L'écart  antre  la  moyenne  la  plus  élevée  (769  fr, 

I  et  la  plua  faible  [-240  fr.  20]  n'est  pas  moindre  de 

V  fr.  Vt.  soit  près  de  2iS  p.  tOO  da  la  dernière;  da 

'lesorte  que  la  moyenne  du  département  delà  Soina 

wt  aonteiiua  plus  de  troU  fois  dans  oelle  du  Cantal. 

Ce  rapport  prêseiile  un  certaine  analogie  evcc  celui 

qui  B  été  indiqué  plu«  haut,  louchant  la  moyenne  par 

Tflrsameiit. 


I 


1.9B3,488  1.416.3n,BS«  30 

478  ît 

a,54(,MT  i,ni.m.t36  9I 

4SG51 

G,516.9aSÏ,flfii,3Ufi.l3Sll 

48*06 

5,536.905  I.eet. 306,(95  jl 
II.7ÏÏ        l9,«l9,fiT843< 

483  ue 
1.644  (15 

SmMiM  eliaBOcUliaQi. 

eécénlti 5,53g,038  1,6H3,W5,803  &^     h8h  ta  J 


Nombre  des  étMiuementB  par  rapport  àla  s\ 
finie  du  territoire.  —  La  superficie  totale  de  la  Fri^ 
est  de  S28,394  kilemËtres  caiTéa. 

Les  l.Sill  caisses  d'épai^e  ou  succursales,  plas 
412  perception?,  formant  un  (otat  do  l,9S3  établisse- 
monts  et  buroaiut  d'épargne,  représenleut,  en  moyenue 
un  établissement  par  2137  kilomètres  carrés,  ou  38.10 
établissements  pour  10,000  kilouiètres  carrés.  En  1S88, 
il  existait  un  établissement  par  270  kilomètres,  ou 
37.99  établisse nienls  pour  tO,000  kilomètres  carrés. 

En  ne  tenant  compte  que  des  caisses  et  succursates. 
le  rapport  entre  les  établissements  et  la  superficie  est 
de  337  kilomètres  carrée,  au  lieu  de  340,  chiffre  de 
l'année  précédente,  soil  respectivement,  par  10,000  ki- 
lomètres cairéa,  29,76  i" 
29.A0  en  1888. 

Cette  répartition 
manière  très  inégale.  Dans 
mératïon  des  bureaux  d'épargne  permet  d'en  compter 
au  moins  38  par  10,000  kilomètres  carrés,  soil  1  par 
moins  de  267  kilomètres  carrés.  Dana  53  départe- 
ments, au  contraire,  les  établiisemenls  sont  trës  dis- 
séminés; leur  champ  d'action  atteint  même  dans  ceux 
qui  sont  placés  au  dernier  rang,  1,200,  1,300,  2,000  et 
mÉme  plus  de  4,000  kilomètres  carrés  ;  collfl  superficie 
est  beaucoup  trop  étendue  pour  que  l'influence  bien- 
laisanle  de  l'établissement  puisse  se  faire  sentir  d'une 
façojt  efficace.  Aussi  ne  semblc~l-el1e  guère  s'étandro 
au  delA  des  limites  des  localités,  sièges  des  caisses 
d'épargne.  Les  résultat»  alTéroals  i  chaque  départe- 
ment sont  présentés  dans  le  tableau  ci-dessous  : 


tî  Sii.lO     »enTlh«-e^ 


■■1^1 

Hiw  c'dPAiiaNE   l'RIVÉEP 

lotion.   — 

DauB   33  départe uieutï,    ou    compte   un 

B  10,2W  habitants  ou  plus 

dans  Oh  d&pB 

rtements,  au  c 

oDtraire.  les  établisgemcnU 

desservis  pai 

un  ëtaliliseomont  s'MèvB  jusqu'à  pigi  ds 

100,000  elmêma  laO.OÛOjdaQsoertalns  diipartemBoU. 

on  ne  compt 

pae  pluBdeS.deTetmêmodatibureauï 

d'épargne  pour   1  million 

d'habitants.    L'action   dea 

CBisseB  d'épargne  s'y  trouva  forcément  paralysée  et 
ne  produit  d'eiVet  utile  que  dans  un  cercle  IrfeH  i-cb- 

Ireinl. 

Nsmb»    ntabn 

Sunibre  NDnib» 

d-bibii.  d'iiibiit 

D>p,rU.DtBU. 

nu  Ut-      pour 

DiiarlemeDli.       nnéU-     pour 

I                                bLIue-  Imlllloa 

mmi.  d'bublt» 

1.                                ni>il.    d'btlill. 

lU-deijrui  di  In  «nyc»!»  ;«>ii!ivre  [n,V»  AnblIrmU 

l..r  AMllm 

-..»!,  ou  ll.M* 

nsule-MarnB. 

6.76i  17Ï.BI 

Seina-ei-OiBE.    H,048    90.31 

S«rLl,« 

6,97i  «7.40 

Cate-d'Or....     11,M3    B9.I0 

Seine-el-U... 

B,Î30  I6U.60 

Meunhe-M- 

£,350  <S7.3» 

MoeellB....     IÎ,93I1    81.0S 

Anbe 

S.43(  IBS.» 

Drflme 13,0Si    ïfl.4ï 

YonD« 

6.706  ite.if 

H»<l|e-VleDDe    13.(51    74.34 

Hdrne 

7,011  m. 03 

Vosges U.Ï66    70,10 

»TO>a 

7,m  1S7    B 

Loir-et-Cher..    ll.OM    B8.0S 

s.m  m.ii 

HaUMa-AlpeE.    15,366    63.08 

8.533  11B.W 

Dûubs 15,548    64.31 

ChmniV-iÀf.'. 

9.067  IIÎ.03 
0,07»  HO.IO 

Mn 15,844    B3  19 

Selne-Infér...     16,0»    61,119 

EufB-et-Loir, 

»,iB7  103.7* 

Bissee-Alpea.    16,187    61.78 

V«udu>8 

9.671  103,40 

Kura 16.310    61.31 

V,S33  101.95 

Ilhôno 16,803    99.5) 

I0,7fll    9Î.M 

Hérsiill 16,8«a    59.ÎB 

Indrc^l-i.oiri: 

iD,9fi7    90.93 

NiÈvra 17,38î    67.53 

Uié^o 

UinciiU  av-icuaut  de  h,  noyciuK  gtilimlt. 

M          aiAne-et.L»iro 

1S.S59    El.» 

Corrtas 38,377    «.57 

19,743    60.6B 

ChïrBDte 36,641    17,19 

^B            GbBT. 

19,7S3    SO.ftB 

Pua-de-t»!»!..    37,110    M.UJ 

GfraUK 

IB.B93 

ÎHl.K 

AtpES-Uïm., 

.    I9,«TS 

«.Ht" 

10.(03 
7Q.70B 

49.0i 
48.30 

CreuRP 

Arayron. 

,    40.706 
U.5S3 

Vendée 

34. os 

Sl.îSi 

47.05 

Gers 

45.73Î 

31,78S 

Loière 

47,088 

ïa,58î 

CanUl 

48,3U 

30.68 

Lolpe-lnttr... 

ÎÎ.996 

43.49 

Nord 

13,534 

4Î.S0 

0  rien  laie»,. 

,    B2.7BB 

18  04 

Loira 

24,(35 

41.43 

53,639 

18.64 

BoiiolieKiii-R. 

n,m 

41.33 

MsDChe 

57,874 

17.Ï8 

18*™ 

î(,337 

41.  i6 

Dordogns.... 

6I,5Î6 

16.3S 

lllai^e-B^LDi^e 

»,;90 

38.77 

Haute-Loire. 
Savoie 

64,0(3 
66.837 

Uaui-Kbln 

14.96 

37.61 

Loi 

«7,879 

14.73 

Dsd».SèvrM.. 

99,481 

33.93 

T.rn-el-Gir.. 

71,349 

14.03 

30,3Î7 

7l,37f 

14.01 

33.53 

SeinB. 

74,0Ï7 

13,1)8 

Cal>ad<u 

31.336 

Bi.Dl 

Undea 

73,567 

13.13 

31,105 

31    • 

as.oï) 

13.03 

BïuW-SBilne.. 

33,338 

39,93 

89,76! 

ll.li 

Horbihan 

33.434 

39.8» 

H»ule-8..Dle. 

Ariège 

1(7,413 

8.51 

ss.m 

ÏB.16 

139,2110 

7.IS 

T-rn 

33,876 

17.87 

HsDU-Garon.. 

IfiO.SDO 

6.H 

Au  point  de  vue  du  l'apport  du  nombre  des  étsblîâ- 
»;Dieiils  avec  la  population,  les  départementij  sa 
divisent  en  cinq  groupe»  noltemenl  Iranoliés  que 
siïparenl  des  diiTérencee  très  aecueées  entre  le  deruier 
di^partement  de  chaqne  groupe  et  le  precnier  du 
groupe  suivant  :  817  tiabitanlE  entre  le  premier  groupe 
(8  départeiQBUtB)  et  le  deuiifeme  (Meuse.  7,2!^  habi- 
tanU  et  Ai-dennea,  8,11ii);  1,112  habitants  eutre  le 
dcuxifeine  groupe  [11  dé  par  te  monts)  et  le  troigiërne 
[Cole-d'Or,  11,223  haliitanta  el  Meurthe-et-Moselle, 
12,33!));  l.^htS  habilRntâ  entre  le  troisième  gi'oupe  ' 
(21  départemontti)  et loiiuatrièine  (Mavenne,  21,23/4  ha- 
bitants, et  Batsaa-Pir.!iii5e.i,  22.7»*)';  ■'•.149  habitant» 
entre  le  qualrifetno  groupe  ('Jfi  départcmonle)  cl  !e  cin- 
jm^me  [21  dépaiteinents]  .^vpyrou,  41,583  et  Gers, 
Wp2  babiUnts). 

intrtH  par  rapport  à  la  popultiliim  H  t\  lu  sti-pcr- 


flcie.  —  Au  point  de  vue  du  rapport  enti-o  le  nombre 
des  déposants  et  la  population,  les  opérations  des 
caifiaes  d'épargne  vont  être  éludiées  en  ce  qui  con- 
cerne, d'abord  les  livrets  nouveaux,  puis  lea  livrets 
en  circulation  au  31  décembre. 

En  1889,  il  y  a  eu  1  déposant  nouveau  sur  "9,33  ha- 
bitants et  1  déposant  soldé  sur  118.37  habitants; 
autrement  dit,  13  halittants  sur  1.000  ont,  pour  la 
prerai&re  fois,  efTectoé  des  dépôts  aux  caisses  d'é- 
pargne, et  8  sur  1,000  ont  retiré  la  totalité  de  leurs 
Tonds.  En  1888,  on  avait  compté  12  déposants  nou- 
veaux et9  déposants  soldés  sur  1,000  habitants. 


Far  moins  de  lO.UOO  habilanl»,  oo  pour  1  mimon 

d'iiabi lents  lu  moins  100  éiablisiemeata JG      H 

Fsr  10,000  à  11,500  habit.,  ou  pour  t  million,  ae 

99180  GtBblissamenU S        6 

Par  lî,500  i  30,000  habiUntB,  ou  pour  I  miliian, 

deBO  JiSOètHblissrmenu 17      IT 

EarS0,000à3S,000hiibitania,oDpoitrl  million, 

d«  SO  fi  40  èublfssenieou 10       8 

par  9S.OD0  k  (0,000  habiUnta,  ou  pour  1  million, 

de40àî5i(ab)is8enienl8 17      18 

PartO.OOOiSO.OOObabîtunls,  ou  po'ir  1  milllan, 

de  35  à  30  élablisseinenu 5        S 

Par  sa, 000  &  100,000  ïabiUnls,  ou  pour  1  million. 

deiO  ï  IDèUblioscDienlB 15      IS 

Par  plua  de  100,000  habitanu,  ou  ponr  1  million 

Ti)ul "st"  8?" 

D'après  le  nombre  des  livrais  en  circulation  aa 
31  décembre  1889,  (S,S38,638]  et  le  chifTre  ,de  la  popu- 
lation (38,218,903  habitants],  tes  caisses  d'épargne 
oompleienl,  en  moyenne  un  déposant  sur  6.90  habitants 
ou  1<^  déposants  sur  1,000  habitants.  Cette  proportion 
esl  supérieure  â  eetle  de  1888,  qui  était  do  tui  déposant 
ir  7.13  habitants,  ou  de  iK  déposants  sur  1,U00  habi- 

Le    nombre    des   déposnnt»    iki   sexe     mn^culin 


iS),  par  rsppori  à  ta  populaCion  du    même 
:b  (19,(I63,S89  habilanls),  ruproscnte  uii  dépotiaut  auv 

|6Je  babitaiitB  ou  ISIi  dépoeunts  «ur  1,000  babitaiils; 
celui  des  déposants  du  sexe  féniioEn  (2,Sii,417  et 
11^,1^1^^^  habilante),  doiiue  une  déposante  sur 
7.57  habilanlu  gu  133  déposaules  pour  1,000  habitaula. 
Les  caisses  d'épargne  comptaient,  par  1,000  habilanls 
du  mSme  seie,  152  hommes  et  128  Temmes  eo  18S8, 
et,  en  1887,  150  hommes  et  Î2'i  femmos.  La  progres- 
sion est  sensiblemenl  ptue  rapide  pour  ces  dernières 
années  :  elle  a  élé  en  eiTet,  en  ces  ti-oîs  années,  de 
9  déposantes  contra  6  déposants  par  1,000  habitants. 

Rapproché  do  laguperTiciede  la  France  (528,1)2^  kilo- 
mètres carrés  90  hectares),  le  nombre  des  déposanls, 
au  31  décembre,  représente  en  moyenne,  10.47  dépo- 
sanlH  par  kilomètre  carré.  Celte  moyenne,  pour  1o 
total  de  la  population,  ressort  à  72.27  habitants  par 
kilomètre  carré.  Le  rapport  de  la  densité  spéciale  aux 
caisses  d'épai^ne  ou  de  la  population  épargnante  k  In 
[lopulation  générale  est  do  l''i./i9  p.  100,  de  telle  sorte 
que  le  nombre  des  déposants,  par  kilomètre  carré, 
forme  un  moins  du  septième  (6.901)  du  nombre  des 
habitants  également  par  kilomètre  carré. 

A  esté  de  ce  résultat,  il  a  paru  intéressant  de 
chercher  à  rapproclier  les  déposants  nouveaux,  classés 
par  catégorie  de  professions,  du  groupe  correspon- 
dant d'habitants  exerçant  la  même  profession.  Arm  de 
[acililer  le  groupement  el  les  comparaisons,  il  a  fallu 
réunir  en  une  seule  catégorie  d'abord  les  ouvriers 
d'industrie  et  les  journaliers  et  ouvriers  agricole^,  puis 
lescbefs d'exploitation  agricole,  commerciale  et  indus- 
irielte,  les  professions  libérales  et  les  propriétaires 
rentiers  et  personiiE»  sans  profession.  Il  convieni,  en 
outre,  de  remarquer  que  les  données  statistiques  n'ont 
permis  d'opérer  que  d'une  manière  approximative  la 
division  de  la  population  en  groupes  correspondant 
«uoatégories  établies  par  les  déposants.  Notamment, 
il  a'a  pu  être  tenu  comple  du  classement  d'après  lequel 
les  femmes  mariées  n'ayant  aucune  proCesaioD  tonV 

^mg'êeaaoïïé  eelloda  mari,  loreqa'elleaapeaevAavM 


J 


MD  autorifiatioD,  soit  parmi  le^  penuiineK  Mua  pta- 
feesian,  lorsqu'elles  m  sont  pi acéoï  dans  leti  conditions 
de  la  loi  du  9  avril  18HI,  II  eii  a  été  eucore  de  méma 
pour  lea  miiisurs  qui  Qgureril  dant  une  catégone 
spéciale  lorsqu'île  n'exeraeiil  auoiina  profession,  Sous 
ces  réBBrves,  voici  les  réaultaU  auïquel  il  n  elé  1100- 
sible  d'arriver  en  1888  : 


naljerael  oaïrierB  agnc.  S.îoO.OOO 

DonieBliquSB S.SW.DOO 

EmpLuje* I,76S,DD0 

Militurea  ei  mirld? t65,U0U 


EafioU  K 


7.750,000 
(3,000,000 


17 


L'élude  de  le  marche  comparalivo  des  li 
IrtiiO,  année  où  la  divyan  de*  déposanlï  11 
catégorie  de  profeasions  a  été  donnée  pour  la  pre- 
mière fois,  eât  de  natUPO  à  oirrir  un  sérieux  intërdl. 
l'oulefoia,  il  y  a  lieu  de  m  borner  A  prendre  chaque 
période  quinquennale,  en  laissant  de  calé  les  année» 
iSTO-71,  et  de  rappiHMiher  la  moyenne  de  oliaque  eatérc 
gorie  de  livrelti  nouveaux  alféraute  à  uun  période, 
du  groupe  corraspundanl  de  population  [mur  la  même 
période.  Tels  seat  les  éléments  qui  ont  servi  de  base 
aux  tableaux  ci-deaBous. 


Voioi  la 

moyo 

lUO 

n  nu  elle  pa 

p^riodn 

quiiiquen- 

nale  dcâ  livrets  nouve 

auE  dahié^ 

EB.pb,é,. 

1850-iBH. 

51 

I9S 

■is,m 

8,694 

9.916 

issB-tgsg. 

60 

614. 

31.130 

9,183 

8.511 

19 

38,375 

H. 188 

9,113 

iB65-isee. 

m 

U.I60 

J!,B3t 

S.3I5 

1871-1870. 

88 

S97 

N.ISi 

lî,39T 

7,071 

iW7-l8SI. 

m 

545 

50, H» 

as, 466 

10.360 

iM-iaee. 

1»B 

M? 

55  .MO 

31,778 

8.710 

t»50-l854 «.170  15.885  167,384 

tS5S-l8S9 37,471  36.560  (73.478 

IMU-18S4 53.IIU  37.924  318.441) 

I86&-1869 71.911  51.894  986,573 

—  .*a^l.lH7fi 70,413  83,334  300,767 

^^n-|g8l 439,943  181.505  537.411 

^■iMBee. 111,553  146.489  183,706 

^^^SoUfl  dil  awB  dépoêanls  par  rapport  à  la  popu- 
ISIlon.  —  La  majrBnne,  par  habitant,  des  BomineR 
déposées  aux  caisses  d'épai'gne,  moyenne  obtenu  en 
rapprochant  le  «olde  dû  aux  déposants  au  31  dëcombro 
1889  du  chiffe  légal  de  la  population,  a  été  de 
70  tr.  22,  soit  une  au gmea talion  do  4  fr.  93  (7.^1  p. 
100]  sur  la  moyeuno  do  18&8. 

Le  montant  dos  vereemenla  reçus  par  les  Gaitses 

d'épargne  représenterait,  en  moyenne,  par  habitant, 

30  fr.  03,  ot  celui  dei  remboursements  elTsctués  au- 

^^tennent  qu'en  rentes,  17  fr.  /lO.  Ces  deux  dernières 

^^■OteiioeB  avaient  été  de  18  fr.  t>2  ot  de  17  tr.  '2:1  en 


^^^r       Ua  calcul  semb 
^H      ment,  an  prenant  j 
^M      (Voir  le  tableau  c 

^M        elle  lui  était  iiiférl 

^P            3S  départeineula 

^          Btl8e7,elBeulemo 

une  moyenne  nupi 

Tableau  préiiHiani 
popHlalion  avtc  1 

m 

.iable,  é 
lour  bac 
i-desEOL 
la  moy. 
(70  fr. 

,  enlW 
m  36  en 
rieureà 

,  par  d^ 

blbllIDt. 

306.61 

las.is 

ISi.OS 
18Î.J7 
MB.  73 
1S6.D3 
1S1.6S 
1(3.3B 
«1,18 
111. 10 
1*0.97 
118.81 

191. ;o 

118.» 

iia.TS 

106.7a 
1W.6S 
IDt.SS 

67.18 
66.76 
66.71 
85.97 

60".66 

labli  pour  chaque  dé 
le  le  chiOVo  de  ta  popi 
ih),  fait  reaaortir  que 
anne  était  Hupérieun 
22),  et  que,  au  oon 
m  Si. 

13,  188-1  Pt]885,  .■)7e 
1888etenl8S9,ontpr 

parientui,  le  rapport 

^v^i.  ,r«t.-al.  iro/T.r 

Loir-el-Gher 

Alpes-MariliniBB. . . 

i 

d1880 

31  dii- 

Ipar 
97, SI 

9s!b3 
94.73 
8Ï.6Î 

9i!d3 
B8.63 
8S.35 

85.86 
81.59 
81.13 
79.06 
78.89 
78.30 
76.84 
7Î.B6 
Ti.î9 

39.75 
39.41 
37.40 
37, OR 
34.68 
33,48 

S«ine-el-M«riiB... 

Viir 

Cirondo 

Seine-et-Oise 

BoucheB.du-Hh(lDe. 

Mearihe-et-Mos... 

Eura-ei-Loir 

C4le-d'0r 

Art^nn«"" 

Uère. 

VaucluM 

Miine-Bt-Lolre.... 
Charenle-lBfért... 

Ille-el- Vilaine 

B*nl-Hb.CBellorl). 

BelniJ-IiiMrienre... 

Pas-de-CalàÏB 

Lol-Bl- Garonne... 
Hauie-GiPonne.... 

^1      BMtBm-Fjrénéia... 

^^H 

V««a« 

Ï8.ÏG 
58. 3S 
S7.t6 

51 '.5; 

53. M 

sa.st 

u.'oi 

(7.60 
17  .H 
»6.69 

U'.t9 
(5.19 
43.M 
(1.70 
(1.58 
(LOS 

Pjrénéei-OriBO- 

Deoi-Sèvres 

HuoiB-SaÛM 

m«-" 

Pui-de-DÙme.... 

Hsiile-Uire ¥ 

Hiuie-vienne 3 

BïMM- Alpes 

S»6oe-el-Loirt.... 

caiea-du-Nori....         1 

U>Dtes-A1peB 

Hinie-SsTDie 1 

D'après  les  chirrreBSlTérenls  à  chaque  déparlemoat, 
*:i  de  quelle  maaiére  ils  peuvent  être  clatiEés  : 


)9ST 

3  11 

1818 

t  33 

1839 

5  10 

Jsio 

6  74 

ISM 

7  45 

mî 

S  Si 

1819 

10  15 

mi 

11  (S 

18*5 

H  Bl 

Il  G9 

mï 

10  IS 

lUfMKlQ... 

Ï09 

IBM 

3  81 

UM 

flSS 

798 

MB» 

769 

1855 

7  87 

lise 

«51 

!B58 

8  62 

1859 

9  33 

!B60 

10  *î 

ISM 

Il  U 

IBM 

11  35 

4863 

1864 

12  36 

ises 

13  10 

1866 

14  18 

i16B... 

16  63 

1869 

18  68 

mn 

17  61 

1871 

li88 

ma 

UNS 

18Ti 

15  8S 

1815 

18  39 

1877 

33  38 

4878 

1873 

31  3H 

1880 

(SBl 

38  IS 

JSSJ 

i6  58 

660  30 
546  84 
686  31 
699  87 
608  18 
6(4  34 
976  (1 
S3B  40 
486  34 

131  es 

138  17 


Î97  93 
300  03 
3D9  71 
308  57 
307  58 
304  46 
Ï97  34 
390  91 


CAISSE  D'ÉPARGNE  NATIONALE  [POSTALE) 
(Elirait  du  Rapport  au  Présidoiit  do  la 

^  République). 

'  OPIRATIONS  D 


Etcetlet,  —  tl  a  ëlÉ  elletlué,  duns  li 
1. 709,113  TerEemenle.  dam  !e  maoïïDt  lu 
Î(l8,il0,5a7  ff.  48. 

Ce»  chIffraiL  se  djcâmposeal  alnai  : 
!■      193,119  premierh  vEreieiDQDla  repn^si'i 


I,  (OS, 138 


T8,I9S, 


lede 130,181. 

g*nèfolB  d'épargns  el  da  re- 
t«  ÎH  parllea  d'arréi'iigen  per^u»  mit 

Sdti  1,101,1 13  opérstlona  farmaDt  an  loUL  da  9U8,U0, 
DévcMti.  ~  b'aniro  pari,  It  a   éti  opM 


Bavoir  : 
1'  i98,MI  nnb.  pariieli  ) 
V  m,î70  remb.iniéerum  i 
i'     3,191!  Bchilida rentea 


[ères lia  disse 

générale  d'épm, 

elderelr.bel{;e 

0  remb.  eBeclnéi 


Si)U631,897  Of 
ExcidetU  dei 


pBudut  l'année  1889  de E6,eOS,838  38 

TdU  égal  sa  maDUiit  des  rvcetles 30e,ill),S57  48 

Avoirdei  dépotants.— ko  31  décembre  1888. 
le  oumple  général  des  déposants  éult  erédl- 
leurde Î66, 788,60*  76 

■ui  dépnianu  au  31  décembre  1889,  il  con- 

liL'eicédeni  desreeeltea  en  capiUI  au  31  dé- 

csmtire  1889 56,608,838  38 

t'hei   intérêts   capitaliser    au 

profit  des  dâposanU  pendant 

rann4elS89 8.876.471  56 

ralde£déi»sSDlienlS89....  6S, 285, 309  9i    63,!B5,30g  91 
L'aioir  des  depoaaDis,  an  31  Ait.  1889,  est  de  33i,073.91X  70 
Placement  du  fonds.  —  L'actif  de  la  caEsee  natio- 
nale d'épargne,  au  31  décembre  1889,  est  représenté 
par  les  valeurs  de  l'État  franuaiG  qui   appartieaueul; 
par  le  solde,  â  cette  date,  de  son  compte  courant  à 
intérêts  avec  la  Caisse  des  dépôts  et  conEignalious; 
par  la  valeur  des  immeubles  dont  elle  a  fait  t'aoqui- 
iition,  et  Butin  par  le  montant  des  opérations  réglées 
avec  le  Trésor  public  dans  les  premiers  jours  de  l'an- 
néol^UO,  bien  que  se  rapportant  k  l'année  18Ë9. 
1*  Valetiri  de  i'Èlal  françait  appartenant  à  ta    caitie 
nalionatt  d'épargne.  —  Au  31  décembre  1889.  la  oiiBa 
d'épargne  possédait,  en  valeurs  do  l'£tat  Iraiiçais,  un  Capi- 
.  î8i,lS«,H77  41 


a)  191.351) fr.  de» 
p.  100  ajsDi  coaié 4,S0(,$U3  Si 

b)  343.0»rr.<tereRles3p.lD0 
perpétuelkssjiintcgai^...      9,133,396  SO 

c)  7,IGI,6I6  fr.de  rentes  3  p. 


qDÙitiDD  desquelles  il  nâlé 

emptoj^ 199,639,399  95 

d)  1,811.000  fr.  de  rcales  ad 

bonidiiTrésiirschelèapuiir    70,576,877  H 

Tolalègal 1S(,  156,577  41 

g'  Solde  du  compte  courant  d  inlérélsavec 

J«  Caiaie  iea  députa.   —  Le  solde   du 

MConiigiiBLioiiiii'élèis  ï i6,78i.0îl  07 

ce  qnl  ramtne  l'acKf  de  l»  cuisse  au  31  dé- 
cembre 1889  à  la  somme  de 33D,940,S99  Vi 


AHtnui  de  la  Cait>e.  —  Lee  reienan  de  la 
eniue  naliooale  d'épargne,  pour  l'anpce 
1889,  le  sont  élevés  i IO,9r.7,S3t  19 

|>  Inlèieia  leniB  par  la  Cslsao 
det  dépAU  el  coneig.  sur  les 
aoôa  en  cDmple 

1,5«8,376  il 

Arrérage  des  renies  achetées 


1^ 


id'épargae(couponf 
nillel,  «clob.  18B9, 
if  1390 9.113,9MÎÏ 


3-  PrliDi 

3  p.  100 181,334  fil 

menu,  eu.) 3,859  04 

TdUI  èglt 10,967,534  19 

II  cannent  d'en  déduire  lesinlérfu  capltaliiéa 
au   proBl  des  dépotanU  eD  1889,  ainsi  que 


enoa  ipplicablei  aal  fraii 


•illon  et  I- 

nmm«ubl Sii.i9l  t< 

DU  a  un  WUl  d« 583,379  88         5S9.97B  aS 

TbUI 1,^1)6,000  U 

i|uirepréBenlBlflsilualion  des  deux  eomptes  de  la  dota- 
lion  au  30  juin  lB90,  date  de  la  cMiure  de  l'exerice  1689. 

néaULTATS  ACOUIB  PEVDANT   les   huit   PHEMIÈHEB 
ANNÉES  (1882  A  1889  INCLUSI. 

Comparaiiûnt  entre  elles  dm  nnniet  icouUeê.  -~ 
La  Dompa raison  par  nature  de  reoettes  et  do  dépoDâea, 
des  résultais  aoquid  depuis  la  fundaiion  de  lu  calas^ 
fournit  le  moyen  de  calculer  la  développe  me  ut  huc- 
aneàî  des  opérations. 

Les  tableaux  ci-aprts  ont  gmiir  Ijut  de  faire  resaDr- 
tii-  l'iksarl  entre  deux  années  oonséculives,  aussi  bien 
qu'entre  la  premiËre  et  la  deriiiëro  année  d'exemioe. 
Vememenl».  —  Les  versements  forment  deux  caté- 
gories; tes  premiers  versements  et  les  versements  ul- 
rieurs  que  nous  eKaminerous  sueeessivemeot. 
»*.  _     «n.  PnporUun 

(BBl N.IBB         76,401  I1S,5S7  66,11 

iaS3 3S,5(S         %,i9ï  119.004  81 ,08 

ISt4 K.SSB         77,951  99,937  78,00 

im tl,4Sl          67,171  7B,G«  8Ë,43 

70,78î  31,089  77,70 


71,* 

80.880 


3.9Ci        88.06 


n'i  PAUME  NATIONALE 

IB83 6,991  16,783  33,77*  B9,M 

leSi ID.OiS  43,599  53,eïi  81,30 

1885 Iî,417  S7,563  69.990  81.13 

1888 4,70i  54,639  B9,313  9Î,08 

1887 4.631  13,136  Ï7.76B  83, 3t 

1888 1,004  Î8.798  30,801  93,30 

1889 3,4(4  31,470  34,884  90.11 

Tol.eiiuoy.sân.  tll,S45  304,915  356, 7«0  85,4fi 

La  loi  du  9  avril  18S1,  qui  a  créé  la  caiiise 
d'épargne  poetate,  a  voulu  également  accorder  aux 
mineurs  et  aux  remmea  mariées  dee  racilités  Douvellea 
pour  le  dépôt  de  leurs  épargnes.  Elle  a  décidé,  dans 
ce  but,  que  l'icterveation  du  représentant  légal  ne  se- 
rait pas  obligatoire  pour  les  versements  faits  au  proDt 
îles  mineurs,  el  que  la  Temme  mariée  pourrait  verser 
eaiis  l'assistance  de  son  mari.  Les  résullats  des  dispo~ 
silions  insérées,  a  cet  eirel,  dans  l'article  6  de  la  loi 
précitée  re;sor(ent  les  tableaux  ci-aprés. 

Malgré  l'accroissemeat  e^tceptionnel  deij  nouveaux 
comptes  ouverte,  le^  oppositions  se  sont  mamlenoes  à 
un  chiffre  à  peu  prÈs  égal  à  celui  de  l'année  dernière, 
qui  avait  été  d'ailleurs  très  minime. 

Vingt  et  une  oppositions  contre  dix-huit  en  1888, 
ont  été  ËÎgniriées  à  l'agent  comptable  de  la  caisse  na- 
lionale  d'épargne  pendant  l'année  1889,  pour  plus  de 
304,000  comptes  ouverts  à  des  femmes  sans  l'assis- 
tance du  mari. 

Comme  en  t8â8,  deux  oppOEiUons  seulement  sur 
plus  de  6-20,000  comptes,  ont  g        d 

mineurs  qui  possèdent  un  liv       sa  ss  d 

représentant  légal.  Ces  consta  m  daf 

lirmer  une  fois  de  plus  que  la  ai 

Teur  des  dispositions  libérales 
caisse  nationale  d'épargne. 

Enfin   trente-neuf  oppositîi  d     tre 

et  une  en  1886,  ont  été  faites  ps       rs 

cours  de  l'aunée  1889.  Cette  augm  g    fi 

est  la  conséquence   naturelle  d  ssem 

nombre  dos  nouveaux,  oomplea  te 


CbiirsJ'éUbliBseniiinls  agri- 

colet,  indnilriel*  cl  aom- 

nerclaui 9.766  I,6J6  11.(13 

loumïlieKel  ouïriers  «Bri- 

colei i3.3U  i.dfl         23,760 

Outrien  d'indiiïirie 30, SIS         IS,66i         tS,9Sl 

DomraliquBS 10,678         Î5.9I8         36,596 

MiliUiregstmsriDB 7,831  3IÎ  8,UG 

EcDploïés Sî.Mi  4,â0i         iG,811 

PriTtfiiEnns  libtmlei 10,863  3,901         l(,7fl6 

Proijriilaires,  renliore  el 

ttteonoes  taaa  pmfaea.  10,6Iî6         31,3S8         (3,014 

Uinean  n'slerçiDL  aucuns 

profeasiDa 17,536         33,9Î2         80. U8 

Tolaui i69,i9a        111,6(4        «91,936 

Comme  les  années  précédeate^,  on  coiislale  de  UBU- 
veau  cette  année  que  les  ouvriera  d'îuduslrie,  li^s  per- 
sonnes sans  profeBaion  et  les  domestiques  sont  toujours 
\ei-  «liants  les  pins  nombreux  et  les  plus  assidus  6  la 
oaisae  oalionaie  d'épai^oo;  ils  en  représente  près  de 
la  moitié,  tandis  que  les  militaires  ot  marins,  les  pei^ 
eonnes  cxernant  des  proressious  libérales,  les  chera 
d'ëtsbli^emeuts  agricoleB,  industriels,  élu.,  les  jour- 
naliors  agricoles  et  les  employés  furiiiaiit  environ  30  p. 
100  de  la  clientèle  totale  de  la  caifse  nationale 
d'épargne. 

La  Gtalistique  des  illettrés  des  deux  sexes  n'a  pu 
encore  Être  établie  celte  année;  des  dispositions  sont 
prises  en  vue  de  combler  cette  lacune.  Ce  dénombre- 
tnenl  ne  pourra  manquer  plus  tard,  soit  par  les  aug- 
mentations, soit  par  les  diminutions  qui  seront  suc- 
Gcssivement  constatées,  de  préfenlerun  certain  iatérfil. 

DivMon  dei  linrtli  nouvtaux  remis  suc  lodétia  dt 
loule  nm-are  pendant  l'année  1SS9. 


t>i>ciélè>  de  «cours  a 


U% 


■iplpllilll 

1  avril  18M" 

^Ê                                                                     Tolal 

^K             Au  tonna  de  l'arlicle  13  de  Is.  Joi  du  i 

^H         loG  sociétés  de  secours  mulueld  peuvent  i 

se  faire  ou- 

^H         vrir   un   compte  dajis   la  limite  d'un   maximum    de 

^H         S.OOO  fr.;  quant  aux  inEtitutiona  de  coo 

pération,   de 

^H        bieufaisiiace  et  autres  sociétés  snslopies  ; 

elles  doivent 

^B       obtenir  l'auloi-isation  de  l'ad  mi  niât  ration 

flvsnt  d'être 

^B        admises  k  yereer  leurs   fonda  â  la  cais; 

s  accordée  à 

^B          toute  sociélé  présentant  un  caïuclsre  d'utilité  gêné- 

Le    nombre    tolal    des  livrets  remis, 

.  depuis    le 

1"  janvier  1882  jusqu'au  31  décembre  18 

8y,  aux  80- 

ciétés  dûsigiiéee  au  tableau  ci-dessus  s'élève  à  l,im. 

Il  faut  reconnaître  que  ce  chiffre   est  i 

relativement 

faible,   eu  égard    su   grsnd  nombre   de 

sociétés  qui 

existeut  en  France,  et  qui  s'y  mulliplien 

1  de  jour  eu 

jour. 

Virseminli  uUirieurs, 

Cb^rrÉunni 

]S8S iiSJil        17, ua;, 50*  06 

69  39 

64  57 

68  80 

iSSÎ !.'.'.".'.'.' .',".'           Sts',UIO       G0,'3iâ.';iO  78 

18M 956.816        7i,7IO,l3i  09 

78  07 

1887 1,051,964        85,746,736  37 

1888 !..'...        1,193,8U      10i;73»,6t3  87 

8S9Î 

1889 1,408,138      130,189,573  16 

93  45 

TDt.eiiDOï.eéq.        fl,8ai,ES7      630,0B7,741  36 

HO  là 

versemcli 

ultéi-ieuK  n'ont  pas  cessé  de  s'accroître 

d'année  en 

année  au  double  point  de  vus  du  nombre 

liiiit  des  dépùts.  C^ette  progression  ininterrompue  e-îL. 

du  reste,  à  peu  prés  en  rapport  avec  la  uoiuiire  de 

livrets  en  circulation. 

.               Les  résultats  de  1889,  par  rapport  à  ceux 

de  1888  se 

FI  de  27,9(1  p.  llJlt 


parque  faite  à  propos  de l'élévalion  du  chifl're 

a  des  premïei^   versements  s'applique   égals- 

aux  TereemeaU  «ibséquenla.    Ce  chifTro,  on 

elTet,  ai^N  avoir  eubi  une  légère  déprécia  lion  en 

18Û3,  n'a,  depuis  lore.  oe^âé  de  s'élever  pour  atteindre 

A  ipojanne  do  fr2  fr.  45. 

Ftrumtnl$  d>  lovtt  nature  (I). 


1 


475.1  M 
687. tïï 
B17.I3I 
I.Q3e,707 
1,196,318 
1.391.831 
1,455,780 
I,Ï01,M7 

81,631.381  Bl 
73.035.771  W 
94.097.111  Si 
l(ï,M«,489  9$ 
133.t3i,3ilO  17 
114.386.7:7  98 
169,318,803  54 

.elchiir.niDy. 
pu  Tersemenl 

8,nMJ3 

i.om.oaa.iB?  ïs 

113  9« 

1.540,011  16 

1.139,499  71 
I.61B.637  04 
1,359.176  1» 
(.354,696  70 

pu- le.  déponnls. 

fcri 73, 1«         »,U6,415  55 

Le  notnbro  do  livret»   trenerérês   des  ci 
pargne  privées  à  la  caisse  Dationale  d'épai^e,! 
dant  l'année   13^,   est  égal,  k  peu  de  choee  p 
celui  de  Tsiinée  derniËre,  tout  en  lui  reniant  Û 
menl  inférieur. 

Par  contre,  le  montaul  des  sommes  Iraueférâ 
IH8y    est   en  augmentation    sur  chacune    i 
années  précédentes. 

En  li^9,  le  monlant  moyen  de  chaque  transfert 
s'est  élevé  à  2â<i  fr.  45,  soit  près  du  double  du  chiffre 
moyen  de  l'année  de  début,  qui  était  do  t^Sfr.  22. 

Inversement,  16  livrets,  émis  par  la  eamee  natio- 
nale d'épargne  et  représentant  une  somme  de 
9,29U  fr.  tiO^  avaient  été  transférés,  dans  te  cours  de 
l'année  I8U8,  k  diverses  caisses  d'épargne  privées, 
tandis  que,  pendant  l'année  1SS9,  le  nombre  des 
transferts  de  cette  nature  s'est  abaissé  à  Q  pour  une 
somme  de  3,737  fr.  51. 

Les  dépusnnls  à  la  caisge  nationale  d'épargne  ayant 
la  faculté  de  faire  leurs  dépots  et  leurs  retraits  de 
fondu  dans  tous  les  bureaux  de  peste,  et  la  compta- 
bilité de  tous  les  livrets  étant  centralisée  à  Paris,  il 
n'y  a  pas  lieu  de  faire  opérer  le  transfert  des  fonds 
verséâ  d'un  déparlement  dans  un  autre  département. 

Toutefois,  en  vue  d'éviter  un  trop  grand  nombre 
d'opérations  interdépartementales  qui  compliquent 
notablement  les  écritures  de  la  direction  centrale,  les 
receveurs  des  postes  viennent  d'être  invités  de  nou- 
veau à  engager  tout  déposant  qui  semble  s'Être  llxé 
d'une  manière  permanente  dans  un  autre  département 
que  celui  où  son  titre  a  été  émis,  â  demander  te 
changement  de  série  de  son  livret  primitif.  Cette 
opération  constitue,  en  quelque  sorte,  un  transfert  1 
intérieur  qui  s'opère,  d'ailleurs,  sans  frais  et  sens 
perte  d'intérêts  pour  Ve  dévoMn\..  j 


Des  dispogiliODs  prises  rûcemnient  permetieDi  b 
il-:po«3Dls   d'entrer   an   poseesaon  de  leur    nouve 
livrol  [roi;  jours  enïirou  après  qu'ils  auroBt  formulé 
leur  deoiaude  de  chaagemetii  île  série. 

Les  liïreU  do  séries  marines,  ceux  des  séries  algé- 
riennes ,  el  ceux  des  séries  des  succursales  de  In  mé- 
tropole permetlent  également  aux  titulaires  d'efTec- 
tuer  leurs  opérations  de  versement,  de  retrait  de 
fonds  ou  lears  demsudes  de  chengemeiil  de  séi'ie 
dans  tous  les  bureaux  de  poste  indiatinciemeni.  lis 
sont  échangés,  au  gré  des  intéressés,  contre  un  livrat 
des  séries  départementales  ou  de  séria  d'une  succur- 
sale quelconque. 

H  est  fait  exception  i  celte  rfegle  à  l'égard  des 
livrets  de  série  étrangère  ,  sur  lesquels  des  opéra- 
Uohe  peuvent  être  conslaléea  Eeulement  par  la  succur- 
sale qui  les  a  délivrés  et  qui,  pour  ce  motif,  doivrint 
Btre  échaagés  contre  un  livret  d'une  autre  série 
lorsque  le  déposant  cesse  d'babiler  dans  le  ressort  de 
la  succursale  qui  a  émis  le  livret. 

Dans  toui  les  cas,  la  conversion  d'un  livret  d'une 
série  contre  un  livret  d'une  autre  séi'ie  n'enU'iiiiia 
aucun  fraie  pour  le  déposant. 

HemlioureemenU.  ~  Les  remboursements  se  Ji- 
vÎËeut  en  deux  catégories  principales,  savoir  :  les 
remboursemenls  ordinaires,  qui  se  subdivisent  eux- 
mêmes  en  rembourse menis  partiels  et  en  rembourse- 
meuts  intégraux,  et  les  aobals  de  renies  effeoluijs 
pour  le  compte  des  déposauls. 

SembourimKmh  partieli  cl  inligraux. 


I    3IÏ  :<l 


1E.858  BS.StO      16,410.817  9< 

U,Se9  1(5,931      t«.l5(.B»t3  65    «88  KG 

56.61(  «13,130      56,013.991  86    361  7i 

69,818  188,784      74,751,30»  38    118  15 

87,031  377,013      97.MS.99G  3^    VKW 

-.3U  iSi,S5S  II1,9U,19«%1   U»ia. 


Toi..  l,07T.Ufi    608,173  1,686,719    6T7,1I7,3S7  16    ! 
La  Dombre  des  lirraU  rembcnireés  întégralaq 


ï  £17.(38      317,438 

ÎH,5aO  Ï07,B37      Mï.im 

373,833  MÏ.ISî      897,997 

5tt,3!3  «1.107      763, UQ    6i 

G9î,381  139,501      931. 08t    8: 

815,053  136,808  1,081.911  101 

979.597  161, 966  l,!il.563  4< 

1,119.9m  S93.1I9  I.il3.1l3  11 


i3.5< 


,370  1.301,713    9.3 


1,910,0: 


6(18.173 


Division  des  oomples  d'après  l'importance  du  cré- 
dit des  dépoamis.  —  Depuis  te  li^' janvier  1882  jus- 
qu'au 31  décembre  iS89,  la  cai^e  natioitale  d'épargne 
a  ouvert  h  ees  déposants  prÈ8  de  2  milliong  de  comptes 
CDUraulB,  dont  600,000  environ  ont  été  éleinls  durant 
la  mSme  période,  par  HUile  du  retrait  intégral  des 
ronds  déposas. 

.  Au  l°'ianvieri890,ilexislaitdoncplusdel,300,000 
llrreta  en  circulatioQ.  Le  tableau  cl-deiisouB  donne 
la  division  du  nombre  da  ceelivrets  en  huit  catégories, 
établies  d'a]>rëB  l'importance  du  crédit  des  déposants^ 

ProporllDa 


:iSi 


2.937,ÎM  ÎS 
3.3gi,7i«  10 
3,933.787  7» 
4.899,768  99 
(,014,899  60 
3,981,973  05 
17  13S,  tSH  05 


Au  point  de  vue  deg  achala  de  reiiteâ  oU'ectiiéa  eur 
\:i  demande  dei  dépusanta,  l'anDés  tfi&J  pvôseDto  sur 
-:i  devancière,  qui  était  alle-méme  eu  diDninution  sur 
r.innâe  praitôdente,  un  léger  raleulissement  qui  se 
iraduit  d'ailieurâ  par  une  diminullon  îneigoi Haute, 
Boit  I.Hi  p.  loueur  le  nombre  et  0.8a  p.  100  mr  le 
Rionlaal.  Ces  temps  d'arrêt  dans  le  dL'Vâloppenient 
des  opéralloan  de  celle  nalure  petivenl  IroaifiT  \eOT 


explication  dans  loi  coiii-s  de  plus  en  plus 
reules  françaises. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'écart  entre  188-2  et  188»  n  ^ 
en  augmenlation,  ou  faveur  de  celle  dernièrri 
129.g(i  p.  100  pour  le  nombre,  et  de  IS'i.GO  p.  100^ 

Achats  de  renies  d'office .  —  Le  nombre  ■ 
ayant  dépassé  le  maximum  légal  qui,  en  1S^,  aralT 
été  de  15,000  environ,  Mt  descendu  en  1889  â  8,908. 
Cette  diminution  semble  montrer  que  le  public  tient 
un  compte  plus  sérieux  des  dispositions  de  la  loi  du 
t)  avril  1881  fur  le  maximum  des  dépéts. 

Sur  les  8,008  déposants  dont  les  comptes  BTaient 
dépassé  le  chilTre  légal  de  2,000  fr.  Sm  n'ont  pas 
répondu  à  l'invitation  qui  leur  avait  été  adressée  par 
la  direction  centrale,  de  ramener  leur  avoir  dans  la 
limite  réglementaire.  Aussi  la  caisse  a-t-elle  fait  à  ces 
déposants  application  des  diepostlians  du  paragraphe  2 
de  l'arlicte  Ô  de  la  loi  précitée,  en  effectuant  pour 
leur  compte  dee  achats  de  rente  d'oUlce  dont  ie  coût 
s'est  élevé  à  1!M,607  fr.  9o  contre  118,568  fr.  85 
en  1888. 

Les  résultats  de  1SH9  pour  les  retraits  de  fonda  de 
toute  nature  sont  en  augmentation  sur  ceux  de  188S 
de  16.02  p.  100  sur  le  nombre  et  de  13.94  p.  100  sur 
le  montant. 

Le  chiffre  moyen  pBropératioii,quiétailde248fr.  22 
en  1888.  est  descendu  en  1889  A  243  fr.  80. 

Enfln  l'écart  entre  l'année  1882  et  1889  se  traduit 
par  une  augmentation,  en  faveur  de  celte  dernière,  de 
1  ,CB:!  fr.  98  p.  100  sur  le  nombre  et  de  T62  Se.  31  p.  lOO 
sur  le  montant  des  retraits  de  fonds  de  toute  nature. 
Si  l'on  recherche  maintenant  le  rapport  entre  les 
versements  et  les  rembaursemenls,  ont  voit  que  les 
remboursements  ont  atteint  : 

En  1882,  le  chiil're  do 27.5  p.  100 

En  1883 01 .0  p.  lUO 

il8B.'i G2  !i  p.  100 


En  1886 78. a 


En 

i 


Dans  le  rapport  de  l'année  dernière  on  avait  fait 
ressortir  la  légère  diminution  qui  s'était  produite  en 
1888  par  rapport  â  1887  dans  la  marche  dea  rem- 
beurBementa. 

Cette  diminution,  qui  était  de  3  p.  100  enviran, 
s'est  élevée  à  près  de  6  p.  100  en  1889.  Il  est  inté- 
ressant de  noter  ee  nouveau  ralenlisïiement,  qui 
démontre  surtout  que  les  versements  continuent  â 
croître  plus  rapidement  que  les  rembourse  m  enls,  car 
le  ctiiiTre  absolu  de  ces  derniers  est  sensiblemeut  plus 
élevé  que  celui  des  années  préoédenles. 


Sitratu  di  rondi  de  l 


..  tHB, 


i 


S},95£ 

17,810 

440  15 

330  10 

l(S,8ll 

(S,(Ki 

i3S  7S 

ÎIS.SW 

58,952 

350  11 

Î73S7 

191,640 

«67  91 

380,809 

*5a,;33 

II7.B0; 

367  76 

Î56  14 

538,665 

133, SU 

Î1Ï77 

stsn 

611 MS 

151,801 

719  10 

ïi3S0 

ï,70a,15l 

70i,ï55 

84G  31 

359  SS 

Inlirils  eapilalUès  au  profit  det  ti^piisants.  — Les 
intérêts  boni&és  aux  déposanls,  en  exécution  de  l'ar- 
ticle 3  de  la  loi  oi^anique,  ont  été  : 

Eiil88-2,de 773.949  88 

En  1883,  de 1.831.120  44 

Eu  1S84,  de 2,810.0!t3  46 

Kii  1885,  de 3.98ii.25( 

En  inm.de S.OTi.Wn  UV  j 


En  1887.  dé S, 

En1888,de 7.211.628  83 

En^(t89,  de 8.67S.471  !Mi 

Total 36.3!i4.09ii  99 

Lb«  iotérSts  capitaliBéâ  boqI  partes  d'office  aux 
comptes  des  déposaots  ;  ils  sont  ioBcHts  sur  les  livrets 
lorsque  ceuji-cl  iont  envoyas  pour  règlement  k  la 
direction  centrale  de  la  c3lUs«  nationale  d'épargne. 

L'administration  allèche  une  grande  inuportance  au 
règlement  annuel  des  lîvrola  ;  c'est  pour  elle  un  moyen 
de  contrôle  de»  plus  elïlcaceg.  La  controntatlou  du 
litre  du  déposant  avec  le  compte  courant  correspon- 
dant lui  permet,  en  elFet.  de  s'assurer  que  les  décla- 
rations de  recettes  des  comptables  Eont  exactes,  de 
régulariser  celles  qui  ne  le  sont  pas,  et  de  réparer  les 
omissions  commiseE  sur  le  lirret  par  les  receveurs. 

En  vertu  de  leur  législation,  cerlainea  caîases  d'é- 
pargne pOBlales  étraugèreii,  la  caisse  du  Royaume- 
Uni,  la  caisi^e  belge  et  la  caisse  hollandaise,  notam- 
ment, imposent  à  leurs  déposants  l'obligation  du  règle- 
ment annuel  deâ  livrets. 

Lb  loi  française  ne  contient  aucune  dieposltion 
analogue,  et  il  eat  permis  de  le  reg-retter  ;  maii!  la 
caisse  nationale  d'épargne,  par  une  mention  ins- 
crite sUr  chaque  livret,  invile  tet  déposants  à  lui 
envoyer  leurs  livl'els  une  fols  par  an  à  l'époque  Dor- 
reapondnnte  A  colle  de  l'ouverture  du  livret. 
Les  déposants  tful  dnt  répondu  à  son  appel  ont  été  i 

En  1883,dB S.600 

En  1884,  de 61.000 

En  188B,  de 174,0110 

Enl886,de..i 192.000 

En  1887.  de 2;«).IH7 

En  18B8,  de ej8.877 

En  IBS»,  de 302.337 

Les  réniltals  obtenus  en  13S9  sont  en  progrès  mar- 
qués sur  ceux  des  années  précédentes;  toutefois  te 
nombre  de  l/tulairea  quionl  itaTiaima\c\w\\i'ÈAi  ftfc 
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de  règlenieht  â  la  direction  centrale  atteint  à  peine  le 
quart  du  nombre  de  livrets  en  circulation  au  31  dé- 
cembre 1889.  Ce  résultat  est  loin  d'être  satisfaisant 
et  Ton  ne  saurait  trop  insister  une  fois  de  plus  auprès 
du  public  sur  Timportance  de  cette  formalité,  aussi 
favorable  à  ses  intérêts  qu'avantageuse  au  point  de  vue 
du  contrôle  administratif. 

Lés  livrets  épuisés  sont  remplacés  sans  frais  pour 
les  déposante  par  un  deuxième  titre.  Le  nombre  des 
remplacements  ainsi  opérés  s'est  élevé  à  o,972  contre 
0.525  en  4888. 

Les  livrets  égarés  sont,  après  enquête  préalable  de 
la  part  de  la  direction  centrale,  également  remplacés 
sans  frais  par  un  nouveau  livret. 

Leur  nombre,  qui  avait  été  de  1,450  en  1888,  s'est 
élevé  à  1,170  en  1889. 

Ces  augmentations  ne  sont  d'ailleurs  que  la  consé- 
quence naturelle  de  l'accroissemont  des  livrets  en 
circulatioh. 

PLACEMENT  DES  FONDS 

IntcrîpHom  de  rentes  et  bons  du  Trésor  appartenant  à 
la  caisse  nationale  d'épargne. 

Montant  Cours 

Années.  Capital  employé,  des  arrérages,  moyen. 

1862 37,393,057  90      1,354,357  82  82 

1883.. 24,667,412  16         917,715  83  63 

1884 29,928,228  95      1,138,035  78  89 

1885 31,762,836  72      1,159,150  82  46 

1886 31,436,445  57      1,123,727  83  03 

1887 ; 27,902,500    »      1,116,100  » 

Touat.. 183,090,481  30     6,809,084    81,82 

Amortissement   en  1887 
(àdéduii-e) 795,783  07  29,190       » 

Situation  au  31  déc.  1887    182,294,698  23      6,779,894       » 
1888 40,252,528  29      1,560,405        » 

Totaux 222,547,226  52      8,340,299       » 

Amortissement  en   1888 
à(déduire) 3,430,739  12         134,090       » 

Situation  ao  3i  âéc.  i888   ii9,ll6,487  40     S,Î0%,10^    "JT 


....-...: B7.«g.CTI  60  ».MB.6«> 

Tuuui 1286, «es, 163    »  10,60S.8ie 

1889 

r) 3.508,585  50  %.SB3 


RAïahala  généraDi.  2Si,456,577  41  10,508,961  i 
ConrarménieDt  aux  pre^criplioas  de  la  loi  organique 
du  U  avril  ISS-I,  la  caisse  natiooale  d'épargne  doit 
vereer  inliSgralement  ses  eicédenta  de  recelle  jour- 
iialierË  à  la  Caisse  des  dépôts  et  caDsignations,  qui  en 
fait  emploi  dans  Iok  conditions  suivantes  : 

Les  quatre  cinquitmes  sont  convertis  en  valeurs 
de  l'Élat  français;  le  dernier  oinqulÈnie  eat  placé  on 
compte  courant  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consigna- 
tions et  rapporte  3  fr.  25  p.  100  d'intérêt  annuel  à  la 
caisse  nationale  d'épargne. 

Au  31  décembre  13B9,  la  caisse  nationale  d'épargne 
possédait,  en  inscriptions  de  rentes  3  p.  100  perpé- 
tuelles, 3  p.  100  amortissables  et  4  1/2  p.  100,  un 
capital  de  213.079,699  fr.  79,  représentant  7.69(1 .9H4  fr, 
d'arrérages. 

A  ces  chiffres,  il  convient  d'ajouter  70,376,877  fp.  42 
en  bons  du  Trésor  à  court  terme,  dont  le  revenu 
annuel  est  de  2.612,000  francs. 

On  peut  voir  par  l'eiameD  du  tahlcau  précédent 
que  les  achats  ont  porté  eu  ISS9  surla  rente  3  p.  100 
perpétuelle  pour  une  somme  de  10,000  fr.  de  rente, 
sur  le  3  p.  1110  amortissable  pour  une  somme  de 
l,5S9,)i00fr.  de  rente,  et  enfin  sur  tes  obligations  du 
Trésor  pour  une  somme  de  HOO  OOO  fr  Le  capital 
employé  poui  ces  diverses  applii,ationB  b  élève  à 
B7,ii48,67:i  fr  6Ù 

Ou  remarque  également  que  la  caisse  a  touchii 
2,603,470  fr  39  rpprésentant  en  capital  et  en  inté- 
rêts le  remboursement  d obhgationr,  du  Tresoi  elle 
remboursement  d'>s  rentes  3  p  100  amartibsabic» 
Borlies  aui  tirages  ie  I  année  1808 

CapilaiLc  pletcei}  en  euniptea  courant».  —  Le  solde 
des  capitaux  placés  en  compte  courant  k  la  Caisse  des 
dépôts  et  consignations  a  été  successivement  : 


Ail  5nH8niErn882,  de 9.S47.768  13 

Au  31  décembre  1B83,  de 13.197. MI  90 

Au  31  décembre  ]S64,  de 22.38u.673  97 

Au  31  décembre  lH«j,  de 29.461.(H53  11 

Au3i  décembre  1886,  de 33.7^.683  14 

Au  31  décembre  iaa7,  de 40.b97.992  21 

Au  31  décembre  181*.  de 48.126.583  78 

Au  31  décembre  1889,  de 48.784.02-2  07 

L'article  27  de  la  loi  de  finances  du  20  févrierl8H7 
a  ramené  de  lUO  à  ^  millioDS  de  francs  le  maiLimum 
de  la  réserve  eo  compte  courant  destioée  A  faire  face 
aux  excédents  de  dépenses  qui  se  produiraiest  en  des 
cireonslsnces  e\ce|j  tienne  Iles. 

Bien  que  cri  excédent  ait  été  dépassé,  puisqu'il  a 
atteint  en  IW.I,  i;ii,008,838  fr.  38.  la  caiEso  n'avait 
placé  en  compte  courant  A  la  Caisse  des  depuis  el 
corisigiiatioiia  qu'une  somme  de  46,784,022  fr.  (17;  la 
différence  eutre  ces  deux  sommes  a  iervi  â  augmenter 
d'autant  le  capital  employé  à  l'achat  de  valeurs  d'un 
I  supérieur  â  l'intérGl  de  3  fr.  £5  p.  lOÙ  servi 

V  la  Cai^e  des  dépots. 


77,Ml,iU  n 


1899..  3»,073,91î  10 
Compte  lia  la  dotation . 
10  de  la  loi  organique  du  U  ari'il  ISSl,  lo  bout  réalisé 
aur  les  Frais  d'à dministratiou  doit  ùtre  porta  nu  crëdil 
du  comple  lie  la  dotation.  Le^  fonds  coDatiluant  oetle 
dotation  ne  peuvent  Être  aliéuéaqu'en  verlu  d'une  loi. 
En  1882,  les  ressources  de  la  caisse  ont  été  en 
insuffisance  d'une  somme  de  16,SVt  fr.  go.  Pendant 
les  deux  années  suivantes,  les  reliquats  disponibles 
serti  à  rembourser  su  Trésor  une  avance  de 
2Qti,M4  tv.  73  consentie  pour  fmin  de  premier  établis- 
sement et,  dès  l'année   ISS^,  le  compte   de  dotation 

était  créditeur  d'une  somma  de U4.W3(;  :i'i 

qui  s'e^l  accrue  on  ISSLi  de 'AIAT,  Ul 

En  IM),  de 382.871  HU  (1) 

En  1887,  de 3a3.2J(  lîj  (3) 

En  1888,  de S7ll.'J(i3  o5  (3) 

El  en  1889,  de -    6:a.U71>  l-i(-l) 

Total 2.46tl.0U0  B8 

La  lai  du  '29  novembre  1886  a  autorisé  la  caisse 
nationale  d'épargne  à  aliéner  une  partie  de^  fonds 
dDmpOBSul  le  compte  de  la  dotation  pour  les  con- 
sacrer à  l'achat  d'un  hôtel  et  d'un  terrain  dans 
lequel  pourraient  Oire  faits  tous  |r^«  tiavaux  de  canB~ 
truclion  et  d'aménagé  m  eut  U' 


(1)  Y  compris 

(9)  ï  «orapria 
I     en  (BBS  pour  J'si 


fr.  79  fi-jèes 

bla. 

rr.  58  pAjèe  si 


ne  de  112,316  fr.  86  pi) 

I         |>j  I  cuuipi»  uuu  BuiuiDS  de  34i,49l  fr.  il  p 
I    M  ea  t890  pour  rucqniailian  et  Vim^aï^BDuint  d< 


A  cet  efTel,  un  hStol  et  un  lerfiiin  j  a 
achelài  rue  Sabl-Romain,  Les  travoui  de  cons- 
Iruclioa,  commeacËs  en  18âT,  sunt  terminés,  ni  la 
calwe  y  a  installé  tous  ses  aeniccs  dans  les  premiers 
u  de  l'année  IS90. 


376,  Uî 

1SS,!73 
!*7,6iï 
117.(89 
117,875 
111,074 
107,(63 
100,Î99 
97.903 


ID.Bi?  E9 
7,609  87 
6,789  88 

16,9Bi  69 
6,S9t  64 
3.S34  5* 
6,a05  05 
S,e41  10 
a. 640  11 

10.024  73 
3,390  91 
6,816  84 


66.139 
e<l,85S 
60,816 
S9,SSS 
SH,969 
S8,8U8 
B7,5»t 


Li  tlTectuiu  à  Pa 

au  31  décemt 

l,16S,0î 


19.013        133,63      t3,gi 


10,118  (6 
5.054  il 

10.601  57 
7.t3S  17 
1,173  04 
7,151  14 

17,916  Ci9 

19,085  14 


4, (71  80 

7.511  15 
10,778  96 


1,344.5! 
ï,34t,5. 
1,344,5 


59,14      17.130  19 


1883 37,546    4,071,881    s      (8,105      1,970,(86  Oi 

1883 30,557    4,316,073  79      94,390      6,100,7811. 

IBSi 36,603    1,865,6*644    IW.Hlt     ^,^»1,<.«9 


IS85 31,681  5.5U.7Ï1  t9  1S3, 

K86 4I,1U  6.Î60,U9  03  iJ3, 

1887 t3,6VÏ  6.I6S,6I1  90  îaï. 

IliSS 49,0(»  7.661,331»  I9Ï, 

I8S9 S9.1H0  9,730,3tl  SI  376, 


.1S7  11.336,196  91 

,931  15,688.118  7S 

189  <S, 639.100  70 

.563  n.3Ul,W9  31 

781  30.698,163  91 


du  1»  Jia-  tXpUirfgui  Mp6U  ruabDiriil, 

188! 7B,6si    7.043.368  06      16,631      a,i*S,7î4  M 

1883 m,9i7  40,516.8^1  91      fl.ill      6,S5t,U9  13 

ISSl (89.679  li,3Gâ.(SE  18      63.350    10.U9(,3OS  79 

1885 315,919  17,891.088  11      81,308    13.S50,iDB  80 

I8S6 361,'79  11.948.667  81    108, S70    18.114.134  69 

1887 301,881  34.80(.773  60    131,318    11,477,836  71 

1888 3(8,57119,863,330  74    157,885    15,990,55136 

1889 (35,80140,418,606  51    181,768    19,6H).896  13 

Bulkiini  d'épargne.  —  La  loi  du  a  avril  1881  a  fbé 
à  1  It.  le  miainHtm  des  dépi'iUt  ù  la  caisse  oationale 
d'épargne. 

Pouf  faciliter  à  loiu  la  pratique  journalière  de  l'é- 
pargne, le  décret  du  3U  norembre  lSti2  a  créé  le 
u  bulletin  d'épargne  >>.  C'est  une  rorroulo  que  le  pu- 
blic peut  se  procurer  gratuitement  dans  tous  les 
bureaux  de  poste  et  sur  laquelle  les  éconamies  les 
plus  minimes  sont  représentées,  à  mesure  qu'elles  sont 
réalieées,  par  des  timbrea-posle.  Lorsque  la  vnleur 
des  timbres-poste  apposés  suf  un  bulletin  atteint  la 
somme  d'un  franc,  le  bulletin  est  rei;u  dans  les  agences 
^^da  la  caisse  nationale  d'épargne  comme  un  versement 


wt^fi  nombre  des  bulletins  d'épargne  déposés  depuis 
Wéréation  a  été  -. 

f  ^  1883,  de. 7O.ai0 

pÊnieSi,  de.._ 112.31)3 

l  £n  ISœ,  de. 98.328 

l.Enl886,  de 98.800 

inlâ87,de 8C.615 

BiBSe,  de 82.912 

D  1880,  de M. 739 

luntûtaide 63't.W6  WUcVm'r, 


d'uQS  valeur   de   G34,J36fr.,  soit  uns   moyenne   da 
S0,634  par  an.  —  On  peut  donc  constater,  pflr  rapport 

TSrBéea  eu  buTlelins  d'épargne. 

Timbrei-ipargne  —  Aust  lermes  d'un  atrC-.lé  minis- 
tériel en  date  du  16  février  1H89,  des  limbres-ëpargne 
A  aouohe  ont  été  subalilués,  â  partir  du  1"  jnillet 
suivant,  eux  timbres- épargne  mobiles,  pour' constater 
le  montent  des  versements  ullérieurs  sur  les  livl'eU 
des  déposants. 

Cetie  réforme  a  été  bien  accueillie  par  le  public 
épargnent  et  par  les  agents.  Elle  permet  de  simplIBer 
les  écritures  des  comptables  tout  en  rendant  plus 
eflîcBce  le  contrùlq  i\eu  opérations  par  les  chefs  ds 
service  des  dèpartemetils  et  par  l'administration  cen- 
trale. Ealln  elle  atténue  la  responsabilité  des  receveurs 
des  poslea,  en  évîtanl  les  disparitions  accidentelles  qui 
se  produisaient  assez  fréquemment  avec  les  figurines 
mobiles,  ainsi  i|ue  les  erreurs  provenant  de  transpo- 
sitions d'une  calégnric  S  une  autre  catégorie  de 
tiiBhres-éparRnc. 

Les  nouveaux  timbres  d'épargne  n'ont  donné  lieu 
jusqu'ici  à  aucune  critique  sérieuse  ni  a  aucune  ten- 
tative de  fraude. 


CAISSES  D'ÉPARGNE  PRIVÉES   EN  ISHO 

Les  renseignements  fournis  par  les  oaisses  d'é- 
pai-gne  privées  sur  leurs  opéraliona  ont  permis 
d'établir  aind  qu'il  buit.  la  situation  provi^-i^ire  de  ces 
établissements  au  31  décembre  iHUO  : 


IS90  (chilTrea  provisoire»). 
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1889  (chiffres  déftnitifâ). . .  479,951  5, 538,638 

AagmentatiOD 55,083  221.218 

âoit:li,4ëp.l00   Soit:  4  p.  100 

Crédita 

>                    VerMffleuU  Soldft 

effectués  peadant  dû  aux  déposaols 

Années.                          l'ennée  ta 

par  Ifljl  déposaatt.  81   décembre  1890. 

1890  (chiffres  provisoires)    869,469,438  39  2,906,230,296  53 
t8l9(6hiffHiidaQiUr8).i    765,569,407  89  2,683,595,803  64 

ADgmentation 103,917,030  50       222,634,492  89 

Soit  :  13^58  p.  100      Soit  :  8, 30  p .  100 


SOCIÉTÉ  DE  SECOURS  MUTUELS  EN  1887 

I.    —    SOCIÉTÉS     RECONNUES    COMME    KTAËLISSËMENTS 

d'utilité  PUBLIQUE 

Les  sociétés  qui  se  sont  signalées  par  leur  impor- 
tance et  les  services  qu'elles  ont  rendus,  peuvent  être 
reconnues  comme  établissements  d'utilité  publique  et 
recevoir,  aux  termes  de  la  loi  du  lo  juillet  18^0,  par 
uti  décret  rendu  dand  la  forme  des  règlements  d'ad- 
ministration publique,  le  droit  d'acquérir  des  im- 
meubles, à  titre  gratuit  et  onéreux  ;  c'est  par  ce  pri- 
vilège qu'elles  diffèrent  des  sociétés  approuvées. 

9  sociétés  ont  été  reconnues  comme  établissements 
d'utilité  publique  :  2  avant  la  promulgation  de  la  loi 
du  15  juillet  1850  ;  7  depuis  l'année  18b4. 

Le  tableau  suivant,  qiii  présente  un  résumé  succinct 
de  la  situation  du  personnel  et  des  finances  de  ces 
associations,  fait  suffisamment  ressortir  leur  impor- 
tance  et  le    degré  de  prospérité  auquel  eWe^  %owV 
parrenueSf 


^^^aT^^^sôcÎÉriT 

^^S 

m 

«UTUeLB 

^ 

SWiiaïion 

e«  I8S7. 

■        "E°° 

.^™ 

lire  i»  m 

^Br.. 

^"^rÛ 

dp^ 

Uoi.linl 

BuiB. 

a'«illl4pol.ll,u». 

riau. 

Protcsunla  de 

rp«i'^!??: 

394 

Î73 

Î56 

I9,70î 

Ï3.073 

liriiie!,aparis 

1,6» 

271.031 

Vrdis  Amii  de 

à  Pari! .' 

410 

Ï7 

40,497 

70.5IÏ 

San  vBteiirH  mé- 

daillés de  la 

Soi  ne.à  Paris, 

3BS 

aJî 

ai.6« 

Deiuoitenetem- 

àPiri. 

Ï3Î 

475 

58,101 

47,645 

Nolre-DaniB.de 

i  Dieppe  CS.- 

InKriBure).. 

7S 

6Î 

9,433 

ÉmulalioBchré- 

7U 

1,350 

856 

B 

51,073 

53,435 

L'Union  à  Ver- 

seillee  (S.-*t- 

Oi«.).. 

t5( 

109 

139 

16 

6,597 

7,76* 

à  la  RDcbellè 

fCJiarenwln- 
ttrleure) 

US 

as 

S71 

Î78 

9,897 

9,9S7 

Totani... 

a.lï5 

i.m 

3,685 

Î94 

493,189 

«7.813 

"r."'"   ' 

'i»di 

Ti^m.' 

"x. 

rfo™.' 

11  de-    ^^..  d.li. 

;.ïïi,'r7=°bï:  " 

rsp: 

.p. 

Ml 

m"         ' 

^i" 

prêmjaa. 

L               II  i'4riî... 

38,îil 

w  m 

fi,« 

.1 

S6,l^ 

-Jl-.WT 

ta.  176  _n^  _o^  n        13.778  _ 

i,S31,015  4iKi  3S0  i53,OSl  l,3U,Me  S,87â,9) 
II.  —  aotiÉTÉS  A 
PLgh  EociétéB  approuvées  ne  jouiBsenl  pas  < 
^raonnalilé  civile  complète;  elles  ont  néanmoÏD 
droits  importanta.  Ellea  peuvent  h 
posséder  deg  objets  mobiliers;  accepter  des  dons  et 
\agA  avec  aulorigalion  du  préfet  jusqu'à  concurrence 
de  5,000  francs  et  par  décret  pour  les  sommes  excé- 
dant ce  cbiDre.  La  loi  met  gratuitement  à  leur  dis- 
position, pour  leurs  réunions,  des  locaux  qui  doivent 
leur  être  fournis  par  les  communes  ainsi  que  les 
livrets  et  registres  nécesBaii'eB  i  leur  administration 
et  A  leur  comptabilité  [ai'U  9  du  décret  du  26  mars  1852]. 
B  bénéficient  de  la*  remisa  des  deux  tiers  des 
toits  municipaux  sur  les  convois  (art.  W  Aa  &fa|^Te^■ 


du  '26  mars  4Ba2).  Biles  sont  exemptes  det  droita  de 
timbre  et  d'earegistrenient,  sauf  les  exccpliotiB  rela- 
tives aux  tranËmitBioQs  de  droits  et  aux  timbres  de 
quillancB  prévues  par  la  loi  du  23  aoi'it  1871  (avl.  11 
du  déeret  du  ilG  man  1Ss2);  Elias  ont  la  faculté  de 
dËpoaei*  à  un  compte  spécial  de  tends  libres,  leurs 
capitaux  disponibles,  moyennant  un  intérêt  annuel  de 
4  1/2  p.  100,  i  la  Caisse  des  dépâta  et  consignations 
(art.  13  du  décret  du  2tî  mars  1S^2).  Leurs  fonda 
dealinés  aux  pensions  de  retraites  jouissent  d'un 
intérêt  de  faveur  de  i  f/2  p.  100  (aft,  ?  du  décret  du 
2tî  avril  ISiifi),  jusqu'à  la  nonstilulion  de  la  pBoaiju, 
dont  les  arrérages  sont  calculéx  au  taux  Hxé  chaque 
année,  pour  la  caisse  des  retraites,  par  la  loi  de 
nusnce.'i.  Ce  taux  est  décidé  par  déaret  sur  la  propo— 
silion  do  la  commission  supérieure  de  la  caisse  dos 
retraites  pour  la  vieillesse  (art.  12  de  la  loi  du  20 
juillet  i-mi 

Elles  reçoivent  des  subventions  prDjtortioanelles  de 
l'Etat  à  raison  du  total  de  leurs  versements  annuels 
[art  2  du  décret  du  llj  avril  IS^i).  11  leur  est  permis 
de  contrarier  de;  a-aurances  collectives  en  cas  de 
déct^,  moypnnant  une  prime  proportioimella  a  Pige 
dos  sociétaires  (loj  du  11  juillet  1B63).  Les  membres 
oonvalescentij  des  sociétés  de  la  Seine  sont  admis  à 
prix  réduits  (0  fr,  78  par  jour)  dans  les  a^les  du 
Vésinet  et  de  VJncenno»  (arrêté  mûiistériel  du  10 
juillet  1H74)-  EnSn  il  est  décerné  à  leurs  soeiétaires 
les  plus  méritants,  par  période  triennale,  das  récom- 
penses bonoriUquoe  (art.  19  du  décret  du  26  mars 
lti32).  Tels  sont  les  avantages  ofTerts  aux  sociétés  de 
secours  mutuels  approuvées  par  las  lois,  décrets  et 
arrêtés  précités. 


Ub  rapport  sur  les   opérations   de   1S86  conslataif 
l'existence  ds  o,!lËy  sociétés  :  c'est  donc  une  augmen- 
tatiou  de  VU  sociétés  sur  l'aunée  précédente. 
Le  Ulil  Aa  toeMii  approuvén  si 


EN  1887  275 

174  socié^a  QQt  reçii  Tapprobation  ea  1887 174 

24  sociétés  Mitorisées  ont  sollicité  l'approbatioD  en 
1887 ,.... 24 

Ensemble 6,167 

Mais  il  faat  flédnipe  d#  ee  chiffre  les  sociétés  dissoutes 
pour  cause  ^e  déficit,  fiisionnées  ou  retranchées  du 
répertoire,  comme  ayant  cessé  d'exister 74. 

Total  au  31  décembre 6,093 

Les  6,093  sociétés  approuvées  existant  au  31  dé- 
cembre  1887  se  répartissent  entre  les  trois  catégories 
précitées,  savoir  : 

4,274  sociétés  composées  exclusivement  d'hommes; 
1,647       »       comprenant  des  hommes  et  des  femmes; 
172  sociétés  composées  exclusivement  de  femmes. 

D'où  il  ré&qlte  que  la  première  catégorie  entre  dans 
la  totalité  des  associations  pour  une  proportion  de 
70  p.  100  ;  la  deuxième  catégorie,  pour  27  p.  100,  et 
la  troisième  catégorie,  pour  3  p.  100  seulement. 

L'administration  a  constaté  depuis  plusieurs  années 
un  mouvement  assez  prononcé  en  faveur  du  régime 
de  l'approbation.  Les  organisateurs  de  sociétés  do 
secours  mutuels^  frappés  des  nombreux  privilèges 
qu'il  confère,  se  sont  empressés  de  placer  ces  asso- 
ciations sous  le  bénéfice  du  décret  organique  du 
26  mars  1852,  qui  leur  attribue  la  personnalité  civile 
et  les  avantages  importants  qui  s'y  rattachent. 

C'est  ainsi  que  162  sociétés  ont  reçu  l'approbation 
en  1879,  197  en  1880,  188  en  1881,  2/»8  en  1882,  189 
en  1883,  194  en  1884,  177  en  1885,  217  en  1886  et 
174  en  1887. 

Un  certain  nombre  de  sociétés  autorisées  en  vertu 
des  articles  291  et  292  du  Code  pénal,  se  sont  aussi 
transformées  en  sociétés  approuvées.  Dé[)ourvues 
d'existence  civile,  l'arrêté  préfectoral  leur  avait  con- 
cédé seulement  le  droit  de  réunir,  sous  les  conditions 
prescrites,  leurs  sociétaires,  et  d'agir  dans  la  limite 
de  leurs  statuts. 

Nombre  des  gocié lés  approuvées,  par  dép(Mf*lemeut, 


1 

au  31  décembre 
lions.  —  Chaque 

aitiEÎ  qu'il  suit  : 
4  en  1879,  8  e 

1883,  ae  on  lasi. 

DÈpjrliiiiînli 

■1 

*SS7, 
adopté 

m  leeo 

19  en 

et  par  cal 
un  pliiE  gra 
le   régime 

,  4  en  1881, 
1883.  21  en 

ésories  d'oSM 
ind  nombre  de 
de   Tapprobi 
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188fi  et  24  en  ) 

177 
ît 
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37 
M. 
55 
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Ï9Ï 
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30 
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60 
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39 
Î7 
31 
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10 
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Cbirente-inféricnre. 

53 

17 
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(ialvane(a,ale-)... 
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Gers 38 

Gironde 234 

Héraalt 65 

Ille-eUVilaine 36 

Indre 28 

Indre-et-Loire lOi 

Isère 122 

Jura 51 

Landes 61 

Loir-et-Cher..'. 54 

Loire 79 

Loire  (Haote-) 9 

Loire-Inférieare 72 

Loiret 38 

Lot 13 

Lot-et-Garonne 53 

Lozère » 

Maine-et-Loire 121 

Manche 14 

Marne 35 

Marne  (Haute-) 4 

Mayenne 26 

Meurthe-et-Moselle 3 

Meuse 8 

Morbihan 10 

Nièvre 10 

Nord 207 

Oise 34 

Oran i> 

Orne 11 

Pas-de-Calais 23 

Pny-de-Dôme 29 

Pyrénées  (Basses-) 44 

Pyrénées  (Hantes-) 17 

Pyrénées  Orientales) 81 

Rhône 239 

Saône  (Hautes-) 11 

Saône-et- Loire 168 

Sarthe 36 

Savoie 16 

Savoie  (Hante-) 11 

Seine 160 

Seine-Ioférieure 55 

Seine-et-Marne ; . . .  60 

Seine-et-Oise 89 

Sbvres  (Deax-). 22 


23 

3 

64 

59 

23 

316 

17 
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83 

6 
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42 

10 

» 

38 

13 

» 

114 

19 

22 

163 

29 

2 

82 

11 

2 

74 

13 

2 

69 

16 

» 

95 

» 

» 

9 

12 

1 

85 

17 

1 

56 

10 

1 

24 

5 

4 

62 

6 

» 

6 

19 

3 

143 

9 

)) 

23 

32 

2 

69 

8 

» 

12 

8 

» 

34 

16 

» 

19 

15 

» 

23 

4 

» 

14 

14 

1» 

24 

62 

1 

270 

34 

» 

68 

10 

» 

10 

12 

» 

23 

17 

i> 

40 

6 

» 

35 

29 

3 

76 

32 

» 

49 

8 

» 

89 

34 

7 

280 

4 

» 

15 

22 

» 

190 

9 

» 

45 

2 

» 

18 

4 

» 

15 

145 

5 

310 

35 

2 

92 

66 

2 

128 

75 

K 

i^ 

7 

T> 

*» 
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Somma ii 

Twn « 

T»ni-el-Garoniie 3Î 

Var M 

Vaucluae It- 

Vendre 61 

Vienne Î3 

Vleaûe  (HhuIc-) 33 

Vosges 9 

Tonoe 6t 

ToWl *,ï7t 


1,647        471    6,093 


Si  l'on  met  an  r^ard  le  nombre  des  membres  hooo- 
rsirKS  et  celui  dea  ntembree  parlicipanls  au  nambrâ 
des  Ëociélés  approuvées  qui  out  produit  leurâ  cainptes 
(je  I8UT,  ou  obtient  les  compactions  moyennes  sui- 
FBotes  du  perEonnet  do  leurs  sociétaires  : 

1°  Saeiéti»  d'homme».  —  Persondel,  total  nioyeii  ; 
t26  soaiÉtairse,  savoir  :  23  membres  honoraii'eii  ot 
103  membres  participants  (hommes); 

2°  Soeiilés  mixle».  —  Personnel ,  total  moyen  ; 
268  sociélairOB,  savoir  :  42  honoraires  ot  22»  parlici- 
cipanis  [153  hommes  el  73  Temmeii)  ; 

3"  Sociélca  de  femmes.  —  Personnel,  total  moyen  ; 
loO  sociétaires,  savoir  :  23  membres  honoraires  et  127 
membres  participenls  (remmes), 

D'où  il  réelle  que  In  composition  nuiyenoe  de 
chaque  sociélé  approuvée  m  trouve  ainîii  fixée  : 

Personnel,  total  moyen  :  iOi  eociélairee,  savoir  : 
^  membres  honoraires  et  136  membres  partioipaut« 
(||3  hommes  si  23 femmes). 

L'état  ci-degjioud  représente  le  mouvement  du  per- 
IQimel  des  sociét(^sapproUïÉesdu  t" janvier  au  31  dâ- 
cambre  IHâ7  : 


63, «lî  663,931  lU.ïï: 


MugmeDiBlIon. 


(.5(9    I 


7.016  (4(l,OJ9  31,589  i,006.3Sll 
13^3      3,ltG         ÏS       il}, m 


CQD^Iste  la  marche  cooLinuo  et  progressive  do  la  mu- 
taaJilâ,  puUtes  intarrupllons  produ lias  par  tes  Tunestes 
évéuenienla  de  ISTU  et  de  1871  el  la  reprise  ae<e;e 
Importante  de   187-2,  contîuuÉe  de  1873  à  1^87. 

Le  parallèle  entre  les  anDésa  1369  et  IRS?  donne 
une  ditTéronce  ea  plue  de  1)19,539  membres  dont  : 


ti  ploa 


19.373  1 
I    313.67»  l    319,539 


Mais  si  t'on  tient  compte  des  atténuations  motivées 
par  les  retranchements  opérés  dans  tei  étals  statis- 
tiques de  1S71  iprèE  l'Bone.iicin  des  départements  de 
\à  MoRsIta,  du  BsB-ilhln  et  du  Haut-Rhin,  et  s'sle- 
raaC  à  f)0,000  sociétaires  environ,  on  conttote  une 
augmeulstioa  réelle  de  37I1.3.'!'J  membres. 


approuvées  dep 


!l  au  lociétéi 


M.S85 

WB.OSi 

80.953 

96,7J1 

13.196 

80,701 

99,003 

i9.96S 

83.0U 

(03.S0Î 

3l.7flt 

il5.507 

iir7-779 

«.937 

98.4ifi 

110.798 

58,096 

HH.Olft 

78.389 

95.183 

91, (76 

99.376 

jSB.KJS 

505,172 

101,643 

IÎ9,857 

JÎ8.65Î 

Ï0.769 

l(1.9gB 

«3.5.11 

131.313 

t^.atn 

147,995 

9S,iU 

lis, 5^9 

«,355 

I 


1B81 153,039  824, :0i  U9,75î  91. m 

18B5 158.383  6i3.eil  133,11»  21. Oi 

IgSG 161, 0(G  GS1,33:<  135,9T(  31,561) 

1887... 187,722  677,016  U0,0;9  31,â8i 

-4g  cdjoftoiM  lies  enfants.  —  Dana  ces  demiÈres 
années,  un  assez  grand  nombre  d'associations  qdI 
admis  les  enfante  à  titre  d'agrégés. 

Les  cotisalioas  des  enfants  varient  selon  les  associa- 
tions el  les  looalil4a  :  1  fr.  20,  2  fr.  ^0,  3  francs, 
^  franoB,  5  francs,  6  francs,  7  francs,  S  fi'anes  et 
9  francs  par  au. 

L'Administra  lion  ne  peut  qu'encourager  l'adoption 
de  l'agrégation  des  enfanta,  favorisant  ainsi  pour 
l'avenir  le  recrutement  des  sociélairea  initiés  dis 
leur  enfance  aux  notions  d'une  sage  prévoyance  et 
d'une  épargne  moralisatrice. 

Enfants  dans  les  aociilés  approuvées.  —  li  résulte 
des  documents  statistiques  Iransmie  par  MM.  les  pi'é- 
fels  pour  l'année  13â7,  que  sur  (9,973  sociétés  approu- 
vées, iS2  associadons,  réparties  dans  79  départe- 
ments, soit  une  moyenne  de  7,iîH  p.  l'X),  ont  adopte 
l'agrégation  des  enfants,  tandis  que  en  1H8()  or 
comptait  seulement  206  sociélos  ayant  accueilli  les 
enfants  dans  leur  sein,  350  en  IS8I,  352  en  1882,  38S 
en  1883, 404  en  1884,  WO  en  1885  et  i64  en  I8d6. 

Le  nombre  de  ces  derniers  s'élève  i  21,562,  soil 
donc  13  enfants  de  plus  qu'en  1860. 

Dans  certaines  associations  le  nombre  des  enfanls 
agrégés  est  très  con^dérable,  quelquefois  même  su- 
périeur au  nombre  des  sociétaires  participants. 

C'est  ain«  que  la  Terre- Pi-omiee,  A  Paris,  compte 
707  enfante,  Its  Arts  et  Métiers,  à  Alger,  3^2  ;  la  So- 
ciété communale,  A  Arras,  372  :  la  Svciété  de  Sainl- 
Éloi,  i  Condé  (Nord),  313,  des  ouvriers  à  Feurs 
(Loire),  307. 
Dans  d'auli-es,  le  nombre  des  tnfants  est  très  res- 

La  moyenne  générale  est  de  'i7  enfants  (lar  Société. 


^^^pnOATlOM   fINANCIÊHE   DE 

m 

SOCIÉTÉS 

APPROUVÉ  es           ^M 

^■E«esaciétési9pprouvéespassëdsntltS,948,7Uofr.  M.       V 

^sîVoir  :  au  fond  do  réserve,  4a,39i.T72  fr.,  et  bu  fond 

da   relraiteB,   00,346,933  fr.  6i,  ce  qui  conrlilue  une 

augmanlationtotnledB7,277,5S3fr,ig,  sur  l'année  1889. 

Le  rBËumé  «uEvant  donne  la  montant  dii  capital  de 

cea  aBBOoiationsàlafinde chaque  eiercioe  depuis  18îi2. 

1853 l,707itS4  35 

1854 3.748.399  34 

1855 4.701,001  09 

1856 6,544,539  40 

1867 8,017,174  15 

1859 ll!57o|fll5  10 

1860 13,618,615  63 

1861 15,685,605  87 

1861 18,061.805  71 

1863 90,033,649  71 

1664 11,979,531  13 

1865 95,887.447  15 

1866 98.616,160  63 

1667 30,959,806  16 

1868 34,119.107  83 

1669 38,490,111  SE 

879 

873 

874 

875 

87£ /.'.!!', 

38,(193,999  67 
39,803,171  36 

46',547!769  78 
47,786,105  53 
51,994.941  16 
55,919,465  10 
69.893,615  46 
63.989,958  98 
68,069,059  19 
71,766,646  46 
75,331,956  99 
81,811,476  65 
89.404.338  85 
96.691,417  SI 
104.396,358  (3 
111,671,15105 
118,9(8,705  6( 

880 

881 

883 

885 

887 

l^i  11)11  répartit  cet  avoir 
prouvées  entre  les  H.'J^S  as 
tîoDQê  en  im?.  il  en  réâuUe 
pour  chacune  d'elles  de  19,Se 

liy  francB. 

Les  Bociôl&iapprouvéespo 
1887,  en  fonda  diaponibles,  u 
ainsi  réparli  : 

général  des  Bociètés  ap- 

un  capital  cioclnl  moyen 
14  Francs,  et  la    part  af- 

K^aient  au  lit  décembre         ^ 
u  total  de  i-6,mi,in  fr.        J 

S*  Sodélé»  compoBé..B  d'hom.  et 

99.993,553  fr.          ■ 
19,001,5(6                H 
1.096.673                ^ 

d«  feDiini.8. 

49,331,11%  1T.       ^Ê 

wèêM 

De  la  comparsEion  de  chacun  de  ceï  chiUtes  for- 
mant l'aïoir  disponible  de  chaque  catégorie  d'aspaocia- 
lion  avec  le  nombre  des  sociélés  qui  ont  produit  leui^ 
compleE  ainsi  qu'au  nombre  des  sociétaires  de  chacune 
de  ces  catégories,   on  obtient  les  résultats  suivants  : 


SacMbi  <l-|iomin«B.    4,1B5    (30,S55    »,1! 


EDUfflbIe....    5,97»    817,099    49, m, 771    S.SSO    60 

Comparaison  de  ta  situation  fiii/inciére,  par  dé- 
parltmenl  des  soeièlés  approuvées.  —  En  examinant 
la  situation  financiËre,  par  déparlement,  dos  eooiélés 
de  secours  mutuels  approuvées  au  31  décembre  1^71 
et  ed  là  comparant  à  Is  situation  constatée  au  31 
décembre  1887,  on  trouve  pour  les  sociétés  approu~ 
vées  [fonds  de  retraites  non  compris)  uQe  augmenta- 
tion de  28,G62,A51  francs. 

Dans  certains  départements,  notamment  ceux  de 
la  Seine,  du  Rbilne,  de  l'Isère,  des  BoucheB~dti- 
Bhoiie,  de  Maine-et-Loire,  du  Nord,  do  Seine-ei» 
Oise,  etc..  les  capitaux  formant  l'avoir  disponible  de 
ces  asBocialioiis  se  sont  élevés  trËsïensiblemenl. 

Cea  résultati  salisfaisants  sont  signalés  dans  loun 
les  départements,  ainsi  que  l'iudique  le  tableau  eui- 


k 


T. hî.sîo 

Alpes  {BBUan-).  67.011 

Alpes  (HiuUa-).  Tl.lSi 

Alpts-Marilimea  Ï77,B51 

Ard^hs Ïi6,13t 

Ardeonas MB.ÎSS 

AriÈge 137,*» 

AnlM 199,71» 

Aude sio.eee 

AreyroD 3U,3S9 

DelFart St.SOO 

Bou<:fa«8-(lu-IUl..  I,S?3.S97 

CiltuloB 331,106 

cDDui iio,on 

ChilcnH K5,561 

Chuenle-inrèr..  111.199 

Coagûnlldï 89,0!3 

Corrèia 37.849 

Corw es.iîi 

CniaJ'Of tSB.BSB 

Cfttea-<lu-Nord..  et,ES4 

ItordagaB 31s',9W 

DuJl» i31.3î3 

DrOme 335,18» 

Eure IW.S3J 

Bure-e^Laîr....  163,776 

FiDlsi6re 104,037 

Ctti 336.937 

()>roDne<Hiule-)  tOS.UI 

Gor» ,.,.  Mt.su 

Gironde l,6ïa.lM 

aérsult 378.901 

Ille-at-Vilune...  Ï0S.73B 

Iiujre.... IS7.378 

lDdrB-et-L<dre..  004. 682 

Uhtt t,(6«.9ÏS 

Jura 16I,6SI) 

Undel 353.1IIS 

L«ir-«K;htT. , . .  «6,865 

KXolre MS.îOi 

ntHtuie-  ,..  13,U17 


LoMl-Garono... 

l-nièra 

Malae-et-Lotre. . 
llancha 

MeUrlhe^l-.Mii-.. 

MePBB 

Morbiljiin 

Nitvra 

Oise 

Oran 

Orne 

pBS-do-Calaii. . . 
Pnj-de-Dflnie... 
P,rènéea(B.]... 
PjrénbesCH-J... 
Pïrénèea-Oriem. 


e(HJiUM-)... 

ia  (Uauie-) . 

DEB  SOCIÉTÉS  AI 


.  approuvées  se  répai'tû 


»6l.4tS      Ul,9e7  m.mO    l,ltS3,il9 

..  fi.OEO.Bïe  5,311,670  3(3, «37  1I,S05.Ï03 

I0,7il        es.60fi  i.in         78.839 

191,833      111.574  7,438        3I3,S34 

165,345      1Î3,669  S, «33        193,1(6 


1,158, 


091      8(9,fl4U      3fi,7E3    3,044.496 
.33!>      (61.034      S(.ITI    1.083,(41 


Tôt. des  receltes.  9.7Î3,08  S,Jfi5,6l 


1871 

...      8,808.978  88 

1880 

...     13 

587,73i  il 

1873 

...      9,736.03195 

1881 

...     10, OOS,  196  70 

...    li 

Ig7( 

...     10,(14,377  83 

1883 

313.(67  S6 

187S 

..     11,070.092  Î7 

1884 

..     17 

ÎB6,Bli  11 

1885 

...     17 

1877 

...     13,068.361  59 

900.155    » 

1S7B 

...     12,4ii6.1S5  OS 

4410^    > 

1879 

...    t3,9(6.(88  71 

Cotnations.  —  On  complaît,  au  iil  décembre  1887, 
167,722  membres  honofaii-es;  leurs  colEiations  à 
1,853,429  fr.  dont  Ja  moyenne  est,  pourchaque membre, 
dâ  tl  fr.  OS;  en  188S,  celte  moyentie  était  de 
11  Tr.  W  égnlement.  Dana  la  Seine  cette  moyenne 
s'élève,  en  18*7,3  17  fr.  60. 

Le  nombre  des  membres  parlicipanls  était  à  la 
même  date,  Mvoir  : 


Dan 


m.m  l  ^"'^^ 

Leurs  colÎBatioQB  ayant  alleirit  le  cbiffre  Je 
H,WJj,2IW  fr.,  doat  10.04ii,Û2y  fr.  pour  les  hommes 
et  t,ofi3,17'i  fr.  pour  les  Temmes.  la  oioyetine  des 
versements  est  de  14  fr.  20  par  otiaqua  sociétaire  ;  en 
18S6  elle  était  de  14  fr.  46,  soit  une  diminution  da 
26  centimes  par  Hociétaire. 

Cette  moyenne  varie  suivant  !ea  réKions:  elle 
^•él(,-ve  à  Paris  à  22  fr.  81  ;  à  Lyon,  à  18  tr.  5a;  à 
Marseille,  A  18  Tr  12;  à  Bordeaux,  i  lo  fr.  S;  h  Ren- 
à  lii  fr.  Ë4;  elle  descend  il  Rouen  k  14  (r.  2I.<  ;  k 
ly,  à  12  fr.  6fi.  et  à  Lille  â  H  fr.  13. 
cotisation  moyenne  sa  monte,  eit  1887,  à  1  i  fr.  8  Lf 
les  hommes,  à  11  fr.  IG  poui*  les  Temines. 
Dansle  déparleinent  de  la  Saioe  alla  est  de  24  fr  .71J 
pour  les  hommea  et  de  17  fr.  32  pour  las  (ammes. 

Les  membres  honoraires  ont  concouru  efQcaoe- 
ment  au  progrés  das  sociétés  approuvées,  par  leur 
poi'ticipation  intelligente  et  éclairée  dans  l'administra- 
tion et  la  geâtion  des  intérêts  âooiaux  aussi  bien  que 
par  l'appui  llnancier  qu'ils  leur  ont  donné.  Les 
résultats  généraux  constatent  l'iuQuence  qu'ils  ont 
axercâesur  la  marclie  toujours  crolssaule  et  prugresâive 
■les  sociétés  de  secours  mutuels. 

eBBOBtéle>é«B,  edl877à lS,lS2,0Se  (t. 

Leur«  dépenees  (f  coiu^irlBjes  venenients  s.a 
"-    '    lerBlrBJiE»)à.... 1(3,67», 977 

1,763,079  fr. 


Bxeédent  provenant  des  recettes  sur  los  dépensas 
'"A  aociêtés  ast  donc  entièrement  imputable  aux 

tlnns  dsB  aiambres  bonoraires. 
1  plus,   il   faut   remarquer   que  les  sociétés   de 
~  :h  mutuels  approuvées  ont  versé,  pondant  l'oxor- 

~7  (chiffres  oonslalés  sur  le»  ëlate   6W\a\Âiçieï 


tournis  parles  associa lione),  S  leurs  cBÎEBes  de  pen- 
Binoa  de  retraitcB  Bne  somme  de  2,97l,Ki;i  fr. 

Ces  nhilTrea  atlestenl  qu'toarler  les  membres  hooo- 
rairea  des  aasociatloui^,  oe  seraiL  tarii'  la  source  des 
versements  à  la  Caisse  des  retraites. 

Si  l'on  se  reporte  aux  origines  du  fonds  de  retraites, 
oetts  dëtnonstratiOD  est  encore  plus  signiHcativo.  En 
etTet,  les  00  millions  qui  représentent  au  ^Jl  déoemLrre 
18U7  la  dotation  des  membres  âgés  ou  inflrmes  ont  élè 
produits  par  les  éléments  cl-aprËs  : 

Fr.  t. 

VerwioenlB 35,O51.0U  01 

SubteDliOD«  da  l'Ëlat i3.8iS,S61  tS 

Dons  01  legs 1.339,îafi  38 

Iniéfêl» capitalisés I9,Î!0,Ï97  t* 

Ensemble G9,5Sfi,8U9  03 

A  dâdilra  pour  rembaurieiuenia  en  l^Z  uux 
BOiiétéa  disgoDUi  (décret  organique,  in.  45) 
et  réinlégrsiion  au  fonds  de  dolailon  dus 
enbieolioat,  apr^a  dissolution  ot  liquidation  0,873  38 

Bwle 6g,fi3S,933  et 

7Ur  le*  sociéiéa  approuvées,  du  co~ 


ttHpattti  a: 


is  dej  m 


clap 


sa 1,458.109  B.6T6.907  11.37 

81 1.537.770  9,311,911  14. Î7 

Sî 1,887,710  8.649,976  li.lî 

93 1, 646,134  (0,158,310  13.95 

S4. 1,715,680  11.133,344  13.43 

85 1,758.735  H,07Ï,Î05  13.70 

B6 I,779,30S  11.376.013  13.5!! 

87 1,853,4»  ll,603,î(r3  13.77 

Le  leHeau  tiuivaut  représente,  depuis  l'nun 
inoiilaal  dos  droits  d'admission  paféB  par  te 


FliW 389,155  BO  74.77t  3  87 

USI 91U,I»  IG  »i,m  3  Bl 

Ï14.691  i3  7T.S3e  t  iS 

303.981  SB  69.961  ;  39 

193,69S  (I  ;S,33S  3  B9 

S7D,09S  9i  ei,«is  i  IS 

1S7.0»    »  61,701  4  HT 

193,148    g  ES.tiBO  4  il 

I^M  documente  «lalietiqucs  roui'ois  par  les  Boeiétos 
jÀfouvéâs  dounetit  les  ronseigperaentâ  ci-aprèa,  oji 
Fqui  QODcerne  te  cfaiffre  des  asieodea  imposâftj 
'1  BociéUireepour  infraolioa  à  ccHuiiiBâ  obligatmiiB. 


DbiaiHiio''  'M  f'>e 


EitemMo. . 


3I3,B34 


817,0 


Subvcnlions.  —  flojw  el  legs.  —  Les  i-ubvenlioiig 
de  l'Élal  suDt  réservée*  car  le  ilëcret  du  'iK  novem- 
bre 18S3  aux  sociélés  ayprtruvèea  en  conrormité  du 
décrel-Ioi  du  2f>  mars  1^2. 

Parmi  les  nombreux  avantages  dont  elles  jauJEsent, 
Blieï  onl  capacité  ijaur  recevoir  los  libéralilés  entre 
vifi  et  tegtsmeulaires,  arec  rautoriBution  pi-éfectorale 
juwiu'â  cDDcurreuce  de  iJ,UUU  (raoce,  et  jiar  d^rel 
rendu  dan»  la  forme  des  réglemente  d'adminisliatioii 
|iubIii]UG  pour  le»  bouioBf  eicédenl  ce  cbiH're  (CoiiBoil 
d'Etat;  avia  du  12  juillet  latH;  Ca=Èa[îon  ;  ï  ■■ 
des  8  uiai  et  ^  Juillet  147»)  ;  les  sociétéd  recoi 
(Mimrne  étabtiisemeJiIs  d'uljlité  publique,  ea  'VBtVu  &«I 


la  loi  ou  16  juillet  18S0,  ont  seules  le  di'oil  d 
voir,  avsc  rautorisâlLon  préalable  de  l'autorité  a 

rieure,  dea  dons  et  legs  iramobilierE,  

Ces  libéralités,  non  compria  celles  qui  ont  été  af- 
rectéea  spécialement  aux  caisses  de  retraites,  suivant 
l'article  2  du  décret  réglementaire  du  26  avril  ISSiTi, 
BB  sont  élevées  en  1887,  pour  les  sociétés  approuvées, 
ù  1,1)82, -l'ii  francs,  aoit  une  proportion  de  6  p.  lÙU  du 
lotal  des  recettes  : 

PMr><>leil  da  eiltiorlu  d'iaudalioni, 

Sodé  les  d-notnmes .       537,Ï35 

Sociélrà  de  rcmmes .'....* 8*',  l'î 


Le  tableau  suivant  rappelle,  liepuîs  1871,  !e  mon- 
l.nil  des  subventions,  dons  et  legs  attribués  chaque 
année  aui  sociétés  apiiroimées  : 


1871 

i6s,esi  5» 

m} 

«16.596  67 

l»TÎ 

867,099  75 

787,853  78 

1873 

si6,m  m 

88Î 

743.m  33 

187i 

531,194  70 

BS3 

877.803  19 

ISÎB...,. 

Bit, 906  18 

884 

59S,79B  57 

1877 

6U,503  58 

m.... 

919.568    ■ 

18Î8 

65S,B9t  58 

887 

t.08î,441    n 

1879. 

831  ,M7  m 

RelatUm  entre  le  montant  tles  rwetics,  ilans  tes 
tiiciilês  approuvées,  et  le  nomlire  de  leurs  associée 
parlicipaatt.  —  Si  l'on  rapproche  du  nombre  des 
sociétaires  participants  le  chinïe  total  des  recettes  des 
sociétés  approuvées  (recettes  composées  des  cotisa- 
lions  et  des  divers  autres  revenus  peryus  au  profit  des 
membres  participants],  on  obtient  une  moyenne  génë- 
i-ale  de  22  fr.  37;  elle  élail  de  1Ï  tt.  7(1  en  18^41. 


EN  1887 


28Ô 


Ces  recettes  moyennes  au  profit  de  chaque  partici- 
pant des  sociétés  approuvées  se  décomposent  ainsi, 
suivant  chaque  catégorie  : 


Ncmbre 

Recettes 

Désignation  des 

des 

par 

catégories 

Recettes 

membres 

membres 

d^BssoeiaUons. 

diverses. 

participants. 

participants. 

fr. 

fr.  c. 

Sociétés  d'hommes 

9J23,498 

430,555 

22  58 

Sociétés  d'hommes 

et  de  femmes..-. 

8,265,697 

364,737 

22  66 

Sociétés  de  femmes 

452,86i 
18,442,056 

21,803 

20  «0 

Ensemble... 

817,095 

22  57 

Le  résumé  suivant  présente,  depuis  1871,  le  mon- 
tant des  recettes  annuelles  effectuées  au  profit  des 
membres  participants  des  sociétés  approuvées,  avec  la 
recette  moyenne  qui  en  résulte  pour  chacun  d'eux. 

DÉPENSES   DES   SOCIÉTÉS   APPROUVÉES 

Le  total  des  dépenses  pour  l'exercice  1887  a  été 
de  16.679.977  francs;  en  accroissement,  sur  celles  de 
Tannée  précédente,  de  4d2.138  francs. 

Sur  ce  total  il  faut  déduire  la  somme  de  2.971  .oo3 
francs,  représentant  le  total  des  versements  faits 
en  1887,  par  les  sociétés  approuvées  aux  caisses  de 
retraites,  et  qui  doit  être  reportée  à  l'actif  des  socié- 
tés; les  dépenses  générales  se  réduiraient,  par  suite, 
à  la  somme  de  13.708.424  francs;  elles  se  subdivi- 
sent ainsi  par  catégorie  d'associations  : 

Sodélés  composées 

Katare  d^om.  et  de       de 

en  dépenses.  d'hommes,      femmes,     femmes.    Ensemble. 

fr.  fr.  fr.  fr. 

Secours    en   argent 

auxmalades 2,6^4,404  1,531,860    91,365    4,277,619 

Honor.desmédecms  1,25^,050  984,831  58,384  2,295,205 
Frais  pharmaceuiiq.  1,371,278  1,302,779  90,058  2,764,115 
Sec.  aux  vieill  ards  i  n- 

flrmeset  incnrabl.      941, M7      233,397      9,834    1,184,748 
Secours  aux  Teures 
etaux  orphelins i6i,609     117,535     i,o()l       ^^r«^v> 


Mpenoendi^BeiiraDls 


s,  l,0as,293 

SW 

Frai>  tuDérairei. 

.       m.395 

:hii 

:m 

Dépense»    «    pu 

.      677, 3iî 

536 

.t,8l8 


Toi.  des  dépcnsoa  8,997,987  7,3ii,6(a  337.388  16,678,977 

Lo  tableau  suivant  reprailuit,  pour  l'année  lâS7, 
l'oxoédenl  des  recettes  totales,  aur  les  dëpenees 
tolates  dans  les  Irais  catégories  des  sociiitijs  approu- 


Soclélèa   d'tiDinrni 
Soolètéd  de  (fiùme 


*n=f,. 

Eicflle!, 

■"d^rr™",".)'" 

]«JÉPM.B. 

t8B0., 

3.E87,73(  (i 

10,851.365  35 

3,736,468  le 

1881.. 

i,S06.0îl  11 

10,7ia,iî5  ta 

i.U5^59S  71 

I88Î.. 

5,33t,ii05    > 

3,851, S7i  51 

1883.. 

6,3«,ifi7  SB 

13,335,978  ,n!) 

,  4,076,i88  67 

laat.. 

7,1W,6U  11 

lâ,607,7ii  65 

1.688,71»  (0 

ISSS.. 

7,6M,86S  34 

13,816,760  29 

4,813,105  OB 

1886.. 

7.M0.155    « 

lî.3SO,OC4    ., 

4.550.091     n 

1887.. 

8.»Î,0M    » 

H, 708,(31    A 

i. 733,833    s 

l'on  compare  )o  chilTi-e  de  cliaque  nature  d 
^es  â  la  tolalilé  des  dépenses,  en  ce  qui  con 
tes  sociétés  approuvées,  oa  coDSlalc  les  varia 


EN  18^7  '![)[ 

Proportion 
moy.  pour 
Nalore  Montant         chaq.  c«pèce 

des   dépenses.  des  dépenses,    de    dépenses. 

fr.  p.  100. 

Secours  en  argent  aux  malades..  4,277,619  35. 6i 

Honoraires  des  médecine 3,295,265  43.76 

Frais  pharmaceatiques..... 2,76i,li5  46,57 

Secours  aax  yieillards,  iofirmes  et 

iucnrables l,48i,748  7.10 

Secours  aux  yeuves  ei  orphelins. .  380,705  2.28 

Affectation  aux  fonds  de  retraites  2,974,553  17.82 

Dépenses  des  enfants. 52,637  0. 32 

Frais  fanéraires 750,581  4,50 

Frais  de  gestion 760,936  4,56 

Dépenses  diverses 1,241,818  7,45 

Si  l'on  compare  le  chiffre  des  dépenses  (non  com- 
pris les  versements  aux  caisses  de  retraites)  des  trois 
catégories  des  sociétés  approuvées  au  nombre  corres- 
pondant de  ses  associés  participants,  on  obtient  pour 
chacun  d'eux  une  dépense  moyenne  établie  par  lo 
tableau  suivant  : 

Dépense 
moy.    pour 

Énamérations                               Montant  chaque 

des    dépenses.                         des  dépenses.  sociétaires. 

fr.  fr.  c. 

Indemnités  aux  malades 4,277,619  5  23 

Honoraires  des  médecins 2 ,  295 ,  265  2  81 

Médicaments 2,764,115  3  38 

Secours  aux  vieillards,  inlirmesct 

incurables 1,184,748  1  45 

Secours  aux  yeuves  et  aux  orphe.            380,705  »  47 

Dépenses  des  enfants 52,637  »  07 

Frais  funéraires 750,581  »  92 

Frais  de  gestion 760,936  0  93 

Dépenses  diverses l,2il,818  1  52 

Dépenses  moyennes  générales.        13,708,424       16  78 

Le  tableau  ci-après  reproduit  |»our  les  HOfi/'lcs 
approuvées,  la  part  moyenne  incombant  à  cbafjuo 
membre  participant  dans  chacune  des  cspècoH  do  dé- 
penses (non  compris  les  versements  aux  fonds  do 
retraites),  ainsi  que  sa  dépense  totale  moycun<î  Y^^mv 
les  années  i870j  187o,  imj,  i88o  et  188"." 


WÊÊ 

HP 

IHH 

Dip,„»,  m^enaa  â^^l 

Dip.E«>. 

i^r-is^r^s..-^™ 

Secours  en  argent  nui  mslid 

0-                           c.  ^^H 

81               5  3I(^H 

mméàecm.-'... 

5i    3  6G    3  71  ^H 

MédicameDU 

..    3  63 
.     1  13 

06    3  39    3  33  ^H 

34   1  45  1  as  J^H 

Secours  aux 

.     r  31 

se   '35  «as  ^B 

D« penses  de 

tenraot*..  .. 

»       j-      »  09  STJT] 

FriÙB  funéra 
Frais  de  gee 
Séfeaaea  di 
Dtpenus  lo 

!     *  Si 
.    133 

S8    »  88    »  S7    0  9i    ' 
97    »  97    »  94    «  93 
5»    1  64    1  59    1  53 

BlwmiOTennea. 

.  iTtï  r 

Tî  îilî  ÎTm  Iflli 

M  i  rfe 

rfan,  fa 

■lé  pp 

'es.  —  Dans  les 

00  été-   pp          ea   1 

lah      Je^  membre^i  parlici- 

d    2!1  IH 

[s  d     m  ]  d 

t 

p  UT  l'année  18S7, 

d    t  1T>«0S  h  mm 

t  38,yi0  femmes. 

quid 

m  Y 

d     2 

b    par  100  Booié- 

23  jOp 

1      lioiû        et  27.49  pour 

E      I 

i      SiJ.Sl    p.    m 

D 

Ite   situation   e;l 

d    19.4IJ  p.  100,  ï-3- 

1 

i     1      1 

1      h  m 

et  a'i.iap.  1011 

L     l  bl 

t 

p    d    t 

d  p  is  l'année  1^71. 

1           1 

d     m  1  d 

d       1 

Hé-i  epprou\ie?. 

'    P 

P    t       [ 

m 

Proporllon 

1871 

m.m 

Ï9.50 

1873 

(Ï3.078 

25 

94.48           17.05 

1873 

iî«,757 

îi  71 

24                 28.16 

187S....  . 

Ï9.6I 

25.04           ÎB.48 

1875 

'  «siofts 

26  63           t9.94 

187»; 

)3I.T0; 

3l'.Si 

37.55           37.48       , 

IK77 

Ul.Oli 

31.119 

14.34           «5.81      1 

1878 

15i.819 

IS.SS 

24.96           30,31       1 

IS7B 

156,3]& 

w.te 

1B.SS           18.83      1 

188» 

«*,7J7 

tf, 

1881 

6Ï.959 

« 

7S.m 

as 

lesa 

Si.39t 

ïfl 

iBKi 

m.o;b 

ISSI 

(n.t«g 

w 

JS8S 

03,037 

«5 

*B87 

111,118 

as 

!•  SoriéWa  d'boinines ÎB,71          n  Sa,71 

ï"  SocytiKd'hoinmeaetdâleuimes  23. 3S  3S.30  SI    » 

3*  SlKiél^i  do  renini<;s ,...:..         n  39-iO  139. t9 

EiiiemUle SS.âO  37.(9  %SM 

Jtmrmiirs  de  tnatadie  dims  tes  eociélta  apii^-ouvÀet. 
—  Il  a  été  payé,  en  1887,  au:ï  moinbre^  de  ces  asso- 
ciations 3,^J2rt,87o  jouniëâa  de  maladie,  savoir  : 

3,06a,Q21  aux  hommes  et  437,7S4  aux  femnnee;  d'où 
il  râ.'Ulte  que  la  ilurâe  mayenos  de  maladie  pour 
cliaqiiO  malade  a  été,  cette  année,  de  \GM  jouroées. 

Pour  le^i  aociéti^  parlKienoeH,  cette  moyaane  s'êlôve 
â  (6.17  savoir  :  18,19  pour  les  hommes  et  ll.S't  poui' 
les  femmes. 

Eln  tSU6,  la  mayeane  générale  était  dp  IH  Vè. 

En  lt<d7,  pour  le«  bommen  elle  est  dt'  17.76,  et 
pour  les  femme*  de  11. 8S  eeulement. 

En  lâ^,  OD  ooDstatail  les  résultats  suivants  : 
hommes,  lU.lNI;  femmes,  H  U7 

Si  Von  cnmparo  la  nombre  total  des  lournées  de 
maladie  A  celui  deâ  sociétaires  participanls,  on  obtient 
une  durée  moyenne  de  maladie  pour  chaque  socié- 
Inire  de  'i.^l,  aoil  UXÎi  pour  les  hommes  et  3.27  pour 
loB  temniPB.  Les  résultais  corraspondants  de  l'année 
précédente  étaient  de  4.39,  dont  l^.&l  pour  las  hommes 
et  II.IS  pour  let  femmos.  La  moyenne  pour  les  seaiétés 
pariiiiennei)  ne  s'élève  qu'à  H.ll,  savoir  i  3,23  pout  tel 
tuuui»^  et  2.^ pour  les  Igatmee  : 


I 


/honoraires  des  médecins,  —  Lea  toûoiaicea  pa^éî 


aux  médecins,  en  1887,  psr  les  sm^iéléB  approuvéos  se 
EOnl  élevés  â  ta  Ëomme  de  'i,2!l'v-''J  fr. 

Le  nombre  des  malades  de  ces  association  ayant 
été  de  2H,HS,  il  en  résulte  une  ujoyenoe  de  10  fr.  87 
pour  cbaque  malade. 

Les  journées  de  maladie  s'élevaul  â  Ij,[j23,17j,  il 
en  résulte  une  dépense  médicale  moyenne  de  0  ti:  6j 
pour  chaque  journée  de  maladie. 

Répartis  entre  les  817,0^  associés  participants,  ces 
hoQorairaa  inédicanx  donnent,  pour  chacun  d'eu.\, 
une  moyanne  de  2  fr,  81. 


Fralx  phar 


s  mutuels  b 

en  iHHl,  ont  présenlâlps  chiffres  suivants;  2!2;iï,il>2fr. 
pour  Ici  hommes,  et  ;;flU,013  fr.  pour  tes  femmes; 
en.-iemhlo,  i;,7ri'i,l  l"i  fr.  ; 

Le  nombre  des  malades  s'étant  élevé,  pendant  celte 
même  âjinée,  â  ITl.VdH  hommeâ  et  38,u|{J  femmes 
(eiiaemijle,  2114(8),  il  rn  résulte  une  dijpcni=e  phar- 
niacoaUque  moyenne,  pour  cliaque  malade  de  Illfr.tX) 
par  homme  et  de  -1:1  fr.  -22  pai' femme;  enseoible, 
i:i  fr.  Ily, 

II  a  été  constaté  que  le  nombre  total  des  journées 
de  maladie,  pendant  l'année  1887,  se  répartit  ainsi  : 
3,fl.S,<J21  juurnijes  pour  les  hommes,  et  /li  17,  TJ^  jour- 
nées pour  les  femmes;  ensemble,  3,^23,1173  journées: 
soit  une  dépense  phariiiaceutique  moyenne,  çouc 
thaque  joaruéa  de  maladie,  tfô  "1^  ceullmoa  V^lB  \<a 


bomiBcs  et  de  I  û*.  Il  ] 
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Ces  médicaiceals  payi^  (loiir  le  traitement  ile  11 


malades  u; 


i,  doQt  1' 


s  participants,  i 
l\{  s'élevait,   k  celts  épo<|ue,  à   tiTT,01U  bomines  ni 
14(1,(179  femnieB  [anfiemble,  SlTiti^o  membres),  préiieD- 
taiiC  UBB  dépenae  mojeone,  poui'  cbaque  saciéLiure, 
de  3  fr.  33  pour  les  bomnies  et  de  3  fr.  al  poui-  les 
lemmeii;  ensemble,  3£r.  33. 

Indemniiis  de  mntaiiie.  —  Les  ïociélés  approuvées 
otit  alloué,  en  18H7,  à  liti'e  d'indemnitéâ  de  mBladie, 
les  £Ommei<  cl-jprës  : 


Soit:   t,f7T,619    »  lenrs   311,118    m  blindes  réunis. 

Il  en  rêsuUo  que  la  moyeune  dei  indemnitfe  ac- 
cordées à  ohaouii  de  leui's  malades  a  été  de  22  fr.  29 
par  homme  et  de  li  fr.  2j  par  femme.  Indemnité 
moïenue  générale,  20  fr.  25. 

Les  journéeK  de  maladie  ie  sont  élevées  pour  chaque 
sexe,  A  'i.Wià.ifM  journées  poui'  les  hommes  et  à 
457.75i  journées  pour  le,;  femmes;  dont  l'endemble 
est  de  3.523.1170  journée:.. 

Llnderanilé  moyenne,  (jour  chaque  journée  de 
maladie,  se  uhifTre  donc  ainsi  :  t  fr.  2a  pour  les 
hommes  et  Si  centimes  poui'  les  femmes;  snsembie, 
t  fr.  21. 

BéparlioB  entre  le  personnel  de  ces  aasocialioos, 
soit  677.016  hommes  et  140.079  femmes  (ensemble 
817. OIS),  ces  indemniléd  de  maladie  frappent  chaque 
associé  participant  d'une  coittributi<xi  moyenne  de 
3fr.  SSpourleshommefietdeafr.  Oi)  pour  les  femmes; 
ensemble  5  fr.  23. 
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vées;  la  cotisalion  moyenne  étant  de  14  tt.  2U,  c'ef 
donc  une  chaîne  de  T{  fr  J"  dont  se  trou  enlgrev  e 
s  finanoea  dP  1  bs  oc  at  on  pour  chacun  de  ea  na 
lades  ;  elle  été  t  de  3!  tr  01  en  Wl  do  Jl>  fr  b 
"a  3Dfr    21  en  188.J    de  29  fr 


de  29  fr. 

11  ressort  ai 
moyenne  de 
frais  occas  onn 
de  11  fr.  12  ej 
la 


lo 


le  JO  fr    31  e 


i8br 


e  1 


nnj 


rbutoi 


ul  m  ut 
I  art     pdnt 


uae   somme   do 

alTeclée  atu  autre    depeu-ws  il  vi 

La  dépense  mojenoe  occas  on  e  i-ar  le  mala  1  es 
est  Vfks  ynnnble  et  présente  des  d  ITerences  as  oz 
semiblessu  vint  les  rép;  OD  geoeraleme  t  nférou  n 
â  ta  moyen  e  gène  aie  dans  le  nord  de  la  Franco 
elle  lui  eiit  le  beaucoup  uperieure  da  s  le  m  d 
c'est  ainei  que  la  stal  si  que  gen  raie  lobl  t  u  e  dé 
pense  moyenne  un  malad  e  de  +>  fr  l  pa  malade 
maii  elle  a  élève,  à  Marseille,  A  82  fi.  JI  ,  à  Lyon, 
âTOfr.  20;â  Paris  âGOfr.  99;  à  Bordeauï,  à  59fr.  «; 
à  RenDes,à47rr.  HT;elle  descend,  â  Rouen,  â  35b'.  iJU; 
H  Nancy,  k  32  Ir.  87  et  â  Lille,  à  30  fr.  3B. 

De  mSme  la  dépense  moyenne  générale  des  frsis 
divers  par  journée  de  maladie  est  de  2  fi-.  C4,  mais 
aile  monte,  à  Paris,  à  4  f r.  14;  â  Marseille,  à  3  fr.tfJ; 
i  Bordesui,  â3fr.  30;  à  Rouen,  è  3  fr,  04;  à  Nancy, 
à  2  fr.  9li  ;  â  Lyon,  i  2  fr.  79  ;  elle  de^ceud,  au  con- 
Iraire.  à  Rennes,  à  1  fr.  eo  et  à  Lille,  à  1  fr.  61. 

La  pari  conti'ibutîve  moyenne  à  la  chaire  de  chaque 
Bociélaire  participant,  dans  les  dépenses  totales  de 
maladie,  est,  en  1887,  de  11  fr.  42;  mais  on  constate 
qu'elle  moule,  â  Bordeauji,  â  IK  fr.  78;  à  Rouen,  a 
13  fr.  70  ;  à  Lyon,  à  13  fr.  54  ;  è  Paris,  à  13  fr.  ;  à 
Rennes,  àll  fr.  tl3;  elle  descend,  â  Lille,  â  10  fr.  5»; 
à  Nancy,  â  9  fr.  SI,  el  a  Marseille,  8  fr.  C9. 

Si  l'on  compare  la  dépense  moyenne  de  maladie  de 
chn<)ue  malade  au  chill're  moyen  de  sa  cotisation,  on 
oA/ienicomme moyenne  génétak,teçïéî«a\aiAVeiwi- 


EN  1887  2W 

deat  de  ses  dépenses  de  maladie  sur  ses  cotisations, 
la  somme  de  30  fr.  02:  mais  cet  excédent  t^'éièvc,  à 
Marseille,  à  64  fr.  19;  à  Lyon,  à  èil  fr.  01;  à  Paris, 
à  44  fr.  18;  à  Bordeaux,  à  43  fr.  46;  à  Rennes,  à 
32  fr.  23;  il  descend  à  Rouen,  à  21  fr.  25;  à  Nancy, 
à  20  fr.  21  et  à  Lille,  à  19  fr.  23. 

Les  documents  statistiques  fournis  par  les  sociétés 
approuvées,  pour  l'exercice  1887,  ont  donné  les  résul- 
tats récapitulatifs  suivants^  en  ce  qui  concerne  les  frais 
de  gestion  supportés  par  chacune  des  trois  catégories 
de  ces  associations. 

Nombre  Nombre 

des  sociétés     des  sociétaires 


Désignation 

des    catégories 

d'associations. 

Montant 

des 

frais  de  gestion 

en  1887. 

fr. 
350,424 

395,126 
45,386 

760,936 

approuvées 
ayant  produit 
leurs  comptes 
en  1887. 

participants 

au 

31  décembre 

1887. 

Sociétés  d'hommes. 

Sociétés    d'hommes 

et  de  femmes.... 

Sociétés  de  femmes. 

4,195 

1,613 
171 

430,555 

364,737 

21,803 

Easemble. 

5,979 

817,095 

Moy 
des  frais  d 

enne 

e  gestion. 

Désignation  des  catégories 
d'aessociations. 

Sociétés  d'hommes 

par 

société. 

fr.    c. 

83  53 
244  96 

89  98 

par  sociétaire 
participant. 

fr.  c. 

»  81 

Sociétés  d'hommes  et 
Sociétés  de  femmes. . 

de  femmes. 

1   09 
»  71 

Easemble... 

127  27 

»  93 

Frais  funéraires. 

Moyenne 


par  sociétaire 

par  suciétntiu 

Ana^«>. 

Frais  funéraires 

participant. 

décédé. 

fr. 

fr.  1'. 

fr.  c. 

1880 

566,760 

))  H8 

57,97 

1881 

583,817 

»  88 

59,13 

1882 

bl7,833 

»  88 

56.41» 

1883 

653,790 

»91 

^ï>,U 

é^i 

740,712 

»98 

«»VAt> 

toa&iit  BB  AGùBKi 


71^.604 


750,581 


u  9J 


96    I 


Conformé  ment  à  l'articlo  32  àa  etaluls-modèlea, 
les  Boaiétairéa  incurables  ou  dsvEDUâ  nOi-mea  avant 
l'&gB  fixé  pour  l'admiâsUiiLité  â  la  pension  de  ralreite, 
en  exécution  du  décret  réglementaire  du  2ti  avril  I8S6, 
peuvent  recevoir  un  liecoura  détermina  cliaque  aaiiéa 
par  le  bureau,  selon  les  rc^oui'ooï  de  la  caisse,  et 
prélevé  liur  le  Tonds  de  réserve. 

L'exposé  liuivaiit  fait  re.-sorlii*,  pour  l'aunée  tSHl, 
l'importance  de^t  eecoura  alloués  à  ce  tilre,  avec  la 
moyenne  du  secours,  et  poui'  chaque  catégorie  des 
socïétéri  approuvées. 


6,586      . 
i,î36    tl7B 
7,8M    751 

168  55        u 

90  i;    S(  60 

»        S5  87 

1(6  17    Si  90 

8,S7B 

138  15 

Secours  ouo!  veuect  el  aitt  orphelÎTis  en  4S87.  — 
La  plupart  Joa  sociétéË  accordent,  lors  du  décès  d'un 
membcB  partioipafll,  une  indemnité,  Cïée  par  les  sta- 
tuts de  la  société,  i  ta  veuve  et  à  aos  enfants.  Cette 
allocation,  variable  selon  que  la  veuve  a  des  en- 
fants mineurs  ou  non,  est  réglée  par  le  bureau,  qui  en 
rend  compte  à  rassemblée  générale. 


art^tibL  Ucl^Dl. 


SocicUitrbom.    185,^77     65,0»     »  »   13b  U< 


Socidl.  de 
^^K  lïiieait 


30U.6i3      m.l»t      6S  i6      8S  W       s  i7 
âïiÔT'Ùs'"'"  68.91 

PiRelatîon  entre  (e  nioiifatif  des  recelles  H  des  dé- 
t  le  nombre  des  anodes  participants  dans 
(m  toàétés  approuvées  *t  par  caligorics  d'asioeia- 
lion»,  depuis  1884.  —  La  tableau  suivant  mal  an 
parallèle,  pour  les  EOciéléB  approuvéds,  depuis  iti>i}, 
la  recette  géaùrale  moyeane  provenant  des  cotiisa- 
tiooB  dea  'membres  hoDoraireg  et  des  membres  parti- 
cipaols,  deâ  dons  et  legs  et  en  général  de  toutes 
DspÈcea  de  receltea  effectués  au  profit  des  membres 
parlicipanls,  et  la  dépense  générale  moyenne  occa- 
Kioanée  par  chacun  des  sociélaires  (non  compris  les 
versements  aux  Tonds  de  retraites). 

L'excédent  de  la  recette  moyenne  sur  la  dépouse 
moyenne  représente  donc  la  pari  proportionnelle  de 
chaque  sociétaire  dan^  le  déïclop|ieuient  de  la  pros- 
(lérité  gôiiûrale  de  ce^  associât inns. 


iSt.lSS 

19  70 

IS» 

517.168 

aï3,3S3 

30  75 

16  «3 

530,909 

ai  01 

10  i7 

s;a,i7s 

n  oi 

16  31 

590.8SÎ 

16  5Ï 

«oe,si5 

041),  613 

il  îl 

16  91 

663.387 

iîSÎ 

16  11 

704. 7i( 

îl  75 

16  29 

719,0*) 

17  01 

776.814 

SÏ70 

16  60 

786.807 

W76 

16  97 

18S5 
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Évaluation  du  budget  des  lociélés  uppi'oiivées  en 
reeellu  et  en  dépenses  en  (887.  —  Le  but  des  Bocié- 
tés  de  secoure  mutuels,  conrormément  k  t'arlîcla  6  du 
décret  organique  du  211  tnan  1^2,  est  de  donner  les 
soins  du  médecin  et  le»  médicanieuts  aux  membres 
parUcipanls  malades;  de  Icui*  payer  une  indemnité 
pendant  la  durée  de  leum  maladies,  suivant  les  con- 
djlions  prescrites  parles  slalula,  et  de  pourvoir  à  leurs 
/aaéraillei.  Ces   dépenses,  pïuveiiwA  iae.  eo?,»?.»- 


mcnis  statutairag  contractées  par  la  soci^i«  envers  ses 
membres,  sont  obligatoires;  on  peut  y  ajouler  loa 
frais  de  gestion.  Il  eiiale  d'autres  dcpeneoa  purement 
facultaUfos,  conBBcrêea  auï  avaniagea  qui  sont  frô- 
quemment (Stipulés  dans  le  pacte  statutaire,  telles  que 
leH  secours  allouée  aux  veuves  et  aux  orphelins,  les 
secours  rcuouvelables  aocordés  aux  vieillard»  sur  les 
foodâ  de  réserve,  les  secours  temporaires  aux  infirmes 
et  aux  incurables,  et  enfin  le  prélËvement  effectué  fUr 
l'svii'r  social  pour  constituer  un  fonda  de  reti'aitcs 
pour  la  veillesse. 

Il  oeI  ^tt-irait  A  ces  dépenses  diverses  k  Taide  des 
cotisalioits  des  membres  participants,  dont  la  quotité 
doit  l'Lre  fixée  dans  une  largo  proportion  avec  les 
chargea  i|uc  l'associalion  s'impose;  les  i»ciélés  pru- 
demment administrées  alfectent  ordinairement  à  la 
«cnialitution  d'un  fonds  de  relrailea  pour  leur  vieil- 
lards les  revenus  divers  peri'us  au  proSt  des  membres 
participants,  tels  que  cotisations  des  membres  hono- 
raires, donations  et  legs,  et  autres  recettes  éven- 
Uietles. 

B-adyel  génèriU  des  aoctèlés  approitvéeg  en  iSil.  — 
Il  résulte  de  la  statistique  générale  que  la  moyenne 
des  cotisations  a  été.  en  1887,  pour  les  membres  par- 
lîcipanlH  femmes,  de  II  fr.  M5. 
"*  "■    "jo    rapproche    csâ    chiffres    moyens    de    la 
e  des  dépenses  par   membre  participant,  on 

Dslale  les  rêsullals  que  voici  : 
pEn  échanfre  d'une  cotisation  moyenne,  en  1887,  de 
1,  le  membre  participant  homme  a  motivé  la 


SecDDnaui  vleïilirdi 

Dépenses  direrees... I  Si 

Toial Tas 

On  obllent  uni  dépendit  utile  de 17  3B 

Le  oisnibi'e  participant  /emme,    eu  reKard  d'uuu 
colisaiioQ  moyenne  de  1 1  Ir.  16,  a  néoessilé  la  dé- 
pense moyenne  ci-api'Ëï  -. 
Indemnités  de  mal idie 3  09 

Médlcamenls 3  B7 

Fraji  ruoérilrea s  93 

Frais  do  gestion ii  ai 

Toul (1  3i 

DêpeDaee  facultatives  Kuivaut  leii  ïtaluls  : 

Smonn  kux  TeureoetBiii  orpbolina , a  (7 

Secoon  va  neilluda,  iDBrmet  et  incDriiblw a  ii 

Dépense»  diTersti 1  SI 

Total sja 

Lu  dèpanie  loUle  eil  de 13  60 

Il  faut  loulefoie  i'eniar(|uer  que  ces  l'ésultali  nUAh' 
tiques  saut  basés  sur  la  totalité  des  documents;  or 
an  assez  grand  nombre  de  sociétée  n'accordent  pas  à 
la  femme,  considéra  alore  comme  simple  agrégée, 
l'indemnité  pccuttiaii-e  de  maladie;  poui*  celles  qui  la 
doivent  aux  termes  de  leurs  statuts,  le  ctiiitïe  de 
3  fr.  OU,  flxé  d'après  répartition  dur  l'ensemble  des 
femmes,  doit  être  en  réslilé  nota blemsnl  augmenté , 

Il  résulte  de  ce  qui  précède  que  la  cotisation 
moyemic  du  membre  participant  homme  présente  un 
Bicêdent  de  1  fr.  16  sur  les  dépenses  obligatoires 
qu'il  a  occasionnées  ;  il  ne  peut  pourvoir  aux  dépen- 
ses facultatives,  s'élevant  k  3  fr.  68,  sans  l'appeint  des 
ratgources  aléatoires  de  la  société. 

Quant  au  membre  participant  femme,  sa  cotisation 
moyctinc  de  11  fr.  Ki  ei^t  même  inférieure  de  0  fr.  16 
J  sa  dépense  moyenne  oWigaVoiï 


EN  i887  3(Ki 

moyenne  de  11  fir.  16  est  donc  manifestement  insutii- 
santé. 

Sociétés  p€urisienne.  —  La  statistique  sur  les  opt'- 
rations  des  sociétés  approuvées  de  la  Seine  fournit  les 
résultats  suivants  : 

fr.  c. 

CotiMtfMo  moyenne  du  membre  partieipaDt  homme. .       ai  70 
GotiMiSoo  moyeMiedu  meisbre  participaDt  femme..       17  Si 

Dépense  par  sociétaire  homme  : 

Indemnité  péaaoitire  de  maladie 6  16 

Homraires  naMicanx 3  58 

Frais  pharmaeeatiqueB 5  Oi 

Frais  funérairw 1  95 

Frais  de  gestion 2  73 

Toial TsTg 

Dépenses  facultatives  suivant  les  statuts  : 

Secours  aux  veuves  et  aux  orphelins 1  54 

Secours  aux  vieillards,  infirmes  et  incurables 7  45 

Dépenses  diverses 3  â6 

Total H  !J25 

Montant  de  la  dépense  totale ao  71 

Dépenses  par  sociétaire  femme  : 

Indemnité  pécuniaire  de  maladie 3  60 

Honoraires  médicaux. â  58 

Médicaments.. 4  5K 

Frais  funéraires I  95 

Frais  de  gestion 2  73 

Total iJ  44 

Dépenses  facultatives  : 

Secours  aux  veuves  et  aux  orphelins I  54 

Secours  aux  vieillards,  infirmes  et  incurables »  38 

Dépenses  diverses 3  26 

Total.  5  18 

Montant  de  la  dépense  totale. .  20  62 

Décét  en  1887. 

Froporlion 
Désignatioa  Nombr*  pour 

des    eatégories  de       100  sociéiairei. 

d'iMMiatioM.  dteèt.  V*  ^^ 

liotàétésd'kommêB,.,., 7,0H  V^^W 
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1,54 

Socièiéida  femmes 

1,57 

13,019 

1,60 

Oeca  de 
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75  centimes  le  prix  de  séjouv  et  de  iraiiement,  dans 
les  asiles  de  Vinoentios  et  du  Vésiiid,  des  membres 
participants  couvaleBceiiiH  des  BociiSlfe  do  seooi 
iimlueli  approjvife  du  dSparleraont  de  la  Seine. 

Asile  national  de  Vineenneg  (Exercice  18S7J.  — 
Le:^  BOGLâlés  de  secours  mutuels  ont  envoya  31  non- 
valescents,  en  1887,  â  l'asile  uational   de  Viocenues. 

11e  ont  occasionna  une  dépense  de  343  Fr.  50,  à 
l'aisoD  de  0  fr.  Tij  pour  cbacune  dea  4D3  journées  de 
préseuce. 

Aeih  national  du  i'ésinel  {E.ecrciee  VgST).  — 
12  sociétâs  de  secours  mutuels  ont  envoyé  à  l'asile 
national  du  Vésinet  15  couvai efic.en les  en  1887. 

Il  en  est  résulté  pour  les  31ii  joumâes  de  traitement, 
une  dépense  totale  de  23fi  fr.  W. 


Aux  termes  de  l'article  13  du  décret  organique  du 
26  mars  1SÎJ2,  les  sociétés  de  secours  mutuels  approu- 
vées doivent  verser  leurs  excédents  disponibles  â  la 
Caisse  des  dépôts  cl  cou  signal  ions,  qui  sert  un  inté- 
rêt de  4  1/2  p.  100.  Cette  disposition  réglementaire  a 
pour  but,  tout  en  assurant  aux  capitaux  économisés 
par  tes  sociétés  un  intérêt  suflisamment  rémunéra- 
teur, de  les  garantir  contre  l'éventualité  de  perle  ou 
de  soustraction  Trauduleuse. 

Le  solde  créditeur  dos  fonds  de  réserve  existant  â 
la  Caisse  des  dépi'ita  et  Consignatiojis  s'élevait  au 
31  décembre  ; 
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il 13.Ï37,649  97 
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SS4 

il 15,6*3.918  8i 
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..      6,613,iU07 
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h 17,800,910  48 

1877.  B„ 

..      7.(59,35S  44 

886 

ù 18.737,078  J3 

n», .... 

..      7,893,853  67 

B87 

i 19.789,086  H 

ustalaiU  nue  'i^\  îac\fe\àj 


âppmuvéâb  poasâdaienL  un  fonds  da  Fetraîteg  total  de 
(i4,llH,iM«  fr.  05.  M  qui  portait  à  ia,3'i:t  fr.  63,  la 
moyeiiiiG  génêi'ale  du  Tuoda  ds  retraites  de  oliaijiie 


Aii31  décembre  1887,  le  nombre  dt 
s'est  élevé  &  :j/42l)  avec  un  fouik  de  relroite<i  total  éo 
IH),SKSti,tX)U  fr.  K'i  et  une  moyenne  géiii^rale  Ao  20,XH 
francs  'JS;  ïoit  doncSt)  oaieiseii  en  plus  qu'en  188it,  avec 
uua  augraentatioii  a9'S,0eS,'>84  tr.M  sur  le  ronds  d« 
relraiteE  oL  une  augmenlaliou  de  'J9'i  fr.  &*  sur  la 
moyenne  gdoërals. 

Si  l'on  compare  ce  chiffre  de  3,420  aux  I<,0(13  mm- 
dations  approuviies,  existant  au  31  décembre  1387,  il 
en  résulte  que  ■■jti,l'J  p.  100  de  ses  associations  ponaï- 
dent  un  fondf  du  reli'ailes. 

Le  rioiiibi'i?  <li?s  peuaionK  sei'vies  par  la  C3Ïs.-^o  des 
Aépûl  -  et  consigna  tiens  ti'élevait  au  31  décenibi'c  1887 
au  cliilTi'e  de  -i:!.-i71  ;  soit  uno  augmoiiUtioa  de  1.620 
j>i?[isions  sur  l'anni^e  précédente. 

Le  tabk'Su  ci-dessous  Tait  ressortir  la  prospérité  et 
le  nombre  toujoura  croissant  des  sociétés  iiobsédant  un 
fonde  de  rotraitos  : 


1B36 994  7il,S»  113 

ISte î,33l  il,639.1!«  77 

I87fl S,6SÎ  a7.767.ÏBi  4G 

IBSG 3,334  61.491.849  1» 

i8»T S.iîO  69 ,  556,933  fli 

L'état  ci-desaous  reproduit  lo  taouveucnt  du  capital 
dOBoaisâusde  retraites dqiuis  I4ij<)  : 


EN  1887  3()9 

4877 18,240,246  11,830,024  % 

4878 49,197,229  43,342,663  » 

4879 19,980,730  15,460,404  » 

4880 20,950,966  17,462,080  » 

4881 22,248,470  19,225,734  » 

488».. 23,718,950  24,539,679  » 

4883 25,1«1,006  24,386,653  » 

4884 26,996,246  27,256,959  » 

4885 29,055,786  30,278,056  » 

4886 30,910,095  33,581,554  » 

4887 32,352,5C5  37,204,428  » 

Si  Toû  compare  annuellement  le  nombre  total  dos 
sociétés  approuvées  à  celui  des  associations  de  ce 
genre  qui  possèdent  un  fonds  de  retraites,  on  cons- 
tate qu'une  moyenne  à  peu  près  invariable  de  01  p. 
100  a  constitué  un  fond  de  retraites. 

D'abord  peu  considérable,  puisqu'il  n'était  à  l'origine 
que  de  746  francs,  le  fonds  de  retraites  moyen  de 
chaque  société  s'est  élevé  progressivement,  et  il  a 
atteint  en  1887  le  chiffre  de  20.338  francs. 

L'accroissement  du  nombre  des  pensionnaires  de- 
puis 1869  se  décompose  ainsi  qu'il  suit  : 

PdDfionDaires.                                     Pensionnaires. 
4869 2,302         1879 40,700 

4870 2,633  1880 42,075 

1874 2,957  1881 43,400 

4872 3,927  18S2 44,963 

4873 4,720  4883 46,557 

1874 5,577  1«84 48,433 

1875 6,589  1885 49,904 

1876 7,442  1886 21,651 

4877 :  8,406  1887 23,271 

4878 9,388 

Le  personnel  des  pensionnaires  est  donc,  au  31  dé- 
cembre 1887,  dix  fois  plus  considérable  que  celui  de 
1869. 

Les  sociétaires  rentiers  ont  reçu  en  : 

fr.  "              fr. 

1869 147,377   1883 1,190,333 

1879 745,826   1884 4,342,043 

1880 847,656   1885 4,440,930 

4881 952,749   1886 1,582,607 

4882 i,&70,06i     1887 V>1^,V\'\ 


Si  l'on  ajoute  â  ceê  pênsioDâ  viagères  serviëë  par 
la  Caieee  des  relraitea  de  la  vieillesse  celles  coDcôdées 
directemcNt  Bur  les  fonds  libres  des  laciétéii  approu- 
vées, on  oblient  les  bommc^i  T^iiiviintes,  représentant 
la  lolalUô  doii  pension*  oniiucllci  accurdées  à  leurs 
niemfai'es  âgés  par  las  sociétés  de  sscours  mutuels 
approuvées  : 


l,3lî,0l3        7Î,3S 


8)3, 60a  7( 

■5J,8!B  10 

1,050, MB  71 

(,(Ba,i08  «l 


La  moyenne  des  arrdragea  payés  A  chaque  pan- 
sioiiiiaii'e  sur  les  Tondâ  de  retraites  a  été,  y  comprld 
tes  suppléments  annuels  : 


La  valeur  moyenne  des  pensions  de  retraite  concé- 
dées chaque  année  a  été,  non  compris  les  suppléments 
annuels  : 

En  186e,  de SI    s     En  1BB«,  de «9  3S 

En  IS67,  du eO    e      En  1897,  Ue fi9  91 

Il  n'a  pas  été  tenu  compte,  dans  le  calcul  de  celle 
moyenne,  des  suppléments  de  pensions,  dont  l'impor- 
tance devient  chaque  année  plus  considérable. 


in.  - 


11887 


Les  Sociélés  outorisées  en   vertu  des  articles  291 

et  392  du  Code  pénal   sont  dépourvues   d'existence 

civile,  L'arrêté  pi'érectoral  leur  a  seulement  coucédë 

le  droit  de  réunir  leurs  sociélaires  sous  les  conditions 

^firescrites  el  d'agir  dans  la  Umilt  de  lewt*  îA»tate\ 


EN  1887  3tl 

elles  ne  peuvent  jouir  des  nombreux  avantages  ré- 
servés aux  sociétés  approuvées.        .    . 

Nombre  des  sociétés  ao  31  décembre  1886. 2,264 

Sociétés  aatorisées  en  1887 89 


Total 2,353 

A  déduire  les  sociétés  qui  ont  demandé  l'approbition 
on  qai  ont  cessé  de  fonctionner 19 

Total  an  31  décembre 2,334 

Ces  2.334  sociétés  autorisées,  existant  au  31  dé- 
cembre 1887,  peuvent  se  répartir  ainsi  entre  les  trois 
catégories  de  sociétaires  : 

1,901  sociétés  composées  exclusivement  d'hommes; 
303  sociétés  comprenant  des  hommes  et  des  femmes  ; 
128  sociétés  composées  exclusivement  de  femmes. 

D'où  il  résulte  que  la  première  catégorie  entre 
dans  la  totalité  des  associations  autorisées  pour  une 

proportion  de 81, 4o    p.  0/0 

la  deuxième  catégorie,  pour 13,07      — 

et  la  troisième  catégorie,  pour o,48     — 

Il  n'existe  de  sociétés  autorisées  que  dans  79  dépar- 
partements  (Alger  compris)  :11  en  sont  donc  dépourvus. 

Suciilés  composées 

d'bommer  do  feiii" 

Départemenlii.                d'hommes,  et  de  femm.  fenim.  Lie. 

Ain 37  4  1  42 

Aisne 3  11  5 

Alger »  1  »  1 

Allier 3  5  »  8 

Alpes-Maritimes 6  2  »  8 

Ardèche 3  »  »  3 

Ardennes 1  2  »  3 

Ariège.. 13  J  »  14 

Aube 7  »  M  7 

Aude 23  4  »  27 

Belfori 2  »  »  2 

Buuches-du-Rhône..  25  13  3  41 

Calvados 7  4  »  11 

Charente 7  »  »  7 

Charente-Iflférit'i/rL'.  16  13  »  *^ 
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Cher.  43  î  »  15 

Côle-d'Op 38  3  »  M 

C6tes-du-Nord il»  2 

Creuse 2  »  »  % 

Dordogne..... 4  »  »  4 

Doubs .31»  4 

Drôme 8  1  i  10 

Eure 4  3  »  7 

Eure-et-Loir 3  2  »  5 

Finistère 6  »  »  6 

Gard Il  4  »  5 

Garonne  (Haute-)-..  105  4  10  iiO 

Gers »  9  8  3  90 

Gironde 171  47  15  SOS 

Hérault 33  3  »  36 

llle-et-Vilaine 8  »  »  8 

Indre 10  »  »  10 

Indre-et-Loire 20  1  »  21' 

Isère 104  9  22  135 

Jura 7  2  1  10 

Landes 50  4  3  57 

Loir-et-Cljer 29  3  »  32 

Loire 10  »  »  16 

Loire-Inférieure....  22  1  *>  93 

Loiret 14  1  »  15 

Lot »  »  1  1 

Lot-et-Garonne ....  40  3  »  43 

Maine-et-Loire 16  4  »  20 

Manche 5  4  »  9 

Marne 12  7  »  «9 

Mayenne 3  »  »  3 

Meurthe-ei-Muselk*.  3.2  ^*  5 

Meuse 1  2  »  3 

Morbihan H  3  »  14 

Nièvre 6  »  »  6 

Nord 150  2  »  152 

Oise 10  7  »  17 

Orne 5  3  »  8 

Pas-de-Calais 8S  11  »  99 

Puy-de-Dôme 3  »  />  3 

Pyrénées  (Basses-)..  32  11  12  55 

Pyrénées  (Hautes-).  5  13  »  18 

Pyrénées-Orientales  3  1  »  4 

Rhône 33  3  2  40 

Saône  (Haute-) 5  2  »  7 
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Saône^et-Loire 59  &  1  64 

Sartbe 8  I  »  9 

SaToie 18  »  2  âO 

Savoie  (Haute-)....  39  1  »  40 

Seine 323  66  6  395 

SeiDe-lDférieare 21  6  1  38 

Seiii6-et-MarD<' 3  3  »  6 

SetDe-eM)ise 14  3  »  47 

Sèvres  (Deax-) 2  3  »  5 

Somme 8  1  »  9 

Tarn 28  1  10  39 

Tara-et-G^rODoe . . .  38  11  25  74 

Var 11  2  5  18 

Vanclasc 17  2  »  19 

Vendée 5  »  »  5 

Vienne 4  1  »  5 

Vienne  (Haute-)....  7  »  »  7 

Vosges 11  5  »  16 

Yonne 6  »  »  6 

Total 1,901  305  128  2,334 

Membres  honoraires  et  membres  participants  dans 
les  sociétés  autorisées,  —  Si  l'on  compare  le  nombre 
des  membres  honoraires  et  celui  des  membres  par- 
ticipants au  nombre  des  sociétés  autorisées  qui  ont 
produit  leurs  comptes  en  1886,  on  obtient  la  compo- 
sition moyenne  suivante  du  personnel  de  leurs  socié- 
taires : 

^«  Sociétés  d'hommes.  —  Personnel,  total  moyen  : 
102  sociétaires,  savoir  :  10  membres  honoraires  et 
92  membres  participants  (hommes); 

t*  Sociétés  mixtes.  —  Personnel,  total  moyen  : 
389  sociétaires,  savoir  :  20  honoraires  et  IJ78  partici- 
pants, 288  hommes  et  90  (femmes)  ; 

J®  Sociétés  de  femmes.  —  Personnel,  total  moyen  : 
135  sociélaires,  savoir  :  lo-  membres  honoraires  et 
110  membres  participants  (femmes). 

D'où  la  composition  moyenne  suivante  pour  chaque 
société  autorisée  : 

Personnel,  total  moyen  :  1V2  sociétaires,  savoir: 
11  membres  honoraires  et  131  membres  parUcv^îiwV.^ 
(112  hommes  et  19  femmes), 

1^ 
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EN  1887  ^îK; 

s'est  élevé  au  31  décembre  1887  h 28.043,337      » 

soit  noe  augmenUtioD  de 43:î,i07      » 

sor  rexcrcice  précédent. 

Le  tableau  ci-dessous  reproduit  le  montant  du  ca- 
pital de  ces  sociétés  à  la  fiu  de  chaque  année  depuis 
1852  : 

Aonies  Avoir  des  sociétés 

(aa  SI  décembr*).  autorisée*. 

fr.  c. 

1852 10,714,877  19 

1863. 12,704,430  40 

1872 16,239,822  38 

1882 24,554,869  04 

1883 25,305,636  04 

1884 26,244,468  85 

1885 26,981,085  87 

1886..  .  27,641,130  00 

1888 28,043,337  43 

Les  sociétés  autorisées  possédaient  au  M  déceinbro 
1887  un  avoir  total  de  28.0W.337  fr.  '13  cent,  ainsi 
réparti  : 

1*  Sociétés  composés  d'hommes 16,094, 970  73 

2o  Sociétés  composées  d'hum.  et  do  femmes      11,113,491  50 
3^  Sociétés  composées  de  femmes 834.875  "20 

Ensemble '  28,043,337  43 

Recettes  des  sociétés  autorisées. 

fr.  c. 
Les  recettes  des  sociétés  autorisées  se  sont 

élevées,  pour  Texercice  1887  à 7,415,436  78 

Celles  do  l'année  1886  s'élevaient  à 7,707,782    » 

C'est  donc  une  diminution  de 292,34512 

Beceltes  pour  Vannée  4SS1.  —  Les  récolter  des 
sociétés  autorisées  te  subdivisent  ainsi  par  catcgoi*ies 
de  sociétaires  : 

Sociétés  composées 

Déiignatloa     . — ^^^^_  1 

des  d'homnios 

receltes.  d^bommeg.       et  de  femmes,    de  femmes.      Enaenible. 

fr.  c.  fr.  0.  fr.  c.  fr.  c. 

Cotisât. des 
membres. 
Honoraires     2J0J4i  60    450,9H  20    36,857  40     ^1  ,'è^'i  'i'Ji 


(B,5<;i  13    l»,i99  57  1,090,71 


Amendes..      <2S,fi! 
Droll6d'sn- 

trée 61,367  63       iS.103  IS      1,916  » 

tatcr.perç. 

DoDE    tna- 

nuela...      101,777  90     30O.S31  U      (.6SS    »      507,197  3i 
Rec.divers.     »S,U9  99     239.67!!  R6    19.76(  81    Sti.903  69 

CBlIet...  i,(3S,996  89  3,030^3^  38  Ï29,lli  61  7,(15,i36  "S 
■,  depuis  1376,  ki  part 


SubvBptioiis,  dnn»et  leys..  7  8  8  1/i  6  1/* 
CoUBalioDfi  des  membrus 

Honoraim S  l/i  i  1/*  4  9  1/J 

rarfidiMBta Si  1/3  6Ï  83  58 

ADudes 3  3  ï  1/1  11/1 

BroiU  d'antre* I  l/i  i  1/1  I  l/l  1 

Inlireis  des  capiuui  plBcëi  11  O  U  li  1/1 

ReceiMs  diverses 6  1/1  8  S  1/1  S 

Cotiiotiotis  dans  Us  eociélée  autorisées.  —  335.492  fi". 
oui  été  payés  par  les  aA.IiîiU  merabres  hnnorairoi  do 
ces asBOciations,  ce  qui  donna  uue  catisatiou  moyenne 
de  i'i  fr.  Oli  par  memlire  hoiioi'aire. 

Ed  ISSIJ  elle  était  Ae  13  fr.  19  :  il  y  a  donc  une 
augmentation,  en  1SST,  de  0  Tr.  ^7  par  membre  hn- 

Elle  monte  â  SO  IV.  SU  pour  >e   déparlemenl  de  la 

Lea  membres  participanUi  de  ces  eociétés  étaient 
au  nombre  de  ; 

Honmei 117,913  j     ,„,.,, 

Ftmmea i'i.'ai,  \    ^'•"' 


■BCiilisalionBOUltouniiuneaoïiiinede'iiaTaiISlfr. 
Bveo  une  inoyeiine  de  Hîr.  8j  par  chaque  aociéiaira; 
eu  ISSS  elle  était  de  16  fr.  49,  âoit  une  dimiDulion  de 
1  fr.  114  [lar  eoeiéisire. 

Dans  la  Seine  la  moyenne  est  do  lli  fr.  Sli. 

Ls  cotisation  moyenne  est  de  \"i  h:  (^  pour  les 
hommes  et  de  10  fr.  21  pour  les  fcnimes. 

Dans  le  dëparlemont  de  la  Seîno,  on  obtient  les 
nioyenne  si 


M  d'admission  dam  chaijui  Calégorit 


CUtlû. 


3  9K 


3  9)i 


î"  SiJciBtésd'homineaei ..  --       

3"  Sociéléa  de  rumnise u  3  9fi      3  96 

Ensemble A  3S        i  95    11  13 

Dans  les  sooiëUis  porisiennee  on  obtient  les  moyennes 

HOUJIUBS , i  67 

FemineB 3  M 

UcijennB  féaérile 4  3S 

Amendes  dar^i  Ita  sociétés  aiitoriiée$.  —  Lea  do- 
eumijiil^  (.taliEtiqucB  Tournia  par  tes  «ociétèi  aulorisées 
doiini'iil  Icâ  renseignemerits  ci-aprËâ,  en  ce  qui  con- 
cerui:  II?  cliilIVe  des  amendes  imposées  ai 
[luui  iuli'ucLiiin  â  certaines  obligatione  statutaires 


SodéléE  d'hommei 115,693  59  165, 3U1    « 

~           —      etdefemmeB.      55.819  iS  1US,476    i> 

—     defeœnie» i.tH  6S  U,065   » 

1SS.B37  63  Sa7.6a'~ 


.   Dont  tnanucti.  —  Lea  lUiéralitéa  faites   k  t^^^l 

dnne  manuels  aux 

sociétés  autorisées,  se  seul  étdl^H 

en  IHST  à  M)7,'i9T  fr.  :  ttoit  une  jiroportion  de  7  P.^^1 

stiT  1b  montanl  deâ  receltes,  ainsi  qu'il  résulte  dn,l^^| 

bleau  BuivanL  : 

■ 

i'*<iï"'""'i«" 

,i^gO.L«  d'iSiMl..i.C..                              ^T^^Ê 

Sociétés  d'hommes.. 

Î0I,77T^^' 

d^fi^Dim^'s 300,831  {( 

-      defemnioa. 

(.688    u 

Dons  manuils  a/Tu 

!I8J  aux  sociétés  autorUies  depuUlSU. 

UoDt:..,!                                          HoDlinl 

Aoûitf.            D 

^ 

'^'Z^Z                        '."'"uti? 

K 

M3,)76      1880 568,787 

^H            ]s;a 

ai7,08i      1881 607,370 

391,(00      IS8i 59i  969 

^^                 iSlC..'.'.'.'.'.'. 

3011,604      1883-! '...      (.n'Mi 

im.'.'.'.'.'.'.'.'.'. 

139.69*      ISBS fill.WS 

1877 

tlD.iOB      1SS6 6Î7,563 

iS78 

49J,0iB      1887 507,Ï9J 

1879 

Helalion  entre 

U  montant  des  rceelles  dam  les  so- 

ciéléi  autorhées. 

et  U  nomOre  de  leurs  associés  pai'- 

licipanls.  —  tiiyo) 

participants  lechiftre  total  des  recelteâdea sociétés  aulo- 

riiÉeâ  (recettes  coi 

mposées  des  cotisations  et  des  divers 

autres  revenus  pe 

rçus  au  prolit  des  iDembres  partiel— 

pantBJ,  on  obtient 

une  moyenne  génùralo  de  2ci  fr.  7li; 

elle  était  de  26  fr. 

03,  en  l>m. 

Ces  recettes  raoyeimes  au  [irora  de  chaque  imrlici- 

pantB  des  société 

s  autoriËâes  se  décomposent  ainsi, 

Buivant  chaque  caiéyorio  : 

™s  'dfi^°' 

3» 

Bi»ll<t         iniiiS>%s  p'.r"  m" 

t.U|..l»d..»..l. 

ll°Di.                 ili<eri<:>.      pimulpiiqU  n.ilKlp. 

^k          Sociétés  d-bommes. , 

i,iï5,m!ftvsfi,ï6v  ik«i 

EN  1887  311) 

Sociétés  d'hommes  etdc femmes.  3.050,335  28  108,476    28  42 

—  de  femmes 229J14  61    14,065    16  20 

Ensemble 7,415,i36  78  287,842    25  76 

Recettes  à  recouvrer  en  1887.  —  Il  faut  ajouter  à 
ravoir  des  sociétés  les  sommes  à  recouvrer  et  non 
perçues  au  31  décembre  1887;  elles  s  élèvent  à 
127,089  francs  pour  les  sociétés  autorisées;  elles  se 
décomposent  comme  suit  pour  chaque  catégorie  d'as- 
sociations : 

Déelgoation  des  catégories  d'associations .  Sommes. 

fr.      c. 

Sociétés  d*hommes 87,331  15 

--  —       et  de  femmes 39,000  15 

—  de  femmes 758  50 

Ensemble 127 ,089  80 

Aonéc».  -  Sommes. 

fr.       c. 

Aooéei883 442,308  91 

—  1884 454,923  97 

—  4883 434,315  80 

—  4886 141,245  » 

—  4887 , 427,089  80 

Dépenses  des  sociétés  autoHsées,  —  Le  totale  des 
dépenses  pour  Texercice  1887  a  été  de  (j^i'S^/iSl  francs 
qui  se  subdivisent  ainsi  par  catégorie  d'associations. 

^  Sociétés  composées 

des  d^hommes 

dépensas.  d'hommes.         et  de  femmes,    de  femmes. 

fr.      c.  fr.      e.  fr.      c. 

Secours  en  argent  aux 

malades 4,264,379  64      763,003  17    59,802  45 

Honoraires  des  médec.  380,579  67      184,74129    30,2^9  15 

Frais  pharmaceutiques.  413,391  43      311,912  12    47,312  35 
Secours  aux  vieillards, 

infirmes  et  incni^bles.  325,964  01      386,811  36    14,721    » 
Secours  aux  veuves  et 

orphelins 468,565  20      148,453  10      2,415    » 

Dépenses  des  enfants. .  874  50       17,934  85         »       » 

Affectation  aux    fonds 

deretmites 233,484  55      234,4511^     ^^TiW    v^ 


I 


Sïcoarsen  srijenl  au i  malades 1,087, I8S  26 

Hon oral rB3  dus  médecins 5ffi,570  II 

Frai*  pharmiceuiiquei T7i,6l5  90 

SeCDurïtiii  vieillarda,  InËrtnes  tUicurBhleB...  797, «M  37 

Dipensea  du  enfants is'.ms  33 

AITecialion  ani  fonda  de  réserîe ...  S70,2U9  80 

Frais  funéraireg Î66,939  SI 

—  de  gesliod 3H,160  4i 

Dcpenjsea  diverses SSt.OSS  m 

Total  des  dépenses G.t3i,t)iT  76 

Le  résumé  ci-aprèe  établit,  pour  chacune  des  UoU 
catégories  de>  sociétés  autorisées,  le  montant  de  leurs 
recettes  et  de  leurs  dépenses,  ainsi  que  le  cbillïe  des 
excédents  des  receltes. 

CtltgDrl»  Keemn  Dlp^m»  dti  nuiiu 

Snciélès  d'IiOnimBS,.  4,135,996  89  3,(99,79B  08      636,»!  81 

deremmee.  3,060,325  28  Ï,133,EG0  iS3      616,7?^  6S 

—  defemnies..  2».IU  SI  301.14!  05  97.979  56 
3  laLégoriesrtuaies.  7,413,136  78  6,134,487  76  1,J80,949  Oi 

Secours  en  >rseiilauimalades.  7  63  7  16  7  lï  7  39  7  35 

UaDomree  des  médeciDE 9  10  1  !9  tH  134  2  Ofi 

Médicimenls 3  76  3)1  3  40  3  35  3  68 

Si;coursauxvielllirds,lDlirni«s.  3  37  359  329  2  15  353 

—  UHTeUTeielnrphelinii.  1  08  1  31  1  12  I  iO  I  11 

DApenses  des  eofanis s  n          i  ji  38  u  06 

Frlù  faoér^res s  98  n  87  »  9t  I     n  u  94 

—  dag«s[jan 1  11  I  13  1  15  I  33  I  13 

Dépenses  diverMS I  91  2  76  3  SO  2  30  1  93 

DipeDtee  loiïjei  mo^eniies.  V)  9^   Wi  11  ^%  "U  IW  U  «£ 


EN  1887  321 

Malades  dans  les  sociétés  autorisées.  —  Dans  les 
sociétés  aiuorisées,  le  nombre  des  malades  s'est  élevé 
à  69,23o  dont  61,841  hommes  et  7,394  femmes. 

Il  en  résulte  une  moyenne  de  24,  Oo  par  100  socié- 
taires, savoir  :  24,94  pour  les  hommes  et  18, o2  pour 
les  femmes. 

En  1886  cette  moyenne  s'élevait  à  23,28  p.  100. 

Dans  les  sociétés  parisiennes  la  moyenne  est  de 
21,95  p.  100,  savoir  :  23,24  p.  100  pour  les  hommes, 
12,21  p.  100  seulement  pour  les  femmes. 

Le  résumé  ci-après  fait  ressortir,  pour  l'année  1887, 
le  nombre  des  malades  dans  chacune  des  catégories 
des  sociétés  autorisées,  ainsi  que  les  moyennes  res- 
pectives par  100  sociétaires  : 

Moyenne  des  maladies 
Désignation  pour  100  sociétaires, 

des  I  ■!  III 

eitégorles  d'associations.  Hommes.  Femmes. 

p.  100.         p.  100. 

Sociétés  d*boiDnes..w 26. 16  » 

— -     d'hommes  et  de  femmes 22. 5i       17 .  47 

—     de  femmes »         20.45 


Ensemble 24.94       18.52 

24.05 

Le  tableau  suivant  reproduit,  depuis  Tannée  1871 
le  nombre  des  malades  dans  les  sociétés  autorisées, 
avec  la  proportion  pour  100  sociétaires  participants  : 

Nombre   Proportion  des 

Années.  des       malades  pour  Hommes.  Femmes, 

malades.  100  sociétaires. 

p.  100.         p.  100.  p.  100. 

4871 55,102   28.86   558.59  25.50 

1872 46,825   23.76   23.76  23.79 

4873 54,838   25.32   25.58  23.39 

4874 50,520   23.67   23.89  22.00 

4875 53,525   24.65   24.88  22.98 

4876 53,985   23.92   24.06  22.44 

4877 54,294   22.52   22.41  23.35 

4878 57,498   22.87   22.79  23.46 

4879 64,696   24.62   24.03  28.84 

4880. 66,607   24.06   23.98  24.6^ 

4881 d4,748   23.27   iî.^1   V%.^^ 


de  jou  n<.eB  do  malais  laj  e       cl    jue  b  e 

malade  de  OHJ  sav  r  11  |ou  le  lomm^Pt 
18  32  pou   les  femn   s 

Pour  les  soc  éloB  par  eane  atlo  moienae 
aelËve  &  IM  17  dont  1  pour  le^  homn  es  at  là  ]S 
pour  te    femmes 

Le  nombre  lolal  des  jouniiiCË  de  maladiei^j  comparé 
il  celui  des  BociétaireËparlicipanU,, donne  une  moyenne 
générale  de  5.01  &a\oii  :  S,27  pour  les  hommes  et 
3,39  pour  les  femmes. 

Les  moyennes  oorrespondaiifes  des  aooiélés  pari- 
KÎeuses  sont  :  moyenne  géoërate,.  i,ïi,  savoir  :  4,S2 
pour  tee  liommeâ  et  l,8o  pour  les  femmes. 


ggcytèi  d'hummea !1,93  n 

Sociélted'baui.eidefuinmes  ÎU.Sil  (5,D3 

SadtlGBdG  fi:mmee a  S3.50 

Ëaeemhle U,H  3S,53    I 


KN  18«7  o-i:\ 

Moycnoe  dus  jourcût'S  payées 
>  »•  bague  malade. 

Années.  Uommes.  Femmes.  Mov.   "ëiôr. 

1871 21,56  2i,75  21,87 

1872 22,07  18,07  21,71 

1873 20,13  19,35  20,05 

187i 24.16  18,80  23,58 

4875 20,50  18,67  20,28 

1876^ 23,11  20,47  22,82 

1877 22,31  17,96  21,77 

4878 21,83  16,80  21,21 

1879 21,43  10,92  19,93 

1880 21,36  13,47  20,40 

.     1881 21,60  20,C3  21,44 

4882 20,93  19,83  20,82 

4883 19,83  18,23  19,65 

1884 20,57  18,78  20,36 

1885 19,55  16.55  19,23 

1886.- 21,02  14,87  20,32 

1887 21,13  18,32  20,83 

Honoraires  médicaux ,  —  Les  honoraires  méclicaux 
payés,  en  IS^T,  par  les  sociétés  de  secours  mutuels 
autorisées  ont  atteint  le  chiffre  de  595,570  fr. 

Le  nombre  des  malades  de  ces  associations  s^ctant 
élevé  à  69,235,  il  en  résulte  une  moyenne  de  8  fr.  GO 
par  malade. 

Le  nombre  des  journées  de  maladie  a  été  de 
1,W2,014,  d'où  la  dépense  moyenne  de  chaque  ma- 
lade, par  journée  de  maladie,  est  de  0  fr.  M. 

Comparés  aux  287,8'i2  membres  participants  de  ces 
asiociaiions,  ces  honoraires  médicaux  frappent  chaiiuc 
as.socié  participant  d'une  contribution  moyenne  de 
2  fr.  OG. 

Frais  phai^maceutiques.  —  Les  dépenses  en  médi- 
caments se  sont  élevées,  en  1887,  pour  les  sociétés  au- 
torisées, à  05 '1,486  fr.  pour  les  hommes,  et  à  118,129  fr. 
pour  le.-  femmes;  ensemble,  772,015  fr. 

Lo  nombre  de  leurs  malades  ayant  olc  de  01. SU 
hommes  et  de  7,394  femmes  (ensemble  09,-23o),  la 
dépense  pharmaceutique  moyenne  a  donc  olé,  pour 
chaque  malade,  de  10  fr.  58  par  homme,  et  de  15rr.98 
par  femme;  ensemble.  11  fr.  16. 


Le  nombre  dea  jâùroées  <ie  maladie  se  décompoâe 
aind  ;  pour  les  hommes,  1,3(X>,!iIîCI,  et  pour  les  femmes, 
135,404;  enaembte.  l,M2,0Ki. 

La  dépenae  pharmaceutique  moyenne,  pour  chaque 
joiiruée  de  malailie,  a  donc  élé  de  £JU  conti mes  pour 
les  hommes,  87  centioies  pour  les  retnmes;  ensemble, 
S'i  centimes. 

Le  nombre  des  sociâtaires  paiiicipanlis  sui*  lesquels 
s  été  râpartie  la  dépense  dee  médicaments  s'élevait, 
en  1867,  i  247,918  hommes,  et  i  39,92.'i  remmes;  en- 
fiemble,  287,842. 

Le  prélèvement  sur  la  colisalion  de  chucun  d'eux, 
pour  aa  contribuUou  au  payement  des  médicameets, 
se  (offrait  donc  ainsi  :  2  fr.  64  par  homme,  2  fr.  9fi 
par  Temme;  ensemble,  2  fr.  GS. 

Indemnités  de  maladie.  —  Le  mentant  des  iudem— 
nité  accordées  aux  malades,  ''u  lt(87,  dans  les  socié- 
tés autorisées,  se  répartit  de  la  manière  suivante  : 
1°    l.SS7,aU  fr.  iax  61.841  muladea  hommes 
î-        IW.aei        BUï    T.MtHialadei  femmga 

Snil     I.uHT.ma  (r.  aux  W.iiS  maladi»  réun  e 

L'indemnité  moyenne,  pour  chique  malade  est 
fixée  comme  Huit  :  hommes,  31  fi  <j  Temmee 
17  fr.  5l3;  indemnité  moyenne  geneiale   TJ  fr   13 

Le  nombre  des  journées  ite  mstilies  était  (lar 
chaque  espèce  de  sociétaires  satoir  hommes 
1,308,SI>0  journées;  femmes,  13j  (b  j  urnées  en- 
eembie,  1,442,01/»  journées. 

Il  ressort  que  l'indemnité  moyennn  pour  chaque 
journée  de  maladie,  s'est  élevée  pour  Îps  hommes 
è  1  fr.  50:  pour  les  femmes,  à  0  fr  W  ce  qui  ^it 
une  indemnité  moyenne  générale  de  1  fr   n 

Le  personnel  des  aociéléa  aui'  risées  e  compoKajl 
de  2/i7,91K  hommes  et  de  39,.^  femmes  ensemble 
287,842  membree. 

Chaque  sociétaire  participant  contribue  donr  a 
l'allocation  dn  ces  indemnités  pour  une  part  moyenne 
se  chilTrant  ainsi  ;  hommes,  7  tr.  8<J;  femmes,  3 fr.  2^; 
Je,  7  fr.  23. 


EN  Ib^T  :î2r. 

Ft'ais  de  gestion.  —  La  centralisation  dcs^  états 
produits  par  les  associations  autorisées  présente  les 
résultats  correspondants  ci-après  : 

Nomb.d.  sociétés    Nombre  des 

antortsées  sociélaire5 
Désignation                   Montant  drs      ayaot  produit    participants  au 

des  cat^nes              frais  de  gestion   leurs  comptes  SI  décem. 

d*4SSodatioa«.                    en  1887.             en  1887.  en  188':. 

S4iciétés  d'hommes.           161,669           1,79a  163,301 
Sociétés  d'hommes 

et  de  femmes....           154,137              386  108,476 

Sociétés  de  femmes              6,364              128  14  065 

Ensemble 323,160  3,204  387,843 

FraU  de  gestion  dans  les  sociétés  autorisées^ 

depuis   1873. 

Moyenne  par 

Frais  Moyenne  ïociétaire 

Années.                        de  gestion,  par  socîèlé.  participant. 

fr.  fr.  c.  fr.    c. 

1873 337,141  153    o  120 

1873 361,643  166    »  138 

1874 199,666  125    »  »  93 

1875 343,178  149    »  113 

1876 361,333  158    »  1  15 

1877 312,367  181    »  1  29 

1878 307,483  168    »  123 

1879 327.185  171  30  1  34 

1880 320,285  161  19  1  15 

1881 387,553  195  44  140 

1883 379,735  186  33  134 

1883 363,508  174  70  127 

1884 378,510  179  73  130 

1885 363,007  167  98  123 

1886.. 387,524  175  99  1  31 

1887 322,160  146  17  113 

Fraii  de  gestion  dans  les  sociétés  parisiennes^ 

depuis  1880. 

Moyenne  des  frais  de  gestion.        1880.  l3dS.  1886.  1887. 

fr.  c.  fr.  c.  fr.  c.         fr.   c. 

Par  sociclé 468    »      464  30      49139      409  28 

Par  sociét.  participant..         2  23         2  13         2  27         2  09 

Frais  f un àrai7*es,  —  Le  résumé  ci-aprea  ^v^ï>ç*a\V^ 


32')  SOCIÉTIÎS  DE  SECOURS  MUTUELS 

les  frais  funéraires  conceruant  chacune  des  catégories 
des  sociétés  autorisées. 

Moyenne 
des  frais  funéraires. 

Désignalion  par 

des  catégories                              par  sociétaire  par 

d'a;soc1atico8.                           société,  participaut.  décédé. 

fr.   c.          fr.  c.  fr.  c. 

Sociétés  d'hommes 104  09        113        56  93 

Sociétés  d'hommeset de  femmes       252  40       »  67       43  88 
Sociétés  (le  femmes 65  9i        »  60        29  50 

Ensemble 121  ii        »  93        51  29 

Frais  funéraires  dans  les  sociétés  parisiennes. 

Moyenne.                       1880.  1885.  183C.  1887. 

fr.  c.  fr.  c.  fr.  c.  fr.  c. 

Par  société 317    »  353  80  354  64  358  48 

Parsociét.  participant..          1  51  1  62  1  64  1  56 

Par  participant  décédé.      110    »  95  76  89  62  86  90 

Secours  aux  vieillards,  infirmes  et  incurables.  — 
Le  tableau  ci-dessous  établit  par  distinction  de  caté- 
gorie, pour  les  sociétés  autorisées,  en  1887,  la  totalité 
et  la  moyenne  des  secours  accordés  aux  vieillards, 
aux  infirmes  et  aux  incurables  : 

Nombre 
des  Tieillards,  Moyenne 

iutîrmesetincurabl(8  des 

Désignation  secourus.  secours  allonés. 

d'associations.               Hommes.  Fcinmes.    Hommes.  Femniis 

fr.  c.  fr.  c. 

Sociétés  d'hommes...        3,388          »           96  21  » 
Sociétés  d'hommes  et 

defcmmes 1,094        304        312  82  146  65 

Sociétés  de  femmes..           »           285           »  51  65 

Ensemble 4, 482        589        149  08        100  68 

^071^  ^^3  7? 

Secours  aux  veuves  et  aux  orphelins.  —  Le  ré- 
sumé suivant  présente  les  résultats  correspondants  des 
aociétôà  autorisées  : 


EN  i887  3-27 

Désignati«a              Monlant  des  lecoars.  Secours  moyen. 

des  catégories            ^-^ — — ■i^.'---^'   '     -  ^  «w  '^ 

d'assoeiaiioiis.                  aux              anx  aux  aux 

reoves.      orphelins,  veuves,  orphelins. 

fr.  c.            fr.  c.  fr.  c.  fr.  c. 

Sociétés  d'hommes..      I5i,62(      13,943  113  11  38  51 
Sociétés    d'hommes 

et  de  femmes 118,464     39,989  134  16  85  66 

Sociétés  de  femmes.         2,250          165  72  60  8  68 

Ensemble 275,335     44,097      120  71       60  32 

319,433  "  lO^oT* 

11  y  a  lieu  de  porter  au  passif  des  sociétés  lesf 
sommes  restant  à  payer  au  31  décembre  1887  et  qui 
s'élèvent  pour  les  sociétés  autorisées,  savoir  : 

Désiçoaiion  des  catégories  d^assoclations.  Sommes. 

fr. 

Sociétés  d'hommes 20,958 

Sociétés  d'hommes  et  de  femiuos 25, 059 

Sociétés  de  femmes 250 

Ensemble 46,207 

Années.  femmes. 

fr.    c 

1883 ...  38,201  79* 

1884 39,959  31 

1885 153,121  31 

1886 29.889    » 

1887 46,267    » 

DéftignaiioD  llecettes  Dépenses 

des  catégories  d^assoeiations.  à  recouvrer,  à  pnyer. 

fr.  fr. 

Sociétés  d'hommes 87,331  20,958 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 39,000  25,059 

Sociétés  de  femmes 758  250 

Ensemble 127,089     46,267 

Receltes  Dépenses 

à  recouvrer.  à  p^yer. 

Années.                                    fr.  c.  fr.  c. 

1883 91,177  36  38,201  79 

1884 122,761  18  39,959  31 

1885... 134,315  80  153,121  31 

1886 , 141,245    »  i9,%%^    t» 

^987. 127,089    ï>  I»6,lÇn  ^o 


EN  1887  329 

rieure  de  11  centimes  à  la  dépense  moyenne  obliga- 
toire, et  de  4  fr.  63  à  la  dépense  moyenne  totale. 

Budget  des  société»  parisiennes  autorisées,  en  îS87. 

Quotité  de  la  cotisation  moyenne  des  hommes. ...      16  fr.  99 
Quotité  de  la  cotisation  moyenne  des  femmes 13        32 

Dépenses  par  membre  participant  homme  : 

fr.  c.  fr,  0. 

Indemnité  pécuniaire  de  maladie 1(  32 

Honoraires  médicaux 1  73 

MédicamenU 2  88    )    19  58 

Frais  funéraires 1  56 

Frais  de  gestion 3  09 

Dépenses  facultatires  : 

Secours  aux  veuves  et  aux  orphelins 1  79     i 

Sec.  temporaux  vieillards,  infirmes  et  incur.      1  31     [      6  57 
Dépenses  diverses 3  47    ) 

Montant  de  la  dépense  totale ?G  15 

Dépenses  par  membre  participant  femme  : 

fr.  c.  fr,  c. 

Indemnité  pécuniaire  de  maladie 4  45 

Honoraires  médicaux 1  73 

Médicaments 2  44    )    12  27 

Frais  funéraires 1  56 

Frais  de  gestion '. 2  09 

Dépenses  facultatÎTes  : 

Seeoars  aux  veuves  et  aux  orphelins 1  79    \ 

Sec.  tempor.  aux  vieillards,  infirmes  et  incur.      3  69    [      8  95 
Dépenses  diverses 3  47    ) 

Montant  de  la  dépense  totale 21  22 

Décès  dans  les  sociétés  autorisées , 

Désignation  Proportion 

de«  catégories  Nombre  pour 

d'assocUtioo».  de  décès.  100 sociétaire;. 

Sociétés  d'hommes 3,273  1,98 

Sociétés  d'hommes  et  de  femmes 1,645  1,51 

Sociétés  de  femmes 286  2,03 

Eoieroble 5,10V         l^^V 
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S 

Nnithr.           t«ur 

poor 

1871. 

3,18a'       1,61 

1881,. 

i.i39 

,69 

1S82.. 

i,39I 

,SI 

im. 

sis»         i!e5 

1883.. 

4,496 

.57 

1875, 

3. 970         1,83 

1884.. 

4.736 

,63 

18Ï8. 

i.ioa       1,B1 

1885.. 

4,863 

.63 

3,918         1,63 

1886.. 

4.996 

,69 

187a! 
H7P. 

■i'.iie?       i.m 

1887.. 

5,904 

,81 

1380. 

4,180         I,B1 

Uoje 

IB  lotsle. 

,63 

do  mitiorl» 

e§.  d=  pin.  d. 

p»qr  10* 

Sodé 
Sucié 

31,593 
8.779 

19 

B6  d'Iiommea  êi  ds  femnie». . . 

Socic 

vs  de  femmef 

3.568 

S3 

Ensemble 

43,940 

15 

NomUri 

Non,l,re 

'«'"l'Pi"""  v.i« 

1871. 

31,764         16 

1880... 

41,096 

15 

.      3i,2ao       16 

40,940 

1874  ! 

!        35.m          16 

im!! 

4r,ia8 
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187B. 

35,18Î         17 

1884... 

43,(77 

(S 

1876. 

36.741          17 

1885... 

U,401 

15 

36,983         16 
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a.»i.... 

fr.        .. 

^k         Los  11  compagDlni  dont  d 

PODS 

Li 

encaissé,  en  18B9,  une  somme  totsle  de    100.97 

.m  13 

EN  1889  :^31 

en  augmentation  de 1,114,465  58 


surrencaissem.  del888,qai  se  chiffrait  par  99,858,418  55 
Voici  la  composition  de  ces  deux  totaux  : 

En  IS8S.  En  1889. 

Primes  nettes Fp.    93,001,008  05  94,018,05106 

Bénéfic.sar  polices  et  plaques         863,22119  864,590  98 

Produit  des  fonds  placés 5,667,329  01  5,967,3'27  25 

Recettes  diverses 326,859  70  122  914  84 

Total 99.858,418  55  100,972,884  13 

Cette  augmentation,  qui  porte  presque  totalement 
sur  les  primes  encaissées,  indique,  pour  Tannée  lï^S'J, 

un  relèvement  de  la  production.  Les  bénéfices  sur 
polices  et  plaques  sont  restés  stationnaires.  Le  pro- 
duit des  fonds  placés  a  augmenté  de  300,000  franc?. 

DcpeuBea 

I^â  charges  que  les  mêmes  Compagnies  ont 
eu  à  supporter,  en  1889,   présentent   un 

total  de Fr.  79,898,526  64 

en  augmentation  de 227,238  36 

sur  celle  de  1888,  qui  s'élevaient  à Fr.  79,671,288  28 

Les  recettes  ayant  atteint,' en  1889 Fr.  100,972,884  13 

et  les  dépenses 79,898,5-26  64 

Id  bénéfice  réah'sé  ressort  à 21,074,357  49 

en  augmentation  de. 887,227  22 

sur  celui  de  1888,  qui  se  chiffrait  par 20,187,130  27 

Cette  augmentation  du  bénéfice  concorde  avec 

colle  des  recettes Fr.  1,114,465  58 

atténuée  par  le  cbiffredes  dépenses  en  plus.  227,238  36 

Somme  égale Fr.  887,227  22 

Faisons  remarquer  que  si,  du  bénéfice  total, 

soit Fr.  21,074,357  49 

on  retranche  le  produit  des  fonds  placés 
(qui  est  le  fruit  de  la  fortune  personnelle  de 
chaque  Compagnie  et  des  fonds  versés  par 

les  actionnaires),  soit 5,967,327  25 

on  trouve  pour  le  bénéfice  industrie l...Fr.  15,107^030  24 
soiti6,07  0y0du  montantdes  primes  nettes. 


i  EOnimes  payées,  depuis  dix  ans,  par  leâ 
CompBgnies  à  leurs  assurés  sinistrés,  Dt  le  rapport  de 
immeii  à  l'eniieinble  des  prime»  cncaissi^es  par 
!S  CompaKDÏes  : 


tm 

119,860,37*  SB  e 

1  61.53 

ISBI 

65,893,851  13 

71,32 

i88i 

!».3(8,Mi  T3 

63.1(1 

5Q,Ma,553  Oî 

57.77 

^m 

ei.i7s.9i6  li 

iS«5 

(S.898,ai5  6S 

Si. 08 

51. 41!, 905  (6 

56.79 

1887 

Sî.807,057  30 

56.67 

tm 

17,915,918  26 

IS89 

i7,SI9.508  Si 

50.86 

il  que  depuis  lâ»1,  la  proportio. 
end  chaque  année,  par  une  détroissanc 
ie  rapprocher  de  plus  ea  plus  du  Ibil\  n 


'.a  Compaguiei  fratiçaliei 


AlturanoiOé. 

''•        '■ 

'' 

'■ 

"■         '■ 

néralei 10 

934.136  77 

7,630.759  75    i 

765,115  tS 

LePMaix....      9 

1M.ÎB7  « 

7.36Ï 

156  13    i 

766,388  99 

863,813  83 

6.Î84 

OU  30    3 

800,375  75 

013,813  59 

7,755 

581  ao  4 

735.136  69 

LeSoliit 8 

701.399  13 

839  46    3 

963,693  16 

La  France. ...      6 

339.09Ï  87 

5!U8T 

6<»  38    3 

339,487  34 

i'trrftflina....      6 

05B.4Ï1  75 

i.Slî 

335  05    3 

838.(78  05 

615.510  H 

3,919 

360  »9    1 

711.939  49 

Mi,  556  B3 

8,199 

346  79    1 

100,080  19 

AijM.. ■.■.■..■.■.      ( 

iiO,li!  99 

La  PatimelU.      i 

66 j, 601  M 

S.  «7 

La  Confianen.      6 

617, 9i5  M 

6.1Ï6 

713  73    * 

UÎ,B17  19 

L-Abfilli ( 

i76.170  71 

3,0U 

731  43    i 

779.010  65 

U  Mande..,.      î 

678,905  35 

î,m 

8ia  38  1 

341,676  35 
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VOuBêt ,  345,60i  89  233,699  96  113, 6U  CO 

La  Foncière,,  4,l56i458  01  3,074,660  26  1,623,916  76 
L  Union  gêné- 

raleduNord  261,887  47  217,493  56  93,018  82 

La  Métropole,  3,825,461  69  3,750,011  89  2,213,569  12 

LaRouennaiae,  952,146  48  800,152  72  239,73156 
La     Commet' 

eiale 733,98105  797,15131  417,742  25 

LaClémetUine.  1,394,787  84  1,450,361  59  865.501  69 

La  Nation,,..  818,803  21  797,077  44  313,757  79 

Totaux 100,972,884  13  79,898,526  64  47,819,508  82 

Impôts,  —  La  somme  totale  des  impôts  payés  par 
les  22  Compagnies  qui  font  l'objet  de  la  présente  sta- 
tistique peut  être  calculée  approximativement  de  la 
manière  suivante  pour  l'exercice  écoulé  : 

!•  Impôts  à  la  charge  des  Compagnies. 

Patente,  impôts  sur  valeurs  diverseti,  timbre 

d*aboDnement,  environ Pr.         650,000    » 

Impôts  sur  les  bénëflctis  distribués 467,000    » 

Total 1,117,000    » 

2°  Impôts  à  la  charge  des  assurés. 

Timbre  des  polices  et  avenants,  environ 4.000,000    » 

Enregistrement,  environ 9 , iOO.OOO    » 

Ensemble 14,517,000    » 

(D'après  le  Moniteur  des  Assurances.) 


ASSURANCES    SUR   LA    VIE  EN    18h9 

OPÉRATIONS   DES  COMPAGNIES   FRANÇAISES 

Le  nombre  des  Compagnies  françaises  à  primes  fixes 
s'est  maintenu,  comme  l'année  précédente,  à  dix-sept. 

L  —  Assurances. 

Le  total  des  capitaux  en  cours,  pour  les  dix-sept 
Compagnies  comprises  dans  nos  tableaux  était,  au 
31  décembre  1888, 


lOSS.OSB.e?;    " 

051.935.169    1. 

^H   II  De  i-ëltve  pli»,  ira  31  iéttmhre  ISgS, 

1.(31, 508    » 

e  avait  aug- 

ia0,635.396    ï 
393.8it,3S7    » 

27,793,939    ii 

^K      menlÉ  de  plus  As  'Si  millions. 

^H         Nous  expliquerons  plus  loin  i-.me  ^ 

^f       I.s  producUoi  bruts  ie  l'anaée  Iges  avaii 

En  ISea,  il  I  BTait  eu  augmeDistion  de. . . . 

n.7âl.S63    u 

I,!îl,5û8    , 
î9î,Si!,357    i> 

vt  les  Bffiiras  coDiraclâeâ  dans  l'aonée  18S9 

les  capi[aui  disparut  en  18S9,  punr  quelque 

393,965,885    . 
que  le  mon- 
r  la  firoduc- 
il  élflil  resLé 

p.  100  en  188i 

-  entSSe 

-  en  1888 
e  IIXI  p.  100. 
laquelle  nous 

moyenne  des 
,  a  été  d'en- 
avBit  été  de 

C'est,  croyons-nous,  ta  [iremici-e  fois 
tant  des  catiitaus  disparus  l'emporle   su 
tion  brulft  annuelle.  Pondant  loiiglemp 
eu-dessous. 
La  ripvori  avdi  i-lé  BuepesH.'cinenlde  "Î.OO 

-  -               de  91.10 
_                        _               de  89.65 

-  -               de  S6,Tt 

S'il  titipaaae  en   apparence  celle  ann 

cela  lient  A  une   cause  accidentelle  à 

avons  fait  allusion  plus  haut. 

Le  rapgiorl  des  capitaux  disparus  â  la 

■          capitaux  eu  cours,  pendant  l'année  iëH^ 

^m      viron  12.S0  p.  100.  En  1H88,  ce  rappor 

^h      13.U6  p.  jOU  seulemenl. 

EN  1889  3;îo 

Afin  de  trouver  le  rapport  réel  des  sinistres  aux 
capitaux  en  cours,  nous  devons  déduire  de  ces  capi- 
taux tous  ceux  qui  ne  sont  pas  exposés  au  risque  de 
décès,  c'ôàt-à-dire  les  capitaux  diiïérés,  les  capitaux 
placés  à  intérêts  composés,  les  assurances  dotales  de 
certaines  catégories  «^t  autres  combinaisons  similaire-. 

Au  31  décembre  1888,  les  capitaux  exposés  au  risque 
de  décès  formaient  une  somme 

de... 2,951,504,561    » 

Au  31  décembre  1889,  ils  étaient  de. 2,939,382,205    » 

Par  snite,  les  capitaux  en  cours  exposés  au 
risque  de  décès  pendant  Tannée  se  sont 
montés  en  moyenne  à 2,945,443,383    » 

Les  siniâtres  de  l'année  s'élant  élevés  à.. . .         42,897,107    » 

le  rapport  des  sinistres  aux  capitaux  en  cours  a  été  de 
l,4o6  p.  100,  c'est-à-dire  un  peu  moins  élevé  qu'en 
1888,  année  pendant  laquelle  ce  taux  avait  pris  sa 
valeur  maximum,  1.563  p.  100. 

Il  faut  môme  remonter  à  Tannée  188^4  pour  trouver 
un  taux  moyen  plus  faible  :  1.30  p.  100. 

Si  l'on  compare  le  montant  des  sinistres  à  celui  des 
primes  encaissées  dans  l'année,  lequel  s'élève  à 
119,920,077  francs,  nous  trouvons  un  rapport  de 
35.74  p.  100,  au  lieu  de  38.49  p.  100,  taux  de  l'année 
1888.  Voici,  du  reàte,  les  taux  des  sinistres  observés 
pendant  les  dix  dernières  années  : 

Rapport  des  Ripporldcs 

Années.  siniEtres  aax  sinistres  aux 

capitaux  en  cours,  primes  encaissées. 

1880 

1881 

1882 

1883 

1884 

1885 

1886 

1887 

1888 

1889 


1.24  p.  100 

30  »  p.  100 

1.26  — 

32  »  — 

1.32  — 

32.50  - 

1.20  — 

31.08  — 

1.30  - 

29.37  — 

1.47  - 

37  »  — 

1.47  — 

35.84  — 

1.47  - 

36.65  — 

1.56  — 

38.49  - 

1.46  — 

35.74  — 

li.   —  RkNIES  VlinÈBES. 

Lue  iTQloa  viagères  Immédiales  en  cours  au  J1  dij- 
i^embre  1^99  se  montent 

k M,*ÎS.185    • 

ElleI«taleD^aa31déce^lbralB88,  d<^ 33.0(3,119    » 

[|  I  ï  danc  sugmenlitiun  ie a.3SO.i36    » 

Le>  rentes  dlfTéréeB,  <le  rnrvie,  clr,,  m  idcid- 

laieni,  ui  31  décembre  I8S9,  à a.ïiS.IÎ?    o 

et  nu  31  dicembra  1888.  à S, 662.6116    t 

L'&ugmenlalion  ul  de fi3,(Bl    r 

Les  ranlee  éteinli^  psi'  suite  de  décb»  ee  sont  élevées 
i  1,91U,5ti2  fraocs.  Il  y  e  une  ditTiJi-eace  d'environ 
40.000  fi-aooi  eu  moins  sur  les  extinotiona  de  iSH8. 

Le  chiffre  moyen  des  rentea  en  cours  peiidB.nt 
l'aDDée  1880  ayant  été  de  :»,238,3S7  Trancs,  le  rap- 
port des  rentes  éteintes  par  suite  de  déoËs  aux  renies 
en  cours  est  de  S.5S  p.  100.  Ce  rapport  avait  été  de 
6.02  p,  100  l'année  précédente  ei  deB.lOen  1887. 

1889,  nnt 

,3!J4,MS    j 


et  eu  1888,  de 

3,188,305    g 

Lei  cipiteut  Tcrsès  pour  ces  ren 

lee  ont  éii. 

L'inKmeuUtlDn  des  capiUui  versé 

stétéie...    11,S63,0E1    « 

l,e  tau*  viager   moyen  des  i-entes  constituées  en 
1888  ressort  à  8.62  p.  lOy.  ce  qui,  d'après  le  tarif  des 

III.    -  RlÎBl 

euvKB. 

Le   montant  des  réserves 
s'élÈve,  au  31  décembre  iSKH, 

pour  risque    en    coure 

70.5OÏ,ilû    . 

■^■i^^ 

EN  1889  337 

L^augmentation  de  l'année  précédente  était  seule- 
ment de  67,788,803  francs. 

Les  réserves  affectées  aux  assurances  de  toute  nature 
sont  comprises  dans  ce  total  pour  737,28o,789  francs^, 
ce  qui  donne  pour  ces  réserves  un  taux  moyen  de 
24,15  p.  100.  Ce  taux  était,  Tannée  précédente,  de 
22.58  p.  100. 

Les  réserves  desrentes  se  montent  à  348,o79,0'43 
francs. 

IV.  —  Frais  généraux  et  Commissions. 

Nous  ne  saurions  donner,  pour  ce  chapitre,  des 
chiffres  rigoureusement  exacts,  nos  Compagnies  ne 
procédant  pas  uniformément  pour  le  classement  de 
ces  dépenses.  Sous  cette  réserve,  que  nous  regrettons 
d'avoir  A  renouveler  chaque  année,  le  montant  des 
frais  généraux,  1889,  a  été  environ 

de 8,120,000    » 

Il  s'était  élevé  en  1888,  à 7,975,500    » 

Ils  sont  donc  en  augmentation  d'environ 144,500    j» 

Les  frais  généraux  sont  remontés  à  peu  près  au  ni- 
veau de  ceux  de  Tannée  1887. 

Les  commissions  s*élèvent  environ  à 9, 700,000    » 

C'est  exactement  le  même  chiffre  qu'en  1888. 

L'ensemble  des  dépenses  de  frais  généraux  et 
et  de  commissions  a  été  de 17,820,000    » 

V.  —  Résumé. 

Des  chiffres  que  nous  venons  de  passer  en  revue,  il 
résulte  que,  sauf  en  ce  qui  concerne  les  sinistres  dont 
le  taux  s'est  un  peu  amélioré,  l'exercice  1889  n'a  pas 
été  heureux  pour  l'ensemble  de  nos  Compagnies. 

Contrairement  aux  espérances  que  nous  exprimions 
Tannée  dernière,  la  production  annuelle  n'a  pas  repris 
sa  marche  ascendante.  Elle  a  baissé  au-dessous  de 
AOO  millions  et  il  faut  remonter  à  dix  ans  pour  retrouver 
une  production  aussi  faible,  U  est  évident  quG  V^x^^w 


n'a  pns  favorisé  les  0 

Le  monlanl  des  capitau.i  disparus  a  eaCl]^l!atlgnl(^nlLi 
et  1o  porteteu  il  le  général  a  baiseé  de  plus  d'un  millinn. 
Noue  devons  dire  cepeadant  que  celte  cUmioutinu  du 
porterenilie  e&l  causée  pa;  les  trts  importantes  réassu- 
rances de  la  Caisse  des  Familles,  dont  les  capitaux  en 
cours  ont  diminué  de  plus  de  40  millions.  Or  ces 
40  milliona  De  se  trouvent  plus  entièrement  daaî;  la 
production  annoucée  par  les  Compagnips  rénieuirarites. 

Nous  n'svoni  pas  à  rechercher  ici  ies  niotira  de^ 
capilaui  assurés;  il  nous  suffit  de  signaler  le  fait,  pour 
que  la  baisse  du  portefeuille  général  puisse  être  bi- 
pliquée. 

11  y  a  eu,  comme  nous  l'avons  vu,  uoe  légëre  dimi- 
nution du  taux  des  «nislres,  malgré  la  surcharge 
résultant  pour  nos  Compagnies  des  décès  cnusùj  par 
l'inlluereja,  pendant  les  derniers  mois  de  l'amiOii  IS8'J. 

Les  opéralioQsde  rentes  viagères  onliilé  i\':ception- 
URliement  brillantes.  Jusqu'ici,  ie  maiimuoi  de  la 
production  en  rentes  viagères  s'était  produit  en  188»; 
il  ne  s'élevait  pas  i  A  millions  de  rentes.  En  1889,  les 
rentes  constituées  ont  dépassé  4,^oU,000  francs.  Le^ 
recettes  qu'ont  faites  nos  Compagnies  de  ce  chef,  sont 
ênormtis  {"■0  millions  et  demi).  H  est  à  remartiucr 
égaltMiiGiit  quo  l'âgo  moyen  des  nouveaux  rentiers  e.-l 
iniûrii'ur  A  coUii  des  années  précédentes. 

Les  rùï^rveà  suivent  uue  marche  ascendante  pro- 
gressive ;  elles  dépassent  le  milliard  d'une  somme 
d'environ  UG  millions.  Le  mauvais  état  de  la  produc- 
tion, les  résiliations  trop  nombreuses,  n'empêchent 
donc  pas  am  Compagnies  d'accrotlre  leurs  ressources 
et  leurs  garantie».  Ou  voit  par  là  que  si  le  présent  est 
quelque  peu  chargé,  par  suite  de  circonstances  géné- 
rales dêfavarablee,  ce  qui  domine  surtout  dans  nos 
Compagnies  françaises,  c'est  le  soin  de  garantir  l'ave- 
nir contre  tout  danger. 


EN  I8b9  3:n^ 

Résumé  de*  opérations  des  Compagnies  françaises  d'assu- 
rances à  primes  fixes  sur  la  vie,  pendant  l'année  1889. 

Rentes  constituées 
Capitaux  en  1889. 

Nom  assurés         ^      — — ■ 

des  pendant  Immé-        Différées 

Compagaias.  l'année  1889.         (liâtes,    et  de  survie. 

fr,  fr.  fr. 

Assoraoces gëDéralcs 56,782,198  2,354,576  158,343 

UnioD 21,158,312  194,820  28,509 

Nationale 50,080,338  1,016,373  71,203 

Phénix 52,167,047  408,460  48,171 

Caisse  paternel!.- 14,488,207  94,694  5,810 

Urbaine 48,079.023  90,884  18,926 

Caisse  génér.  des  Familles.  13,625,463  18,580  2,400 

Monde 9.228,619  37,227  2,850 

Soleil 14,578,084  20,829  9,400 

Aigle 14,450,470  12,045  7,350 

Confiance 12,019,116  6,471  4,S50 

Patrimoine 9,945,909  26,400  8,195 

Abeille 12,376,040  18,471  » 

France 13,057,318  27,769  9,800 

Foncière ...  25,763,646  5,788  3,600 

Nord 6,003,457  5,350  2,500 

Providence 19,038,110  21,228  3,200 

Totaux 392,841,357    4,354,965    385,107 

État  des  opérations  des  Compagnies  firançaises  d'assu- 
rances à  primes  Jixes  sur  la  me,  au  31  décembre  1889. 

Capitaux  en  cours         Rentes  en  cours 

auSldécem-  au  31  décembre  1889.  Réserves 

Noms                 bre  1889.  - — ^ — ^ — -  peur 

des               (Réassurances  Immé-      Différées,  de  risques  en 

Compagnies.           déduites).  diates.       survie,  etc.  en  cours. 

fr,                 fr.                   fr.  fr. 
A  ssiiranccR 

générales..  762,926,486  17,243,402  1,005,339  384,263,229 

Union 241,652.482  2,079,177  241,997  83,792,330 

Nationale...  572,502.490  9,999,289  633,586  245,637,495 

Phénix 476,479,410  2,912,637  275,394  156.186,596 

Caisse   pa- 
ternelle... 85.727,864  510,607  60,297  26,033,150 
Urbaine....  233,208,628  779,875  122,640  48,160,606 
Caisse  géné- 
rale   des 
Familles..  69,H5,606  541,038  78,7»  %^,TO.^^ 


Unnde 71iS9E.(t9 

olml SS,'9I,309 

Igle 63.317.577 

Cnnflanre...  89,777,891 

Abeille. 


lOi.197        3i,SU 


a6,666.9«î 

79,ï7fl 

19,9Sa 

5.«9,881 

73.958,383 

I07.7M 

(l.708,iïï 

76.S7U,3i3 

M5,915 

39.393 

It. 346,133 

B7,lin,(l9(l 

14.1(6 

9,573.ÎSg 

Ï.97S,«8 

«i.î03.396 

I4i.lli 

S7.(B8 

9,366.4^4 

JI,91à.l69  3S,»S,(85  3,7iâ,l37  ( ,085,864 ,83 j 


Lb  lots)  général  de  l'aDtif,  compris  dsne  les  bilans 
des  Compagniea,  s'élÈve,  au  31  dccembro  1889, 

ft i,386,09i,538 


on  te  (irikidenli 


79.990,777 
41, 331,799 


Depuis  la  baisse  produits  par  la  disparition  dei  deux 
Compagnies  le  Prog>-H  national  et  la  Métropole^ 
l'aclif  de  l'ensemble  deii  Compagnies  a  l'epriisa  marche 
asceudanle. 

Le  chapitre  créances  diverses  et  comptiw  débiteurs 
contient  naturellement  pour  batance  le  montant  des 
perles  et  débours  laits  par  quelques  Compagnies  <le 
iormalion  relativement  nouvelle.  Cessommes  peuvent 
s'élever  à  C  ou  3  millions  environ. 

On  peut  donc  dire  que  l'actir  réalisable  de  nos 
Compagnies  >i'é!ève  à  enviraii  1  milliard  376  millions 
de  f ranci. 

A  l'exception  de  la  Foneière  qui  a  une  faible  dinii- 
nutîDU  d'actif  provenant  principalement  des  placements 
liypolhécaires,  toutes  le«  Compagnies  comprises  dans 
nos  tableaux  ont  vu,  celte  an  née,  leur  actif  augmenter. 


EN  1889  ;mi 

Union 4,871,126 

Nationale 9,273,184 

Phénix ■ 10,925,317 

UriMine 5,582,268 

Caisse  paternelle.. . .  2,935, 514 

Caisse  des  Familles 4,095,856 

Monde 1,022,883 

Soleil 1,648,100 

Aigle 2,660,427 

Confiance 865,608 

Patrimoine 596,803 

Abeille 2,979,530 

France 1,875,588 

Nord 522,162 

Provideiict* 1,514,171 

Diminulinn. 

Foncière 359,663 

Les  prêts  sur  polices  ont  augmenté  d'une  façon  con- 
sidérable :  de  près  de  3  millions  en  1888  et  de  4  millions 
027,000  francs  en  1889.  Ces  prêts  s'élevaient  seulement 
à  26  millions,  à  la  An  de  1885.  Ils  moulent  maintenant 
à  plus  de  42  millions.  Ce  fait  est  très  fâcheux,  car,  nous 
Tavons  dit  souvent,  c'est  un  présage  presque  certain 
de  résiliation  prochaines,  cette  plaie  do  nos  Compa- 
gnies, à  laquelle  il  est  bien  difficile  d'apportor  un 
remède  efficace. 

E.  Béziat  d'Audibert. 

(D'après  l'article  du  Mon.  des  Assurances.) 

Opérations  réalisées  par  les  Compagnies  d'assurances 
sur  la  vie,  de  1819  à  1889. 

Années.                                     Capiiaui.  Rentes. 

fr.  fr. 

Del8l9ài859incln8ivemeDt....  354,000,000  17,490,000 

Pendant  l'année  1860 44,300,400  1,720,000 

—  1861 46,700,000  1.700,000 

—  1862 60,000,000  2,050,000 

—  1863 72,200,000  1,615,000 

—  1864 106,900,000  1,520,000 

—  1865 134,300,000  1,775,000 

—  1866 172,200,000  1,840,000 

—  1867 145,400,000  VA^^.^W;^ 


eiaSB 

..        198,600.000 

iX90.m 

1870 

lU.SOO.OOO 

1.  «00. 000 

918.000 

187* 

..        237.100,000 

3.164.000 

18T5 

..     asi.aw.ûoo 

î, 470. 000 

1877 

..        S7a.S70.00fl 

î.m.ooo 

1878 

,.        31IÎ,OGO,O0O 

3.469.00Q 

JS79 

337,075,000 

3.fl3S,O0n 

..        1B5. 377.000 

3,935.000 

mi 

a.M.l.dOO 

ÔS9,S5S,00U 

1883 

M9, 111)0,000 

[;n,7S6,r)0n 

3.71)7.000 

.-      i.u.i30,œn 

3.518.000 

3.SH.000 
3.t7t.OOO 

4BS7 

M6. 880. 000 

.        lîO, 635.000 
,.        39i.8il,000 

3.(98.000 
i.355.000 

1889 

xgéniirBux.. 

.     S,S6î.63l,0m 

B3. 639.000 

ur  ai.  31  iêco 

ASSURANCES  SUR  LA  VIE  EN  1890 


Noua  publions  ci-après  les  résullalB  approximalifa 
de  \a  pi-oductîon  des  Compagnies  françaises  d'assu- 
rances Hur  la  vie,  d'aprËs  las  renseignement»  qui  non» 
ont  ùlé  communiqués  per  les  Comiiagnles,  et  nous 
comparons  ces  rë^llats  à  ceux  de  l'année  précedenle, 
on  nous  servant  des  chilTrea  puisés  aux  comptes  ren- 
du* de  l'année  1889. 

De  mt'me  que  l'année  dernière,  dis-sept  Compa- 
gnies sont  comprises  dans  nos  tableaux. 

j'sepICanipïgDitEealSDOËStde Fr.       fïï.04i,4SS 


EN  1890  :Vi3 

Le  chiffre  des  capitaax  assurés  enl8899'élevait  à      392,841,357 

Il  y  a  donc  pour  1890,  une  augmentation  de  Fr.       32,^01.072 

Douze  Compagnies  sont  en  augmentation  de  Fr.       36,078,331 
et  cinq  Compagnies  sont  en  diminution  de 3,877,259 

Somme  égale 32 ,201 ,  072 

Tableau  comparatif  de  la  production  en  1889  et  en  1890. 

Capitaux  assurés 
Compagnies  n  -  n 

(Classées  par  ordre  d'ancienneté.)  en  18S9.  en  1833. 

fr.  fr. 

Compagnie  d'Assurances  générales  56,782,198  62,000,000 

L'Union 21,158,312  25,000,000 

La  Nationale 50,080,338  58,500,000 

l.e  Phénix 52,167,047  57,180,000 

La  Caisse  Paternellp 14,488,207  13,200,000 

Caisse  Générale  des  familles 13,625,463  14,100,000 

Le  Monde 9,228,619       9,800,000 

L'Urbaine 48,079,023  50,022,000 

LeSoleil 14,578,084  16,796,6*1 

L'Aigle 14,450,470  14,683,286 

La  Confiance ...  12,019,116  14,095,336 

Le  Patrimoine 9,945,909       8,500,000 

L'Abeille 12,376,040  11,500,000 

LaFrance 13,057,318  18,105,166 

La  Foncière 25,763,646  25,500,000 

LeNord 6,003,457        6,000,000 

La  Providence 19,038,110  20,060,000 

Totaux 392,841,357    425.0'»2,429 

Prise  dans  son  ensemble,  la  production  de  ISUOpout 
être  regardée  comme  satisfaisante.  Les  Compagnies 
ont,  en  effet,  plus  que  rattrapé  la  diminution  que 
nous  avions  eu  à  constater  l'année  dernière;  mais 
quelque  intéressantes  que  soient  ces  indications,  il 
est  difficile,  à  celte  époque  de  Tannée,  d'en  tirer  des 
conclusions  quant  aux  progrès  de  l'industrie,  les  clé- 
ments d'appréciation  manquant  absolument.  Nous 
nous  bornerons  à  espérer  que  le  prix  de  revient  est 
normal  et  que  le  nombre  des  réalisations  n'est  pijs 
en  augmentation.  Nous  nous  applaudirons  alors  de  la 
reprise  qui  semble  s'annoncer. 

Nous  avons  le  regret  de  constater  qu'A  ^^  ^  ^wvî,- 


menlatîon  de  sinislrea  dans  presque^!  loulèâlês  Com- 
pagnies. Cette  augmentatma  e^t  due.  eu  partie  tout  au 
moint,  à  l'épidémie  d'ioduenza  qui  a  sévi  sur  toute  la 


|CI.»h> 

1,'liniOD 

U  Halinnsla 

I.e  Phénii 

Lu  Caisse  Fitt  met  le 

ChIks  GénËmle  des  Fatnilli':' 

Uilondd 

L'Urbaine 


H, 077.165 

1Î.900 

000 

3.563,677 

*.IKK 

(KIU 

9,5S9,760 

I0,5W 

IHHI 

6.Î63.H3 

1,355.0» 

l,09t,K"I 

1,091 

K71 

1.015.3(1 

SX 

IKMI 

î,976.50» 

015 

m 

WKI 

630.  ÏÎS 

7S( 

IHKI 

388,099 

*1( 

HOU 

8(3.Î07 

l,OH 

K;to 

7tit 

a« 

mt 

558.539 

750 

000 

13.897.107 

47,997 

8Î9 

Le  chiTre  des  rentes  visgëres  couEliluées  en  IM) 
est  de  t;.l)lit,<32!>  Trancs,  en  augmenlation  de  plue  de 
deux  millîonB  sur  celui  de  l'anaée  dei'aiât^.  Rieo  ue 
dit  pluséloquemmeot  la  confiance  tous  les  jours  plus 
prande  que  le  public  accorde  6  nos  Compagnii's. 

Compagnie  d'Auuranci»  Bi^nAr.deii 3,  lOa.Ofll) 


L«  Otitss  (léncralu  d 

isFmnilii'B 

i«  Soleil 

ASSURANCES  CONTRE  LES  ACulUEN  i  .■<  EN    18^U     oVÔ 

L'Aigle 17,407 

LaConfiaoce 47,676 

Le  Patrimoine 48,64i 

L'Abeille 25,390 

La  Fraoce 68,940 

La  Foncière 17,000 

Le  Nord 6,500 

La  ProTidence 37,500 

(L.  Warnier.  Mon.  des  Assur.'i 


ASSURANCES  CONTRE  LES  ACCIDENl  S 

I.  —  Opérations  de  1889. 

Les  opérations  de  1889  se  résument  de  la  manière 
suivante  : 

Rtcettea,  —  Les  douze  Compn gaies  ont  cn- 

caiiiféane  somme  totale  de.. Fr.      44,502,497  91 

en  augmentation  de 1 .204,556  67 

sur  rencaissement  de  1888  qui  se  chiffrait 

par Fr.      13,297,941  24 

Les  encaissements  de  1889  se  décomposent  ainsi  : 

Primes Fr.      13,343.007  31 

Produit  des  fonds  placés...  Fr.  620,968  66  «        j  ino  ton  An 
Diters 538,521  94  !        *-'"^-^^  ^^ 

Total 14,502,497  91 

Le  chiiïre  des  primes  encaissées  est  supérieur  de 
1,164^901  francs  à  celui  de  Tannée  précédente. 

Dépensée.  —  Les  charges  que  les  mêmes 
Compagnies  ont  en  à  supporter  en  1889 

présentent  on  total  de Fr.      13,792,486  90 

en  augmentation  de 1.337,221  87 

sur  celles  de  l'année  préccd.  qui  ciaiont  de      12,455,265  03 

Les  charges  se  décomposent  ainsi  : 
SiDiêtreê  et  frais  médicaux Fr .       T  ,^0"i  A^  "Sî» 


r 

ibgèDéraui 

1,883,  iSSÎ  le 

9,871.879  36 

6(1,933  13 

13.792,(86  OU 
I3,34î,n07  31 

■     u 

primes  reqiis  l'étsnL  élevée*  â .Fr. 

IcD  resaortiiDepeneinduaLrieliede.  .fr. 
agi  remïrqner  que  ponr  la  France  Inivs- 
vDir  réassura  son   portereuille)  la    parlu 

\ 

(49,  m  59 

77(,(17  IS 

3Î(,937  66 
1,159,(90  60 

\ 

ur,  au    laisi&nL  de  cdlé  jcs  résuluts   do 
.eue  CuRipaenie.  l'eiercice  1889  b«  solde- 

■BitparuDbénéflreinduslrîelde Fr. 

produit  des  fonda  placés  et  les  recelleadi- 

*      a 

uns  conslalona  un  eicédent   de  recittta! 

7i0,0H  01 

los  dépenses 
le  déco  m  pie 

7r(,(!7  35 

■       ;; 

Cel  éuorl  de   710.0H   fi-.  01  c.  entre 
alet  et  loareueUes  totalesoB  ïériflepa 

te  Soleil- Sécurilè  Qéni- 

î 

3 

7 
f. 
B 

La  Pré>enalrica 361,000  56 

VVrbatniKt  laStint...        361,607  U 

La  CaUu  Générale  de. 

^ 

Towu»..    ..K.       |.484.*ÎSÎ6    771.417  M 
cJt'Di  de  recel  les Tt.                1W,<1U  Ot 

EN     l»V  ^" 

L «e  lii-^me  que  l'a^iiuê ^^  ii •: v i\\  iv .  ." .;  /••«•..■.'  .';■/.  > 
trieUc  seule  acoufe  un  t;\cè\it!iî  ào  àoi  ;":;>o-. 

S^ur  les  onze  Cviiij<ijrnîo5.  \i'.i:t  lo  vv  r.ip:o  >o  ^.^■..\^^ 
par  un  excédent  de  recette  <,  oiiK^  >oaU  :.\.  :.:  v^:.;  y  a 
distribuer  un  dividende  à  ieurs  aoiivMuiairi  >. 

L*:  SoleU->K'Ckinl-c  0::i-.\iU'  a  di>:ribi:o  V  »i'.«m' 
francs,  soit  12  francs  par  action  0  fV.  v'V  c.  do  |  lu> 
que  Tannée  dernière  dont  *»  ù\  J^i  c.  oonuuo  iuUmoI 
à  i.»  I».  h*J  du  capital  voi*sé.  ol  ."»  IV.  T'>  c.  couuuv^ 
dividende.  L'impôt  est  à  la  chariTO  dos  aolion  lairos. 

L'Urbaine  et  la  Seine  a  dislriluio  '_M(»jkk>  iVano-. 
^ioil  12,iKK.»  francs  de  plus  que  !*aimoo  donuèro  ,\MVano> 
par  action,  nets  d'impôts,  au  lieu  do  S  iV.  i>0  o.  .  Ta 
reille  augmentation  a  eu  lieu  l'annôo  prôoôdouto. 

La  Préservatrice  (\  distribue  'it>  francs  llol^  d'iiu|M»l .. 
en  augmentation  de  o  francs  sur  l'annôo  prôoodonlo. 

La  Thémis  a  distril)uê  i.'>  fr.  7.'»  o.  par  nolion,  doni 
0  fr.  2U  c.  comme  intérêt  ii  .'>  p.  KM)  ihi  capil.i!  v«mm' 
et  7  fr.  iiO  de  dividende. 

La  Prévoyance  a  distribué  12  iV.  TiO  c.  par  aolitm, 
dont  0  fr.  2o  c.  connno  intôrôl  à  <"»  p.  lOO  du  oapilal 
versé  et  0  fr.  2j  c.  do  dividende?. 

Voici  maintenant  la  proportion  (pii  so  rôvM»',  |tnin* 
cbaque  C^ompagriic,  entre  lus  prinios  oncai.-st'os  cl  Ic.^ 
dépenses  : 

Rapport  entre  les  primes  encaissdcs  et  les  rhnri/rs. 

Sinlfires.   Conimis.    I-'r.  g^ii.     loin:. 

p.    100.        p.    100.         p.    100,      p    1(K) 

1.  Le  Soleil-SécurUé  Gé- 
nérale      C2.:jr>     17.%     10. H     yi.12 

'i,  La  Préservatrice  {{).      46.17      18.7'J      <H;.-(i    \\\\  .tl 


(1)  La  Préservatrice ^  Compagnie  anonyin*.',  est  vAmi vy.i:  Mo 
Tadministration  de  .ses  propre»  opt'irationH  et  de  coller  de  I,a 
Préservatrice ^  Société  muluclle.  \a-b  pr.rn«,*s  de  la  pn'in.<f<: 
b'élèveot  à  710, 4il  fr.  50  c,  celles  de  la  S'ci/-"'  iniilu'llc 
à  2,l20,i33  fr.  W  c,  w/ît  erihernble  2,8:i<),C75  fr.  V;  c. 
Les  trais  généraux  h'éK-ventà  372,0i'J  fr.  10  c.  U^mpie  ren'ju 
GumpagDieaiioDyrDe;,  auxquels  il  convient  n'ajoiiU-r  (<:%  (r.tw. 
de    ôëpeDBe    mutuelle    ^Société    niulueliey ,    toil  im   \«»V'<i\ 


.  La  Compagnit  ajné- 

- it.St      iB.Gfi  43.»    106.99 

■anceinduëlr...      1W.40      30.67  îi.*J    153. Î6 

»"i-i 61.37      31. SJ  17. 3J    100. ai 

6.  VUriainiictlaSeine      5Î  50      18.63  20.10      91. îî 

7.  L'Palrimoiit 43.53      17.0.-*  15. SS      76, t9 

8.  ta  PrrtOïanoB 57.93      17.08  19,09      9t. 10 

9.  La  Catsie  Générale  des 

P-miUea ST.SO      13.94  20.70      9i.U 

10.  VAbetU» 64.01      17.66  92.88      94.55 

H.  La  Providtncc 51.9S      18.54  23,25      93.77 

11.  io  Tkémii 31.95      4Î,10  B.ÎS      82.30 

TdIïui 57.65      19.38  21.51      98.55 

I[.  —  SlTUATIO.V  AU   31    DIÎCEMBBE     1889. 

Les  hilana  deâ  àoata  CompsgnieE,  ÏDlégi'alemeQt 
réËumée  dans  la  tableau  de  la  peRe  iilij,  (iréseuteal,  â 

j"actiCet  au  passif,  un  Iota!  général  de  71,171,075  fr. 
31  G-,  se  di^omj>o^nt  comme  ^uit  : 

CapilBlMKidl Fr.  59,800,000    0 

Iléberio 7 ,  757, 1 70  23 

Crédiluiir»  divers 3,613,905  08 

Tolïl Fr.  71,171,075  31 

C>ia.e,  hinguiert.  biida  rilicrs,  elc Fr.  (4,178,185  80 

Ini<n<:ubl«> 2,969,735  53 

Agenc»,  i^BaBuremi  et  dliere 5.3(3.828  15 

UubiliurelmaUiiel... 113,849  II 

Frai*  d*  iiremier  éiJibUsaeiiiDoi  et  c^muu,- 

l>iDn«  ï  HCDurlir 4,050,146  61 

SoiDineB  due>  psr  les  aeiionnairus (i,  546,180    i 

Total fp,  71,171,075  31 

444.68. 


lï  las  tniif  Bffèrenit  m 


1   tr.  50o.de  pilma 


raui  de  U  Capijuiinie  anonjme. 

Suf  CM  douut'Bs,  Il  Cunipignie  falcgle  1^  rappuri  île*  »ï- 
mam  aux  primes  à  66,17  0/0,  celui  des  L'omdiÎBaloils  t 
18, 79  a/0,  et  celui  dos  [caU  eénticivu  ^  VS  ,1Q  Q  (Q. 


ES  1889  aW 

Le  total  des  comptes  à  amortir  se  trouve  en  aug- 
mentation de  716,000  francs  sur  Tannée  dernière.  Coite 
augmenlatioD>  provient  priDci|>alement  de  la  France 
Industrielle  dont  le  compte  rendu  annonce  1 .308.(ilK)  fr. 
à  amortir,  en  augmentation  de  079.(XKJ  franc>  tur 
Tannée  précédente,  cette  perte  ayant  été,  dans  les 
comptes  antérieurs,  dissimulée  d'une  manière  quel- 
conque. Nous  devons  constater,  au  contraire,  dans  la 
majorité  des  Compagnies  une  tendance  à  diminuer  le 
chiffre  de  ces  comptes;  là  où  nous  trouvons  une  aug- 
mentation, elle  correspond  à  une  élévation  dans  le 
chiffre  de  la  production. 

Nous  ne  pouvons  que  renouveler  le  souhait,  (jue 
nous  avons  déjà  formulé,  de  voir  les  Compagnies 
adopter  pour  leurs  comptes  rendus  un  modèle  (il  leur 
serait  facile  d'en  trouver  un)  qui  donnât  d'une  fa«;on 
plus  simple  et  plus  complète  une  idée  exacte  do  leur 
situation. 

III.  —  ReNSKIGNEMENTS  SPKCIAIX. 

Depuis  plusieurs  années,  nous  relevons,  dans  les 
rapports  des  Conseils  d'administration,  les  renseigne- 
ments relatifs  aux  détails  du  fonctioimcmont  indus- 
triel. Plusieurs  de  ces  rapports  annuels  conliennont 
des  renseignements  assez  explicites  ;  d'autres  sont 
incomplets  et  leurs  lacunes  font  obstacle  à  tout  essai 
de  statistique  générale.  Nous  donnons  donc,  tel  quel, 
un  relevé  qui  présente,  malgré  tout,  un  ensemble  do 
données  intéressantes,  en  ce  qui  concerne  les  divisions 
principales  des  assurances  contre  les  accidents,  savoir: 
les  assurances  collectives  (assurances  ouvrières),  les 
assurances  individuelles,  l'assurance  des  chevaux  et 
voitures  et  enfin  l'assurance  contre  les  bris  de  glacos. 

Opérations    des    Compagnies    françaises     d'assurances 
contre   les  accidents,  en   1889. 

(D'après  les  rapports  publiés.) 

RFCRTTI8 

Primes  encaissées Vr.      t3,343,OU7  31 

Produit  des  fonds  placé."., e><iQ,%%  ^^ 


3o0      ASSURANCES  CONTRE  LES  ACCIDENTS  EN   1889 

Divers 538,5Î1  94 

Total. Fr.  14,502,497  91 

DÉPE!«8BS 

Sinistres  et  frais  médicaux 7,693, 102  35 

Commissions 3,585,583  16 

Frais  généraux 3,871,879  34 

Diver? 641,933  13 

Toia» Fr.  13,793,486  90 

Situalion  des  Compagnies  (Vassurances 
contre   les    accidents ^  au  31  décembre  1889. 

(D'après  les  bilans  publiés.) 

ACTIF 

Cdisse,  effets  à  recevoir,  banquiers,  fi.nds  puM.  14,178,1^5  80 

Immeubles Kr.  2,969,7^5  63 

Agences  générâtes  rùu»i>ui-eur6.  cl  ûetiiieuis 

divers 5.313,838  15 

Mobilier  et  matériel : 113,849  13 

Frais  de  premier  établissement,  commissions 

et  pertes  à  amortir 4,050,346  61 

Sommes  dues  par  les  actionnaires 44,545,330    n 

PASSIF 

Capital  social Fr.  59,800,000    » 

Réserves  diverses 7,757,170  33 

Divers  créditeurs 3,613,905  08 

Total  de  l'actif  et  dn  passif Kr.  71,171,075  31 

(D'après  M.  Waunier,  Moniteur  des  Assurances.) 
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ASïitJRANCES  MARITIMES  EN  1889  .T)! 


ASSURANCES   MARITIMES   EN    1880 


LES  ASSURANCES    MATUTlMEd    A   PARIS 


I.  —  Production. 

Le  tableau  pour  1888  contenait  seize  Compagnies  ; 
le  tableau  pour  1889  en  comporlo  dix-huit.  Deux 
Compagnies  nouvelles  y  figurent  :  l'Avenir  et  VAr- 
moHque^  au  capital  d'un  million  l'une  et  l'autre. 

Après  la  débauche  de  créations  à  gros  capital,  dont 
le  souvenir  est  encore  tout  frais,  voici  qu'on  revient 
au  type  des  premières  Compagnies  d'assurances  ma- 
ritimes, à  celles  dont  les  succès  sont  restés  dans  ia 
mémoire  des  vieux  assureurs.  Mais,  à  cette  époque, 
les  primes  étaient  largement  rémunératrices;  les  si- 
nistres atteignaient  à  peine  50  p.  100,  et  il  restait  là, 
pour  une  Compagnie  à  faible  capital,  une  marge  suf- 
fisante pour  payer  ses  frais  généraux. 

Aujourd'hui  les  primes  se  sont  abaissées,  et  lorf 
sinistres  en  absorbent  en  moyenne  les  70/100'""»; 
l'écart  n'est  plus  que  de  30  p.  100  et  les  frais  géné- 
raux pèsent  plus  lourdement  sur  les  Compagnies  à 
petit  capital,  dont  la  production  ne  pourrait  pas, 
sans  danger,  s'élever  au  delà  d'une  certaine  mesure. 
Leur  fonctionnement  devient  donc  plus  difficile  et 
plus  laborieux. 

Là,  comme  dans  bien  d'autres  questions,  la  vérité 
est  entre  lesextrêmes  :  Inmedio  veritas.  Aussi,  le  type 
de  la  Compagnie  d'assurances  maritimes  à  capital 
minuscule  a-t-il  fait  son  temps,  et  il  sera  difficile  do 
le  ressusciter  fructueusement. 
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n-huît  Gompagmes  compriBCi  (laM  n 
lilenu  nnt  réalisé  en  pi'imes  nallea  éleïirtes: 

pendant  l'aonifl  1889 !(l,S99,5i3  o 

Enl(l8S,8L'iisCamp->gnlc3i»iileDtri!ïliB(^ 17,693,746  x 

I!  en  résulte  una  oagmentilioD  da î. 7(^,736  H 

dont  il  but  déduire 6IS,&50  b 

«nifll  diMIVKlIes,  pour  contUler  l'aiigmeiita- 

lion  airèrenta  nm  seiH  prBiqîèrea  Compo-    

L'unanimité  ae  conlinue  ici  :  la  production  liâ  cbn- 
cune  (le  ces  seize  Compagnies  a  augmenté  datiB  una 
propnrijon  généralement  aseez  forle. 

On  pourrait  croira  que  cette  augmentatinn  lient  il 
un  BCCroiesEinent  général  des  BlTaives  inarilimt»;  ee 
^erail  une  erreur.  Les  Compagnies  de  Paris  EOnt  loin 
de  couvrir  tous  les  risques  de  mer  alTérents  au  cam- 
iiierce  rrançais.  et  ce  t)'est  pas  le  plus  ou  moins  de 
primes  réalisées  par  les  assureurs  parisien;^  ijui  peut 
donner  une  idée  quelconque  <le  l'imporlance  des 
eipéditions  maritimes.  On  aurait  à  peine  ui^e  donnée 
sérieuse  sur  ce  point  en  totalisant  les  primes  des 
Compagnies  avec  celles  lie»  nombreuses  agences  da 
Sociétés  étrangères  qui  viennent  leur  faire  concur- 
rence. L'accroissement  d'affaires  dont  nos  assureurs 
nationaux  ont  bénéllcié  en  18S1)  a  pour  cause  la  déser- 
tion de  quelques-unes  de  ces  agencée. 

II.  —  SlNISTllES. 

Les  eiiiistres  nllérents  aux  primes  éteintes  se  sont 

1 U,Î8Î,9B7    » 

Es  en  dtdultui  laui  qui  incombent  Bui  dnai 

Compu^lei  nouiellet,  luit. (t6,flj6    n 

llrajle l3,8U,3fl3    n 

[giiur   le>    teiie   preiBiÈrtj    Compagniop,   qm 

araleul  payé,  en  ISSS Il  .^"aî.ISft    -a 

en  resatie  une  aiif^aieaulion  do \,%Bil,\^'i    i 


coMpeiiBfialie(ifeift6Bieaï'îJBr  T6  sur£roft' flB-T«W1iio- 
tion  que  nous  avons  cnnstat^. 

Le  taui  moyon  est  de  70,3li  p.  lÛU  pni-  rapporl  nm 
|irimes,al'ireqo'iln'availèlpfQ  1WH8quede(î7,'J^p.  li  II 
La  variatioQ  u'e^tpae  considérable',  mais  ce  qui  di^ 
tingue  Texercice  18S9  des  prÉcédenls,  c'est  qii'aununi 
Compagnie  ne  s'écarle  Bonsiblement  de  ce  tau: 
moyen,  ou  que,  ciu  moioB,  l'écart  entre  les  diverse 
Compagnies  est  pliia  faible  que  jamais. 


111.  - 


■  Frais. 


Cet  article  mérite  un  moment  d'aiteniion  ; 

=  Jusqu'à  présent,  disions-nous  déjà  en  1885  (1), 
c'était  là  un  point  tout  à  fait  secondaire  en  asEurances 
maritimes;  l'abus  des  commissions,  qui  est  la  plaie 
des  autres  brancbes,  estincanim  dans  celle-là.  L'Ins- 
titution des  coui'tiei-a-jurés,  par  l'inlerniéâiRii'e  des- 
quels se  traitent  la  majeure  paille  dos  alTalres,  a  eu 
pour  conséquence  la  réglementation  du  courtage,  qui 
est  lie  7  1/2  P-  100  des  primeà,  à  Paris,  et  qui  varie 
de  ;;  à  10  p.  100  sur  les  auCi'es  places.  Il  en  résulte 
que  cette 'partie  des  frais  (généraux  ne  peut  pas  dé- 
passer une  moyenne  de  8  à  U  p.  100.  Les  Compagnies 
maritimes  n'ayant  pas  cette  multitude  d'agences  qui 
KTËTe  si  lourdement  le  budget  des  autres  Compagnies, 
il  était  rare,  il  y  a  quelques  années,  de  voir  les  frais 
généraux,  réunie  au  courtage,  excéder  le  taux  de 
Va  p.  ion,  si  ce  n'est  pour  de  petites  Sociéléa  dont  la 
production  minime  expliquait  un  taux  supérieur. 
Pour  18ft4,  cette  quotité  de  13  p.  100  devient  l'excep- 

Cinq  ans  se  sont  écoulés,  et  le  minimum  de  lii  p.  lOU 
a  disparu.  Lu  Compagnie  la  plus  modeste  bous  ce 
rapport  est  le  LXmjii  l'rjnrais^  qui  alteinl  pour  IWS'.i 
le  taux  do  17.40  p.  IIHI.  Comme  rien  n'est  absolu  ici- 
bas,  noua  réiicttoiis  U  Lh'jd,  que  nous  aurions  bl^mi': 
en  1883  avec  le  lu&ma  taux.  Mais  que  dire  de  la  Foh- 
«pi'c,  qui  alleignait  déjà  '3  p.  lOlleii  laS'i  el  qui  arriva 


EN  1889  '  .Tvi 

en  1889  à  28^  p.  100;  c'est-à-dire  au  taux  lo  plus 
élevé  de  notre  tableaa  ? 

Sanâ  doute,  raugmentation  des  frais  n'est  pas  d'uiio 
grande  rapidité;  la  Mélusine,  la  Prévoyance  et  le 
Comptoir  Maritime,  qui  atteignaient  18  p.  KX)  en  188-1, 
passent  à  21  et  22  0/0  en  1889.  Mais  il  suffit  de  cette 
augmentation,  dans  les  Compagnies  les  plus  achalan- 
dées, pour  constituer  un  danger. 

IV. — 'Résultats  INDUSTRIELS  et  résultats  totaux. 

16  Compagnies  sur  18  ont  réalisé  un  bénéfice  indus- 
triel sur  leurs  opérations  :  la  Néréide  joint  les  deux 
bouts,  à  65  francs  près,  et  l'Avenir  perd  4,V'iO  francs. 

Ce  bénéfice  s'élève,  pour  l'ensemble  des  Compagnies. 
à  1,511,952  francs  et  représente  ainsi  un  taux  de 
7,45  p.  100  des  primes  réalisées. 

L'industrie  des  assurances  maritimes,  en  188'J,  a 
donc  créé  la  répartition  suivante  : 

Sinistres 70.36  p.  400. 

Frais  généraux 32  19    — 

Bénéfice  indastriel 7.45    — 

100    »  p.  100. 

L'ensemble  est  satisfaisant,  puisque  le  bénéfico  in- 
dustriel total  représente  8  p.  100  du  capital  verse 
pour  les  18  Compagnies  réunies.  Ce  capital  est  do 
18,540,500  francs. 

Les  résultats  totaux  de  l'exercice  s'élèvent  à  un  bé- 
néfice 

de 2,403,680    » 

Les  bénéfices  industriels  étant  de {,511,448    n 

Il  reste,  comme  prodoits  des  fonds  placés  ap- 
partenant aux  diverses  Compagnies,  une 
somme  de 892,232    » 

L'en?emble  des  résultats  de  l'exercice  1889  est  donc 
satisfaisant. 

(D'après  le  Mon,  des  Assur.) 


ASSURANCES  CONTRE    LA  GPKI.E  EN  isaa 

1.  —  OfÉtiATiONS  EN  isyfl. 
fiance  ont  encaissé,  en  1889,  une  eomme  totale 

tor  l-enoiKBGrMi'iil  de  1B6S  qui  éuU  d 
Primea Ff. 

e..Tr.    ï,îia,g6B    i> 
3,978.097    3.Î(H.99S 

!ii.3si     asg.090 
ei.m      88.IWI 

Î.î83,8fl8    3.570,OSt 
trois  ai-liclee,   mais 

(iEséOB. 

itenl  un  Iota) 

Ti.tsI Fr. 

L'augmentation   porte  aav  lei 
principalement  sur  li^s  primes eno 

DêjîenaeB.  —  Les  charges  que  ci 
ont  eu  H  supporter  eD  18SU  préeei 

sur  cetlM  de  1888  qai  ëliiiot  d 

...,Fr.    Ï,7U,6(5    a 

iKW.           leae. 

1,570,980  l.fiU.Sflî 
i8l,H6  6Ï9,Q19 
6H.S19        65fi.U7 

Î,7U,645    i,î9B.S.18 

eédeiiirtSBori» 

/'«(/■/'JArtf/i.l'BicMaiil  de  letellone. 

Ailufr.        fil6,1(]B    D 

EN  1889  :x»7 

Si,  de  ce  chiffre,  nous  déduisons  le  produit  desfond?^ 
placés>  nous  obtenons,  comme  bénéfice  industriel, 
689,224  francs,  ce  qui  est  un  excellent  rériullat. 

Comparées  aux  primes  encaissées,  les  dépenses  de 
l'exercice  sont  dans  les  proportions  suivantes  : 

Sioistres.  Commise.   Frais  géaér.  Totaux, 
p.  100.      p.  100.        p.  100.        p.  10(). 

AbeiUe 51.85        16,49       20,19        88,53 

Confiance 41,50       16,65       22,37       80,52 


Moyeones  génér.        5U,40       16,52       20,49       87,41 

Nous  détachons  le  passage  suivant  du  Rapport  lu  à 
TÂssemblée  générale  par  le  directeur  de  l'Abeille^  au 
nom  du  Conseil  d'administration.  Après  avoir  annonce 
le  chiffre  de  676,106  francs,  bénéfice  de  rexercicc,  il 
s'exprime  ainsi  : 

«  Nous  considérons  ce  résultat  comme  très  satisfai- 
sant, et  nous  pensons  que  le  meilleur  vœu  que  nous 
puissions  faire  est  d'avoir  à  vous  en  présenter  un 
semblable  tous  les  ans;  malheureusement,  vous  ne 
pouvez  oublier  Taléa  qui  plane  sur  des  opérations  dans 
lesquelles  un  seul  grand  orage  peut  coûter  bien  cher. 

«  Le  nombre  des  jours  d'orage  qui  nous  ont  frai)pés 
en  1889,  a  été  de  100,  et  nous  avons  reçu  4,9'i3  dé- 
clarations de  sinistres.  L'année  dernière,  nous  avions 
constaté  94  journées  orageuses,  et  le  nombre  do  dé- 
clarations de  sinistres  s'était  élevé  à  o,347. 

«  Nous  avons  eu  4,744  contrats  frappés,  soit  inoins 
de  10  p.  100  de  l'ensemble  de  nos  contrats  encours,  et 
la  moyenne  par  sinistre  a  été  de  208  francs  environ.  » 

Le  compte  rendu  de  la  Confiance  contient  les  indi- 
cations suivantes: 

c  Les  journées  d'orage  à  la  suite  desquelles  les 
sinistres  se  sont  produits  sont  au  nombre  de  i>l,  ayant 
occasionné  812  déclarai  ions  de  pertes. 

a  Les  polices  en  cours,  au  31  décembre  i8S9,  sont 
au  nombre  de  9,910,  sur  lesquelles  812  ont  étéfrap[)és 
ào  sinh<tre^:  soit  une  police  atteinte  smp  Aou'.o.. 
^t    La   moyenne    des    indemnités   pa>(éCï=.    eA    »\o. 
204  fr,  98  c.  pav  sinistre,   » 


eu[  artïdo  pour  les  deux  brancheâ;  devine,  si  1 

11.  —Situation  au  31  iiiïcemube  1889. 
luaLÎQn  de«  deux  Campagnies  préi^nte,  i 
j  pDssir  ut)  total 


Il  J  s  don 


6UT,53Ï 


Lo  capital  sndsl  de  l'Aheille  est  de  8  millions,  doiil 
un  ciiiquièLiii^  vfi'se;  celui  de  la  Confiance  est  de 
B  millionE,  doiiL  le  quart  vorsé. 

L'Aheilte  a  HUgmeaté,  cette  3DDÉ0,  SOQ  dividende  (de 
-i  CranoB,  il  s  élo  porté  à  7  fr.  oO  c.  ),  tout  en  augmen- 
lant  lies  réserves  de  uOOOOl)  rraac»  Le  total  da, 
réserves  de  cette  Compsgnie  du  31  d^ceuibie  ll^ 
est  de  1,041  29o  franco 

Pour  ta  ton/iance  le  total  d  amuili  Qgure  pou 
1,034,020  francs  il  liRurera  au  bilan  do  1890  p  u 
933,960  francs  soit  une  difTerence  ei  moins  1 
100,120  francs   somnie  qui  represi^nte  1  e\cedent    1 

L'Elemelle  amortit  de  ^71X10  francs  ses  compte 
(Incendie  et  Trels)  de  cO[nmiasiOQBPBCon:iptéea,mobi 
lier  et  matériel  et  fiais  de  piemici  etalilia'«ment 

(D'aprf^sM    L    WvnviEn   Woii    lei.   iaiw) 


LEd    SALAIHKS 


//  osl  dilïicile  de  compaeer  laa  saXaitea  àe*.  iVffi^To-oVa 
foj-p.ïi/enjeltersBtd'eatirerutiemo^emie%feafeïa>.fe^»^- 


LES  SALAIRES  3o0 

pliquant  à  un  ensemble  de  professions  peu  compara- 
bles entre  elles.  Nous  essayerons  néanmoins  de  donner 
ici  la  résultante  des  salaires  des  soixante-deux  corps 
de  métiers  qui  forment  la  pelile  industrie  cl  dont  les 
états  statistiques  sont  transmis  parles  maires  des  villes, 
chefs-lieux,  Paris  étant  mis  à  part. 

Salaire  journalier  d'ua  ouvrier 
(non  nourri). 

Ordinaire.  Maximum.  Minimum 

fr.  c.  fr.  c.  fr.  c. 

En  1853 1  89  2  36  1  53 

En  1889 3  20  3  90  2  65 

Accroissement  a bsulu i  31  1  54  1  12 

—           p.  100 66  10  6i  50  72    » 

Les  salaires  moyens  ordinaires,  pris  dans  leur  en- 
semble, se  sont  accrus  en  trente-cinq  ans  de  (30  p.  100, 
ce  qui  supposerait  une  augmentation  annuelle  de  2  p. 
100,  si  les  salaires  avaient  suivi  une  marche  régulière. 

Depuis  quelques  années,  les  salaires  sont  restés 
stationnaires  en  général. 

Dans  le  tableau  ci-dessus  ne  figurent  pas  les  sa- 
laires des  ouvriers  nourris,  il  suffira  de  dire  que  leur 
salaire  s'est  maintenu  à  peu  près  à  la  moitié  de  celui 
des  ouvriers  non  nourris.  Les  métiers  dans  Icsciucls 
l'ouvrier  est  nourri  sont  de  plus  en  plus  rares. 

Les  deux  sexes  présentent,  sous  le  rapport  des  sa- 
laires des  différences  marquées.  Pour  les  hommes,  le 
salaire  ordinaire  a  passé  de  1  fr.  89  à  3  francs,  en 
augmentant  de  60  p.  100;  celui  des  femmes  a  passé 
de  1  fr.  05  à  1  fr.  72,  présentant  une  augmentation  de 
60  p.  100.  Le  salaire  des  femmes  a  donc  suivi  la  mrmo 
marche  que  celui  de  l'homme. 

Les  ouvriers  dont  le  salaire  est  le  plus  rémunérateur 
sont"  les  sculpteurs  (ornemanistes)  :  5  fr.  iiOen  IHH'J, 
les  bijoutiers,  les  orfèvres,  les  horlogers,  les  char- 
pentiers. Les  ouvrières  les  mieux  payées  sont  les 
dentellières  et  les  iJeuristes  (2  fr.  1V>  ol  HYa^wç^^'^ . 

SALAIIŒS  DE  LA  PETITE   INDUSTRIE  \  VM\\r> 

Les  ouvriers  de  Paris    reçoivent  uu  feo.Ww^  V^vxr^ 


art  que  ceui  des  chârs-lieux  de  départemenl.  dajis 
a  proporlioa  do  U  4  5  en  général.  Il  roiivient  de  re- 
narquer  que  celle  élévation  même  a  eu  pour  coiibi?- 
quenceque,  dejiuis  1B!)3,  les  salaires  parisiens  n'ont  pas 
paru  s'élever  proportion  net  lein  en  t  autant  que  ceux  de 
la  prov  nCB  M  p   100  ai   " 


Ibrte   augmentât  i 
ouvnei&du  Mt  i 

Tomme  en  pn 
miles  |u  louci  i 
18.:.*  cl  7  f 

J        I       I     1 


I  pour  les   Eala  ces  dm 


le  Bals   e  le  plus  élevé  (t  franc 


u  po  r  eRel  d  augiunutci' 


itibic 


sala  re    a  Pane  et  dan»  la  b 

Le  sala  re  des  fen  nips  a  auf.u]enle  denio  l  é  è  Paiid 
fit  alte  ni  pour  qupiques  n  él  ers  le  d  ubie  du  laux 
des  sala  tr-a  pajes  en  prov  nce.  leur  salaire  le  plus  fort 
atteint  à  Paris  4  francs  pour  les  b1ancliiïS''useti  et  les 
culottîËres,  tandis  que  le  salaire  des  coi'selièros  et  des 
couturiéresBurobe  n'allaint  eu  moyenne  que  2  Trencs 
par  jour. 


La  staliiitique  des  salaires  de  la  grande  iiiduslde, 
qui  porte  sur  32  Industries  dislincle?,  ;e  résume  en 
1889  par  les  chiffres  suivanU  : 


Dùiurumeiit  du  1»  Saioe i  M>       180 

Autres  dé iiartemea la 3  55        l'SO 

Ces  salaires  sonl  ceux  des  ouvriers  proprement  dils; 

main,  puuT   embrasser  les  dilléranles  spccialilés    de 

Irovail dons  les  gi'andes  indusVriea  eV  toiw  tom^Ke  if, 

la  hiérarchie  do.-  omploia.les  oavriotft  àoviVoTiftf^e-'iè 

/es  salaires  ont  été  euLidivisea  comme  fu^^  ■■ 
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Salaires. 

Paris.    D«»parl. 
fr.  c.  fr.  c. 

Ototrcmaîtres ; 7  35  5  45 

SarveilUnts,  marqueurs,  etc 5  75  4  25 

Onrrîers  proprement  dits,  de  plus  de  21  ans.  5  30  3  50 

—  —  de  15  à  21  ans....  3  65  2  45 

Femmes 2  65  180 

Enfants:  garçons 190  135 

—  filles 170        110 

Ouvriers  chargés  de  la  marche  des  moteurs.        5  75       4    » 
Mauœnyrcs,  hommes  de  peine,  charretiers,  etc.       4  65       3    » 

Si  Ton  compare  entre  eux  les  chiffres  de  ces  différents 
salaires,  on  voit  que  celui  des  ouvriers  de  moins  de 
21  ans  (auxiliaires  et  apprentis)  est  inférieur  d'à  pou 
près  un  tiers  au  salaire  moyen  d'un  ouvrier  majeur. 
Quant  aux  contremaîtres,  leur  salaire  dépasse  celui 
des  ouvriers  majeurs  de  42  p.  100,  tandis  que  celui 
des  ouvriers  marqueurs  ne  le  dépasse  que  de  1  dixième 
environ. 

Le  salaire  des  femmes  est  la  moitié  de  celui  des 
hommes  de  21  ans,  celui  des  garçons  équivaut,  à  très 
peu  près,  au  tiers,  et  celui  des  filles  à  un  peu  plus  du 
quart  du  même  salaire. 

Les  manœuvres  ont  un  salaire  inférieur  de  17  p.  100 
à  celui  des  ouvriers  proprement  dits;  enfin  le  salaire 
des  ouvriers  chargés  de  la  marche  des  moteurs  est 
à  peu  près  équivalent  à  celui  des  marqueurs. 

V.  TUHQUAN. 


GREVES 

Le  nombre  des  grèves  ouvrières  signalées  à  TAd-* 
ministration  s'établit  ainsi  quMl  suit,  pour  la  période 
1874-1889  : 


1S74, 

i875. 

i876. . 

£877... 


21  grèves. 

27  — 
$0  ~ 
30     — 

188i 

%  «j\"v:;sÇ;'5-v 

1885 

4886 

.4887 , 

^A 


Les  grèves  sont  donc  pluu  fréquentei;  au  coi 
camant  de  l'année  qu'à  la  fln,  et  surtout  aux  mois  de 
mari,  avril  et  mai;  c'ei-t  en  septembre,  navembra  et 
décembre  que  l'on  en  a  âignalê  le  moins. 

Si  l'on  rapporte  cbebune  des  i,S'2û  grèves  signalées 
pendant  la  période  1K52-I8till  aux  départements  dans 
îeiiquels  elles  se  aont  produites,  on  cotiatale  Aet  diiré- 
rences  très  sensibles  lianii  les  dilTéreule^  parliez  de 
la  France.  Ces  dilTérences  s'expliqueiit  par  le  carac- 
lëi-e  plus  ou  moina  Judustriel  des  départejnents.  Il 
n'y  a  jiaB,  en  effet,  d'exempte,  parmi  ces  grèves,  d'une 
grËve  agricole. 

Huit  départoments,  tous  agricoles,  n'ont  enregistré 
aucune  grève  pondant  lu  période  considérée.  On  a 
compté  au  contraire ''i(Xi  grèves  dans  le  Nord,  ISlidanii 
la  fjeine,  1o6  dam  ]oRbôDe,&'idaus  la  Loire,  !)5dBns 
la  Marne,  o4  dauH  la  Somme,  54  dans  l'Isère,  etc. 
ias  J/ii''  des  grèves  ont  élë  îeHevén  iao-o  'waiftçt 
départements. 
Lea  causes  [ai  plus  fréquenlea  de»  ïtevea  tnavX'si 
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demandes  d^augmentation  de  salaire,  la  diminution 
de  salaire  et  les  griefs  des  ouvriers  relativement  à 
certaines  conditions  de  travail. 

Considérées  d'après  leùre  causes,  voici  comment  se 
sont  classées  les  grèves  dont  il  s'agit  : 

Demande  d'augmentation  de  salaire. ...     474  grèves  sur  1 ,000 

Diminution  de  salaire 267  — 

Divers  griefs  concernant  les  conditions 
dutravail 105  — 

Demande  de  réduction  des  heures  de 
travail 48  — 

Demande  de  renvoi  de  Directeurs,  d'In- 
génieurs, Employés,  Surveillants, 
Contremaîtres 40  — 

Renvoi  d'Ouvriers,  Contremaîtres 28  — 

Rédaction  des  heares  de  travail 14  — 

Durée  des  grèves.  —  Les  grèves  dont  il  a  été  pos- 
sible de  connaître  la  durée  se  sont  classées  comme  il 
suit,  d'après  cette  durée  (chiffre  ramené  à  1 ,000  grèves) . 

Durée  de      Ijour U5   grèves. 

—  2  jours 109  — 

—  3    —     86 

—  4    —    59  — 

—  5    —    62  - 

—  6    —    : 39  - 

—  7    —    37  — 

—  8    -    30  - 

.^  9    ^  ^               ...  31  

De   10    à   20  -  ...................!  167  - 

—  20  à   30  —  57  - 

—  30   à   40  —  39  - 

—  40   à   50  — 27  — 

—  50  à  100  —  45  — 

DepIusdelOO  —  15  — 

Il  convient  de  remarquer  que  89  grèves  ont  eu  une 
durée  inférieure  à  20  jours,  et   15  seulement,  soit 
1.0  p.  100,  ont  eu  une  durée  supérieure  à  100,  jours. 
Près  de  la  moitié  des  grèves  ont  duré  de  V  ^  \  \^\«^ 
seulement. 

A'ombre  de  grévistes.  —  Voici  corameul  ^c  ^\x^\^^^- 


L   les  grùve.-   d'après  le   nombre    des    c 
(Chiffi-efl  rnmeiiéa  à  1,000  grévea)  ; 

Dr  maîa»  de  fiO  ouvrioM 3*0Erèies. 

60à           99        — a»  — 

lOOi          119        - HO  — 

150à          199        —       Hl  — 

«W  à          «9        —       ., te  — 

Î50  à         *B       —      3S  — 

300  à         3i9        —      Ï6  — 


I.IHIU  à      5,0110       —      3S      - 

5,000  à    10,009        —      i      — 

DepluBdolO^OO       —      S      — 

Un  cerlain  nombre  de  grevas  so  dialinguent  par  le 
□ombre  relativement  faible  des  ouvriers  F^rÉvictes, 
puisque  liOU  sur  918  Boil  'âfi  p.  100,  ont  compté  moins 
de  ion  ouvriers;  mais  il  y  en  a  eu  quelques-unes  d'une 
gravité  exceptionnelle,  par  exemple  la  gi'ève  des  mi- 
neurs d'Anîin,  en  188-1  (10.130  ouvriers},  et  csUe  de» 
(.uvriera  meouiBiors  à  Paris  en  1879  (20.(HI0  ouvriers). 

Les  Journées  de  b'avaîl  perdues  ont  été  au  nombre 
de  6,100  634  pour  83<i  graves,  de  1874  à  1887,  dont 
on  a  connu  à  la  fois  ta  durée  el  le  nombre  des  gré- 
vistes. On  s  calculé  que  chaque  grève  a  fait  perdre 
en  moyenne  7,30r>  journées  de  travail  k  l'ensemble 
des  participants,  el  27  journées  â  cbacun. 

Classemenl  des  grèves  par  nature  d'industrie.  — 
Les  grèves  signalée.^  se  classent  do  la  manière  sui- 
vante, d'après  l'iodUEtrie  qu'elles  ont  frappé  : 

liiduiiiie  leiiile tO  p.  100 

—      minérale  et  métiillurtiiq ut 10     — 

vèieotEal Si     — 

Caint  el  peaux *•     — 

SiOmeat  et  ameubhmeDl ^'*     ~ 
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Terrassiers 2  p.  100. 

Aaires  indostries 15      — 

Total 400  p.  iOO. 

Comme  on  le  voit,  c^est  dans  Tindustrie  textile  que 
les  grèves  sont  le  plus  fréquentes. 

Résultats  des  grèves.  —  Dans  25  p.  100  des  cat^, 
satisfaction  a  été  donnée  aux  revendications  des  ou- 
vriers, 170  grèves,  soit  17  p.  100,  ont  abouti  à  des 
concessions  mutuelles,  et  enfin  581,  soit  58  p.  100, 
ont  eu  un  résultat  défavorable,  soit  que  les  grévistes 
aient  été  remplacés,  soit  que,  poussés  par  la  néces- 
sité, ils  soient  rentrés  à  Tatelier  sans  conditions. 

Slaiittique  des  grèves  qui  se  sont  produites  de  4853  à  4889, 
par  nature  d'industrie,  par  cause  et  par  vé;iultat. 

Causes 

Demande 

d'aug-  Dimi* 

meotatioa  nutioa 
Résultats.                          de  de         Autres 

salaire,  salaire,     causes.    Totaux. 

I.  —    TlSSBUBS. 

Satisfaction  donnée  aux 

ouvriers 56  28  23  107 

Transaction 49  43  26  118 

Résultats  négatifs 95  115  88  298 

Totaux 2Ôr      lie"       737  523 

II.  —  FiLHURS. 

Satisfaction  donnée  aux 

ouvriers 13  7  4  24 

Transaction 7  8  2  17 

Résultats  négatifs 59  38  19  146 

Totaux ^W      "53"      "25         157 

m.    —  MiTALLUBGISTBS. 

Satisfaction  donnée  aux 
ouvriers 12  l  V^  "ï^ 

Transaction |7  40  V  "^V 

Résultats  négatifg 29  îl  V^  '^ 


^^^^^ 68  3i  ^  '^'^'^ 


ETABLISSEMENTS   HOSPITALIERS 

Le  iiomlira  d'ëtabliasameDls  hrispilaliers  (liôpilaux, 
hàpitaux-hoBpioea  et  hoepicee)  qui  ont  fonclionaé  eu 
1S89,  d'après  les  reuseigneineulâ  fourois  pai'  les  pré- 
fets, s'tifeve  &  1,639;  savoir  : 

rà  hûpitaax,  StS'l  hôpitaux-hospices  et  '1^9  hospices. 

Cette  nomeDClalui'e  ne  comprend  pas  la  inaÎBOn 
municipale  de  santé  et  7  établissements  de  service 
général,  à  Paris.  11  réEUllo  de  ces  nombreâ  qu'il  y  a, 
en  moyenne,  un  élablisMtnent  hoepilalîpr  par  K.OOU 
habitants. 

Le  personnel  chargé  du  service  des  établissemenlâ 
hospitaliers  se  compose  de  30,579  persomies,  2,97G  mé- 
decins et  chirurgiens,  2,931  employée,  11,135  reli- 
gieuses et  13,517  servants. 

Ces  ctablissemeDts  disposant  de  180,473  lits,  savoir  : 
78,4tl7{l)pour  le  service  desiDBladeE;61,8ai  pour  celui 
des  înlii'meB,  vieillards  et  incurables;  14,521  [>oiir 
celui  des  enfantii  assistés;  et  enlln,  2S,'>34  sont  alToc- 
tcs  su  personnel  des  établissements.  En  rapportant 
la  partie  de  co  mati^riol  alTecté  aux  malades  et  aux 
infirmes,  au  nombre  moyen  des  individus  traités  pen- 
dant toute  l'année,  on  trouve  que  la  proportion  des 
lits  inoccupés,  qui  est  de  40  p.  100  dans  les  hôpitaux, 
n''est  que  de  IH  p.  100  dans  les  hospices.  Il  en  résulte 
igue  si  les  hôpitaux  ont  un  nombre  de  lits  plus  que 


suftlsatit,  les  hospices  ne   pourraient  sans   difficulté 
ii(lmettL-e  un  plus  gronil  nombre  d'assistés  nou 

Pour  ce  qui  est  du  mouvement  das  liospi  ta  liera, 
nous  conpîdiîrerDnssuoRDT^siv émeut  les  malades  propre- 
ment dits,  les  pensionnaires  des  liOB|)[ces  el  les  enforils 
assistés. 

Moutemeni  du  malades. 


i6,((»  331.3Ï0  137,766  388,(H 

19,709  111.6»  t61,3IS7  ill.Sfi 

17,183  tIG.lU  iGS,033  111,19 

IS.BOÎ  llî,168  160.970  Hî,09 

1»«.96G  399, E71  118.8(0  100,85 

(7,968  105.W8  ia3,8L6  106,29 

16.777  105,012  15(,7S9  101,03 

lT,76i  1I1,SI7  (6i,17g  113,11 

18.S33  »1,(97  170,330  1(9,61' 

18,708  113,999  193,707  110,181 

Si  l'on  rapporte  pour  chacune  des  dix  an 
f^rvées  le  nombre  des  guérisons,  ainsi  que 
décès,  au  nombre  des  individus  sortis  défini 
de  l'hôpital,  on  obtient  les  rapports  ci-après, 


Rapport  d» 
1879..! 

guérlsoHs  el 

.      338.IS7 
366,003 
367,788 

356^113 
359,706 
351.913 
368, 7ÎÎ 

e«  déc 
:9,99i 

ISSÏ 

1883 

1881 

i,'oii 

1,187 

1887. 

3,708 

On  voit  d'apriig  les  oliilTree  qui  précèdent  que  les 
rapports  annuels  des  guérisone  et  des  dâcèi  se  main- 
tiennent  dans  les  mêmes  proportions  respectives.  Il 
y  a  cependant  une  certaine  tendance  A  ta  baisse,  de- 
puis 1»R},  La  chilTre  relalrvemenl  élevé  àeWtonrta- 


lité  en  i8S^  est  imputabls  ù  l'épidémie  cholérique  qui 
asdvicelte  année  dans  une  pai'lie  c!<!  lu  France. 

A  l'expression  de  la  mortalilé  qui  vienl  d'iHre  ainM 
déterminée,  on  peut  en  sitl^tiluer  une  autre,  qui 
consiste  à  rapporter  te  nombre  de  dâcËa  il  celui  de^ 
melades  traités  dans  l'amiiSe.  Il  est  évideul  toutefois 
que  ei  l'on  avait  à  calculer  la  mortalilé  moyenne  de 
la  période,  il  ne  faudrait  tenir  compte  que  des  pré- 
sents au  {''janvier  de  l'aonée  initialo,  car  pour  les 
années  intermédiaires  les  présenta  feraient  double 
emploi  avec  les  malades  restant  chaqui;  année  antc- 

Le  ehiiTre  de  la  mortalité,  déduit  de  celte  méthode, 
fourni  pour  las  dii  annéoii  observées,  varierait  entre 
â.Uet'J.S  p.  100. 

La  morlalilé  moyenne  dépend  essentiel  I émeut  de 
la  durée  du  traitement. 

Si  l'on  veut  connaître  le  risque  moflxaiiv  (chance 
lie  mourir),  propre  au  milieu  hospitalier,  la  mortalilé 
doit  nécessaire  ment  être  ramenée  à  l'unité  de  temps, 
c'est-à^ira  à  la  journée  de  présence. 

Le  nombre  des  journées  de  présence  étant  connu, 
la  durée  moyenne  lin  séjour  i  l'hôpital  pendant  une 
année  s'en  déduit  en  divisant  le  nombre  des  journées 
par  le  nombre  des  Imités;  on  obtient  alors  successi- 
ve ment  : 

Durée  mot/enne  du  séjour  pendant  l'anni: 


les  femmes  el  les  enfaoli  reaVeoX  4ottt,fttiTOo^6ivî.t 


plus  longtemps  à  l'bôpital  que  les  hommes  adultes. 
Eu  ca  qui  concerne  le  danger  de  mourir  ou  risque 
mortuaire  aiïérent  à  chaque  journée  de  présence,  ou 
l'obtient  facilement  en  divisant  la  mortalité  elTective 
pour  iOU  traités,  parla  durée  mt-me  du  séjour. 
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n  de  ce 

Pour  Bo  rendre 
cliilTrEË,  il  convient  de  rappeler  qu'en  moyenne  le 
danger  d'une  année  pour  le  population  générale  est 
de  (1,00063;  d'où  le  rapport  moyen  Tourni  par  les  hôpi- 
taux étant  do  D,0027î),  on  peut  eu  conclure  qu'on 
meurt  journellementdans  tes  hôpitaux  dans  une  pro- 
portion quarante  fois  plus  considérable  que  dans  les 
conditions  normales  de  l'existence  humaine.  Maïs  il 
y  a  lieu  d'observer  également  que  dans  les  hûpilaux 
la  mortalité  qui  vient  d'âire  indiquée  n'agit  que  pen- 
dant 3d  jours  (moyenne  générale  du  traitement  d'en- 
semble des  hôpitaux),  tandis  que  pour  avoir  la  mor- 
talité annuelle  de  la  population,  il  faut  muIltpliDr  le 
rapport  qui  la  concerne  par  les  36ij  joura  do  l'année. 
Dans  les  bâpitaut  de  la  Seine,  la  disproportion  e^l 
encore  plus  considérable,  puisque  le  danger  de  moU' 
rir  y  est  par  jour  cinquante  fois  plus  grand  que  dans 
la  population  générale  des  départements. 

MûUttemenl  dam  le»  hoepiae.s.  —  Le  mouvement 

dee  vieillards,  inllrmi^B  et  incurables  traités  dans  les 

bospJe^  0l  dans  les  quartiers  qui  leur  aoQt.  t&¥«vn^ 

rf.i/w  /es  hôpitaux,  difTére  esseolieUenieul.  àe  ee\\»  i^ 

malades propretaeal  dits  ;  car  il  dépend  ess6iiUe\\««\i\'^ 

•fu  nombre  îles  places   disponililes  -,  enfttt  \a  çVûçm'- 


éTjtBUBBGMEKTE    H 

àea  inUrnies  font  dans  leti  élBblisEeinentâ  un  eéjour 
beaucoup  plus  prolougë. 

Le  tableau  Ëuivant  montre  que  ta  population  per- 
manente des  hospices  est  sensiblenient  égale  i  celle 
des  hopitaui,  mais  que  le  mouvement  des  entrées  et 
des  sorties  y  est  beaucoup  plus  faible,  lee  entrées  dans 
les  hôpitauï  étant,  en  général,  8  ou  9  fois  plus  nom- 
breuses que  le  chiriïe  de  la  population  sédentaire, 
tandis  que  dans  les  hospices,  les  entrées  ne  ëouI  gufere 
de  plue  du  tiers  de  l'électif  total  des  hospitaliers. 
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1886. 

16,0M 

là, 866 
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15.556 

66,4Î7 

15.4H4 

511 

1889...   . 

. .      57,887 

18.7Î9 

76,615 

Ï0,ÏÏ0 

56 

1,395 


11  rêBulte  de  ces  ohill'reB  que  les  pen 
hospices  fout  dan^  ces  établissements  un  séjour  qui 
pour  chaque  année,  dépasse  2f)0  journées;  de  plus 
malgré  l'élévation  apparente  des  taux  de  la  mortaliti 
sur  100  traités,  le  rit4{ue  mortuaire  de  chiiquc  ]ou 
est  beaucoup  plus  faible. 


Mo}eane  g«nâr*]e 0.00016» 

Cetle  tiernière  nio<fenne  générnie  a  varié  eonime 
il  suit,  pendant  les  dernières  aimées  : 

1879 O.OOOM      1881 0.000177 

4880.. 0.01)019      ISS5 11.000471 

1881 0.00047      1886 0.000473 

1881 0.000(9      1887 0.000470 

1883. 0.00048      1B89 0.0004Ï9 

Lb  mortalilé  dee  pensionnaires  des  h(is|>iues  asl  dono 
six  [oie  plus  faible  que  celle  des  malades  des  liû)jilauXi 
bien  que  restant  sept  (om  plus  forte  que  la  murtatil^ 
générale  de  la  population. 

11  y  a  eu  en  1889,  344  jouiTîëoB  do  malades,  par 
lit,  en  moyenne  i  Paris,  tandis  que  pour  tout  l'en- 
semble des  hi^  pi  taux  de  la  France,  celte  moyenne  a'eat 
abaisËée  A  222  journées  roulement.  Pour  las  lits  mi- 
litaires, la  moyenne  des  jouriiËee  de  préâonco  n'est 
que  de  118.  1]  serait  donc  possible  de  disposer  d'un 
plus  grand  nombre  de  lits  pour  le  service  dos  malades 
civils,  sans  glaner  celui  des  malades  mililnires.  Telle 
est  la  conslalaUon  utile  qui  ressort  de  la  nouvelln 
statistique  basée  sur  la  diEliactloo  entre  les  lits  mili- 
taires et  leelits  civils. 

Il  convient  de  dire  quelques  mots  de  la  siluallon 
Tinancidre  des  établissements  hospitaliers. 

Pendant  que  leur  nombre  restait  à  peu  près  sla- 
lioonaire,  leurs  ressources  n'ont  cessé  d'augmenter 
d'année  en  année  ;  en  Itffî),  leurs  recettes  étaient  do 
ol,2K,07H,  fr.;  en  18fil,  elles  avaient  doublé,  el  s'éle- 
vaient à  iai,H41,B2«  fr.  en  1H71;  la  réduelion  du. 
lerrhoire national  les  avaient  ramenSfeaè  <Jfâ,ïi!iïi,\Sfttt ., 


mais    B'élevnieBt   â    la    dernière 
■14U.208/.7I  Trancs. 

Le  délail  de  ce.i  i-Msourues  es 
bleau  suivant: 

Receius  m  IK 
Reiirnus  propres  aui  èlsbliiscnioals,. 

année    connue    It 
analysé  dans  le  ta- 

t6,83i.gll,9'<il    39.1 
16.î9i,t07    -    33. t 

i;777;907    -      i.Q 

i,m,m.  -    6  0 

■H,6ÏB,65i    —    49.0 
1I9.733,3BS,  i^ilOU.O 

■!0,47e,ia3 
H0.!08.i;i 

e    iiiaccoulumée   dea 
de  TEiposilion  qui  a 
recettes  des  Ihéâtres 
ent  de   plus  en  plus 

.  comprises  pour  une 

ent  les   modiUca lions 
rtune  propre  dea  élo- 

Ki\étH\aa 

iTtM,'.                        t.llici.  ' 

9,!04,W7      3.589,484 
i.iii.W    13, 331. 781 
B,8gS,363      e.KI9.619 
9,173,37î      8.8S6.656 
9,î!M,9îti    H.4IJ,M7 

19, Ml  .S»      9,l»,T."i 

rmiL,d8.i«.uv™.v.v.::::::::::::: 

RemboiiPMmBnt»  de»  frui.  de  m  .Ud^» 

Tgl>l  dm  rcceitca  de  l'année. . . 
Fonds  libres  «pnr.es  dtE  eiBrcioe 

TulalBénéral 

On    remarquera    l'imporlane 
droits  des  pauvres,  conséquence 
tail  rnonientanémeiit  hausser  les 
de  Parie,  aiiui  que  i'accroisEen 
accentué  des  dons  et  legs. 

Dana  le  chiffre  total,  les  reoe 
du  département  de  la  Seine  ^i 
somme  de  48,874,883  fr. 

Lk  chilTrea   ci-aprûa  indiqu 

fr.KU. 

1861 15,700,(19» 

1B73 18,m,ÎW 

m/. 19,456.835 

'*»■ 19,561,581 

'***■ 1S,791.309 

^^^^M 

EN  1889  373 

•1885 19,330.278  24,497,041  6,525,128 

1886 18,924,568  24,768,224  10,601,795 

1887 18,704,907  22,049,881  11,595,766 

1889 19,649,285  21,893,810  5,290,717 

Les  dépenses  de  toutes  sortes  se  sont  élevées,  en 
1889.  à  la  somme  de  114,718,221  fr.  pour  tout  l'en- 
semble  des  établissements  hospitaliers. 

Ce  chiffre  se  décompose  comme  il  suit  : 

Dépenses  totales  en  1889. 

p.  100 
fr.  du  toial. 

Dépenses  pour  radroÏDistration  des 

biens  et  revenus 6,008,538,  soit     5.2 

Dépenses  hospitalières 67,210,809    —     58.4 

S-conrs  à  domicile 11.486,640    —     10.0 

Dépenses  diverses  y  compris  celles 
pour  les  enfants  asHstcs 30,012,234    —     26.3 

Totiux 114,718,221,  soit  100.0 

Dans  ce  chiffre  43,758,688  fr.  ont  été  dépensés  dans 
le  département  de  la  Seine. 

Les  dépenses  hospitalières  se  sont  décomposées  on 
1889  de  la  manière  suivante  : 

fr.  p.  100. 

Personnel 12,157,420,  soit  18.1 

iMatériel 16,482,095    —  24.3 

Nourriture 33,939,774    —  5C.5 

Pharmacie 4,631,520    —  6.9 

Totaux 67,210,809,  soit  100.0 

Si  Ton  divise  le  montant  des  dépenses  hospitalières 
par  le  nombre  total  des  journées  de  présence  à  Tho- 
pitâl  et  à  rhospice,  on  trouve  que  le  coût  moyen  d'une 
journée  revient  à  près  de  3  francs  dans  le  départe- 
ment de  la  Seine,  à  1  fr.  78  dans  les  autres  départe- 
ments. Pour  Tensemble  de  la  France  la  dépense  est 
de  2  francs  à  peu  près. 


ENFANTS   ASSISTÉS 

'  LeË  enfanta  assÏBtés  comprennent  deui   r.alégorieB 
distinctes  d'eafants  : 

1°  Les  enrsnls  élevés  à  l'hospice,  puisa  la  campagne; 
enfante  trouvée,  enfants  abandonnés  el  orphelins; 
2»  Les  enfants  secourus  chez  les  parents. 
Pour  ne  considérer  d'abord  que  le  premier  groupe, 
)  trouvons  que  sa  composition  a  varié  comme  il 


,..  litptoU. 


ISGI »,19i       16,156 

ISS5 1,S99        U,S89        10.010        55,S6S 

1887 J,78B        M, 993        iî.70S        70,(B7 

1889 I,ii7fi       «Î,fi53        lî,907        77,BÏ5 

Un  tait  très  remarquable  ressort  de  ces  dulftes, 
c'est  la  diminution  considérable  des  enfanta  trouvée, 
tandis  que  le  nombre  des  enfants  abandonnés  a  aug- 
menté de  moitié.  Le  nombre  tolal  des  enfanta  assis- 
tés par  rboapice  a   diminué,  somme  toute,  de  2ij,U00 


l"  j.n.ifr. 

11.879 
10,879 
9,016 
9.906 

loisSE 
10.B71 
10.188 
10,875 

II, '903 
H, 558 
11,609 
11,030 

1871 

187B 

.    ,  .        M.S6B 
..   ..        B5.BÎ1 

67,147        li 
61.567        lï 

1877 

17.910 

GO.SgJ        IS 

ll»ï 

58,601        1 

IS86 

.,,.        B5.BU 

61  ,t>^k        K 

ENFANTS    ASSISTES  iHo 

1887 56,U9        14,038        70,487        41,142 

1888 61,603        43,612        75,215       11,142 

1889 64.073        43.762        77,835        40,932 

En  rapprochant  le  décès  de  la  population  moyenne 
on  obtient  pour  la  mortalité  générale  des  enfants  as- 
sîtes les  chiffres  ci-après  : 

Population  Décès  mortalité 

Aooëet.  moyenne.  annuels.  p.  100. 

1873 59,563  4,532  7.6 

1874 55,639  3,722  6.7 

1875 53,792  3,292  6.4 

1876 50,052  3,045  6.1 

1877 48.400  3,043  6.3 

1878 48,410  2,876  5.9 

1879 *...  46,352  2,930  6.3 

1880 48,328  3,054  6.3 

1881 46,452  2,935  6.3 

1882 46,841  3,218  6.8 

1883 49,653  3,307  6.7 

1884 50,030  3,169  6.6 

1885 55,400  3,670  6.6 

1886 56,500  2,781  5.0 

1887 59,000  2,295  4.0 

1888 63,600  4,858  2.9 

1889 66,800  2,623  3.9 

La  mortalité  des  enfants  assistés  est  donc  en  dé- 
croissance manifeste. 

D'autre  part,  la  mortalité  des  enfants  à  rhospico 
n'est  que  de  4  p.  100;  si  l'on  recherche  quelle  est  la 
chance  des  décès  pour  une  journée  de  présence,  on 
voit  que  le  danger  de  mort  est  à  l'hospice  huit  fois 
plus  grand  qu'à  la  campagne,  ce  qui  s'explique  par 
l'âge  de  l'enfant,  qui  passe  par  l'hospice  avant  d'aller 
en  nourrice. 

La  mortalité  des  enfants  assistés  est  en  définitive  une 
fois  et  demie  plus  forte  que  celle  des  enfants  du 
même  âge  dans  la  population  générale. 

V.    TURQUAN. 


BUREAUX  DE  BIENFAISANCE 

L'assistance  ne  conelitua  pas,  dans  noire  paye,  n 
dépense  obligaloire  de  l'tHat  et  dee  communes.  Ce 
sont  des  Commissions  paniculiëres  qui,  soua  le  titro 
de  Bureaux  de  bienfaisance  et  sous  la  surreillauce  de 
l'autorité  publique,  t^int  chorgées  d'assurer  le  soulage- 
ment des  pauvres,  soit  avec  la  dotation  appartenant 
BQ  propre  aux  Bureaux,  soit  avec  ha  dons  de  la  cha- 
rité privée,  ou  enlla  avec  des  subventions  des  com- 
munes, du  déparlement  el  de  l'Ëlat. 

Le  nombre  des  Bureaux  de  bienfaisance  légalement 
constitués  s'élevait,  au  3t  décembre  1881)  à  15,308,  ce 
qui  eorrespond  i  h  bureaux  pour  10  communes.  Ces 
bureaux  ont  distribué  des  secours  à  1,K1S,A8t  per- 
sonnes, d'oii  il  résulte  qu'il  y  a  en  moyenne  itJS  per- 
sonueb  par  bureau,  et  que  sur  tOO  liabîtaols,  la  pro- 
portion des  individus  inscrits  aux  Bureaux  de  bienrai- 
lianceet  reconnus  est  de  plus  de  1.  Mais  comme  en  réali  té 
la  population  des  communes  rurales  n'est  que  de  22  niït- 
lïons  d'habitants,  la  proportion  des  inscrila  s'élËve  à 
f'VSpourlUOhabilanU. 

Les  ressources  dont  les  bureaux  de  bienraisance  ont 
diaposÉ  en  ISSU  s'élèvent  à  la  somme  de  39  millions 
73'i,575  francs,  sans  y  eonipreudre  13,273.172  francs 
de  fonds  libres  provenaut  des  exercices  précédents. 

Ce  total  se  décompose  ainsi  : 

Recellei  de  1889, 


nevi'nus  proprujiaui  bareaui 111,747, 7!>3 

Snh.enliDn3(lBlï  coromriiiB l«.l5li.(T5 

—         eiiraordimires 80S,iB6 

Cbiriiâ  privée:  quËioH,  ironc» S,7G9,D9( 

DrrjildMpautrti 1,3(6.730 


Tolal ÏS. 734,575 

Fonds  libres (Î,i7fi,l71 


UËfen(r),l,.. 


r.liBrilèpriîéa.... 
bculhite»paDïri.! 

f  Nom:!» 

^^^ 

-irdinaire/.' 

,""  1      •"      ■ 

51    I 

^H|                                     Total ^H 

^l^eadaDl  cette  mSme  aiinnÉc,  ]es  Burenux  de  bien-       ^H 
rsisBDCQ  ont  placé,  soit  en  roote,  soit  en  immeubtefi,       ^H 
une   somme   ne  '27,t>3U,U92   traaes.  Si  noue  pasBOnE       ^M 
mainlenant  aux  dépensoj,  iioui:   trouvons   qu'elles  se       ^H 
>^ont  élevées  à  3f;,32i,HaS.                                                       H 
Les  dépenses  se  sont  ainsi  ré[)artiea(l)  :                           ^H 

■BlilTVliM,  ODOUr 

Dctioni  d'in 

IGI 

..   ..        5.8           iO.O         16.0         ^1 

^K*                                ToUl 1(11)  0         lOU.O        iOO.O        ^H 

^^Kporlaule  des  dépem^ee,  mais  répartis  entre  les  indi-      ^H 
^^^^us  inscrits,  iUaedonnent  partCte  qu'un  j-ca  plit^da      ^H 
^■b  rnnos,  ebiirtea  qu'il  nous  paraîl  utile  de  rafiprorluT      ^1 
^^Beem  desannées précédentes.                                           ^M 

-(1)  DepDii  le  1"  junior  1871.  Iei  BareiDi  de  Wsnfaiiance 
de  Pirlj  ont  cemi  d'aioir  4  lenr  charge  les  ftjis  4e  çetwinnA 

f  individu  leeouru. 
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Ou  voit  que  1b  secours  mciveti  tendrait  plutôt  à 
barasar  en  province,  olors  qu'il  a  sugmeolé  rapidement 
A  Paris  jusqu'en  188i.  Depuis  1887  un  mouvement 
ascensionnel  très  sccenlué  se  manir^^ste,  ausai  bien  ê 
Paris  qu'en  province. 

Les  secours  ont  été  répartis  en  1SiS9,  ^lon  leur 
nature,  de  la  maniëre  suivante  : 


13.193,807  13,098.389 

1,193,870  1.331.668 

1,1S(,7HI  l,23i.4» 

ï. 150, 966  3,093.873 

1,TI7,7!5  l.Oll.RH 

3,793.637  10,088,179 

«,513,586  30,879,531 


DÉPOTS   DE   MEXDICITK  37H 

Vêtements 2.7  3.2  4.6 

Chauffage 1.5  56.0  4.8 

Médicaments  et  soios  médicaux.  14.2  9.8  11.1 

Autres  secoors ....  2.4  8.5  6.9 

Secours  en  argent 62.7  15.0  28.4 

Totaux 100.0        100.0        100.0 

Cette  répartition,  qui  est  à  peu  près  la  même 
chaque  année,  indique  qu^en  province,  plus  de  la 
moitié  des  secours  sont  distribués  sous  forme  d'ali- 
ments. Les  secours  en  argent  fîgurent  au  contraire  nu 
premier  rang  dans  le  département  de  la  Seine. 

Depuis  18^,  le  bureau  de  la  statistique  possède  le 
nombre  des  étrangers  secourus.  Leur  nombre  s'est 
élevé  à  66,000  en  1888  et  à  58,000  en  1889,  ce  qui 
accuse  une  proportion  de  3.5  p.  400  par  rapport  au 
total  de  la  population  indigente. 

Dans  les  Alpes-Maritimes,  le  Var,  le  Nord,  celle 
proportion  atteint  15  et  même  20  p.  100. 

V.   TURQUAN. 


DEPOTS   DE   MENDICITE 

Le  bureau  de  la  statistique  de  France  a  recueilli 
pour  la  première  fois,  des  renseignements  sur  les 
Dépôts  de  mendicité.  Les  renseignements  qui  sont 
en  sa  possession  ont  trait  aux  années  1888  et  1889. 

Voici  quels  sont  les  résultats  sommaires  de  cette 
statistique,  point  de  départ  d'une  enqur-te  annuelle 
sur  les  établissements  d'assistance  de  toute  catégorie, 
qui,  jusqu'à  ce  jour  n'avaient  été  l'objet  d'aucun  relevé 
officiel. 

Tout  d'abord  le  nombre  des  dépôîs  de  mendicité  et 
l'état  de  leur  personnel  ont  été  les  suivants  en  188H  et 
1889. 

l^Sft.         1889. 

Nombre  de  dépôts 31  30 

Personnel  administratif 172  131 

Religieuses 199  180 

Surveillants  et  ioârmiers ^^  "1^*^ 

Nombre  de  lits , ^,^%"i  ^>WV 


Le3  plus  tmpaptauls  de  ces  êlabliâeements  sont,  par 
ordre  :  celui  de  Naolerre  {-2,000  lila),  celui  de  Viller^- 
Cotteretâ(1,l2T  lile)  appartenant  tous  deux  au  dépsr- 
lemei^t  de  la  Seine,  celui  de  Monti-euil-sntis- Laoïi 
(TlOlils),  ciilui  d'Albigny  [Bliùne]  (683  lila),  de  Be- 
sançon (iiS'ilils). 

Les  plus  anciens  soiil  ;  celui  de  Villerfl-Co Liera  1=. 
fondé  en  170S,  celui  de  Montreuil-Bouâ-Laoû  (1809), 
celui  d'Angers  (1831),  de  Beaugency  (ieiil)),de  Châ- 
leauroux  (IS'i^),  celui  de  Nanterre,  le  plua  important, 
ne  dulo  que  de  16&T.  Le  nombra  des  journées  de  pré- 
gence  du  personnel   ho:^pila1iâé  a  été  le  suivant,  en 


Hnoinies 103. BIO    3IE.131     1,333.851    l,iïO,6S7 

P^muiBs S0,9ll      ït,lî(        764,539        756,381 

Eafïula i.SJB  100         34.791  69.99i 

Tulani 3tlË.3à3    4u7,tt5    1,133,184    3,ilT,0UU 

Toiani  généraoï.       'Xii»7^'  Î^S47Ï4E"  " 

Le  total  des  Journées  de  prâsence  totales,  qui  au- 
raient pu  i^tre  passées  par  le  personnel  hospilaliw), 
(nombre  de  liig  multiplié  par  363,  ayant  été  respecti- 
veinenl  de3,4a4,7Bj  en  1888  et  de  3,'.4i5,96o  en  1889,  on 
peut  eu  conclure  que  les  lilE  n'ont  été  utilisés  que  dans 
la  proportion  de  73,5  p.  100  en  1888  et  de  77  p.  100 
en  1889,  ou  que  23  p.  100  en  moyenne,  2,3m  eu 
nombre  absolu,  sont  realés  vacanls  toute  l'année,  dans 
l'ensemble  des  établissements. 

Touletois  le  nombre  de  lilt;  vacants  tendrait  S  di- 
minuer, si  l'on  «e  reporle  au  mouvement  d'enli'ées  et 
de  sorlies  doG  hospilalisés  en  1838  el  1880. 
Houwmml  da  hoipitalliéi. 
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Il  nÉÊùtt  de  «e>  cliilTre^  quv  le*  «n'oiu  rR-l«ni  au 
dépôt  ai  nioû  et  deniî  en  mov^uuc,  cri'-*  (1a  ilcut 
foi*  |lui  qu»  Ie>  booKDe*.  Ce*  dirnùer*  r<-r1i-iil  iki  (ku 
|>lBidelnikaMi.«ile*leauriM^Kinii  uwuaimitrmir. 
La  OMrtaliié  i|ai  »  aSeclé  ('«MMsultlH  d"*  luHfiiUtliB^ 
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el  pour  un  jour  da  séjour,  do  0,OOOS3,  BUpSni 
moilLé  à  c<?lle  qui  est  cousEaLËe  dans  les  asiles  d'alié- 
nés mais  hréneum  de  moitié  A  celle  des  hdpilaux. 

Les  dépenses  accasionnées  par  le  séjour  des  indi- 
gents, mendianls  et  vagabonde  assistés  ou  reclus  dans 
les  dépôts,  ont  monté  à  2,570,247  francs,  se  répertis- 
•  saut  do  la  niaaiËre  suivante  par  sexe  : 


I,Tlï,39Sai  O.OT 


i,BTD,3i6  U 


Ainsi,  le  coût  moyen  de  la  journée  n'atteint  pas 
1  franc  pour  l'eoaemble  des  dépôts  de  mendicité;  il 
eït  rnoina  cher  pour  les  enfants  que  pour  les  hommââ; 
roaU  pour  les  femmes,  c'esl  â  peine  inférieur  au  prix 
de  la  journée  d'un  liomme. 

C'asi  dans  les  dépùts  de  Neiirey  (Haute-Saône)  et 
d'Angers  que  le  prix  de  la  journée  a  été  le  plus  faible, 
0  fr.  (W  el  0  fr.  (». 

C'est  à  Marseille,  à  Châ  Ions- sur- Ma  rite  et  k  Valence, 
que  le  prix  a  été  le  plus  fort  (1  fr.  iiOl,  Ce  piix  varie 
donc  du  simple  au  double,   el  mémo  plu»,  suivant  les 

^'""'"  V.    TcitOUAN. 


ASILES  D'ALIENES 
Len  aliùDûâ  se  trouveut  en  trallemoat  soit  dans  leurs 
familleit,  soit  dans  des  asiles  spéciaux.  Le  nombre  des 
malades  qui  vivent  dans  leur  famille  n'a  pas  été  re- 
levé depuis  le  dénombrement  de  1U7U.  Il  se.  montait, 
a  cette   époque,   A  39.887,    se   décomposant   Hinei  : 
7,9^)1  fous  proprement  dits,  et31,9'jiMdiols  et  crétins. 
Ce  renseigiiemeat  n'ayADl  pas  éléTe\e'iè\QTsie».4w«, 
détiombremeDla  euivants,  on  ignoie  àan*  i^aft'^î- V"'- 
poFlhn  ces  nombres  ont  varié  deç»i\a  \S\lt>. 


B  occuperons  qiie'âë  la  pôpuTâliâiiX 

En  18B9,  011  comptait  en  Fi'siioe  63  asiie=  publics, 
savoir  :  l'asile  nationst  de  Charenton,  'di)  asiles  dé- 
pai'iementsux  et  li  qusrUera  illtospice. 
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□e  reçoivent  que 

dea  femmes. 

Les  S3  asileE  réglants  reçoivent  indiflërcmment  les 
malades  de»  deux  sexeg. 

Ces  divers  établissements  sont  réparlia  entre  6.'i  dé- 
partemeolK.  Il  reste  donc  2i  dépsrlemenls  (Belfori 
compris)  qui  en  sont  encore  dépourvus. 

Voioi  quel  a  été  penitaut  les  noiir  derniËres  années 
trée  al  lie  partie  de  tous  les  asiles 
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It  ea  résulte  que  du  1"  janvier  I8T9  au  <!1  décembre 
.88S,  la  population  permanente  des  asiles  s'est  acci'ue 
le  1t,399  individus. 

L'augmenta tlou  a  porlé    principalement   sur    les 
i^ee  déparlemenlaux  et  cur  les  asiles  privés  l'aiaaut 
yjiclino  d'aiiilea publics. 
La  proportion  du  nombre  des  aliénés  'Hitoïnèi  ÔlM*  \ 

çuai-iieea  d'hospices  n'a  pas  vaiié  aûQ&vWoownV- 


La  stsliËtiquo  dr^tingue  cinq  classes  priQiiîi 
d'aliénés-.  lenfrtus  proprement  dits, lesfousBloooliquea, 
les  démenlË  jia t'a  1y tiques,  i^eux  qui  aont  altciols  de 
démence  séoile,  et  enlin  les  îdiols  et  les  crétins. 

Ce  sont  las  paralytiques  et  les  alcooliques  qui  se 
sont  aacrui  dans  la  plus  forte  proportion. 

Eti  divisant  le  nombre  des  journées  que  les  aliénés 
ont  passé  chaque  année  dans  les  asiles,  par  le  nombre 
dos  aliénéij  sortis,  ou  se  rend  compte  dn  la  durée 
moyenne  de  leur  séjour.  Cette  durée,  qui  est,  pour 
touB  lee  aliénés  réunis,  d'environ  233  jours,  est,  pour 
les'  hommes  de  2TD  jours  et  pour  les  Temmes  de 
2M7  jours. 

La  ijurée  de  séjour  varie  suivant  le  genre   d'asile 

et  ie^  types  d'aliÉnalion.  C'est  ainsi  que,  tandis  que 

les  quartiers  d^hospice  oQrent  une  miiyenne  égale  à 

la  moyeuue  générale,  soit  283  jours,  l'asile  national 

ga  d    se    m  !  d      )      ''7e  j  m 
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Le  chilTre  des  admissions  qui  est  diuiné  ci-dessus 
comprend,  outre  les  individus  qui  entrent  pour  lo 
première  fois  dans  un  asile,  ceux 
ptiar  cause  de  rechute  nu  (lui  5  « 
iW«i«  de  guériaou  iiicoraplt.lB  ou  ' 
Ce    mouvement  se    compUnue 


i\e    VTaoAtettm'-o 


□  asile,  mat:)  il  n'est  là,  â  vi'ai  dire,,  qu'un 
niouvemeot  inlérieur  qui  ne  change  pas  le  cbilTrs 
d'ensemble  de  la  population  malade.  Les  rechutes 
n'ont  une  nerUine  importance  que  dans  la  Tolie 
simple.  La  Tolie  simple  est  également  la  seule  qui 
offre  quelques  chancea  de  guérison,  et  encai'e  ces 
chances  tavorables  ne  portent-elles  que  Mir  les  fous 
admis  tout  récemment;  elles  disparaissent  â  peu  près 
complËtemenl  au  bout  d'un  séjour  prolongé  :  a, 
•".ommo  noua  l'avons  Tait  pour  les  hûpil3u;t  et  hospices, 
noua  cberchoua  quel  est,  dans  les  asiles,  le  danger  de 
mourir  pour  une  journée  de  présence,  nous  trouvons 
les  rapports  ci-après,  qui  ne  dilTËrout  que  très  faible- 
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UuTcnne  gi 
Ce  qui  Trappe  dans  ces  résultats,  c' 


0,000  31 
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talilé  dea  foua  paralytiques.  C'e^t  que  la  nature  mSme 
de  t'alTeclion  atteint  à  la  fols  la  raison  el  la  constitu- 
tion physique  du  malade. 

La  mortalité  générale  des  aliénés  est  cinq  fois  plus 
forte  que  celle  de  l'ensemble  de  la  population;  elle 
aBéole  inégalement  les  malades  des  deux  sexee,  étant 
de  0,0003S  pour  les  hommes  et  de  0,imw  pour  les 
femmes  par  journée  de  présence. 

Sur  les  aliénéa  présents  daos  les  asiles,  au  1"  jan- 

'    vier  1886,  on  en  comptait  qui  y  étaient  entretenus 

'    par  les  Mina  des  départements,  soilque  le  département 

'   ttt  tous'  les  frais  de  leur  entretien,  soit  qu'il  y  fût  aidé 

par  lei  communes,  les  associations  cbarilahles,  ou 

mSme  par   les  familles.    Ces  asiles  départementaux 

reçoivent  plus  des  deux  liars  de  cette  calègone  i'&- 

lièaés;  la  part  de  ceux  (juî   sont  envojfe  iana  Xw 

■juariieiv  d-hospice  est  de  13  p.  100  Blce\\oàe«  aà\«»' 

l-rives  de  10  p.  liifj_  ' 


I 


CoDgidérâs  au  point  ^e  vue  de  leur  origine,  ca 
aliènes  BOnl  Irailés  en  propoi'lion  da  70  p.  100  ilam 
leur  déprrtemeut  d'origine. 

Suivant  la  nature  des  asila;,  la  pruportion  des  alii':- 
uéa  à  la  charge  de  ieurs  familles  est  eiprimée  par  les 

AsilD  naliODal H7  p.   fUO 


LlBElijVLlTiiS   AUX   f'iTABLISHEMENTS 
PUBLICS 


1 


Dune  et  legs.  —  Les  déparloinenls, 
cl  uixcertaio  nombre  d'établissements  de  préroyance, 
d'dsai^tance  ou  d'inalruclion, déclarés  d'uliljlé  publique, 
sont  autorisés  A  accepter  les  libéraliléa  qui  leur  sont 
Tailea  snuB  la  forme  de  dons  el  legs,  boui«  oorlainca 
conditions  déterminé  es. 

Le  montant  des  libéralités  est  variablo,  comme  on 
jieut  lejuger  jiar  les  chïlTi'es  suivants  qui  se  rapportent 
a  lin  quinze  dernières  années. 

urontanl  total  dut  libéralités. 
Ais«u.  r.inu.  AoDt».  F<i..c>. 

1875 3I,9M,56S      1883 34,IU.«9 

lB7e 99,^9,031      <S»i !3,3».fi7Ii 

1877 39,5iO,i9U      1885 Î6,10î.971 

1878 21,373,631»      1886 37,773.011 

J979. 38, KM, 136      (S&T M.ÏW.IBS 

tS80.. iî, 900,868      ItW» ï\,W1%,1^>l 

/«« 15,603,159      IBSa W.,W.\.T»1 

'S33. S3,069,Î19 
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UBiBALITlâB  AUX  ÉTABLlStiEMENTS  PUni.ICS       :\S1 

Le  montant  des  libéralités,  comme  on  lo  voit,  tien- 
drait à  baififier  plutôt  qu*à  monter;  en  1889,  lo  mon- 
tant total  dOB  libéililités  a  paru  augmenter  do  plus  do 
moitié,  cela  tient,  à  notre  avis,  à  ce  qu^à  partir  do  cctlo 
année  la  statistique  s^est  étendue  à  tous  les  établisse- 
ments publics  et  reconnus  d'utilité  publique  ainsi  qu'aux 
libéralités  acceptées  par  décret  du  Conseil  d'Etat,  aussi 
bien  qu^à  celles  qui  ont  été  autorisées  par  arrôtê 
préfectoral  ou  municipal. 

Si  nous  nous  bornons  à  Tannée  1889,  nous  trouvons 
que  le  montant  total  des  libéralités  s^est  réparti  ainsi 
qu^il  suit,  suivant  la  nature  des  établissements  ou 
partiei  intéressées. 

Proportion 
Sommea.         p.  100. 

StabUuemeots  publics 46,110,833       85.5 

—  d'atilité  pabliqui* 7,840,566       14.5 

ToUl 53,951,399      100.0 

D'après  la  nature  de  Tacte  d'acceptation,  les  libé- 
ralités de  1889  se  sont  distinguées  comme  il  suit  : 

Proportion 
Sommes.  p.  lOO. 

Dons  et  legs  acceptés  par  décret  en 

Gooseil  d'État 41,655,100       77.1 

Dons  et  legs  tcceptés  par  arrêtés  pré- 
fectoraux, sous-préfectoraux  et  mu- 
DiCipanx 18,896,293       22.9 

Tolalégal 63,951,399      100.0 

f       Le  nombre  des  donateurs  a  été  de3,/io2  et  celui  des 

i    dons  et  legs,  de  4,074.  Il  en  résulte  que  l'importance 
moyenne  des  dons  et  legs  est  de  15,600  francs  ])ar 

.    donateur,  et  de  13,200  par  libéralité. 

'  '  '    Mais  cette  importance  est  loin  d^être  la  mOme  pour 
les  divers  établiàsements  :  12,000  francs  pour  les  éta- 
blissements publics,  18,900  francs  pour  les  établlsse- 
ixienta  â^uUUté  publique. 
Voici  comment  seront  réparties  les  VibèraVvVéTs  m 

^889,  par  nature  rf'é^Wissement  : 
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On  Toil  que  los  dons  les  plus  nombreux  n 
les  plus  faibles  par  leur  importance  moyenne,  ~oiti 
faits  aux  établi SËcm enta  religieux.  On  remarquri'ii 
nmporlaDce  des  liliéralitéB  Isilt's  aux  communes  ei 
aux  déparkcmentE;  il  s'agit,  en  i^lTot,  pour  eux  comme 
pour  \bs  élabli^sements  hospiluliers,  ordicairemeut 
de  valeurs  immobilières. 

Le  département  de  la  Seine  figure  loujoura  an  pre- 
mier rang  pour  l'importance  des  libéralités.  Il  a  accusé 
en  eflel  pour  l'année  Iti»),  un  chitTi'e  de  27  milliont 
de^  francs,  soit  plus  de  la  moitié  du  total  général. 

Plus  des  doux  tiers  de  ce  chiffre  ont  été  grossir  les 
resEonrces  des  établissements  charitables  et  liotpita- 
lien.  Ces  mâmss  établissements  n'avaient  bénÉflcié 
que  de  S,SOO,000  francs  en  1887,  de  4,fi-.>il,o6u  francs 
enl886,de7,17«,ti30fi-anoseril8B5,de4,7Ji,13SlrancH 
en  1884,  de  2,(190;J6'J  fraJics  en  188.3,  et  de  1,280,430  fr. 
en  1882. 

V.    TUB0U*N. 


SINISTRES 

La  staliDtique  des  sinistres  est  consacrée  â  l'évaluO' 
tion  des  dÔDimages  causé^^  par  les  incendies,  la  grâlp, 
la  gelËB,  les  inondalîous  et  les  perles  de  bestiaux.  Les 
pertes  qui  résultent  de  ces  sinistres  sont  compensées 
on  partie  fott  par  des  dégrèvements  d'impûtt,  soil  par 
des  secoure  accordés  aux  sinistrés  les  plus  uinlbeureu.>. 
par  le  ministère  de  l'agriculture. 

Ajouloua  que  dans  certains  cas  ex  Ira  ordinaire)^, 
comme  les  grandes  inondations,  les  ravagea  d'uni! 
épizootie,  un  trembleinenl  de  terre,  etc.,  îles  lois 
spéciales  pourvoient  dans  une  certaine  mesure  aux 
nécessité»  du  moment. 

Voici  quel  a  été,  depuis  18Ti,\a  raovAaïA,  aM-QWfeVAea 
dommages  résultant  de  ces  fcwa  siràïUea.  "ÏVoïïi 
0003  coniei)  terons  de  les  évaluer  eT»  inWVttni*  ft6ÎTa-w:«=- 


SINISTRES  iWl 

Inon-  Pertes  de 

Années.  Incendies.  Gifile.  Gelée.  dations,  bestiaux. 

1874 40,7  151,6  205,4  6,3  28,4 

1875 27,0  91,8  14,8  U9,0  28,2 

1876 49,9  40,7  70,1  17,0  31,4 

1877....  42,9  60,3  21,0  9,1  29,7 

.   1878 45,0  77,5  11,0  9,5  31,9 

1879 42,5  60,3  35,9  28,5  32,6 

1880 55,9  125,4  138,2  11,7  35,5 

1881 59,5  83,2  76,0  7,8  30,9 

1882 49,3  74,1  42,4  22,9  31,5 

1883 45,4  62,2  25,1  22,0  32,7 

1884 57,7  70,8  84,3  3,8  31,3 

1885 57,2  128,1  34,6  23,9  37,5 

1886 60,4  126,4  30,5  21,4  38,9 

1887...   .  60,8  100,<  10,6  13,0         9,8 

1888 53,4  99,9  19,5  26,6  38,7 

Les  années  se  suivent  et  ne  se  ressemblent  guère, 
sauf  peut-être  en  ce  qui  concerne  le  sinistre  du  feu. 
En  effet,  la  grêle,  la  gelée,  les  inondations  dépendent 
des  influences  climatériques,  susceptibles  do  changer 
chaque  année  dans  une  sensible  proportion.  Jamais, 
dans  la  période  qui  nous  occupe,  le  montant  total  du 
dommage  causé  par  les  inondations  n'avait  été  plus 
fort  qu'en  1875  et  plus  faible  qu'en  188'*. 

L'ensemble  des  pertes  provenant  des  cinq  catégories 
de  sinistres  ci-dessus  mentionnés  a  été  évalué  à 
238  millions  pour  l'année  1888.  Nous  croyons  utile  de 
donner  ci-après  l'évaluation  faite  par  le  servivc  dos 
contributions  directes,  en  vue  des  dégrèvements,  ainsi 
que  le  montant  en  capital  des  perles  admises  au  se- 
cours spécial  par  le  ministère  de  ragriculturc. 

Montant  des  Montant  des 

pertes  admises  pertes  admises 

au  dégrèvement,  au  secours. 

Incendies 6,955,963  2,778,933 

Grôle 87,383,060  18,787,143 

Gelée 8,869,722  2,819,466 

Inondations 30,754,012  3,282,091 

Pertes  de  bMt/aujr »  V\.,^V\.,Và^ 

11  faut  remarquer  que   les  évaluations  d(i  Y^^vm- 
Distration  des  contributions   directes  se  YavvTOÇÎCie,w\. 


eeiiEiblement  du  chLITre  dea  pertes  déclarées  pour  les 
sinistres  agricoles,  i  l'caquSte  des  prëtet?. 

Les  incendies  ont  élé  admis  eu  dégrèvements  dans 
la  prapartion  de  1  cinquième  seulement,  par  celte  rai- 
son que  les  perles  qui  en  résultent  sont  ea  grande 
partie  couvertes  par  les  assurances.  Il  n'est  pas  fait  de 
dégr&vemont  pour  les  perles  de  bestiaux,  mais, 
comme  an  le  voit,  elles  participent  aux  secours  accor- 
dés par  le  ministre  de  l'agriculture. 

Les  pei'tes  admit^ee  aux  dégrëvamenls  et  aux  secoui-s 
s'étaient  élevées  respectivement  à  Ki  millions,  et  à 
!Iti  millions  celles  qui  ont  été  soulagées  dans  la  pro- 
portion de  50  p.  lUU  pour  les  dégrëvemoals  el  de 
la  p.  100  seulement  pour  les  secours. 

Les  chiffres  suivants  (1)  munirent  quelle  a  élé 
rimportance  réelle  et  proportionnelle  des  dégrève- 


Incendie 

Grêle 

18,B7Ï  30 

1,359,5«  Î9 

1!>6,TÎ3  03 

ti;E,3î7  39 

m.MS  65 
939,357  15 
140,873  30 

rnod 

0.S7 
1.55 

l'eriei  de  bM- 
nements  mal- 

Towni.. 

9,110. fw  ae 

i,UV5,81i  15 

1,60 

]|  résulte  de  ce  tableau  que  û  l'on  réunit 
vemeni  au  secours,  le  dédommagement  proporliouB^ 
total  a  été  do  a,SU  p.  100  francs  de  perte,  ce 
respDnd  i  peu  prËs  A  1/15'  du  dommage.  11  n 
à  parler  des  sinistres  d'incendie  de  la,  ville  de  Pa^ 

Cette  ville  ne  Tigure  pas  dans  la  stetisque  géoéM 
des  sinistres,  mais  la  préfecture  de  police  a  publié  n 
les  incendies  turvenus  à  Paris,  en  18HQ,  les  n 
gnemenlB  tes  plus  circooslanciéd. 


)  des  lenHeignsmenta  contenus  dans  celle 
publicatiou  que  dans  l'aDoée  1889,  il  a  été  constaté  ii 


1,039  il 


ent^emble  i 
ics.  Sur  oea  l,o:i9  in- 
;g  înférieui'a  à  1,000  fr. 
inceudies,  147,4U8  fr.. 


dégâts  estimes  a  4,u87,il'2:i  fl-f 
cendiea,  78S  ont  causé  des  dég 
(lola.1  des  dëgdts  causés  par  oe 
moyenne  par  cas,  ISH  francs) 
Les  274  autres  incendie: 
4,439,723  francs  de  perles,  toit  ]t>,400  francs  | 
incendia  grave.  Ëadii  la  moyenne  générale  a  été 
4,300  franCË  par  incendie. 


MONTS-DE-PIETE 

Il  existe  en  France  42  nnonla-de-pi£té;  leur  nombre 
n'a  pas  varié  depuiïi  longtemps. 

Ces  42  établissements  sont  répartis  entre  24dépai'ie~ 
metiis  :  le  département  du  Nord  en  compte  0;  les 
Bouchea-du-RliôQe  et  Vancluae  chacun  4;  le  Pas- 
de-Calais,  3;  le  Gard,  la  Meurthe-et-Moselle,  Seine- 
Inférieure.  Seine-et-Oïse,  Var,  chacun  2;  enfin  il  y 
H  un  seul  moiit--de-pLété  danii  chacun  des  départe- 
ments t-uivaats  :  Aisne,  Alpes- Maritimes,  Cùle-d'Or. 
Douh>,  Finistère,  Haute-Garonne,  Gironde,  Hérault, 
leÈre4''>'''s-li'srieure,Maine-6t-Loire,  Marne,  Rhône, 
Seàae  et  Haute-Vienne. 

Vingt  monts-de-piélé  sont  établis  dans  les  chefs- 
lieux  de  déparlement,  Iti  ilans  les  chefs-lieux  d'arron- 
disseuieni,  et  6  dans  les  chefs-liaux  de  canton.  Le  plus 
important  de  tous  est  celui  de  Paris;  ses  opérations 
remportent  sur  celles  de  tous  les  autras  étahliase- 
ments  réunis.  Viennent  ensuite  par  ordre  d'importance 
ceux  de  Lyon,  de  Bordeaux,  de  Marseille,  do  Lille  et 
de  Rouen.  Cee  cinq  établissements  joinlt;  &  celuÀde 
Paris,  eolrenl  pour  82  p.  lOO  dans  \e  Vo\a\  ic* 
nommes  prêtées  par  tous  les  monVÈ-àe-p\è\.è  tfeiiràï.. 
'"""""''■•'"■n  desAervio  par  les  hl  mon\a-iQ-ç\fe'^^ 


La  populali 


Il  1889  élail  de  3,H03,8B7,  fimes   t  ,      . 

âmes  pour  Paris  el3,]Ga,407   pour  les  W   étohtisse- 
mente  en  province. 

Les  chiffi'es  Buivauls  niouU'ect  quelles  r^nt  616  les 
opéralione  fiLles  par  l'eiiiieiiible  Jes  moJiIs-de-piélê 
pendant  la  période  ie7'.1-l>*a  : 


3, «0,077 

66.191.3Ï5 

3,0ffl).l90 

55.541.870 

S,99(,e06 

5û.l5i,S90 

3,  HO.  lis 

63,760, 7« 

3,108.883 

60,121.443 

3,ll«.038 

61.676,815 

60,770,00fi 

60.333.866 

3,lSS,i*3 

69,883,588 

Le  nombre  moyen  des  pi'";ts  g's=L  en  province  que 
de  52  p.  100,  tandis  qu'il  sélêve  â  73  à  Pai-ie. 

Non  seulement  la  population  a  recours  plus  «luveut 
su  moi  il- de-pi  été  i  Paris  qu'en  province,  muis  la 
somme  prêtée  y  est  aussi  plus  forle;  c'eEt  ^insi  que- 
[lour  l'ensemble  des  monls-de-piété,  la  quotité 
qioyenne  d'un  prtlt  a  varié  pendant  les  di'rnïùrss 
années  de  17  à  19  fraucs,  elle  se  insintieoi  à  pou  près 
à  1S  francs  pour  les  mon Is-de- piété  de  département 
el  23  franti  pour  celui  de  Paris. 

La  Caiblease  relativode  ces  rapports  s'explique  par  ce 
fait  que  sur  lUO  prêts,  il  y  en  a  â  peu  prés  un  tiers 
qui  ne  procura  pas  S  franca  â  l'emprunteur,  puisque 
les  trois  quarts  n'atteig[nent  pas  lU  francs.  Surjjn  total 
de  3,M<&/t2Z  prêts,  il  n'y  en  a  que  -2,^74  dont  lu 
valeur  a  dépai^é  l,l()Oiranc.j. 
Les  emfruuteurs  .<\ai  nesonl  psa  enraesuïe  Aa  dé- 
g'sger  Jour  iianlksemsni  pemevit  tetoant  au.  ïo^wi- 
tellemtiiil  do  leur  ongeg^cfla<l*^ .  .    . 


MONTS-DE-PltTÉ  3V>0 

Le  tableau  ci-dessous  donne  le  nombre  des  renou- 
vellement à  coté  de  celui  des  engagements  pendant 
la  même  période  d'années  : 

Articles 

Nombre  Nombre  des  renouvelés 

Aonëes.  des  engagements,  reiionvellements.  p.lOOong. 

1879 3,120,077  1,103,648  35 

1880 3,090,490  1,132,877  37 

1881 2,994,606  1,097,757  36 

1882 3,110,145  1,059,963  34 

1883 3,274,933  1,103,617  34 

1884 3,261,200  1,187,7^4  36 

1885 3,108,883  1,278,871  41 

1886 3,102,038  1,270,926  41 

1887 3,134,113  1,283,922  41 

1888 3,187,828  1,352  340  42 

1889 3,185,422  1,388,887  43 

11  en  résulte  que  le  tiers  environ  des  engagements 
donne  lieu  à  un  renouvellement.  Les  renouvellements 
portent  d'ailleurs  sur  des  articles  estimés  relativement 
à  un  prix  assez  élevé.  Ce  qui  le  prouve,  c'est  que  la 
valeur  moyenne  des  objets  engagés  étant  iniorieure 
à  20  francs,  celle  des  objets  renouvelés  atteint  envi- 
ron 2o  francs. 

Voilà  la  même  comparaison  en  ce  qui  concnnie  le 
dégagement  : 

Nombre        Art.  dégagés  p. 
Années  des  dégagements.  100  articles  cng. 

1879 2,755,775  88 

1880 2,837,853  92 

1881 2,776,130  90 

1882 2,711,056  83 

1883 2,709,432  85 

1884 2,634,081  81 

1885 2,588,250  82 

1886 2,772,016  89 

1887 2,770,631  m 

1888 '...  2,803,970  87 

1889 2,841,404  89 

Là  valeur  clos  objets  dégagés  dilîèvc  peu,  ç>vA^  ^^X. 
naturel,  de  celui  des  objets  engagés;  uou^  iC^iw  v^"^' 
Jerons  donc  pas. 


I 


Foutn  de  dégagement  et  de  reDauvetteneDt,  les 
objets  dépoG^s  au  monl-de-piëlÉ  ëodI  vendus.  Les 
322,116  objets  vendus  en  ISS'J  avaient  ëlê  estimés 
4,996,717  francs  ce  qui  représente  une  valeur  mnyoniis 
de  li)  fr.  D3  par  article. 

Lee  bonis  Té,~u1lant  àm  ventes  se  sont  élevés,  pen- 
dant la  même  année,  A  1,6U0,SI>2  Traiics,  somme  sur 
laquelle  1,268,128  francs  ont  été  psyés  aux  emprun- 
teurs, tendis  que  3^2,ln'i  francs  n'ont  pas  été  réclamés 
dans  l'année  et  ont  été  gardé»  pnr  l'administration. 

l^es  bënêliceB  réalisés  par  étattlissomeni  se  sont 
montés  en  1889  à  ^9,RHIi  francs.  Ces  bénétloeB  ont 
servi  i  accroître  la  dotation  des  mon ts^de- piété,  ou 
à  reconstituer  leur  capital. 

Toutefois,  il  existe  nn  certain  nombre  do  ces  éta- 
blissements, celui  de  Parie,  entre  autres,  qui  attribuent 
une  partie  de  leurs  béuéllces  aux  bdpilaux  ou  à  des 
ceuvres  de  bienfaisance. 

Les  frais  d'administration  se  sont  élevés,  pour  l'on- 
Ëomble  des  roonts-de-piété  6  3,^28,923  francs;  les 
deux  tiers  ont  été  absorbés  par  le  personnel. 

V.  TlJHyUAN. 


OCTROIS 

Les  conipleg  des  octrois  pei'nietlent  d'apprtoier 
l'importance  relative  des  principales  consommations 
daiiH  les  villes  soumises  i  cette  taxe  ;  mais  il  convieni 
d'examiner  tout  d'abc-rd  dans  quelle  mesure  leur  pro- 
duit a  augmente  dans  le  cours  de  ce  sifacle.  Un  peut 
i'on  foire  une  idée  par  le  tableau  suivent  ■ 


ISS3. 

'^3. 

tei3. 

l,i57 

g,997 .6U0 
6.30G,m 

65,17.1,™        W.' 

OCTROIS 

oV 

1853 

1.435 

7,329,78i 

94,337,858 

13.16 

1863 

1.508 

9,58t,lU 

167.034,698 

16.43 

1873 

1,516 

10,517,440 

2ll,089,23i 

20  OS 

1883 

1,S16 

lt,5l8,763 

285,704,247 

22.82 

1885 

l.»9 

lt,S37,42l 

278,262,902 

22  20 

4886 

1.5S9 

12,499,546 

277,599,126 

22.40 

1887 

1,530 

11,360,830 

284,600,873 

23.00 

18S8 

1,528 

12,099,546 

287,381,855 

23.70 

1889 

1,523 

12,502,884 

299,095,549 

23.84 

En  68  ans,  la  moyenne  des  communes  à  octroi  a 
augmenté  de  1/10*  et  la  population  comprise  dans 
leur  rayon  a  plus  que  doublé,  pendant  que  le  produit 
quintuplait.  Par  suite  de  ce  mouvement  ascendant,  la 
taxe  par  habitant,  qui  n'était  que  de  10  francs  en  \S2\\ 
est  aujourd'hui  de  23  à  2'i  francs. 

Pendant  les  dernières  années  toutefois,  Tensemblc 
des  recettes  est  resté  stationnaire  ;  cela  tient  à  co 
que  les  recettes  de  Poctroi  de  Paris  ont  momentané- 
ment fléchi,  alors  que  celles  des  autres  octrois  conti- 
nuaient à  monter. 

En  1889,  le  produit  brut  des  octrois  se  décomposait 
ainsi,  receltes  accessoires  non  comprises  : 

fr. 

Vins 73,509,254 

Cidres 2,960,406 

Alcools 26,016,006 

Huiles 5,940,349 

Autres  liquides 26,862,628 

Gomesiibies 29,009,422 

Combustibles 32, 565, 755 

Fourrages 16, 218,240 

Matériaux 25,976.552 

Objets  divers 4,522,778 

Produit  total 299,663 ,877 

Cette  somme  comprend  2,428,905  francs  formant  le 
produit  de  la  taxe  de  Talcool  dans  les  enlve^6l<à  d^  V^ 
hanheue  de  Paris, 

Le  total  général  précité  se  répartit  alns»!  euVteVoc.\.^^v 
de  Pans  et  ceux  de  la  province, 

1^ 


Octroi)  de  proviDCfl lie.m.lWl 

Octroi  de  la  banlieue  de  Paria S,428,9M^ 

Ociroi  de  Pari« 151,112,835    { 

Il  en  résulte  qa'en  1SS9,  le  produit  de  l'oclroi  da 
Paris  a  été  de  plus  de  cinit  millions  supérieur  ati  pri^- 
duit  de  tous  les  octrois  de  province  réuni».  L'îadueuce 
de  l'EipoMlion  c'est  fait  vivemenl  sentir  sur  les  re- 
cettes de  l'octroi  de  Paris,  car  elles  oot  été  de  plus 
de  13  miUioas  plus  fartes  qu'en  1888,  laodis  que  l'ac- 
croisBement  de  l'ensemble  des  recettes  des  villes  de 
provincea  été  rolalivement  faible. 

Si  l'on  considËre  la  répnrtition  du  produit,  on 
constate  que  la  plus  grande  pari  provient  de^  boissons 
et  liquidei^;  maia  tandis  (|ue  pour  ce-  ohjete  le  Parisien 
paye  on  raoyeune  33  fiancs,  les  tiabiiauts  de^  autres 
communes  A  octroi  ne  payent  que  ii  !r.  "il)  par  tâte  ; 
la  diCTérence  est  moiiidi'e  pour  les  comestibles,  qui, 
par  ordre  d'importance,  viennent  imtnédiatenient 
après  les  liquides,  et  dont  les  taxes  moyennes  équi- 
ralent  respectivement  â  13  fr.  71  et  'i  fr.  80. 

Le  tableau  de  la  situation  Gnanciëre  det  octrois  Tait 
connaître  les  quantités  soumises  aux  droits,  en  ce  qui 
'e  cidre  et  tes  alcools.  Ou  en  déduit 
la  annuelles  par  ti^tc  d'habitant,  qui 


Vinl 189,00  108.80 

Cidraa 11.80  37,75 

Alcools 7,06  B,S3 

11  ne  s'agit,  bien  enteJidu  ici,  que  de  la  consomma- 
Uon  moyenne  des  villes  à  octrois  et  non  de  celle  de 
la  population  totale  de  la  Franco. 

D'aprè^t  l'enquâte  sénatoriale  sur  la  coji sommation 
de  l'aliMol  (ltl8(^18M7j,  la  consommation  moyenne  gé- 
ndrale  de  l'alCool  eu  France  est  de  3  litrcti  83  par 
tête. 
Voici  pour  terminer,  (\uettc  a  bIb  \a  i^ 
,  aoyeaae  des  principales viftea  toïtaui: 


VINS  ET  CIDRES  EN  1890  399 

Vin.  Alcool.  Bière.  Cidre.  Pain.  Viande. 

Villes.  Litres.  Litres.  Litres.  Litres.  Ril.  Kil. 

Paris......  194  6,20  il  il  156         76 

Lyon 189  4,80  8  »  158         80 

Marseille...  184  6,45  9  »  226         65 

Bordeaux...  208  4,50  7  »  173         77 

Lille 25  5,70  287  »  218         48 

Nantes 150  5    »  3  35  285         47 

Toulouse....  177  2,40  10  »  237         60 

Rouen 46  13,10  12  150  182         62 

La  consommation  de  la  viande  est  beaucoup  plus 
forte,  toutes  proportions  gardées,  dans  les  grandes 
villes  que  dans  les  petites,  et  surtout  que  dans  les 
campagnes.  La  consommation  de  la  viande  fraîche, 
par  tête,  ne  dépasse  pas  2o  à  30  kilogrammes  par 
année. 

V.  TUUQCAX. 


VINS  ET  CIDRES  EN  1890 

FRANCE   ET   ALGÉRIE 

La  récolte  des  vins  de  Tannée  1890  est  évaluée  au 
chiffre  approximatif  de  27,416,000  hectolitres,  soit 
15  hectolitres  par  hectare  de  vigne.  Elle  présente 
une  augmentation  de  4,193,000  hectolitres  sur  celle 
de  1889  (23,224,000  hectolitres,  soit  13  hectolitres  par 
hectare)  et  un  déficit  de  2,261,000  hectolitres  seule- 
ment par  rapport  à  la  production  moyenne  des  dix 
dernières  années. 

Si  la  quantité  laisse  à  désirer  sur  quelques  points, 
on  s'fitccorde,  en  revanche,  à  reconnaître  que  la  qua- 
lité est  généralement  bonne. 

Les  viticulteurs  ont  employé,  dans  une  proportion 
sensiblement  plus  grande  que  Pan  dernier,  des  sucres 
à  tarif  réduit  pour  améliorer  la  qualit4  de  leurs  ^)ro- 
duits  ou  en  augmenter  le  rendement. 
Les  quantités  de  sucre  déclarées  pouv  \e  ^.wcyî^^^^ 
Q"jy  pendant  les  dix  premiers  mois  de  \BH^3,  a\^\^vvV 
Oie  de  W,o61,6i8  kilogrammes,   allcigimcnV  ^  U  ^uv 


d'octobre  1890,  le  chiffre  da  32,931,64»  kilogramnier-, 
eoil  une  augmentaLian  de  13.370,028  kilaj;ranimes. 

La  rabricaLiou  des  vins  de  marcz:  additionnés  de  sucre 
s'est  élevée  à  1,U^,729  hectolitres  et  pour  les  vins 
da  raiaiiHi  eecE,  à  4,292,S3U  hectolitres,  soit,  dans  l'eo- 
aemble,  une  auj^mentation  de  2,934.323  hectolitres 
sur  les  résultnts  de  la  période  correspondante  (1"  no- 
vembre 188,^  au  1"  novembre  1889). 

Voici  quel  a  été,  depuis  IBHÛ,  le  mou?emenl  de  la 
production,  de  l'importation   et  de  TejiporlatioQ  do= 


.  Î.ÎOi.JM  Î9.667.0M  7.Î1B.000  Ï.WS.OW 

.  3,Gm,9i3  n.lJÏ.OOD  7,839.(100  1,57^.000 

.  1.13S,3I9  30.8^6,1100  7.537,000  t,6l8.000 

,  S,09S,9I7  SB.OS.OOa  8.9B0,li0O  3,093,000 

.  3,0(U.TS9  31.781.000  8,1(5,000  3.tTO,00l) 

.  l,990.5iJ6  38,536.000  8,ISi.C0a  3,580,000 

.  j.SSO.lOi  95,063,000  11,011,000  I.ÏOI.OOO 

.  I,9U.I50  ». 333. 000  12.377,000  3.101.000 

.  t.SU.GSO  30.101,000  It.Oel.UOO  3,118,0U0 

1,817.787  33,lti,D00  IO.i;a,U<K)  S.I6G,DUIJ 
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ÏJ,H6,000 

9.533,000 

l,9i3,000 

1390(11  ) 


En  Algérie,  la  culture  de  la  vigne  continue  à  s'éten- 
dre. La  supei'lïcie  des  terrains  complaiités  a  augmenté 
de  'ifi'M  hectares  en  1890,  et  la  récolle  a'est  élevée  â 
'2,8U,000  heclulitres  contre  2,ai2,200  en  18«y. 

La  production  se  répartit  par  province  de  la  manière 


d-Algcr. 
d'Oraa. 


15.573  hi 


l.lii 


Toriui 98,SVl        —     1,aAA-Kl      — 

/ians  les  régiona  de  Bôna  el  Ao  r\i\\ivvc'j'i*>i.\'i'= 
rignesoiït  été,  cetla  auaée,  aU.emW»  ça^  ^  ^^^'^'^  ■ 


|i'^n>ci(wpnra  et  l'oidîum.  Adbbî,  la  produclLon  de 
<\i>iC«    de    CoDsUiitîiie    esl-ella     inférieure 
■..■J.TJ  htctolitreâ  à  celle  de  IH^U  (312,412  hecluliti' 
ilrB52.'.,'>tS). 


La  réMlts  de  ISUOdépasse  <le  T.39.'i,O0U  heclolilrea 
i-Èlle  de  1881)  (l1,0'J5,0ua  heclolilres  conlro  3.7(11  ,UUn): 
ellle  n'est  inférieura  que  de  1,112,000  heololitreB  à  la 
prodaction  moyenne  des  dix  dernières  années. 

Le  lableou  ci-après  résuiiii 
pi'iKluclion,  de  riin|inrtal[iiii  e 
cidre*  depuis  ■Is8>. 


1880 S,(6S.OO0  150  H.OOD 

ISM l7.in.<XW  l,85ï  S,UOD 

1881 S.9ÎI.UUU  911  10.000 

188» îî.iH.m»  D  16,000 

1834 11,907,000  u  17,000 

1885 la.'JfiS.OOO  u  17.001) 

1886 8,301,1100  .  16,003 

1887 13,437,000  b  U.OOO 

1888 9,767,000  9tl  13,000 

1889 3,701,000  8,319  11,000 

^        Hoienne 11,107.000  1..1I7  13.000 

IS«)(u)>ri-m.(aDiij.  tt.U9S.0O0  6.TU0  9,UUU 

NuTA.  —  Le*  renseignenieûla  fournis  parle  Service 
doe  ''.oniributions  indirectes  en  ce  qui  concerne  les 
récolles  de  vins  et  de  cidres  sont  recueillis  sur  place 
par  les  chefâ  locaux,  résidant  le  plus  souvent  au  ahef- 
iieu  de  canton  ;  autant  que  possible,  un  les  rapprocbe 
des  renseignements  deslinéa  au  Ministère  de  l'agri- 
culture. Les  cliilTreH  conLenus  dans  les  tableaux 
ci-aprëô  peuvent  dano  ^Ire  coDsidêrès  nomme  ^nw^v- 
bJeineiil confoeaies  A  la  résilia.  L'\dminUUa\.TOi\tievA- 
eepeiidant  à  avertir  le  (ecleur  que  eoa  èvaWiVÀftw*  ^ve 
l"'^'eDdro  à  une  parfaite  esaoWtt4«. 


1 


Produclion  dei 


1,340 


Mpra-HtHliniet 20,035 

Ardiclie 13,itl 

Ardonnes 678 

Ariègï «,ii5 

ATBjron ,  13,  (i) 

Boucbsi-du-KhCne 17,066 

Calradoa. > 

CanWI (ni 

Charenle 19,390 

Chareule-loFérieure 3(,S73 

Cher 13,66S 

Corroie 9,681 

Cfile-d'Or S9,908 

Cûlei.dii-Nurd •> 

Dordogne 32,979 

Doubi a,9li 

Enre '.  '367 

EurMUoir 1,137 

Fiaïst&re a 

G4rd U,lia 

Sironna  (HBuie-i B7,i8S 

Gers 100,55* 

GiroDds 137,Ï83 

ILlB-et-viliilnV '  IS 

Indre 13,921 

Illdre-eULolrt. 97,2G5 

Mte ÎS.OIÏ 

Jura 17.561 


277,097 

3.856,380 

1)1,911» 

990.972 


IS3,629 
101,576 
728,903 


65.814 
439,497 
341,889 


60.3ÏS 
16.il3 
8.Ï35 
3i.m 
11,715 

.'.         B6.'75t 
1.611 
*5,t7l 

It.lW 

U,Î79 

377 

IB.OM 

9.896 

H.W 

ISS 

is'oM 
I9,S17 
16,Ï8Î 
«,970 
Î9.79S 

9,S71 
SK.RÏl 

9,(00 
l*.170 

8.îi3 

7,198 

u,m 

B.ÎÏ3 

31,610 

tl!,763 
33,07» 
1S,60S 
19,0*7 

'386 
5,575 

158.196 
376,573 

39.SS0 
6Î0.0OO 
138.476 

G7,93S 

Ï30.83I 

3.6» 

199,368 

ÎB3.31g 

30t. 71Î 
160,511 

108 ,661 

3,0ÛÎ 

s8S,ooa 

IU,710 

91,735 

I,Î61,380 

«6.648 

B6I.'918 
51.485 
170,357 
lîfl,050 
18.170 

M, 617 
155.878 
66.661 

51,613 
il7,Dll 
100.138 
t73,69ï 
Mi,  518 
161,387 

06,7:S 

681.813 

L»ire  (Hïiilv-) 

LuiPe-lBÏSrieupe 

86,009 
8ÎB,3J3 
101,817 
166.183 
396.010 
8,503 
580,771 

Hiins-el-Loira 

3,311 

170.776 

M«qrtba-eL-Hi»,fllla.... 

3,351 

Po;-d>-IMRie 

Pïrénoaa  (Basse*-) 

Pïrtl.èfl»(Hsules-),.., 
PjréBÉes-OneDiïle*. .. 

858,311 

110,169 

110,070 

1.171,819 

H9,087 

miois 

161,319 
16.S80 

SitoiB  (a.un-1 

SBiDB-lDKritun 

316,!8S 

8,638 

37Ï.70Î 

607.110 

Touoi 1.818.5H 

Da.li: 
Vin  ordinair» 

37,116,327    Î9 

Ï6,9H.Î90 
50*. 037 

1,877,095 
heclul.' 
:o  fr. 

Froduclion  des  cidrt 

..      988,793,868  fr. 

>  tn  1890, 

Ho,».* 
P«-             du  OU 

im.       (iBBO-im). 

a. 435             l°,(9B 
151.563         4H5,597 
13.I1S           13.036 

-                        S9 

98,073           16.931 

«                      337 

18.511            M.  156 

îi,6U            ît,S33 

815             1,(78 

751,1107      1,3Î7,697 

3,89*             i,l)3S 

l.m             3,M3 

4.098            19,910 
91,385           33,1*0 

1,0(«,Ï05         8*8,593 
*.9e3             8,33» 
*,i93             9,113 

370           m 

X                           1* 
7(8,058         781, Î23 
67,»30         (18.165 
(Î1,98T         151,977 

Alpeb-JlariL^me» 

Ari^gB 

C.nl«l 

^^^H 

CïfonM  CH^uto-J 

flen 

6,Si9 

916 

i.tii.51.5 

Jura.                           

' 

S.M3 

Î6.5il 

ïïiEtv.v;,;;;.;; 

470 

ÎIO.OOO 

SU 
Î58.911 

ÎS.38i 

50.-5I 

Pyrénées  (Hanics-l   

ï.sri 

i.m 

irl) îïî 

« 

7ïs,ni 

98S,>i'Si 

4,90e  77.in7 
S,OiS  15,701 
3,175         i,7Gt 


P«ia 

Maneille.' 

Hintei 

U  Hivra 

SuInlrEUenne 

Banc,.'!. "..■.■■  .*.'.'.■.■" 

^osen 

Nice 

Brwt 

Limogu 

S^mt-Piêrra-'l#à^'aJai. 


VID.. 

Ct>l,... 

Alcoa!. 

Sli.u 

Il» 

008 

OIS 

1  w 

1  80 

0  81 

0  OS 

n  10 

«m 

0  01 

OOR 

n-w 

0  01 

SRI 

1  NI 

OUI 

1  m 

OIS 

(13H 

0  07 

1  3S 

0  (I 

0  01 

tat 

1  «1 

003 

1  6S 

0B7 

OM 

0  31 

ooi 

1  «1 

0<)K 

oin 

0  07 

1  es 

ï 

?  8 

UOÏ 

PHYLLOXKKA 


Les  renseignements  cnasignés  dans  le  tableau  ci- 
apri^B  Tonl  ËUile  à  ceux  qut  ont  été  publiés  sous  le 
môme  titre  dans  le  Bulletin  de  février  1890  (1). 

Il  ressort  de  ce  lablsau  que  les  dégrëvemeats  d'im- 
pnt  roncier  accordés  en  1989.  daus  les  arrondiseements 
déclarés  atteints  par  là  phylloxéra,  aux  terrains  plantés 
□u  raplantés  en  vignes  â§rées  de  moins  de  quatre  ans, 
en  eiécution  de  la  loi  du  1"  décembre  1M87  (2),  dé- 
pn^nt  2,270,000  francs. 

En  1888,  h  dépense  correspondante  avait  été  de 
f,/m,tm ri-ancs,  en  chiffres  tonds. 
On  voit  ainsi  que  les  propriÈla\rea  Ac  Nv?,i«ft'c«(a- 
re//e6i0nt  plaatéea  on  replanVÈea  oui  \>feiifeftwfe,  i^»^ 


ALCOOLS  'iOO 

Pespace  de  deux  ans,  d'une  réduction  d'impùt  supé- 
rieure à  3,870.000  francs. 

Les  parcelles  nouvellement  admises  à  Texcmption 
d'impôt  foncier  en  1889  sont  au  nombre  de  165,2(35  et 
renferment  une  étendue  superficielle  de  56,805  hectares 
ce  qui  suppose,  comme  on  Tavail  déjà  con^taté,  du 
reste,  pour  les  parcelles  exemptées  en  1888,  une  con- 
tenance moyenne  d'un  tiers  d'hectare  environ. 

Nous  ferons  remarquer  que  les  56,805  hectares  qui 
ont  été  admis,  en  1889,  à  jouir  pour  la  première  fois 
du  bénéfice  de  la  loi  du  !•'  décembre  1888,  si  Ton  en 
excepte  quelques  parcelles  pour  lesquelles  on  avait 
l'année  précédente  négligé  de  réclamer  Texemplion, 
se  composent  exchisiveraent  de  terrains  pi  an.  es  ou 
replantés  en  vignes  pendant  l'année  1888. 

Jusqu'à  présent,  la  loi  du  l**"  décembre  1887  a  reçu 
}  on  application  dans  5,229  communes  appartenant  à 
55  départements  différents;  elle  a  porté  sur  486,850  par- 
celles d'une  superficie  totale  de  165,328  hectares. 


ALCOOLS 

Campagne  1889-1890  (du  1er  octobre  au  30  septembre). 

BBseoDftCBs  (Hectolitres.) 
Rtoek  au  eommeneement  de  la  campagne  1889-90. 

1890.  1889. 

Dans  les  magasins  généraux  de  vente..         35,230  28,411 

Dans  les  entrepôts  réels  de  la  régie. . .         58,173  59,268 

—            —         de  la  douane..          70,903  106,977 

Chez  les  bouilleurs  et  les  distillateurs. .        342,764  288,746 

Bouilleurê  et  distillateur»  de  profession. 

Quantités  d'alcool  provenant  de  la  distillation  des  : 

Vins 29,027  36,420 

Cidres  et  poirés .              386  9^S 

Marcs  eUiefi 6,5ST  %,^k1 

Substances  farineases 679  ^^  •;  vi  %!! 

âîf^r'- ••'•'•        915,710  -.?i^\«l1 

**'**^* 6»,\%l  V16,'iH0 
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1,048,360    1,005.617 
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BETTERAVES.  -  RECOLTE  DE  18'J() 

{Relevé  des  rapports  transmis  par  les  préfets.) 

Sorfaces  Produit 
DépfertenMDU.                          eDiamencées.         -total. 

hactaret.  qaintaux. 

Nord 36,180  11,758,500 

Pas-de-CsIaw 32,205  9,603,730 

Somme 29,783  8,340,800 

Seine-Inférieure 814  248,860 

Oise 22,898  6,424,355 

Aisne 54,604  14,743,080 

Eure 3,672  843.897 

Eure-et-Loir 1,900  450,000 

Seine-et-Oise 7,758  2,277,537 

Seioe 470  206,949 

Seineet-Marne 15,535  3.938,330 

Totaux  de  la  région 205,849  58,833,008 

Ardeones 4,802  1,490,709 

Marne 1,946  498,483 

Aube 1,287  234,785 

Hante-Marne 250  50,000 

MeuM 320  46,255 

Menrthe-et-M05elle 56  14,425 

Totaux  de  la  région 8,631  2,031,057 

Indre-et-Lnire 280  84,000 

Charente-Inférieure 817  134,434 

Deux-Sèvre« 3,230  546,800 

Totaux  de  la  région 4, 327  735, 234 

Loiret 3,240  857,780 

Yonne 730  146.000 

Indre 90  25,200 

Cher 484  410,922 

Nièvre y 350  70,000 

Allier : 1,168  573,900 

Puy-de-Dôme 3,000  700,000 

Totaux  de  la  région 9,032  2, 483,802 

Côte-d'Or 2,556  483,860 

Hantc-Saôiie 2  625 

Jura 300  ^V^^îW^i 

1\ 


136,(100 
330 
Î.700 
671,516 
111,641 
55,000 

169,761 
61.917,378 

■e  annéet 

'913',  169 
139,069 
581,374 
lt5,»60 

ivemenl  det 
1889ju«îi.'â 

166,153,176 
11,783,060 

lrtl,840,718 
68,158,110 
84.917,091 
17.677,668 
13.751. 93t 

117,911,847 
48,107,851 

Tolani  do  la  région 3,673 

Vaucluse 115 

Franca  entière  CÊïaluHii.n)18W...        131,Î10 
précédentes. 

IS86 m.m       68, 

SUCHE 

CiMPAGNE  1889-18(W 

1.  —  Tableau  de  la  prodiKlion  et  du  mai 
sucrai  ïndisénea,  depuiê  le  1"  siptemire 
la  fin  d'aaùt  1890. 

N^mbrt          Qii..Ui*. 

Ardennas 9         111,570.080 

Oise »         595,518,190 

Sïine-el-Msrne 13         119,788,850 

Sdna-Bl-Ot. 8         1»,6BI,440 

Autres  dopariemenl-;....        14         410.144,710 

.                               Touuu 371      0,6fi5,8c)l,S4ll 

711,761,665 

^^^^1 

SUCRE 


briques-distilleries. ...         2 

isemble 373 

isultats     de    l'époque 
correspond*»  de  1889. 


Quantités 

dejos  Degré 

déféqnés.  moyen. 

130,812  3»5 


423 


596,986 


Augmentation.... 
Diminution 


380 

» 

7 


6,665,801,840    722,358,651 
4,216,850,528    436,996.712 


2,448,951,312    285,361,939 
Restes  en  fabrique . 


Départements. 


Décharges 

exprimées 

en  sucre  raffiné. 

kil. 

sne 163,995,723 

dénués 12,629,433 

rd 158,681,271 

Je 66,988,490 

is-de-Calais 83,362,598 

i  ne-et-Maroe 46, 472 ,  979 

ine-et-Oise 13,750,579 

•mme 114.894,514 

itres  départements...      47,451,830 

Totaux 708,227,417 

ibriques-distilleries...  575,987 


Produits 

Sacres  en  cours  <ie 

achevés.  fabrication. 

kil.  kil. 

1,035,066  1,422,487 

45,570  108,057 

1,295,074  1,864,383 

295,298  974,42-2 

351,947  1,232,546 

100,881  1,103,808 

1,352  » 

780,174  2,267,159 

179,944  476,080 


4,085,306  9,448,942 
9,359    11,640 


Ensemble 708,803,404    4,094,665    9,460,582 

îsultats     de    l'époque 

correspondre  de  1889..    428,617,648    2,527,987    5,851,077 

Augmentation....    280,185,756    1,566,678    â,609,505 
II.  —  Entrepôts. 


Noms  Charges, 
des  entrepôts. 

kil. 

iris 235,167,739 

lie ,  3,766.612 

tlenciennes 9,448,372 

>iiai 6,465,942 

mkerque 11,605,370 

miens 4,931,074 

intes 1,008,364 

iTseille 903,577 


Restes 

en  entrepôts 

Décharges. 

exprintés  en 

sucre  raffiné. 

kil. 

kil. 

202,282,540 

32,885,199 

2,738,899 

1,027,713 

7,694,837 

1,753,535 

5,191,951 

1,273,991 

10,954,756 

650,614 

4,107,787 

823,287 

377,540 

630,824 

748,561 

l^M^ 

Bordaiiii 6.976.183  S.SyS.lSB  n 

SÙDt-Qnentln I.OIU.SBT  l.Mi.  W6  iîB.Uil 

TorgniVr'. .'..'.'.'.'.'.'.'.!  l3,9i9,9M  lS,ÎS6,5-3  l,«ï.l,3i0 

Sïim-Ouen 19. 930.518  m.9K.749  ».g3T 

Totiiiix 315,413,831  273,810. (t7  (1,303,37^ 

K6sl1ltau  a»  l'epoquii 

corresp.  de  1889-,  a73.7S3.m  Ï3I.7SI.631  tî.OI)I.C07 

Auimentalian.  41,39U,58J  4j, 1)88, 813  » 

Uimtoull^D....  ï  >  698,331 
Ul.  —  Aiitn(<j(oiw  /emporaire». 


*"">B^" 

..       10.196,115 

8,957,818 

I7ï,955,î3g 

emier.  moi»  dB  1889: 

ètrsagïra 

...      18,388, SOI 

Î5. 678. 7 76 

141,5»       35.1,915 
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1889 141,101        254.165        7,409,830        29,153 

1888 Ua,711        275,224        9,549,906        34,698 

1887 136,388       257,700        8,575,673       33,277 

C««r»fis 
rois  à  graine»  paf  le  pro'lucienr. 

Quantité  Quaulités  de 

employées  ijsraines  obtenues 
poor  le  graioage    de  cet  cocons 

.     .                                             en  en  onces 

Anoées.             kilogrammes,  de  fS  gramiue;. 

1890.........           304,171  876,996 

1889 276,586  972,054 

„                  .  1888 307,790  903,374 

Moyennes.  ^  |^y 282,977  887,574 

Nota.  —  Dans  l'enquête  séricicolo  de  Tannée  1890 
parue  au  Journal  Officiel  dii  1^'  octobre,  page  'u-'k6, 
il  y  a  lieu  de  rectifier  de  la  manière  ci-dessus  les 
totaux  et  moyennes  des  années  1887, 1888, 1889, 1890. 


Totaux 
et 


ENSEIGNEMENT  SUPERIEUR  EN   1890 

Statistique  des  étudiants  de  toute.^  catégories  fré- 
quentant les  Facultés  françaises. 

A  la  fin  de  Tannée  scolaire  actuelle,  le  nombre  des 
étudiants  de  toute  espèce  et  de  toute  nationalité  s'éle- 
vait à  16,857,  dont  1J,3I6  Français  et  1,271  étrangers. 
(Il  importe  de  remarquer,  en  passant,  que  l'elfeclif 
total  des  étudiants  était,  en  1875,  de  9,863  seulement. 
En  quinze  ans,  le  nombre  des  étudiants  s'est  donc 
accru  de  m  p.  100.) 

Voici  comment  les  16,857  étudiants  d'aujourd'hui 
se  répartissent  entre  les  Facultés  et  Écoles  de-  divers 
ordres  : 

Facultés  de  Médecine ij.8A3 

Facultés  de  Droits ^4 .1)70 

Facultés  des  Sciences 1 .278 

Facultés  des  Lettres 1 .834 

Ecoles  supérieures   de   Pharmacie    et   de 

Facultés  mhies \  .v>^Vi 

1\. 


Ecoles  secondaires  de  Médecine,  el  dp  Phar^ 

macie 1.371 

Facultés  de  Théologie  proloslante l'il 

Dans  les  Facultés  ei  Ecoles  de  Paris  il  y  a  8,6S3  élu- 
dianls,  ;oit  o2  p.  100  de  relTeetif.  Voici,  au  surplus, 
le  détail  pour  lea  divers  Facultés  de  Paris  : 

Faculté  de  Médecine 'i.3l9 

Faculté  de  Droit 2.0iJ9 

Faoultâ  des  Sciences 442 

Faculté  des  Lettres 70 

Faculté  de  Théologie  protestante 32 

Ecole  supérieure  de  Pharmacie 1.096 

Les  1,271  étudiants  étrangers  fréquentenl  pour  la 
plupart  de^  Facultés  de  Paria;  pur  ce  nombre  il  y  pn 
a,  en  elFet,  1 ,078  à  Paris,  aoit  «H  p.  1Û0  environ. 

11  est  aKsez  curieux  de  ravoir  à  queUes  Datiouaillés 
appartiennent  principalement  ces  1,271  étudiants 
étrangers. 

Le  statistique  relève  qu'il  y  s  ; 
989  Européens,  dont  iillî  Busses,  lUB  Roumain^  "I 
122  Turea. 
201  Américains,  dont  173  vûn<tnt  des  £tatt<-Uiii-; 
68  Africains,  doni  SI  Egyptiens  cl  13  Mauricien^  ; 

12  Atiiatiques; 
1  Australien. 

Ces  1,271  cludiantâ  se  classent  ainsi  par  nature 
d'études  ; 

907  suivent  tet  Facultés  de  Médecine;  240,  le^  Fa- 
cultéii  de  Droit;  o8,  les  Faculté.^  des  Sciences ;2'i,  les 
FacullM  des  Lettres;  39,  les  Ecoles  de  Pharmacie  ou 
[ev  Faoullês  miites;  3,  las  Facultés  de  Théologie  pro- 


L'INSTRUCTION  PRIMAIRE  EN  imi 


Nomtire  d'écoles  primaire,  i 
maternelle  (ou  salle*  d'aàk).,, 


iiAisoys  d'école  427 

Nombre  de  maîtres 1  V2.CC0 

Dont  100,913  pour  les  écoles  publiqu»>s. 
Et        41,747  —  privées. 

Elèves  inscrits  : 

Écoles  publique? 3,446,85i 

—  privées 1,176,530 

Ensemble 5,623,401 

Enseignement  primaire  supérieur  : 

Garçons 17 ,  339 

Filles 5,568 

Total 22,927 

Cours  complémentaires  : 

Garçons 8,123 

Filles 3,384 

Total 11,507 

Écoles  maternelles  : 

Écoles  publiques  laïques 305 ,  557 

—  —       coogréganistes 158,553 

ToUl 464,110 

Écoles  privées  laïques 12 ,  890 

—  —     congréganistes 230,522 

Total 243,412 


MAISONS  D'ÉCOLE 
(Extrait  du  Rapport  Officiel,) 

Conformément  aux  prescriptions  de  Tarticle  o  du 
décret  du  15  février  1886,  le  ministre  de  rins^truclion 
publique  rend  compte  au  président  de  la  République 
des  opérations  faites,  en  vertu  de  la  loi  du  20  juin  1885, 
jusqu'au  31  décembre  1890,  en  ce  qui  concerne  les 
établissements  d'enseignement  primaire. 

Le  maximum  des  subventions  payables  par  annuités, 
à  partir  de  1891  inclusivement,  que  \e  m\iv\>Vî^  <\ç'. 


riri.truclFon  publique  a  été  aiilori«é.  par  téHintè  Tf) 
de  \a  toi  de  finance-  du  17  juillet  18!^J,  â  accorder 
pendant  l'année  1B9U,  [lour  le  service  de  l'enseignemenl 
primaire,  cooformiimenl  aux  dispoi-îtiouTi  de  la  loi  du 
20  juin  1885,  a  été  flxé  à  5()U,00U  fr.,  mai.-  à  la  suite 
d'un  accord  entre  le  Gouvernement  et  la  commiieiou 
du  budget,  il  a  été  décidé  que  le  montant  des  enga- 
gement, â  prendre  en  ISDO  n'exoéderaii  pas  trois  cent 
quaraulo  mille  francs  (i). 

Sur  letlc  BOmme  il  a  éLé  réparti 33S,U5  6fi 


3ÏÏI.U5  W 


Kcoiea  primaires  communufeî.  —  L'annuité  de 
!il^,'44fi  fr.  6(>  affectée  aux  âcole;4  primaires  commu- 
nales ittprésente  l'intérêt  et  l'amorlisr émeut  d'un  ca- 
pital de  b.lQI  ,373  fr.  38. 

Le  chilîre  des  subventions  accordées  au  31  décembre 
188Dpouries  école- communale^était  do  2,737,047  tr.2H 
rapréiienlanl  un  capital  de  44,911,988  fr.  £17.  MaU, 
par  suite  dei  annulations  et  des  réductions  opéréci^ 
en  189U  el  juetifléet  toit  par  l'abandon  ou  la  modiri- 
cation  de  projnls  précédemment  approuvé::,  i- 
la  modiHcalion  du  taux  de  l'inlérOt  auquel  It 
pruutit  ont  été  contraclés,  cette  annuité  a  été  ri 
au  chiffre  de  '2,680,49'*  fr.  12,  représentant 
de  43,722,049  fr.  42. 

La  tjituation  des  engagements  pri:«  par 
date  du  31  décembre  1890  (^'établit  donc  ci 
en  ce  qui  concerne  les  écolfrs  primaires  communale^i  : 


cflrdue; 


l'Etat  i  la 


rtrbtl  àe\»  §étact  dn  95  juin  < 
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SobveDtioDS  accordées  du 

1'' jaDT.  au  31  déc.  1890.  5,631,575  38  339.445  66 

Totaux 49,353,624  80  3,019,939  78 

Cette  annuité  de  3,019,939  fr.  78  représente  rinl(îrêt 
et  Tamortissement  aux  taux  et  durées  ci-aprè?;,  du 

capital  de  49,3o3,624  fr.  80  sus-indiqué,  savoir  : 

Taox 
Durée  d« 

de                       llatéièt  Capital.  Annuilt-s. 
ramortlstemeot.            p.  100. 

30  anp 3  25  10,920  s  573^8 

30  ans 3  50  10,062  96  544  48 

30  ans 3  57  11,340  »  618  42 

30  ans 3  75  19,654  23  1,096  88 

30  ans 3  80  6,640  »  368  5i 

30  ans 3  85  12,180  i»  688  18 

30  ans 3  90  33,745  ù  1,917  70 

30  ans 3  91  8,700  »  495  28 

30  ans 3  93  17,868  80  1,019  8i 

30  ans 4  »  269,66118  15,5^2194 

36  ans 4  »  18,900  »  995  16 

40  ans 4  »  35,720  »  1,797  48 

30.  ans 4  10  21,170  »  1,233  06 

30  ans 4  11  8,890  88  518  22 

30  ans 4  16  13,720  »  805  » 

30  ans 4  20  31,200  »  1,838  36 

30  ans 4  25  20,136  55  1,193  90 

30  ans 4  26  48,950  »  2,906  26 

30  ans  4  30  58,179  65  3,469  82 

30  ans 4  375  7,302  50  4il  74 

30  ans 4  38  14,960  »  9U0  56 

30  ans 4  40  9,551,704  09  576,497  82 

35  ans ..    4  40  15,960  »  898  » 

40  ans 4  40  45,83172  2,445  42 

30  ans 4  45  28,727  »  1,744  18 

30  ans 4  50  220,619  51  13,473  36 

40  ans 4  50  77,046  »  4,170  30 

30  ans 4  60  36,843,512  77  2,276,553  89 

32  ans 4  60  105,560  »  6,333  52 

35  ans 4  60  289,078  36  16,696  49 

36  ans 4  60  12,863  2^  734  60 

37  ans •   4  60  23,400  »  1,32^2  14 

40  ans 4  60  1,459,410  38  80,125  98 

Totaux 49,353,62i  80  î ^ViV'à ^^'ia  l"^ 


Le  chiffré  total  36  la  dlpen'se  rêBlie  dw  {irojet^  ap-  ' 
prouvés  B'ÈlÈve  i  126,723,127  fr.  «9. 

Le  GhifTre  total  de  la  dépen-e  des  mSmp^  projelïi 
rarnonàâ  aux  maxiina  Cxér  pnr  te  tableau  A  se  réduit 
à  10a,327,2/i8  Si:  Ta. 

D'où  il  ïuit  que  la  proportioa  de  la  conli'ibulion  de 
l'Etat  est,  par  rapporta  la  dépense  légale,  de  4B  p.  100 
et,  par  rapport  l  la  dépense  réelle,  do  38,0  p,  100, 

Les  dépBi'tementB  ont  contribué  à  la  dépense  pour 
une  i^omnie  de  5.027,857  l'r.  i'J,  dool  2,628,832  francs 
applicables  au  payement  de  la  dépense  légale,  et 
2,398,99Sfr.  -^'J  applicable-^  au  payement  de  Is  dépense 
encédanl  les  tarifs  du  tableau  A  annexé  à  la  loi. 

II  existe  entre  le  chilTre  de  la  dépense  réelle  et 
celui  de  la  dépense  légale  une  diSerence  de  17  rail- 
lions 095,878  fr.  94,  qui  est  couverte  au  moyen  des 
ressources  suivantes,  savoir  : 

Rcasùureei  commnnalu  auirei  qne  l'empruul 

elkBraDdc1)l>rea l4,Ë90,S!t3  45 

Partie  des  HllocatiuDS  des  d^psrlamenls  duDi 

il  est  hit  plus  hsui  DittiitioD 2,39S.995  49 

Total 17,085.878  94 

La  contribution  des  commune -.  des  départements 
et  de  l'Etat,  relativement  à  la  dépense  légale,  s'établit 

HeuDUreescoromanaies  (ronds  libres  et  em- 

praniB) 57,ft44,77l  95 

PÛtls  des  sllocatiui»  des  dcpartoraenlG  dont 

il  est  psrlè  plus  haut Ï.flî8,85î    .. 

SntaTonlions  de  l'Ëtai 49,353,634  80 

Toia! 10»,Si7,ÎU  73 

Ecoles  nortnalei  primaUvs.  —  Aucune  subven- 
tion n'a  été  accordée  en  1890  pour  tes  écoles  normales 
primaires. 

i  subventions  accordées  au  31   dé- 
cembre inm  était  de  496,989  fi-.  61,  représentant  un 
capital  de  8,110,028  fr.  Mais  par  suite  de  réductions 
'"90,  ot  juâtifiéea  par  rabai^-omeot  du 
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taux  d'intérêt  auquel  les  emprunts  ont  été  contractés, 
le  total  des  subventions  accordées  au  31  décembre 
1890,  se  trouve  ramené  à  496,93o  fr.  7o,  repréj^entant 
un  capital  de  8,110,028  francs,  amortissable  aux  taux 
d'intérêt  et  pendant  les  durées  ci-après  : 

Durée  de  Taux 

l'amorUesemeot.  d« 

llntérflt.  Capital.  Aonoités. 

p.  100. 

30  ans 4.40     37,560  »     3,266  96 

30  ans 4.50     96,750  »     5,908  58 

30  ans 4.60   6,969,318  »   430,633  23 

35  ans 4.60   1,006,400  »    58,126  98 

Totaux 8,110,028    »        496,935  75 

En  résumé,  les  subventions  accordées  conlbrmémcnt 
aux  dispositions  de  la  loi  du  20  juin  1885  soit  pour  les 
écoles  primaires  communales,  soit  pour  les  écoles 
normales  primaires,  s'élèvent,  au  31  décembre  1890, 
à  la  somme  de  3,516,875  fr.  53,  et  représentent  un 
capital  de  57,463,652  fr.  80,  Elles  se  répartissent  de 
la  façon  suivante  : 

Capital.  Annuités. 

Subventions  accordées  du  20 
juin  1885  au  31  déc.  1889: 

Écoles  primaires  communales.    43,722,049  42    2,680,494  12 
Écoles  normales  primaires 8,110,028    »       496,935  75 

Subventions  accordées  du  1er 
janvier  au  31  décembre  1889  : 
Écoles  primaires  communales.      5,631,575  38       339,445  66 

Totaux 57,463,652  80    3,516,875  53 

Nous  ne  reproduisons  pas  les  tableaux  qui  font 
reconnaître  la  répartition  par  département  des  sommes 
indiquées  plus  haut,  ainsi  que  le  nombre  et  la  caté- 
gorie des  établissements  dont  la  construction,  la  re- 
construction ou  l'agrandissement  ont  été  approuvés, 
on  les  trouvera  au  besoin  au  Journal  Officiel  du 
5  mars  1891. 


LES  MINES,  DE  1888  A  1B90 

TATISTIOUE   DE    l'iNDUBTBIE 
HT   M^TAI.LUneiOliE 

Nombre  rt  guperfioie  dts  concessiong  ii 
Pendant  l'anuée  1)À6,  il  a  été  institué  'i  mines  regiré- 
aentant  une  superllcio  totale  de  2,S72  hectares  Î9  aifi 
et  ee  décomposant  comme  il  suit  : 


ToiBUiègiui i     i.Sli  19 

Le  nombre  de»  mines  concédéca  ^'élevait,  nul"  jan- 
vier Mm,  à  1,3ii3,  mesurant  ensemble  1,112,612  hec- 
tares, Koil,  par  rapport  â  la  situation  au  l"  janvier 
de  l'année  précédente,  une  augmentation  de  1  con- 
CBËsion  et  de  lt)9  heclarea. 

Ces  concei^ions  étaient  réparties  de  la  manière  sui- 


CiimhluUhlej  IDÎiidrauT 636        557.178 

UinsrIliiciBrGr SIS        IM.fita 

AutruB  mmsralB  miUtlifère» 179        319, 5«! 


Sel  gennie  et  sources  laléps 51         SB. 437 

TdUdx. 1,363    l,l<i,eil 

Nombre  des  conceMioru  exploitées.  —  Dans  le  ta- 
bleau Ëuivanl  on  a  rapproché,  par  catégorie  de  mines, 
le  nombre  et  la  superlicie  des  concesi^ion»  instituées 
et  exploitées  pendant  Tannée  iHSi,  ain^î  que  le  rap- 
port de  ces  dernières  au  nombre  des  ù 


CombUïtiblBS  minéraux 

*   Hioeraidefer 

Aiiirct  oiiaeriiB  inéuJIiftKt... 

Sel  gerDine  et  aourcra  salées. . . 


■  "" 

liraux.... 

557.179 
1SI.6I0 

3(S,5âl 
».8Î5 
ÎB.iJT 

357, 0Î6 
39,049 
»fi,80S 
IG,i79 

i9 
M 
IB 
31 

55 

33 

6f 

Autre,  mine 
Uinera»  bil 

E 

;-4.';S: 

51 
B9 

Tols 

.     l,lll,«tl 

BÎ6,87i 

47 

Effectif,  journées  de  travail  H  sulairee  du  person- 
nel ouvrier  des  mines,  minitrcs  et  marait  salanlt.  — 
Le  personnel  occupé,  pendant  l'année  ISaS,  A  l'ei- 
traction  des  divers  produits  comprenait  123,lj6^i  per- 
sonnes (8U,621  à  l'intérieur  et  43,0U  A  l'extérieur), 
^ns  compter  le  personnel  alTectë  à  l'cxtraotioa  de  la 
tourbe,  ni  celui  employé  dane  les  carriëres  (!}-2,l6tl). 

Le  nombre  Icital  annuel  des  journées  de  travail 
était,  pour  l'ensemble  des  exploitations,  île  34,()1S,A7il, 
dont  23,^76,6:12  pour  les  ouvriers  du  fond  ct10,641,84T 
pour  ceux  de  la  surface. 

Enlln,  les  salaires  distribués  atteignaient  la  somme 
de  12'<,9B9,899  francs,  soil  K3,8uU,U3l  francs  pour 
l'inlérieur  et  31,136,068  francs  pour  l'extérieur. 

On  trouvera  daos  les  tableaux  suivants  la  part  alTé- 
renle  à  ehaijue  nature  de  i^ubHtaiice,  ainsi  que  la 
B  regî^ortant  par  ouvrifr. 


LES  MINES  DE  1888  A  1890  /i3j 

Le  personnel  employé  pendant  Pannée  1887  com- 
prenait un  total  de  121,332  personnes  (79,406  à  Tin- 
lérieur  et  41,926  à  Textérieur)  ;  c'est  donc,  pour  1888, 
une  augmentation  de  2,332  personnes  (1,21  o  en  plus 
à  rintérieur  et  1,117  à  l'extérieur). 

3"  Journées  de  travail. 

Nombres  totaux 
*  de  jouroées  de  travail. 

Nalare  ^ —  "  m  n 

des  Ouvriers  Ouvriers 

suDstauces.  du  fond.  du  jour.         Ensemble. 

i»  Mines 
Houilleetaothracite...    21,174,693      8,795,768    29,970,461 
Lignite 514,400         200,511         714,911 

Ensemble 21,689,093      8,996,279    30,685,372 

Minerai  defer 859,567  240,694  1,100,261 

Autres  miner,  métallif.  610,634  503,444  1,114,0(8 

Minerais  bitamineax...  152,732  38,097  190,829 

Substances  diverses  (1)  4,715  1,562  6,277 

Sel  gem.etsourc.  salées  36,352  29,827  66,i79 

Totaux  et  moyenne..    23,353,093      9,809,873    33,162,966 

S^  Minières  et  exploi- 
tations à  ciel  ouvert» 

Minerai  de  fer... 23,539         203,623       227,162 

Marais  salants »  628,351       628,351 

Totaux  et  moyenne . .  23,539         831 ,  974       855, 51 3 

Totaux    généraux    et 
moyennes  générales...    23,376,632    10,641,847    34,018,479 

Moyenne  annuelle 
par  ouvrier. 

des  du         du 

substances.  fond.     jour.  Ensemble. 

1«  Mines 

Houille  et  anthracite 294       293       293 

Lignite 238       275       246 

Ensemble 293       292       292 

Mineraidefer 265       272       268 


(i)  Soufre  natif  et  plombagine. 


B^pmmi 

iP 

^H 

Antreii  rainerall  mjtall 

ir«a 

Ï55 
Ml 

aSl        353 
360        361 

«lïeV.'.'.*.'.'.V 

Î35 

368        3W 

TDiaui  et  TDO 

ennes 

Î9U 

*Xl       290 

y  Mini^'-ei  el  eicpla 

talions  ù  cil 

Hinerïlsde  Ter 

ÎU 

348       3(i 

Harabuluil.1 

Tolauï  ol  mojannei 

lîT 

"93          m" 

Tolaux  Hênéraui  et  moy.  gÉndnIn 

Ï9U 

347        i76 

En  rapprochant  c 

iB  chiffres  de  ceui  de  1 

année  1887, 

qui  étaient  raspeclivemenl  de  33,097,262 

ournées  de 

travail  et  de  27^  journées  en  moyenne  pe 

r  ouvrier,  il 

ressort,  en  faveur 

de  1888,  un 

9  Bugmen talion  totale 

de  921,217  journée 

et,  par  ou 

Trier,  une 

augmenla- 

lion  moyenne  de  2journées. 

(•   Salaire 

's..:™,.,. 

Ouïtler. 

dd    [(Dd. 

'siz',' 

"?"n'"n"' 

1*  Min». 

Hûnille  «[  Bnlhraciie. 

85,138,746 

3S,813,S-9 

110,983.336 

t.in.mi 

3.858.63Î 

Ensemble!..'.',',' 

87.330, 6U 

36,61(1,316 

113.840,957 

3,138,887 

4,316.561 

Aalres  mlii.  mâulJif. 

ï,S!3î,96a 

3.(37,KU 

SSS.GIS 

108.8» 

691,543 

SubiIanceB  div.  (1)... 

30.583 

5.736 

38,389 

SiilEam.BUour.6al  «ai 
ToUuï  ai  moy. 

U8.H6 
M3,75î,65a 

m.m 

357.438 

ÎB,733,M9 

IJ3,t90,ï()4 

9«flr.n«reje(.«plo(- 

tatioiuàûieloMBert. 

817.7(11 

Marais  bbI  an  ts 

ToUoiBtmojeniieJ. 

■ 

l.GSlisflV 

1. «81 ,694 

•j3.î:6 

ï.iinj.oo 

3.499.395 

iriDjennes  générale... 

93.S50.93i 

31,138,908 

131,689,899 

Houille  et  anlbnclte 

Enaeinhle 

Minerai  de  ter 

Autres  minenia  méiallirères. . , 

SnbiiaDcaa  dlTenss  (1| 

Sel  gemme  ei  source»  Bïlèea. . , 

Tolam  el  ntoyeanee 

1>  MinUres  et  êxploilationa  à 

Hinentade  fer. SIS        8SI  S77 

XariissBUoii «  IM  aot 

TotaD.  el  moyennes B38        ifi5  '        m 

TnlMii  géu.  et  moj.  générales..        I,l6i        7Î3        l.Uil 

Eiil8<«7,1essalaû'eslotaLixa'£1ev3iunlùl21.126,72âfr. 
el  le  ealairti  moyen  annuel  par  ouvrier  à  1,000  Trancs; 
il  y  a  donc  eu,  pour  1S88,  uae  augmeutalion  totale  de 
3,863,171  tnnes,  et,  par  ouvrier,  une  augmentation 
moyenne  de  11  francï. 

Machina  à  vaptur  en  iictivilé  sar  tes  mines.  — 
Les  machines  A  vapeur  en  activité  sur  lett  dilTéreiiIeH 
mines  pendant  l'année  1888  étaient  au  nombre  de 
1,^16,  d'une  force  collective  de  1M,4!KJ  chevaux^va- 
peur.  Leur  consomma  lion  de  combustible  a  atteint 
1,283,337  tonnes. 


(tj  Seafifa  titilel  plombtgiac. 


Autres  oiineraiB  mèUllir.  57         i,3EI 

Hlnereia  bitnni.et  div...  20  300 

Sel  gemme,    tel    marin, 

sonrceB  BBlSes 

Totauj Ti; 

Combiutiblea  niiaJriui..        l,BSt       Hfi.îâS        l,iS3,S6l 

Minerais  de  fer ii  GIS  6,1%) 

Aatn»  niiiiiirais  méUllir.  5S         i.tSÎ  12,763 

Minerais  DilniD.  et  divers  3î  330  1.899 

S.'l   gemme,  sel    marin, 

snurcea  lalèe)' 60  701  S,S95 

ToUux i,MI6        90.490       4,ÎS3,S37 

11  resaorl  de  la  comparaison  de  ces  cliifTres  un 
accraissement  en  faveur  de  IS8S  de  16  machines, 
3,202  ohevaux-vnpeur  et  1,A12  tonnes  de  combuslibte. 

Production  et  uaieiir  totales  des  produits  des 
mines,  —  Le  poide  total  de  ces  produits  s'est  élevé  à 
i>f),o23,6^  lonaes,  correspondant  â  une  valeur  totale 
de  2ai,937,147  franCH, 

ci î6.S23,fi9S    iH, 907,4*7 

Ed  ajoutant  &  eei  ebilfres  las  rè- 
Eultita  d'explDllilion  de  la  tourbe, 

menllnmié  ci-rteasup I59.6SS        1 .765.137 

raie ifi, 663,353     «6,7(3,58* 

Ces  chilTrei  se  dèConi[io3Bnt  ainsi 

Substances  concédies a5,TW),l68    !S9, 787,663 

SubstiDces  nuDConcâdée» 893,185        6,916,031 

Tolaui  égaoi Î6,6*3,363    366,713,58* 

SI  l'on  ra(ipracl>«  de  ces  chilTreB 

ceui  de  l'année  1887 S5,3a7,*73    Î58.670.633 

il  eu  ressort,  pour  1SS6,  une  augmentation  de  1  mil- 
lion  335,830  tonnes  sur  le  total  des  produits  el  de 
8,tM2,951  francs  sur  In  valeur  correspondante. 


PrndiKtion,  imporlalion,  exporlation  rt  f.onaom.- 
iiwifiun  de  la  hotiitU.  —  L'oxploilalion  des  mines  de 
iH'uille.  d'aiithraeileeldeUg-iiile  dans  -293  coiioessions, 
dont  23c<  p«ur  les  deux  premiers  cambuslibles,  a 
produit  22,602,S9'i  loDueE  de  charbon,  représentant, 
au  pm  moyen  de  10  Tr.  31  la  toune,  une  valeur  lo- 
tale  sur  le  cai-roau  des  mines  de  232,993,399  francs. 

Voici  la  part  prisO  dans  ces  nombres  par  chaque 
□alure  de   combuslibla  pendant  les  onnâes  1887   et 


Ensernble 31. «H, 894      10  31      131,995,395 

/.fstKî  1SB9  ET  1890. 
Tableau  cùmparatlf  da  ta  production  des  combHtlIbUi 


DnucbKt-da-Ilh.  Lignite 

CeuUI iî'jmiJ^ 

càrrèïP Honille 

CAic-d'Or Honl1le«i  anthracite. 

CreuM Uonlils 

'^''""^'' Kta.::::;::;;::: 

Drtioe.. Ligoiie 

Gard.... 


Î.7SI 

7,7B5 

iw.ua 


3a,ofis 

6,630 


■■(UlBlt 


■  — ^^hSt^^ 

a(7,l)g 

443.4(ï 
1,H0 

100 

3,3i4,I>05 

187.139 

g.tBS 

I.Wl 

38,flBÎ 

16,019 

176.631 

*.7IB.*30 

H.  SU,  IIS 

190.109 

«!t76 
ïat,710 
10.089 
1,(99,509 
10,936 
11.810 
90 
17.611 
383,190 

'  50 

B,3ÎÎ 

10.598 

967 

13,851,911 

451.597 

11.303.509 

U0,193 

464 

H5.097 

1,150 

50 

3,53*. iSi 

lo!9(î 

1.730 

35.010 

58.984 

«7.089 

5,t0l.tiS 

9.O9«.004 

116,178 

1.801 

40.760 

i01,931 

9,116 

1.714.001 

ii.'osi 
lis 

15,548 
SIS,Ï50 

4.63i 
14.611 

1,890 

15,836.953 

490.055 

16.317.008 

^H        Jura Ugnils 

^H          Loire HauillaetBDilinFiiH. 

Poj-da-WniB.  aaaillaelanlhrMile. 

SiÛna-al-l^M  Houille  «  BDlhraclle. 

Yiuclnaa Ligniie 

llfaliriii>i.iTic 

l.iBm« 

TabUati  comparatif  de  ta  produ 
mi*irau*  par  ba„ln   «•   1890  i 
«i  1869  (d,*,^.  difinUtfi). 

I.  -  Bouiiu  II  Ail 

D               1,(»3,499 
iclion  du  combuilitlts 
'chiffre!  protisoirtt)  et 

^^^^H 

.      Î,008,T3I 

lllSiiiSi 
MS,887 
878.807 
S47,I1S 

îil'.TW 

143,701 

161.800 

l.SIÎ 

î  nêiMi 

l,93i.40S 
1.500,007 
1,113.090 

335.874 

Tulaaipanr  les  houilles... 

.     S3,851,91î 

40K,1IS 
îl,SÎO 
H. 055 

15,835,913 

Tolaui  ponr  Isa  lleoilea. . . 
^^                    ToUDigénéraui... 

451.507 

(B0.U55 

.     «,303,509 

.     13  331,  (U 
1,134 

.      3,3Î*.T77 
ii,77fi 
tO,»ID 
1.7Î8 
.       l,976.(JM 
Î8,915 
3,794 
.      1.335.889 

'.           49',97l 
41,435 

S6, 317,008 
I4,Ï94,17S 

^■Eueiienae  (flL  RlTe-de-Ciur). . . 

3,531.401 

LenDinii<i.»(ftDuiin.] 

751 
i,014,181 

CraBsotelBUiuï 

1,548,15* 

Epiau  et  Anblgiiy-liL'Ronce 

116.331 

J 


33,K9I.BI1 

«.836.953 

3Si.9(S 
16, <6^ 

il3,913 

3Î,065 
570 

30.900 
l,S9t 

739 

10.089 

9.1Î6 

î.aso 

MuMi Sin 

SIniepiiPs  ei  11  Cbapfllle-Péahiud. . .  96 

U  r»ur-ilu-P[a 1,110 

Uulerites.  Monlélimar Ii9 

Vsrcii,  Domrei lUO 

KntreBernei  tl  ChamiAry c 

TflUiii  ponr  let  Lignllea. 4111. 597         49< 

Toiau>(iAnéfBij«. ..    14,301,309    36,31' 

Tai(»ou  comparatif  di  la  prodtictlo-n  des  fonlu  m 

ifhiffrtiproviioirta)  et  an  1889  {chiffra  déAaiUrt 


IBSi 
Au  coke. 
ka  coke. 
Hu  coke. 

.  Au  coke! 
Uiile.... 
*II  boù.. 
Au  coke. 

lAucae'.'. 
lAuboia.. 
,  AU  coke. 

.  ABCok*. 
,Au  coke. 
AUboi».. 
iHiïii.,... 

,  Au  coke.' 
\  Au  boit'. 

Anlèche 

Ardanvi» 

AHège 

ÎÎ.891 
S0,77a 
3,lS!t 

U.9S3 

Dor<>'«"« 

iSO 
44,604 
Ï3,%3 

Undes 

47,804 

Loire 

Loîrc-EnrèrienrB... 
Lot-ei-GuronDe.... 

18.543 

M,5M 
1,165 

3,m 

Sort 

Pu-dB-CsIils.,... 
PjréDJw-Orlofl»!. 
Rhioe 

84,315 

9',(H9 

la  charbon  de  b< 


Eure 


héchauffai^e  de  lieui  Sert... 

Gird: 
Pnddrsge. 

Rfch.  de  ïieui  têts  ei  ribloii 
GaroDne  IHaul 


ILlet 
RéctBiiH't^ts  di 


IX  fera  eLribtans. 


Puddisge 

Affloags  BueharbuD  de  bnb... 
RécbnuffagB  de  rieui  Tara 

Paddlage 

Afanage  au  charbon  ds  bais... 

Hécbsaffsge  de  vieui  fers 

Lolr-al-Char  i 
KécbtaBtge  de  Tieax  (en.,... 


Lot-eL-GaroDDe  : 

AGlnageaiicbarboDdaba 
Hirne  (Hanto-}  : 

Puddiage 

Hécb.deTieoireraalribl 
Ueurtbe-et-Mu>Bl1e  : 

Poddlage 

Rétbauffage  de  vlBul  ters 

Puddiage.'. 

Récbaulfage  de  Tieai  kn 
Nl*fre  : 

Paddlage 

AlBilage  au  cbarban  de  bo 
Bècb.  de  Yleax  fera  et  nb 


13.055 
1,15» 

l3.3Ji 
J,3I5 

83 

83 

403 

: 

i.m 

lo.sat 

S.OOOj 

17,784 

850 

9001 

I.StS 

4.  m 

6,337 

30 

30 

^Ifâ 

8.-SÎ 

36,9«3 

5,370 
4.915 

';■" 

ll,6«l 

ÎÎO 

a» 

i4,T9î 
9. #33 

4.(56 
105 

58,886 

35,!fO 

r 

40,734 

R,757 

: 

"70 

8,757 

11469 

7,fi39 

LES  MINES  DE  1888  A  1890  \M 

Nord: 
Puddlage »      264,687    57,614  322,301 

Oise: 

Puddlage »       15,030         808j 

AfSnage  an  charbon  de  boi8...      )»  »  792 1  17,954 

Réchauffage  de  vieux  fers....      »         1,334       »      ' 

Oroe: 
Réchauffage  de  vieux  fers. ...»  200       »  200 

Pas-de-Cahiis  : 
Réch.  de  vieux  fera  et  riblons.      »  521       »  521 

Pyrénées-Orleoiales  : 
Affin.auch.deboi8(foy.cataI.^.      »  176       »  176 

RhÎD  (Haut-)  [Terr.  deBelf.]  : 
Affiuage  au  charbon  de  bois...      »  160       »  ICO 

Saôue  (Haute-)  : 
Affinage  au  charbon  de  bois..      »  49      l,t43      1,192 

Saône-et-Loire  : 

Puddlage »       57,971      5, 157^  gg  ^Q^^ 

Affinage  au  charbon  de  bois...      »  »  72^       '' 

Sarthe  : 
Affinage  au  charbon  de  bois...      »  31       »  31 

Savoie  : 
Affinage  au  charbon  de  bois...      »  15       »  15 

Savoie  (Haute-)  : 
Réch.  de  vieux  fers  et  riblons.      »         1,010        854      1,864 

Seine  : 
Réchauffage  de  vieux  fers »       33,845       »         33,845 

Seine-Inférieure  : 
Réchauffage  de  vieux  fers »  250       »  250 

Seine-et-Oise  : 
Réchauffage  de  vieux  fers »         2,500       »  2,500 

Somme  : 

Puddlage »  797       »      j    g  ggj 

Réch.  de  vieux  fers  et  riblons.      »         1,764       »      ]      ' 

Tarn  : 

Puddlage »  881        »      J    i  551 

Réch.  de  vieux  fers  et  riblons.      »  670       »      )      ^ 

Vosges  : 
Affinage  au  charbon  de  bois...      »  120       »  120 

Yonne  : 
Réchauffage  de  vieux  fers »  14       »  14 

lifCAPITULATION 

Fer  : 

Poddlé 672  065,623  106,121671^1 

AfBDé aa  rhartum  de  bnis »  9,W9      %,6Ï1     Vt.^V^ 


111,1TB   tï.eiG  iii.ïei 

Taïaui 1,03»  686,320  131,375  808,71 

1S90. 

Aime  ; 

PiiMUgt ■  «               '»«>        39 

nécbauDage  de  lieni  fars i  s             197i 

Allier  : 

FuddlaB* Ht  18,807      S,886j  ^  ^,. 

AflInigB  u  chirbonde  buis...  n  780        ■       1       ' 

Pnddlige »  i7,B77      8,5/3) 

xnatga  n  diarbsn  da  bob.. .  d  63       a     {  ff7,eil 

Hâch.de  •ieuxtcneIribloDB.  g  7,070     i.SiO) 

Puddll«e 1  6.0»        >      I    o  i« 

Ràch.  de  lieux  fera  et  rlblou.  ï  3,100       >      i     ■•"*-« 

Poddlige t,UU        D       i 

MBnai|Baiid»rbandBhuia..  i  193        »      [    < 

RtebaufTugedevieuiferg «  Sll        »      I 

ATejron  i 

Puddiige Il  8.9'4       »      1  ,, 

Ricb.dsiieui  fera  al  rimons.  d  5,651        »      \ 

Bauches-du-Rhfiiie  : 

Pnddtaye en  ni 

Béeb.  de  lieu  fera  elribloDS.  u  991       ii      ( 

Cbireple  ; 

ArHaage  ui  cbarbonda  buii...  d  a             "      i 

Kécb.  de  lieux  feriet  nblODB.  n  d            u      i 

ACflmi^audiarbaii  da  buis. .,  n  5G        o 

Caie-d'Or  : 

Paddiage »  3,3iS       i>      , 

ArBuge  au  charbon  de  bols...  >  685       »      |    • 

Rteliauiraged*  vieux  fers >  I,9Ï0         65ot 

C4lea-dii-Nard  : 

Poddlage. »  5S0       i>       ,    . 

SèchaulTagfldeiieiixrerb »  5,100       n       \ 

Dordogoe : 

Pnddlige n  930        o       i 

jirSDageuucharbi>D  de  bail...  ii  405        i>       )   '. 
RpcliaiiHage  de  vi< 


LES  MINES  DE    1888  A    1890  \V)[ 

Obtenu    par    réchauffage    de 
vieox  fers  et  ribloDS x>      132,072    10,788  132,860 

Totaux 141  696,583  126,636  823,360 

DiminatioD 888       »  »  » 

Augmentations »        10,2t^3      5,261    14,636 

Les  fers  bruts  ou  massiaux  transformés  en  produits 
marchands  dans  des  départements  autres  que  ceux  où 
ils  ont  été  fabriqués  ne  figurent  pas  sur  le  tableau, 
alin  dMviter  un  double  emploi. 

Tableau  comparatif  de  la  production  des  aciers  en  1890 
{chiffres  provisoires)  et  en  1889  chiffres  définitifs). 

1889. 

Production 
Production  des  aciers  ouvrés.        des  lingots 

— ■ '^^^  ^11  Bessemer 

Acier»  Produc-     et 

Mode  d«  fabrication        Rails.  mar-  Tôles.        tion    Siemens- 

de  raeier.  cbnnds.  tetale.    Martin. 

(En  tonnes). 
Aisne  : 

Fus.  foy.  Bessemer.  »  »             558  558       » 

Allier  : 

Fus.  Siemens-Martin          70  8,400       »      ]  14,795 

Puddiage »  1,101      4,122!  ^^  |^g       » 

Cémentation »  15       »      /  *             » 

Fusion  au  creuset. .  »  410       »      |  )> 

Ardennes : 

Fus.  foy.  Bessemer  »  8,132    11,818^^  d 

Fus.  Siemens-Martin  »  »           2,977  i  3,575 

Cémentation »  8       »  23,387       u 

Fusion  au  creuset. .  »  452       »      \  » 

Réch.  de  vieil  acier.  »  i>            »     y  » 

Ariège  : 

Fus.  Siemens-Martin  »  648       »      \  3,584 

Puddiage ù  ^^       ^      [  t  lrk       '* 

Cémentation »  96       »      ?  *»*^^       » 

Fusion  au  creuset. .  »  42       »      1  » 

Aube: 

Fus.  foy.  Bessemer.  »  2,815       »  2,815       » 

Charente  : 

Fus.  fo^.  BesBemer.  »  fi            n  n            » 


Cile-d'Or  ; 

m 

■1 

II 

m 

m 

FoB.  foj.  BesBenier. 

80 

Fm-Siemeds-Harlin 

iOO 

Pad.,>r.«ucli.del). 

- 

645 

» 

. 

Hicb.  de  rie»  aciBr. 

S5 

170 

Gatai-du-»ard  : 

Réch.deTieiluier. 

IS 

18 

Doub>: 

ï,676 

fus.Sieniens-ïdclla 

B 

i.o^H 

Gard: 

Fus.  fuy.  BesieniBr. 

l7.Hg 

(71 

SI.EI^I 

FiJS.StBnianB-a»rliii 

I.0C6 

I3.5M 

3S.347 

18.8S7 

Héch.deTieilBcier. 

» 

" 

FM.*r™y.'BB5Miiier. 

, 

3E 

Î.8U1 

» 

î"oi5      , 

Puddl*ga 

1.776 

5,367 

"         A 

Î72 

l 

'  m 

FiuloniusreiisBt.. 

*80 

« 

'    m 

Ion: 

^ 

Foi.  foy.  BBuamer. 

3,150 

»        J 

» 

7,859 

15,739 

11,315 

Fus.  foj.  BesBemer. 

Ï5.0JÎ 

5,799 

B 

31,68. 

35.730 

Fui.SiemuDS-Marlin 

1,010 

1. 

1.31E 

Loire: 

Î31 

Î50 

1,7% 

i6Mi 

in,7i9 

50.318 

PiuT.ir.iucb-deb. 

3,213 

63,îti 

891 

lO.inO 

100 

n<ch.  de  Tieil  acier. 

5,M9 

LoTrBJoférieure  : 

e,378 

11,538 

16,911 

Hirpa  |a«iile.)  : 

Fu».roy.Beiienier. 

13,181 

7ÏII 

Fm.Sianienï-lliirlIn 

3.76(1 

' 

17,763 

4.170 

HéOh.dBrieil  acier. 

^      1 

MenrllK-el-aia,  : 

Fus.  !oj.  BMseiner 

(pmc.  TliuniBB). . 

Î8,!3Ï 

B,fi58 

i.m 

147,nS 

H 

1.7i0 

43,360 

3.718 

Piiddl»g« 

B66l 

FuaioBBucreiiiel.. 

" 

^^H 

^ 

JH 

^^^  Hence 

■ 

M 

■ 

il^ 

1 

m            (procThornss).. 

a.  500 

" 

8,605 

1,790 

1         Fg..Stanieiis-JI»nin 

6,  loi 

»  1 

i,lS6 

Morbihan  : 

3,100, 

11,950 

8.750 

11,870 

Siêvre  : 

FuB.5ieTiiaa»-H«rtîii 

178 

11.161 

765 

8.801 

PuddliBe. 

Ï84 

IS.tîS 

FD^ODUCrSOMI.. 

37 

î 

Pu»,  foy.  Beaeemer. 

u,m 

»,3es 

3.B3t 

31,058 

lu.aae 

10,531 

91,87» 

33,831 

210 

Oiic: 

Fn*.  roy,  Bessenier, 

I7,7BÎ 

» 

I9,ÎS0 

Fui-SiamaDs-Martin 

3i9 

1,108 

1,6» 

Pu-dB-CalBia  : 

Fna.  [oy.  Desaecner, 

8,506 

50,333 

59,795 

RhiulH.-)[T«'-- 

dBlWiron]: 

3,aîi 

3.58Ï 

■_      Rfatas: 

^H  Vui.SlBDiGDi-Mariiii 

110 

" 

110 

^V  funontoEreiusi.. 

^  ■  S>flne{HM.U-): 

^      Tni.sienie»-Harlia 

» 

R^cb.deiieilaciar. 

. 

SaAne-.^l-lAire: 

Fd>.  Cut,  Bcsum^r. 

B,m 

8,368 

li.îil 

51,485 

3(,5I6 

Fim-SleiDeDi-HartiD 

111,7» 

10,488 

3i,l95 

SïïoiBl 

Fni.  foy.  Bessenier. 

)> 

Fiu.Siemen>-)lanin 

80 

n 

Seine: 

Tus,,  foy.  BBBiGDier. 

Fu.ioniiicreuMI.. 

Tarn: 

Puëdlagp 

t.0S9 

CémenlBlion 

ÏI3 

1.005 

Fusion  au  cnue«i.. 

763 

?«*./«/.  flenseoFer- 

" 

■ 

l.ËtA 

\,ssn 

^^ 

^^^^^^^^1 

^H 

^1 

^^^^1 

Fondu  [ay.Bess  orner  163, 609 
'-    du  an  four  Sie- 
mens-Hanin.... 
Pnddl^  et  de  furge 

fags  de  tlellucler. 
Toiaui. , . 

k\>Bc  : 
Fus.  tnj.  B<.>3ieiner 

Allier  : 
Fus.  SieœBDb-ilBriii 
Puddings 

Ardennes  : 
Pub.  fuy.  Beueiuer. 
Fag.SiemsatL-Uïrtli 

Fus.  SiemsiiB-Marili 
PiiddlBgB 

Foeian  au  cnoBsi. . 

fus.  tojr.  Beasenier. 

Cfiie-d'Or  : 
FUB,  Taj.  Besieoier. 

Piid.,aS'.iucb.deb. 

Fusion  an  craiiael. . 

Réch.  de  ileil  acier. 

CdiSB-dD-Nord  : 

I   Sétb-derlellatiec. 


163.609 

m, 672 

42,611 

316,892  393,7(^1 

Ï,I35 

9,001 
),598 
IÎ.579 

56,471 

179.000  Î3f.  JH 

: 

102 

12,6111        >^H 

„ 

5,ï;j 

170 

6,4««        bl^l 

6s,;Bi  159,496  m.oa  539,301  tH,|l^| 

1890. 

55S 

558        > 

75 

9.8M 

1,433 

ÏO 

GtO 

3,258 

io,n 

15,816        »    , 

9.243 

S 

369 
13 

"1 

Î50! 

3,{ 

2^,684        R, 

IIS 

1,070 

<i 

S.8I 

1,8(5    ;  - 

3,348 

3,348        a 

178 

. 

178       . 

38 
41 

65 
43 

il 

3.618        l 

" 

67 

" 

" 

Fat.  •>} .  Biwnir. 

Fai.  SleiDScis-ÏIariia  . 

Paddiage 

CèneDuiiDn 


Fui.  tos.  Bessetnar.        I 
FiD.Siemsu-MBrtln  .    » 

Landeii 
TuB.  foj.BBjBeiner.   Ï7.II 


Cémenlaliuii.. 

RM.  deTlei  scieV. 

Lolre-lnrèrieure: 
Pug.Sienwni-llarliii 

Msme  (Haute-)  : 
Fuj.  (oj.  BesSBiD». 
Fui.SiGmeiu-Htrdn 
lli'di.  de  vieil  Dder. 

HBunbe-et-MoB. 
Pua.   foj.  Bessemor 

Cproc.  Tbomu). .    I 


S,(M 
t.MT 


I      l,t79 

I  'K,au  I 
>,sie 


S.lli     7,MT    ta, 


HlAire  : 

n 

■ 

il 

m 

^ 

mi 

li.OBJ 

PiddliBB 

" 

137 

I1.6fi3 

Nord: 

" 

(50 

" 

Fui',  foy.  Be«Bemer. 

ii.OOl 

Î3,i8.1) 

lOl.fili 

lO.li? 

5,»90 

9!,8i9 

il,î78 

FmionsucnDMi... 

" 

«5 

g      1 

' 

Fus.  foj.  Ressemer, 

y, 

17.968 

■      i 

19.558 

Fut-Slemeoi-MirLii 

l,33o! 

1.900 

Pu-de-C«l»iB  : 

Fm.  roy,  Bessemer. 

U.ÎSl 

5,707 

(9,99i 

68,800 

Rhi»  (Hi.)  [T«rr. 

dt  BelCnrl]  : 

3,560 

3,560 

(,000 

Hhdne  : 

Fui.Sienien».«arliii 
Fijuion  au  crBo.el,. 

s 

M 

:  i 

101 

^ 

SiiÔDfl  {Haoïe-}  : 

FDg.SismencUarlIii 

930i 

Rècb.  de  licil  scier. 

71  ! 

Sa6>ie-et-LDire  : 

Fus.  fo).  Be«Bemrr. 

7,S08 

13.8(8 

H,  (M) 

6i,0îi 

37,370 

Foi.SieniBDB-lIsrlin 

13,531 

li,i3St 

(1,(05 

19 

"      ( 

88 

>       i 

Seine: 

Fiii.  h,.  Besseraer. 

"      ) 

Fua.Sicni«DS.MarliE 

1,Î3I 

"  ! 

3.793 

Fusion  lucrcDHl.. 

m 

»  ) 

Tarn-. 

Pu-ldlage 

i.isi 

Cémentsilon 

ïii 

Î.Î53 

Fusion  an  creusei.. 

„  ) 

Vosgee ! 

» 

1.640 

I,UO 

' 

Acier  : 

■tci 

«lUl-t» 

Focan  f.  Bcitenier. 

171,(99  113.617 

(1,390  337,101  (((,801 

Fondn  BU  four  Sie- 

mens-H  irlin. .. . 

Î,73S  iî7,8î9 

60.976 

191,590  1((,190 

Puddlèetderorge. 

13.(17 

3,910 

17.ÎÎ7 

■ 

1,116 

" 

UWX 

^ 

B^l 

^^1 

^^H 

Fondomcfeusel..       i         13,570 
01>tdD<i[,arréchBDf- 
f»gfl  d»  tieil  wâer.        H            i.TlB 

161    I3,73(        X 
381      5.(66       > 

ToLoi...  I73.B3((  Î3i.i8l  (07.783  5e(î.l97  «8(i.99l 

ACGlDENTd 

Accidenta  ari-lv/s  dans  l'emploi  dei 
pinâaal  l'année  It 

189, 

IH  1 

1            6             t 

-  î;^;;;;:;;:;:;::;:: 

[l|On  s  inccni  dan*  celle  colonne 

de  invoîii   le    bnllelin    délatllé   (vuir 
1"  janvier  18VI)camporiesuconlnire  li 

:  du  résumi^  non  pu 

de>  bl<!idiDrae  grave», 
MOEl  jours  d'incapacilé           ^ 

Journal    officiel  dtt           M 
iiDslubles«>iEigDal«i        H 

ACCIDENTS 


'io9 


Accidents  iur  les  chemins  de  fer  français  d'intérêt 
générait  pendant  l'année  1888. 


CbemfiM  de  fer. 

LoDgaeor 
tnojeniie 
exploitée. 

Nord 3,521 

Est 4,162 

Oueitt 4,490 

Paris  à  Orléans 5,949 

Paris-LyoD-Méditerraoée 7,977 

Midi 2,818 

État 2,597 

Aotres  chemins 628 

Totaux  et  moyennes. . .      3â,142 


Victimes. 
Nord: 

Voyageurs 

Agents  de  la  Compagnie, 
Autres  personnes 

Totaux. . 
Est: 

Voyageurs 

Agents  de  la  Compagnie 
Antres  personnes , 

Totaux.., 
Oueot  : 

Voyageurs 

Ageuts  de  la  Compagnie 
Antres  personnes 

Totaux. . , 
Paris  à  Orléans  : 

Voyageurs 

Agente  de  la  Compagnie 
Autres  personnes 

Totaux.. 


Nombre  d'accidents 

ayant  occationnéla  mort 

ou  dei  blessures. 

Aecideoie 

.    --'«*_'  .^^  • 

■^ 

de        iodi- 

Totaux. 

tralos.  Tidoel! 

i. 

7        161 

168 

2          99 

101 

2        157 

159 

1          90 

91 

17       276 

293 

2         56 

58 

3         27 

30 

»         37 

37 

34        903 

937 

Nombre  de  personnes 

tuées,  blessées. 

4 

21 

32 

79 

38 

16 

74 

116 

5 

9 

30 

39 

13 

10 

48 

58 

5 

34 

34 

67 

22 

8 

61 

109 

4 

7 

24 

28 

27 

6 

tiî> 

!vV 

19 


PBrlfcLjon-Miditerranèe  : 
Voysgenrs 

Agenui  de  tu  CompSHDle 

Autres  pereoDDH 

Midi! 

Voyageurs 

Agentd  de  Is  Caropagolii 

ADltta  puraoDPea 

Vom«u" .. 

A^eBUde  la  CumpagDÏe 

Autres  persoDnet 

Tolaui 

Autres  chemins  : 

AEenU  delà  CoiDpagnie 

Antres  personnEî 

Tolaui 

Ensemble  : 

Agents  de  kCampagDie 

Tolaal  Bénéraiiï 

'uni  été  pur  le  Tail  de  reiploiUliOD. 

l'oni  ëlé  par  d'autre»  causes. 
Sur  les  709  blessés  ; 
'ont  ilé  par  lu  Tait  de  Tuiploi talion 


CHEMINS  DE  FER  D'INTÉRÊT  GÉNÉRAL 
1888,  16^9  ET  1H90 


Comparation  de)  longueurs  kiloiaélriquta. 


cipales 49,999  39,568  29,783  39,189 

Retenu  lie  l'EiMt.  1.6Ï8  1,S97  i,<>U  1.597 

Amres 698  618  63(  517 

Totaui S3,i;i  33,633  3I,S38  3Î,I5Ï 

Voici  mainlenant  le  comparaii^on  des  recettes  : 


cifiales l,a88,96i,e6S  1,009, t66. 113  36,563  34,584 

Rtïeau  de  l'Ëta        3à, 656, 033        34.109,989  13,650  13. 173 
Anirea 7.646,711  6,814,305  12. OGI  13.189 

Tôt.  elniDieunin  1,1^2.167,399  1.050,490,497  31,433  32,673 
EopluaenlSSs'  81,67^992  "         r,75Ô~ 

La  rubrique   ci-deESus  Compagnies  principaleg  : 

coinpraDd,  outra  les  six  grandes  compaguies,  la  Cein  < 

lure  et  la  Grandfr'Ceinture  de  Paris  et  la  ligue  du 

Rhôoe  au  Moat-Ccnis. 
Lae  recettes afTéreutca  auxcix  groudea  Compagmee 

Boiit  les  Buivanteâ  : 


{/J  OéducUoB  faite  des  pmrcovn  cobudui». 


Ouesl 1U,807,SÎ0  133,788,673  3t.î36  WJBl    ' 

Orléans.,.. 168,154,0^6  l56,6t6,7SI  17,937  S6,38ll 

Est (39,773,021  4î9,îi8,13ï  3J,087  30,03U 

Midi 86,969,778    84,188.567  M, B87  Î9,S65 


RhAi 


-Lïim-Méd..    8,lBî    8,07*      «3,370,679      341,113,975 
e  ta    Uopt- 

lis 133        133         4,842,951  5.110,670 

ard 3,599    3.S90      186.199,000      187,341,078 

luflBl i.'U    4.714      140,739,790      144,998,800 

rléaiia 6.131    6.095      165,273.359      167.881.786 

si....; 4,513    4,492      140,04i,9l9      140,995.081 

lldi 2,965    î,95l        90,217,352        87,667,659 

beœlnadt  1er  de 

l'Etal 3.658    ï,6a;        35,848.835       34.747,317 

EoMinbk 32.887  32,676  1,106,464,885  1,110,046,266 

ReiutigntmenU  diven  sir  tes  chemins  da  fer  d'inlérél 
général,  annéa  IE88.  —  Matériel  raulaiil. 


»ord{l). 3.587  1.835  4,054  1,703  44,S18 

E«t(î) 4,48î  1,363  2,927  958  Ï7,50a 

Ou»l 4,567  1,343  3,611  1,718  20.661 

Farii.  à  Orléani :.  6,032  1,325  3,201  1,439  15,990 

Paiia-Lyoa-ltédiler,  [3]  8,118  1,451  5,059  2.459  81,501 

Midi 4,183     801  3,138  1,S31  21,390 

{I)  Y  ramprla  les  lignes  du  Nard-Est. 

(S)  V  csompriB  lei  lignea  eecoodiûrBi  raltachéo  à  ca  ré&etLB. 
13)  ï  (MapriB   les    ligoe»    secoadaires    expltNtiea   pour   le 
compte  de  lien. 


ndaPtriafR.  D. 
M  B.C.) «iniJ        liO         i{      (i)Sl 

SoDuin  à  Aoïm  et  à  la 

rrtptièn 3'       31        tu        iO     1,136 

ChuDTÏ  Sainl-r^balD  15        3  i  3  74 

EngmiDàHuDlmoreiiEj  3      (i)  1  1  1 

Rhône  (LaCroit-RDlliie 

AlBia  au  RhOne 59         fi         35  G         ttS 

Sud  do  11  Franc* 55        T         35  8  73 

Kèdoc IIK)       11)         3G         H         3H 

Résesa  de  l'État *,6J1      5«    1,7(7       C9i    13,360 

Usnetdel&CorM.....  ISI       H         ii  9  9U 

Ssint-Gaorges-de-Com- 

miers  Ma  Mare 33        6         (3  i         117 

Lignf  i  Vi)ltneD«i-le- 

TDlaux  eénéraui...    (5)31,171  giâïÏM.OTl  lU.SUl  i3a.H3 

^J^«IU/IatI  dt  rexploU<ilion  en  (8SS.  par  Compagnitl. 

Nord  (6;  ,,. 3,511      30,SaG,35ï    10.377,4)1 

E>t  (7) .,  i,lSl      3û.3lfi,910    31.373,830 

(1)  La  iricllan  des  trains  de  voyageurs  est  faite  par  lA  Gaoï- 
PMniede  l'Oueit. 

ctiemln  de  f(>r  de  Cclnlars  ne  posseède  pas  do  nagans  de  mar- 
eiixaàites. 

(3)   Le  cheiDlti  da  ftr  fle  Croude-CBinture  ne  possCde  pas 
de  malArïel  roulant;  il  est  exploité  par  les  Compagnies  da 

|()  Les  locomntiTei  appartiennent  b  la  Compagnie  dn  Nard. 

(fi)  Y  compris  les  lignea  du  Hurd-Eat  et  la  ligne  enlière 
d'Amieni  k  Bouen. 
(7)  Sâaa  les  lignes  secoadaiies  j  «tlKhits, 


Oueat  H) 

Parls-Ljon-Mèditerr. 
SéHav  principal.. 
Iddneauitt-Cmis. 


CeiDlure  IRiTe  OniiLu. 
deParw.(Rl,eCanchc, 

SomaiD  k  Aailn  et  A  la 

Fronltère  belge 

Ch.uiiïkSaini-Goha,n. 
EngbleiiàHontmorenci. 
fipBrnayft  RomiUj.... 
HaDCÏÏVéïeliaeËLsii.- 

Vbuï  k    Doulevant-li:- 

11 
lil 

15 
î 
84 

17 

3 
30 
100 

9.H7,(9e 

8,507,383 

603,382 

7Î6,533 
301.013 

fi4!04G 

35.390 
lïï,593 
i6,99î 

Î7.O70 
509.093 

i.Bio.soa 

370.090 
1,49(1,986 

'iSi^fifiJ 
13,Î50 
Ë46.J1I 

37I7Î9 
H.51i 

a».H09 
10.639 
7B,84i 

BauncourtkBélbeaivil 

AlaîiaulthAne 

Ariest  Satnl-Lauis-iu- 

Haruille  (Banlieue  sud 

et  •leui  pori  dï) 

Sud  de  la  Freuce 

Illian8{LïCroU-KuB.(e 

ISaUmnay) 

Tutïui 

Réseau  de  reui 

Ugnyk  Villeoeuve-lB- 

ï 

HB    Ï16.3S7,H47 

597        M.îi4,9l5 

Ii               9,716 

(3           i9.m 
m           138.9X8 

79,576,463 

î,fl95,U3 

33.381 

so.ai» 

10.081 

SainL-CE.>reea-dE-&,ni- 

Lignes  de  la  Corse 

T.>li«  générai,.. 

|Ï)M 

liB   i 

«,801.159 

«i.35i.ï». 

M   DMuctJgD  raiu  de  fii  kilomèlrc»  de  parcaun  comn>un«. 

3)  DéducUnn  faîle  de  118  Vilo.iièifs*  de  parcQura  eommuo 

a"i  téseiuj  de  rOuejl.  d»  Pafis-Orttiun  »(  4a  Kvll,  d'une 

>  10,316,000  (14,183.000 

»  17.891,000  99,978,000 

I                 I  19,091,000  ISS.17S,0OO 

r9.000  39,615,000  13,877,0IKI  90,S97,000 

.    14,387,000            a  1,931,000  18,369,000 

'  IViUni 317,114.000  TB.301,1N)0  78.117.000  4g8.3Si.000 

Somme»  roudM  347,000,000  TS.tOlt.OÛO  T8.t00.0U0  488.000,000 
Toi.  par  i 


6,000 

6,848.000 

6,851,000 

13,0(!0 

19,356,000 

19.379  ,OIX) 

1,183,000 

19,371,000 

î0.6Bt,ttU0 

3,439,000 

14.831,000 

18.171,000 

ai, (50,000 

11,868,000 

4.6iio,ino 

1,030,000 

6,710.000 

30.881,000 

83,305.000 

111.186.000 

30,900.000 

83,*W.OOO 

111.100,000 

Nord 5,000  3.175,000  3,180,000 

Ë,l 13.0(10  93,795,000  IS.BIÏ.ÛIHI 

One» 479.000  10.367.000  10,816.0011 

Piria-LJOD-Htdiurr..      1, 511,000  19,135,(100  Vi,W\ ,«» 
.......    H,  100,000  iO,3«,000  W,W,W» 


^^ 

TolttW *7.i85,000  iOB.SeO.OOl) 

137.045,000 

Sammei  rondes...     27.500.000  109.500.000    137.IHXI.UO() 

lûiB  de  finarcea s                   »         1(2,000,000 

Les  pro/lli  procurrfj  a  l'Èlat  par  les  chemim  de  fer. 

Lun^iur        R=cKf.           Ec.o.ni.» 

"vIlT''      'l,»".'         '*r'"»1r'           ^°în°ù.' 

1880 M,9i4    I58.UB,3SÎ    SS,ï67,931    Î«,3B3,111 

1B8I Î4,I81     168,378.613    97.ÏS4.732    Î6î,733,îi5 

1883.'.'.'.'!]."  w.'ssa  nîiaai  ji9  ioi."oio,'fiîa   «e.'wslïu 

1881 28,697    169.21i,M7  IIB.837,898    «2,053.465 

1885 Î9.817    160,913,0ÎS  11Î.568,S67    28i,*81.592 

1886 ÎO,67l    171,9S6.tOO  116.424.380    ÏSS,Î8U,380 

Voici,  pour  IBSfi,  la  situaUoii  défaillpo  ; 

profit»  partit^lUr»  procuria  à  l'Èlal  par  le»  chemins  de 

fer  d'inlérét  général,  en  18B6. 

(Longueur  exploîièe,  30,674  kilom.} 

Impfit   BUP    las  TOî»Eeurg  et  leg  tnrspDrla  i 
grands  liUBse.  (Lois  de  l8âG  el  da  1871.) 80,991,228 

828,619 
9,384.096 

13,971,469 

I8,71B,02!) 
ï8,615,ïïl  . 

1,«»,!83 

AboimemeDl  pour  le  lirohrs  des  aciions  ei  oblls. 

iDtpat  Bur  le  renenn  des    valeurs  inoblilifres. 
(Loidu29]uial87ï.) 

Timbfo  deirtaépisièsetdeilettreadevoilure... 

DroiU  de  douane  perfUB  sur  les  houilles  el  coki'!' 
maUères  emplojéoa  pour  le  lorïlce  (loior,  lor. 

Droîtii  de  timbre  sur  los  quiltsnœs  ou  atnui^s  e 

H 

'.'  "    '  :     ■'"^'■^^''■■'■.'■  '. 
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antres  titres  eàportaot  tibération,  reça  ou  dé- 
charge (Loi  du  S3  ao&ti871) 1,247,419 

Totaux 171,956,100 

icxMomn  ai aubébb 

Admiiifstratioli  des  postes 62,896, 839 

Transport  des  militaires  et  marias 41 ,807,496 

Transports  de  la  guerre.  —  Économie  sor  les 

t>rix  da  eommené 1,754,919 

Transports  de  l'Administration  des  finances  (ta- 
iMcs,  pondrest  papier  timbré,  etc.)*  -r- Éco- 
nomie sor  les  prix  dn  conmierce 1 ,  171 ,002 

Trsnsport  des  prisonniers 1,791,825 

Transportgratoit  des  agents  des  contribotioDs  in- 
directes et  des  douanes 1,235,532 

Administration  des  lignes  télégraphiques 5,766,667 

Totaux 116,424,280 

EtGAnTULAVlOM 

Recettes  perçues 171,956,100 

Économies  réalisées 116,424,280 

ToUnx  généraux  pour  l'année  i8S6. 288,380, 380 
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■4*  lon^ucuiï  offieielles  des  routes  nationaict  itu 
V' janvier  4S9B.  —  La  longueur  totale  des  routoï  na- 
tionales de  la  France  et  de  l'AIgârie  à  Vital  d'entre- 
tien était,  au  1"  janviai-  1890,  do  40,101  kil,  139  raèlreî, 
soil  DQQ  augmeutation  de  18  kil.  675  mètres  par  rap- 
port A  la  EÎtiiatiou  au  1"  Janvier  précédent. 
'  Celle  longueur  ee  répartit  de  la  manière  suive 
lui-e  des  chaussées  : 


I    1,103,1(4    iD,tMI,(â^ 


37,785,10i    3,315,837    iO,lDI,(39 


Les  longueurs  en  tacwie,  qui  étaient,  au  1°'  jan- 
vier 18dD,  de  261  kil.  OOS  métras  peur  la  France  et  do 
620  kit.  969  mËlres  pour  l'Algérie,  soit  ensemble  ' 
887  kil.  974  mètreii,  n'étaient  plus  respective  ment,  au 
1"  janvier  1890,  que  de  252  kil.  934  et  613  kil.  521, 
soit  au  total  866  kil.  455. 

%'  État  de  viabilili  des  chaunsées.  —  Les  longueurs 
sur  lesquelles  ont  été  eUecluéeslesdépenses  d'entretien 
en  1889,  et  qui  sont  légëremenl  inféi'ieucea  atH.ï\v\!Si«% 
dooaêB  plue  haot  eu  fin  d'exei'oÏRo,  aaiil  icNeXo^^Ba 

daas  le  tableau  qui  Huit,  au  povnl  de  \Û6  à!s\"èV*.Si 

viabilité  des  chaussées  : 


ifii 

^H 

•^^ 

■^ 

^^M 

"T:T-  V?i:" 

^m      Cbïliîées    smp 

lO.Stl.aW  II.T3S  048  Ï.G3G.S47  35.303.815 

^M             — 

949.054    ).07S.1Î5 

4S7.131    1,481.(10 

^H           EDMmhle.... 

3I.H90.I7i  lt.iUH,l71  : 

3.US3,778  37.7H5,*i5 

^M 

^M     Clavaim   emp.. 

l,0I7,0ei       85£,IE9 

4i7.8i4    1,303,054 

^m            -        pirte. 

0,07i        o.iisa 

»               0.(60 

^M           Eoumble.... 

t.OÏ7,l33       HS8.!57 

417,834    1,303,114 

^H      Fnnu  et  Algérie: 

^H     Gliiiuiiiéei   eni|T,. 

31.968.181  11,684  117  3.054.371  37.«06.8<0 

^H             -        pxtea 

»i9.lî6    I.07S.H3 

iS7.13l    1.481.570 

^1 

«.917.107  13,659,430  3,511,602  40,088,439 

^H        Eu  ramenant  à  tOO  chacun  dea  nombrea  exprimés 

^V    dans  la  colonne 

5   du  tableau  précédent,  on  trouve. 

^r    pour  chaque  iisl 

urp  de  chaussées,  les 

1  propoctions  aui- 

^"      vantes  : 

"Z" 

--    ^7*f 

'":!Z — ^- 

bon  tlil.  1  dtalr.i. 

.El...  4liLHii1t.lt. 

France  : 

.        .     p.        . 

.... 

7,47      100.00 

-         p«*«,. 

38,14      43,33 

18.43      100,00 

BaMmhle 

57.93      33,88 

8.19      100,00 

Algérie  : 

Ch>ii»«B9  empiprrées...      U.SB      37,S7 

«8.14     loo.no 

-            P..4B-.. 

45.00      55.00 

>         1110,00 

EDumble _       

18.14      100.00 
te    188».  —  Lea  «1 

3«  Dépensât  faittt  pendant  i'ann. 

dépenses  raites  » 

ir  les  fonds  du  chapitre  18  du  budget    H 

ordinaire.  1-  Mction  {£n(re(ien),  ee  sont  élevées,  Uni  ^| 

pour  la  France 

que  pour  l'Algérie, 

6  la  somme  d*  ^H 

28,311.652  rr.nc8 

fl 

Si  l'on  ajoute  i 

1  cette  Moime  les  dépenses  faites  «le^H 

le  chapitre  1d,  I"  section  {Groms  réparations  ft' 
reslauralûm  des  routes  nationales),  soilo,219,33((fr., 
■I  en  ressort  une  dépense  loUle  de  33.7110,990  francs, 
repréientant  une  différence  en  moin*  de  I<J1,IM1  franos 
sur  In  dépense  de  l'année  1888,  qui  s'était  élevée  i 
33,662,S]t  fr.,  déji)  inférieure  elle-même  de  9lifl,473  fr. 
à  ceUe  de  l'année  ISST. 
Vatci  In  part  prise  dans  ces  cbilTres  par  chaque  na- 
.  bire  de  dépenHes. 


!•  W;«iimi  Miaimln 


I 


EDpïerréea 

Uiénlesampiurréeil 1,540,731 


IS,9lt.3»  l,R7(,95>i  i;. 78e, 180 
3,375    1,5U,106 
,  18,451,053  1  878.333  10,330,386 
3,tOS.031      l»6,30fi    3,401,338 

1.075,iG3  171.088  ),147,lfil 
1.013,358  165,706  l,lD«,Oa 
1,169,835  153. 97S  1,3X3,613 
15.»tS.3tl  3.666,311  38,511,651 


1, «91, 841 

510,975 

1.101.816 

1,169,873 

1,159,873 

106,953 

118,351 

1,165,708 

1,358.646 

394,568 

14,875 

309.443 

87.117 

5.091 

91.10S 

4.606.060 

643.178 

5,149.338 

30,451, 4<H 

,309,589 

33,760.990 

Ta  Mai  génénux 

Ramonée  au   kilomètre  de  route,  la  dépense  faile 
lur  lec  fonds  du  ehapibe  fS  du  bud^  oT&lnavta, 


i"  'seotioD  (Entretien),  ressort  â  684  fr.  H  pour  la 
FraoBe  et  k  1,157  fi-.  64  pour  l'Algérie. 

D'autre  part,  la  dûponBC  pai"  kiloniÈtre  et  par 
100  colliers  (!)  a  élé  respectivement  de  355  fr.  4 G  pour 
la  métropole  et  de  412  tr.  70  pour  l'Algérie. 

Ces  moyeones  se  diviseiit  cantrae  il  suit. 


Fm 

Alftrl.. 

D«|»<.»  , 

'^M^. 

''n^ 

'T^rW. 

Entretien  dfiictiaa^e] 

Plné8B[ïCUD)p.  iBBhaD- 

des  laiérales  el  emp. 

l.m  (6 

193  fis 

s 

B 

Entrai.  dBstoMès.iiCM- 

83  18 

,    lis  6*  ; 

EBirui.  des  nmr.  d'an. 

111  97 

113  51 

1     113  (8 

MajcnaeBéBérale.. 

Ë!J4  11 

3^4  16 

1.157  64 

41170 

Éla 

t  at>  pian 

tali^«. 

ixr  les  roulei  nation 

al»  ds  la 

F>anC6 

fl«  i"jtt> 

in  1889. 

Ain, 453,580 

Aisne 613, HB 

Allier 500,185 

Alpes  (Uaaws-) 498,979 

Alpi»  (Uauter-J 386,684 

Alpes-Huïdines 326,418 

Ardèchs 499,914 

Ardennei 386,665 

AriègO Î7a,l8i 

(1)  La  rriquonlBiion  moyenne,  en  coltiers  r 
do  193  colliers  pour  cbique  dAparLemenli  Ir 
J-.l/ir^rtft  fli;e.'esl.;icYée.pai'icvwwmPW,\ï«: 


Alto..:.. 378,837 

Awto. 367,011 

injnm SS8.U9 

Bslfiirl  (Tarritoirs  de} il, «10 

Boodiv-iU-Kbfloi 133,848 

C»l™doi .■ Oï.TM 

CuiUl 383,406 

ChusdU )1>,6M 

CbUVBW-lBHrlMf* 431,868 

Cbcr in.7iG 

CorrèM STl.lM 

C«M 1,111.993 

f 714,937 

-Sort          479,381 

337,8» 

368,191 

308.611 

IMiM.                       ........  308,343 

ture.                        4se,a!US 

Kdre-ai-Loir 376,883 

nalHèr* U7,9I0 

Gwd !n8,l»l 

Ghmim   (BuIb-) 333,010 

Cm» 4i»,S57 

einatt Iin,9Sg 

Biimlt 358,169 

lUe-et-ViluDC 715,014 

Indra                 404.1» 

lodra-el-Loira,  317,361 

Ittn. SM.S83 

Jnn. 363,471 

I«DdM 4E«,M9 

txrii^^ckar ...  305,630 

Uiér« 339,998 

Loire  (fliute-) 356,804 

Loirs-Iaririaurs 573,347 

Loirat               436,575 

W.                     177,874 

LM^I-^uoua. 306,383 

Luatn.                463,415 

IbdH-at-Lalw 563, 600 

lUack* 377,731 

Ibnw S90,t;« 

Uine  <Bule-) 411,473 

MiimM Wl.l» 


83,M9 
45,393 
9,Î20 
4t.  998 

(8.930 

75:354 
18,681 
38,906 
18.591 
15.037 

3l!594 
13,804 
41.067 
18.143 

16;7S4        -_ 

48,861       ^M 
117,088       H 
9(.183       ■ 
16,466      ^H 
107,850     ^m 
3(.(8(     H 
17,881    ^H 
I6,07(    ^M 
13,(01    ^M 

14.(71  '^m 

4S,iioi    ^m 

30.5<>S     H 
(9,533    -^H 

»■"'  m 

.874.113    ^H 

,837,(51    ^1 

e  peuplier, 
.  le  tilleul, 
ment  aussi, 
suivantes  : 
cerisiers, 

OtM 

Orne 

Pu-de-CaJaK 

SS9,839 

."'..'.*.          683'.64l 

Pjréntos  (Brbbbs-). 
Pyrénées  (HmWs-).. 

306,637 

SianMl-Uire 

BB9,5I4 

305.050 

Setre-et-OiRe 

S*'™.{DLn<-) 

735.586 

465.686 

Vleone  (H^.ile-) .... 
V«g« 

376.981 

*I3,31( 

Rappel  de  l>  situalio 

Les  pnuoipalBB  ess 
l'acacia,  le  plalane.  '■ 
Ud  certain  nombre  à 
mais  eu  plu»   petit  n 

poiriers,  cormiers,  al 

enoes  sont:  l'orme, 
B  frâiie,  te  sycomore 

iers,  allantes,  etc. 

^^^M 

^^ 

NAVIGATroN  INTERIEURE  EN   I8«) 


longueurs  du  réseau.  —  Sur  un  grand  nombre  de 
cours  d'eau  ou  rencontre  des  parlies  qui,  bi«n  i|ue 
classées,  soal  complËtemenl  abandonnées  [lar  la  codh- 
merce:  plusieurs  ne  sonl  llotlables  ou  navigables  que 
nomiaaienient  sur  lout  leur  parcours  ou  bien  ns  don- 
iienl  jamais  passage  A  des  bateaus  de  riviëre.  Dans 
la  nomenolature,  on  a  mi»  en  relief  ie»  longueurs  des 
section»  habïiueUement  fréquentées  par  la  batellerie; 
on  a  porté  pour  ordre,  dans  ta  colonne  d'ubservations, 
les  longueurs  correspondant  aux  parties  non  fréquen- 
tées ain^  que  les  longueurs  des  courà  d'eau  qui  se 
jettent  djrectomenl  A  la  mer  et  sur  lesquels  la  batellerie 
d'intérieur  n'a  pas  accès. 

Le  réseau  fluvial  présenle  des  longeurs  qui  varient 
suivant  le  point  de  vue  particulier  auquel  on  l'envi- 
sage. 

Ainei  la  déieloppemflfll  lolil  des  cnari  d'oD  clvat*  k. 

ilteiDt  ifl  chiffre  de i6,E» 

un<ti>qae  celui daréseanhabllDelIsmeiii  friquenté 

■■élèie  MDlcnioni  1 H.TTS 

iidiffirence 3,B56 

Bt  da  rÎTière»  on  psrtica  de  ritltraa  uù  lu  nniKs- 

IkiDesl  purement  noniliuile,  Boit 3,tH 

«omniB  égale , 3,856 

La  diminution  conâtalée  dans  le  total  de  la  longueur 
des  cours  d'eau  classés  provient  du  déclassement  de 
portions  Hotiables  du  Ciron  et  du  Layon. 

En  outre,  ta  longueur  du  réseau  tréquBnté  peut 
varier  d'une  année  à  l'autre  pour  diverses  causes  : 
parfois  des  travaux  de  rerlillcalian  abrègent  les  par- 
.X  canaux  sont  li 


I 


a  lo  trafic  aéan<lohne  certâlna  cciS 
invties  Bimplemaat  fiotlables. 
En  JM89,  la  longueur  laLale  fréquentée 

a  élé  de 12,465  ItJ 

au  lieu  de  12,T7S  kilomëtreâ  porlââ  ci-dessus  comme 
habiluetlement  ulilisâs. 

Le  tableau  ci-aprëg  résume  les  dilTéreats  étals  du 
réseau  llutial  en  1S89. 


FleUTE»,  riiiâren.  laCB  ei  éianei.     S.ÏSO.O    8,806.8  11.786.8 

Caaaui u         4.846.8    KM6.S 

3,930.0  13, 713. G  16,633.6 

Flenvea, rivières,  lait  ei^Mngi.        9».a    6,734.0    7,666.0 

Caniul »         4,809.0    4.809.0 

m.U  11.543.0  lï,t63.a 
Le  réseau  de  navigation  iutérieure  est  presque  en 
entier  administré  par  l'Etat;  une  fraction,  très  petite, 
seulement  est  concédée.  A  ce  point  de  vue,  le  tableau 
ci-dessous  indique  comment  se  divisent  les  cours 
d'eau  fréquentés  en  188». 


k 


EN  1889  -^iBr) 

Au  point  de  vue  technique  les  12,778  kilomètres  de 
cours  d'eau  utilisés  habituellement  comme  voies  de 
transport  se  divisent  comme  il  suit  : 

Rivières  simplement  flottables i,01â  k . 

Rivières  nariji^bles  Daturellement 3,349 

Rivières  caoalisées 3,598 

Canaux  sans  bief  de  partage 2,085 

Canaux  à  bief  de  partage 3,734 

Total  égal 42,778 

Les  rivières  canalisées,  dont  le  développement  est 
de  3,598  kilomètres,  comportent  609  écluses,  ce  (jui 
donne  pour  le  bief  moyen  une  longueur  de  ">  kilom.  'J. 

Les  canaux  sans  bief  de  partage,  latéraux  pour  la 
plupart,  présentant  ensemble  2,08o  kilomètres  de 
longueur,  sont  munis  de  471  écluses  :  d'où  une  lon- 
gueur de  4  kilom.  4  pour  le  bief  moyen. 

Sur  les  canaux  à  bief  de  partage,  qui  ont  2,71^1  ki- 
lomètres de  longueur,  les  pentes  sont  rachetées  par 
1,417  écluses  et  la  longueur  moyenne  du  bief  tombe  à 
1  kilom.  9. 

On  sait  que  la  loi  de  classement  du  u  aofil  1S79  a 
divisé  le  réseau  de  navigation  intérieure  en  li«;nos 
principales  et  lignes  secondaires. 


CANAUX  ktl. 

Beuvry  (embranchement  du  canal  d'Aire) 3 

Bourgidou  (embranchement  du  canal  du  Rhône  à  (îeitr)  9 

Dive 40 

Famés 43 

Latéral  à  la  Garonne 2d3 

Lunel 9 

Midi 279 

Ourcq,  Saint-Denis,  Saint-Martin  (canaux  de  Pari5) .. . .  120 

Sambre  à  TOiae 67 

Sonchez  canalisée  (portion  du  canal  de  Lena  à  la  DeùK)  3 

Sylvéréal  (embranchement  du  canal  du  Rhône  à  Cette). .  i  i 

Vastiy  à  Saint-Dizier  (emb.  du  canal  de  la  Hie-MarDe). .  23 

Total 790 

Totalégal "^^ 


voies  constituant  les  ligneà  princi pales  doive 
aux  termes  de  ladite  la[,  avoir  un  moaillsga  1 
2  mfelres,  des  écluses  de  38  m.  30  de  longueur  À 

,  20  de  largeur,  et  les  ponts  flxea  doivent  laisser  " 
'i  m.   70  de  hauteur  libre  au-dessus  du   plan  dVau 
réglementaire. 

Actuellement  le  développement  des  voies  oaviga- 
bloB  où  le  mouillage  de  2  mëtrea  ait  assuré  en  tout 
temps  s'él Eve  à  4,673  kilomètres  aiuiii  répartis  : 

Fleii>eselrlTlèru(TCompriilu|Mr(1uiiiar[tiiii»)    1.9*»  k. 

Cuani 3,701 

Towlég»! 4, 873 

Les  rivières  canalisées  et  le^  canaux  dont  les  écluses 
ont  au  moine  3H  m.  oO  de  longueur  utile  el  îi  m.  2U 
da  largeur  ropréaenlent  ensemble  uue  longueur  de 
3,87ii  kilomèlrBii,  savoir  : 

Riiltres  CBMliKieB 1,6»  k. 

Çaasn 3.186 

ToMl  égal 3,S9t 

Enlln  les  voies  remplissant  les  deux  conditions  né- 
cessaires pour  donner  passage,  en  tout  temps,  aux 
bateaux  de  '39  m.  ^  de  longueur,  calanl  1  m.  «0, 
offrent  un  développement  de  3,799   kilomètres,  sa- 


FleiiiM  el  rivïtres  (;  i;->n)pria  lu  pirtii*  marilimc»]    l.SSi  k. 
ToUl  *g*l 3,799 

L'état  actuel  du  réseau,  considéré  au  point  de  vue 
technique  et  comparé  A  ce  qu^il  était  en  lâ78,  c'esl-â- 
dire  avant  l'impulsion  donnée  aux  travaux  de  navi- 
gation par  le  programme  de  1U79,  fait  ressortû-  les 
progrès  considérables  accomplis  pendant  celte  période 
de  onze  aonées.  Voici  les  chilT'res  résumant  les  situn- 
lioDi  aux  deux  époques  : 


D  que,  Ëur  les  W3  kilomëtrcB  de 
canatu  Hgurant  préccdernment  comme  offrant  déjà 
en  187H  un  mouillage  de  2  mëlres,  22S  kilomètrea  en- 
viron avaient  encore  des  écluses  dont  la  longueur 
utile  variait  entre  34  in.  SO  et  38  mètres,  ont  voit  que 
les  canaux  ont  été  transformés  sur  la  presque  totalité 
de  leur  parcours,  soit  par  approrondiEsecoent,  <6oit 
par  l'allongement  des  écluses  et,  le  plus  souvent,  au 
moyen  de  ces  deux  opérations  exécutées  simuUané- 


De  1S47  k  18S0,  le  relevé  général  du  tonnage  des 
marchandisea  Iransportéea  sur  les  fleuves,  rivières  et 
canaux  a  été  dressé  par  les  ^oins  de  la  Direction  gé- 
nérale des  contributions  indirectes,  alors  cliargée  do 
la  perception  des  droite  de  navigation  Cette  publi- 
cation comprenait  seulement  les  cours  d'eau  admi- 
nistrés par  l'Ëlat. 

La  loi  du  K  février  lââO  a  supprimé  les  droits  de 
navigation,  et  l'Administration  des  travaux  publics 
s'est  trouvée  investie,  par  le  décret  réglementiiire  du 
-17  novembre  1380,  de  la  mission  de  recueillir  le»  élé- 
menl«  de  la  statistique  des  transports  sur  louteii  les 
voies  navigables  et  d'en  publier  les  ri';«ullats. 

Depuis  la  nouvelle  organisation,  les  relevés  eom- 
prennent  toutes  les  voies  navigables  qui  sont  l'objet 
d'une  fréquentation,  aussi  bien  les  coure  d'eau  admi- 
nislréit  par  l'Etat  que  les  canaux  exploités  par  des 


.  QuetquQs-unsE  d'entre  etiea,  à  raison  de  leur 
iinporlsnce  ou  de  leur  loiigueui-,  aont  divisées  en  seC' 
lions  dont  les  limites  coïncident,  autHul  que  posiitbie, 
avec  les  points  où  les  courants  de  Irsnsjjartr  varient 
il'inleaBilé;  chaque  section  est  alors  concidéi-éâ  comme 
un  nouiK  d'eau  particulier. 

Lea  marchandisea  sont  classéos  en  nsuf  groupes, 
nous  les  indiquons  plus  loin;  les  bois  llotlâs  Tormeut 
une  division  spéciale. 

T'annote  effectif.  —  Le  poids  total  des  marchan- 
dises embarquées  sur  les  voies  de  navigation  inlérieure 
s'est  élevé,  pour 

l'tnnée  1839,  à li,OSS,lSl  t. 

En  I88B,  ce  poidï  ajanL  été  de 13,319,700 

U  dilférBDce 739,(81 

correspond  à  une  augmentation   de  3,2  p.   100  par 
rapport  au  tonnage  de  l'année  précédente. 

L'augmentation  constatée  en  IVSQ  a  parlé  princi- 
palement sur  le  trafic  des  rivières.  i]ui  a  progresfié 
de  4,3  p.  lOU:  sur  les  canaux,  raccroissement  a  été 
de2,:j  p.  100  seulemenL 

Le  lableau  ci-desaous  fait  ressortir,  pour  chaque 
catégorie  de  coui's  d'eau  et  par  nature  de  trafic,  les 
varialiontt  que  le  tonnage  des  embarquements  a  subies 
d'une  année  â  l'autre. 


TruBc  imérieur Î,669,H6  1,BKI,IS6 

Eip<rdiliOD3  liura  de  Istuiï 7.733.fit9  T,3SS.S5« 

TrsBc  wial  10,(OÏ,S9S  9.976,{M1 

TraBc  înlérieiir 3,376.884  3,350,173 

EipédilionB  bon  ij  k  vuiij. ia.379.iU3  9.U93,(iE 

Triflr  luul 13,âSfi,î87  13,313,688 

rr-iflc  Intérieur , ft.W^A'Si  'i,'ïio,«a 


KipèdiUonn 18,0i3.05î        n.3l9,S7t 

Trafic  lolal Si, 05^,183       Î3,3I9,7<I0 

Combnallblaxminéraux....  1 ,9i9,7lt  4,774.3(0  6,734,351 
HBtérwui  de  uonslruciinn, 

minjraui 4,1(3.176'   3,454.023  7,567,039 

EiRniiei  aniendeinen»...  911,303  513.318  1,(54,511 
BDi«k  brûler  et  boit  de  r^r- 

mce 565.H9  1,077,063  l,64î.t8î 

HichiDSS 18.153  6,963  35,095 

Iridnatrieinéialliirgiiiue....  40Ï,3I7  (,373.081  1.675.338 

Prndoita  Indmlntls Î87,Ï13  453,813  740,0» 

rroduilsaBrlcelcseidaDrées 

alimentaires 1 ,79U(5  1.808.068  3,fi03,413 

IHtere I36.Î51  197  ,«78  S34,l3i 

Buis  DuiléBde  toute  espfcp,  195,495  118,641  39i,UG6 

TdUui 10.403,890  13,656,387  34,Us9,l83 

CnmbnBlibles  mîDènui 6,604,315  37.9  SS.3 

Mulèl.  daconalrai'.,  luinènui  7,465.968  31.4  33.0 

Eiii;nûa  et  iniHQdenienM l.»à.538  6.1  5.3 

Boisïbrtlerellwlsile  service.  1,644,860  6  8  7.0 

Machinei' 35,(33  U.l  0.1 

Indnmrle  méialliirgique 1,603,(97  7.U  6.9 

Produiis  indasIridH 70ii.8«3  3.t  3.0 

Froduiia  anricolei  et  denrées 

Blimentaires 3.361,085  15.0  14.4 

Bola  noltêe  de  Inoie  taiiâci:..  363,557  1,1  1.6 

Tolii"! 33,319,700        tOO.O       100.0 

Trafic  né  «ur  in  voie.  —  Le  trafic  ainsi  déslBué  se 
compose  tics  Iranspoi-ls  locaux  ci  de  ceux  qui,  ayant 
<'u  également  leur  point  de  dépari  air  la  voie,  en 
ont  franchi  les  limites;  il  com])r6nd  done  \a  lo\a\vVfe 


deg  emburquoineiite  elTBDtuéâ  sur  la  v( 

Sur  loii  203  euurs  d'eau  ou  sections  de  coure  d 
<|ui  onl  été  l'objet  d'un  recensement  eo  1889,  i 
compl«  S6  (24  rivières  et  32  canaux]  ayant  dolj 
iiaîiiBauce  à  un  traite  eupérieur  à  IOÛ,(K»  tonnes  el  ' 
embarquemeots  qui  y  ont  été  alTectués  re|>réseiili 
plus  des  Sîj  centièmes  du  poids  total  des  tnarchsndl 
tranuportées  par  eau. 


DHieui 


I.- 


Seine,  deCarlwll  à  Parid  (kmont) l,l(iA,90ï 

Seine,  iraiersée  de  Paris 1,017,48) 

Seine,  du  ODnlIueal  de  l'Oise  i  Rouen..  935,669 

Eaoul,  d'Ëirap  i  tkindê 73S,Ï« 

Loire,  de  Naoles  â  Sain t-Naz lire 536,817 

SilDbre 5Î0,S1Ï 

Kbâoe,  de  I.jrun  i  ArJee (10,718 

Oiie,  de  Janville  à  la  Seins 319,810 

Sldne,  de  Sl-lDan-de-LoEne  ïl'Ile-BirGe.  311,707 

Ehbui,  de  CuDdé  i  la  rroolière  belge..  276,697 
Stbae.  de  riIe-Baibe  au  Rbâne  [iraver- 

iéBdeLyon) «1,031 

Uarne,dti  DiiJ  ï  la  Seine »7,Ji3 

Seine,  de  Hontereeii  i  Corbeil 174,869 

Lï» 17t,fi9t 

Guronne,  de  Duleta  II  Bordeani  I6i.077 

Aa 157,988 

lim»n[Lac) 136,877 

ViiHJns,  de  Kennea  û  Holoii 131,830 

Majenne «9,733 

Searpe,  de  Fort-de-ScarpB  k  Horugne. . . .  Iïfi,050 

RhQiK,  d-Arleià  la  Uéditerraoée tS3,Ue 

Searpe,  Conithelelle!!  k  Forl-de-Scarpe,  115,669 
Garonne,  de  Durdeani  au  eonfliient  de  la 

Dordogne 113,933 

Scsrpe,  d'Arras  k  Courclialettt» 113,719 

Aire  el  en  branche  nien  le I,S38,I68 

Haiile-Ikàle  el  embr.nchemenia l,09S,(Ue 

Uarne  nu  Rliin,  de  Trousse;  t  la  Tronlinre 

illeuiaode 837,558 

Cealre,  ligne  prîaàfUe... lïï.fft^ 


Eït  (tuiDuhe  nnrd),  ils  \i 


nd«. 

Rnnr'r'n^n 

he  B 

d).d.  Tuulà»l««.i«... 

Berry  (Ir 

hr.„ 

hu),  deHunllu^^ïKoTrl- 

ancHr 
ntin. 

Uiérel  i 

l*«^l^h™llcllenltll«... 

Berrïll' 

o),lil!folllblllsei^^lïelï. 

embr 

Dergue.. 

Kbin 

tl>DU-Han 
nliOns  à  C 


-jr-le-Fruitui»  à 


015,305 

i!«,93D 
473, 7ÏÔ 
3i;,lS» 

3I1.3S3 
»)I,S09 
350. 59i 


I7U,338 
1M,S90 


3,5^5,76)1    n; 

31,D59,i8Z  1.000 


Tra/ie  né  hors  ta  noie.  —  11  comprend  les  mar- 
chendiBOU  qui,  vonues  d'aulres  voies,  ont  été  débar- 
i|uéG£  sur  la  voie  coasidérée  et  celles  qui  ont  tranailé 
sur  [oui  ou  partie  de  ëod  parcours. 

C'est  en  envisageant  le  tralic  à  ces  pointe  de  vue 
dilTôreiiU  (|ue  l'on  a  dressé  les  deux  tableaux  suivants. 

4*  Arrivages.  —  Les  loicn  ou  sections  de  voie  sur 
]fsijael)eile6dcbiirijtiemeiitis  utit  dépassé  \0O,W)ft  \.onn«& 


^^r 'fOnt  au  nombre  de  42  (18  riviËrea  et  24  c 
^H      sont  ênucnêrées  ci-<leGeous,  d'sprËs  l'im 
^H     toanage  des  marcbandiiieï  tgui  y  ont  éU, 

lortaiwal^^l 
d^barqirf^H 

m.^es     m 

»66,83g      J 
MS.tïi       • 

i3»m    .^ 

3î8,6î6 

i64,9«8        j 

lH,eT9        • 

«7,3î8 

1ID,(7U 

H8,7Ï7 

I17,»i 

1<6,5BB 

10i,39B 

i(n,0Uf 

l,375.3n 
7iS.tlB- 

6B0,7M' 
«35,  i« 
5i5,97l 

i( 6,337 
378,791 

«Ï.3e7  ', 
119,1  Si 
339,531 
Î3I.S7I 
ïi9,U7- 

^H        SeiDs,  deCorboilàPamfamnniJ 

^H        SdDS,  de  Parî!  (tval)   à  li  Briebe 

^m        B^ciui,  d'Êlrdn  à  i:nnd« 

^H        Suiae,  du  conllaeni  de  l'Olsa  ï  Rtiutr. 

^H          SaAtie.  dD  SiInl-JeBn-de-Lo^ne  L  l'IiB-Uarbit.. 
S«.bai,  de  l'Ile-Barba  an  Mime  (invente  de 

Scarpe,  de  Fort-de-Scarpe  à  Noriu^nE 

Solde,  de  UBricbe  aiicoonuenl  du  l'Ose 

Haroe  mi  Rhin,  deTrouMey  A  1&  rronli(:r.:  .1- 

BourbtV' '"''''''''''''"''"' 

Uerry  (I"  hi  anche;,  de  llunlliii;un  à  FuuiUlibpe 

Hanle-Hame,  ligne  priucifole 

Berry  (i'  brUDcbo)  de  FontbVisse  à  NoittY... . 

^"1 

ldl,937           '^M 
117,8(8               ■ 

iQÏ,431              ^ 
»  les  lableaui 
lesurer  l'im- 
reau  comme 
il*  ne  repré- 
une  fraction, 
ut  i-objet,  la 
urnie  par  les 

,  la  liate  des 
on  né  passage 

3,1(7,869 
3.0*8,884 

3,oïi,m 

a.997,33* 
3.1(1,113 

i,m,toa 

l.(W,IM 

1.973,599                ■ 

336.638              H 
9«7,06U               ■ 
ÎST,«3               H 

ÎIB,8i7              ^ 
18I,7UÎ 

Hara<:  u  Ithiu,  de   V il rj-le-Fn norois  i  TruuB- 

g-  Transit.  —  Lee  lonnnges  donnés  dam 

portancB  velalive  des  principaux  cours  ( 

sentent  pour  la  plupart  d'entre  eux  qu' 
parrois  1res  faible,  du  trafic  donl  ils  io 
plus  grande  partie  de  ce  Érafic  étant  fo 
marcbendiscË  qui  ne  l'ont  que  Iranâiter  s 
On  trouvera,  danâ  le  tableau  ci -après 
voies  (22  rivières  et  -2o  canaux)  qui  ont  d 
en  ItfttU  i  un  transi!  de  plus  de  1U0,IIU0  1 

Seine,  delà  Briche  an  confluent  do  l'O™.... 
Seine,  de  PariB  (an!)  ai*  Brisïe 

Scarpe,  de  Forl-de-Scarpe  ï  HarMgne 

Dordogne,  deUboarne  H'emboncliarB  daut  la 

Si^ine.  du  confluent  do  roiie  à  Rguon 

Eicam,  de  Cunde  à  lï  fruniière  belge 

SiSne,  deCom  i  Stial-Jeui-di-Loaaa 

•a  particulièrement  les  cours  d'eau  donl  le 
toDDsge  absolu  a  été  supérieur  i  3  millions  de  tonnes, 
ce  Boni  ;  la  Seine  dans  la  Iraversée  de  Paria,  l'Oise 
ciinslisce,  le  Haul-Ëscaut.  la  Seine  entre  lu,  Briche  et 
le  cotiiluent  de  l'Oise,  la  Seine  entre  Corbeil  et  PeriEi, 
les  canaux  de  la  Deûle,  de  Saint-Quentin  et  latéral  fi 
l'Oise. 

On  noiera  enfla  que  leË  voies  0(1  te  tonoage  absolu 
a  dépassé  le  chilTre  de  SOO.OOO  tonnes  appartiennent 
toutes,  saufle  canal  de  l'Ourcq  et  le  canal  de  Berry, 
i  la  premifere  catégorie,  c'est-a-dire  qu'elles  remplis- 
»=enl  les  coniJilinuE  de  navigabilité  prévues  par  la  Ini 
de  classement  du  S  aoitt  idTi  jMiur  les  lignes  princi- 


EMMt,  Oe  Cambrai 


EmbiiI,  d'Elran  ï  Caiiil< 


i«  ie  UontiraBU  i  Curbi 


HliAne.  (tu  L^dd  A  Aritri 

Svine,  de  Saint- Jean -de- t-onne  à 

EMsut,  dï  CoDda  i  11  rronliire  I 
rl-Je-S«»ppB  ï  Hui 


.334,378 
078,783 
(l9I,Bt9 
633.3G7 


le  Culets  il  Bordetui , . 


Yonne,  d'Anxerre  à  Laroche... 
Hoaella,  de  Prounrd  i  la  Tnint 
Vilaine, de  Rennea  ï  Ualon... 
nia.. 


Léitua  (Lac) 

Charente,  de  Pon-du-Lj!  i  Rochu/oM 

Oaroonp,  d'Aseo  à  Castet» 

Adour,  de  Uiigrao  bu  conlliiADt  des  Gavea 

I.oire,  de  l'enibouchnre  de  la  Haine  t  NuDhie. 
Thiu  (EiangdB) 


Aire  eternbranchemenl.. 
Marne  au  Bbïn,  ds  Trous 


Sainl-Denia 

NeulToué 

Hauie-HamB,  li|pie  principale. . . 

Laldrat  ï  l'Aisne 

Laiénil  à  la  Loire  m  embrauclie 


E^l,  hnoche  Nord. . , 


,WMM  il 

SU,*»  4 


SX  iSSSè  41^7 

Briwe ^ 5e8.788 

Berrf  \it^  braMte^^éo  Mo««hiçoe  àFMtblisMî.  551,914 

Bn■^lil  m  ■■iMnarlwwiii, 523,535 

Benrj  (!•  fanMhe).  é&rmMàssib  à  MarsvUle- 

lèi-Airii^j. 51M06 

BaiM4le*le 510,»i 

Câlaii  et  girfirmrhweiii 4)3,777 

Hatt0-CfltaM 409,301 

Berry  (tiImMheLdbrtatblineàNoyen..,  390,027 

Ham  à  TttMwttle 3I3,7M 

lOternit  et  «abruidienMit 3U,i87 

Bergaes ^ 304,âtO 

S(MÛM«de8uat-Si«ooàAiiiieii8 291,895 

Est  (bnuKlie  nid},  de  Hesieio  4  le  Sadoe t8t,i70 

Roanne  à  Mgoin 278,605 

Ardeneee, ligne  prindpele..; 275,803 

Rbèoe  k  Cette  et  embnnebements 245,260 

RbteetnRhin 242,140 

Nantes  k  Brest,  de  Nantes  A  Redon 216,897 

Est  (embranchement  de  Nancy) 209,848 

Haute-Marne  (embranchement  de  Vassy). . , . .  177,413 

Midi,  ligne  principale 162,285 

Naotee  à  Brest,  de  Redon  à  Ch&teanlin 136,044 

Biavet ; 124,446 

lile-et-R^Boe 103,333 

Tra/fe  inttmaêiQtMl  par  nalurê  de  marchandises  : 
•      OMgMUiMi  ImporUtioDi  Exportilloai 

CbMpM  4a        d'Alli-  «0  «n 

fis  OMuriluuidfcMs.  Bstflqos.  magos.  Belgique.  Allcni. 

tODiM*    lofloet.  tonoM.  looua». 

i.  Combosttbles   miner.  996,603  301,167  159,218  38,977 
3.  Matériaux  de  Gonstroe., 

minénux 442,219    31,154  74,684  71,040 

3.  Eiigniia»amendemenU.  37,292      »  3,456  382 

4.  Bois  h  brûler  et  bois  de 

sertiee 58,703  60,981    36,490  2,305 

5.  Machinée... •••.••.•••  b  a           9  » 

6.  Indost.  métallurgiqne.  18,480  1,055  153,9a3  163,607 

7.  Prodniteinduftriela...  12,806  3,444    77,334  513 

8.  Produite  agricoles   et 

denrées  alimentaires.     134,898        819     22,638    8,395 

9.  Blters 17,252     2,075       8,374       690 

BoieMlééeteMeeepèce. 239   46,743        1        ^,1iA 

nwMi I,7IB,4«2  447,408  t»l,0W1  IWi;^^ 


( 


'£*<, 


Les  importations   totale»  (<le  Belgï(]iie 
mngtie)  inootBol  â  2,16ô,!l<70  tonnes  et  loi  exporUfl 
tnlsles  è  cew  [isya  à  m\^-2  tonae.- 


î.os; 


3H),Î37,58Ï 


Leltrsioritinilmafrrtndiltr..  3fi3,543.;i6  S39,tI3,fi 

surflsunnieDtBa'rBncbie».,..  3,807,338  Ï.80S,U7 

ValearBriécUrées: 

LMtres 3,9i0.79S  3,600,1*) 

BdIlbi 1,060,166  1 ,040,904 

Objets  recommindèit  : 

Lettres 10, 943, soi  10,0 

Aulnsobjeu l,tS9,D05  '  1,3J 

Caitu  pnsUlei 38,077,490  36,31 

Journauiel ouvrages  pèriodiq,  354,094. 7H 

ËchtDtiLloas S5, 386, 133 

Papier»  de  cioimerre  ou  d'aff.  11.836,566 

Impriméa  de  louie  rature....  3SS.BÏOi81l 

Touui l,37i,3ÎO,9«6    1,313,710,431 

LellreaDrdiniirea  affranchies.  9,557,593  8,8tS.590 

BDrBssmmeni  affranebiea. . .  116,160  116.146 
yileura  déclaréw  : 

Litirei 106,099  93,36» 

BslU*. îl,678  Ï3,909 

Objela  rscommindia  : 

I.Bttrei 371,890  315, IBÎ 

Inlres  objela 37,5H1  37,4.19 

Ctrtea  pailalr» 109.610  HH.OIiO 

Jouraaax  st ouTrag^R  pèriodiq.  5,181,163  1.786.018 

Aftulitlon» 153,893  MS.MS 


I,371,3M,II8S    l,3l3,7iD.U4 
fcdMdnkUOBdsl'AraBgar.        «M.me.lM        ««.84»,  WT 
,    l.SOS.UT.in    l.SM.EST.Oll 


vmmtmr.:,.:..... M,US,(IK       u,iu,<n\ 


à  desiiDBUon  àe  l'èiringer..  ïtG.07i>  Bat,S;!i 

ToUui 19,0U,H3  )7,6!i,fti7 

iUBJ  dtpailc  émia  {Franre  il  Algérie)  en  1888  tl  1887. 

Mandai»  frantala ÏÎ,Î4T.03S    ai.Mt.07O 

—  iniarmlioDïm(l) 1,*5Î.571       l,367,*6i 

Bons  dB  posie B%.37a         77i.gn7 

TuEaux 3t,aï6,978    33,134,3(1 

UandslB  français 598,871  Sl9.i3l 

-  inlernalionau.  (1) 38,511  37,407 

Bons  de  poEle ii.487  5.616 

Totaux 636.813         591. 4EI 

Uandilb  fraDfjaic 655,573,398  41    G10,I»8,6S1  37 

—  interDSlluaaui(J).      75,973,614  90      75,564,176  99 
BoDu de  [1061e 8.387.357    a        7.498.551    ■ 

Touiu 739,933,180  31    733,161,379  36 

HudaU françali 31,634,154  09      39,131,466  03 

-  inlernaLioiiBul (I).        3,305,106  9»        3,46S,70Ï  41 
Boaideiioalfl 50,568    i.  53,486    ■ 

ToUDï 34,979,829  08      33,750,654  4* 

COUS    POSTAUX 

<*  Hésullale  d'e-cploilation  en  18S9.  —  I.p-i  Com- 

pagnies  de  phemina  de  ter  îrBHçaia  ont  Ua»s\ir)rtB, 

(t>  fcoBipns  JeBinandttWtm«iï*w«*eT«.s*iHv«^>«. 
bureaai  Innj^i, 


peiidnol  l'annËD  1SS9,  30,31>S,S63  [>ctitâ  piiqueU  de 
toute  nature  el  fait  une  recette  brûle  de  2A,iW,747 
fi'aNCB,  rein'ésBntanl  la  souiine  débourâfie  par  les  ex- 
pédtleurâ. 

Cea  nombres  ^  répartissent  de  la  manière  suivante 
par  naliirn  de  enlis,  de  livpaiann  et  de  [  ori^uption. 

DiiltO'IUiE  Nmnliri  d'iiptiUlliiiii 


Rappel  dt 


.  t9,î8B,9Sl  ll,0fi3.filï  30,3Sa.S63 
.  16,ti7H,i7U  ll,S9l),99(  38,le9,I« 


reliu  paquets  de  Oà  3  kil..        SUS.103        31S,«)7        89f,3<0 

—        —      deSiLBkiJ..     i, 935.935    l.Si6,701    i,7GS,E37 

CuliBpo.laui t5.8i7,3l3    8,n(g,3(l3  3t,7E5,616 

^■taUiapBi[.dea!i3k,        S3a,U9  3i      373, iH  (3        903.9E1  75 
^■f    ~-      deSiiSk.    3.833.3es  13  l,33S,t5(  77    6,171.839  90 

^^nUaposMui <(, 619,383  75  l,i7S,5fil  SB  I7.08d.913  35 

^H  Tnuui...  18.976.318  20  5.18S,(iB  80  M,tG4,7t7  011 

^F  Rippel  de  1SB8.  l7,S76,!iT8  83  i,8i1,US3  87  11,718,061  70 
Le  nombre  des  paquets  livrés  à  domicile  représeiite 
donc  lea  30  centiËmeâ  du  nombre  tJitat  des  expéditions, 
et  la  part  dea  recettes  revenant  au  Tféaer,  21.3  p.  lUU 
des  Buinmea  versé.'  par  les  expéditeurs  pour  l'airrau- 
chis^menL  dm  envois. 

La  pari  prise  par  cbaque  Compagnie  est  indiquée 
dans  le  tableau  suivant  : 


371,1-6        346. S33 

Esi ei>.?S6      69,HS 

d/J,im'n^Z'r«r  '"''**'«"'-''"^'"=*  '"""■" 

\i  v^  ^ea  OjuiV'b^^'^   ^H 

Paris-Lî^n-HAdiU-r 

CelDtnro  de  Psri; 

TûUux a(,TB5.6l6    17,(«S,9(5 

Le  rapprochement  auivaul  pwmet  de  comparer, 
pour  tes  [teptgraiiilE  réseaux  et  pour  la  (x^rioda  de  1S8I 
à  188Q,  l'allure  des  petits  patjuels  (colis  postaux  el 
non  postaui)  è  celle  des  expéditions  de  toute  autre 
natore  faites  par  ^ande  vlteisse. 


1881 (l](,SlR,ltO  l.iiiS,le«  39.9T8.3in  (6,0U.9!I5 

1881 ID.SlO.GtO  3,OI»,«i7  3S,;ilS,t39  i9,3;5,4ili 

I8S3 13,371,9(9  3,t<»,359  3i,CI>9,l9S  51,389, 4flG 

1881. 15,509,999  3,9U,!80  3fi,9S9.345  55,7U,61i 

1885 17.713.496  (,t95,fi31  36,090.8»  58,309.9(3 

1884. J9.5iB.f35  4,552,6(13  35,A8l.90a  £9.781.938 

1X87 ïl,4a8,49S  4  913.1(8  3G,i59,ilt  61.78(,0S8 

t888. H,9I5.3I5  S,153,9(9  36.503,895  fil, 673,159 

1889 at.  765.6  IR  5.585.9(7  37,HH.500  67.(71,065 

Tnl.elmoy.  150,î7î.iat  TÎ,Wl,6ti  TXl.lf&^A'i  ^^.ViKfXi. 


TÉLiORAPHE  o03 

Part  p.  100  daMtemooTemeBt  total. 

Golit  Petlu  Antres 

pMUQZ.  piqoeU.  paquets. 

1881 9.8  4.8  85.4 

1882 Sl.S  6.1  7S.6 

18BS 95.8  6.9  67.6 

1884 17.8  7.1  65.1 

1886 30.3  7.7  6S.0 

1886 ^ 3S.6  7.6  59.8 

1887. 34.0  7.8  58.S 

1888. 35.4  8.1  56.5 

1889 36.7  8.3  55.0 

TottBxetmojainM.. S9.S  7.3  63.5 


TÉLÉGRAPHE 

Nomkrt  dfê  iéiéffrmnmêt  privés  ewpédiéê  et  rtçus  et 
nombre   des   eanverêaiionê  téléphoniques  {France    et 

Algérie)  en  1888. 

Nombie  des  télégrammes 
iransnis  en  1888. 
Mataro  ■■       ^       ^i        - 

im  tflé(raam«i  prlvis.  fiahgb         ALuiaiB 

Service  intérieutm 

Télégmnmet  tnnsmit  par  toie  télé- 
graphique   23,297,597  1,200,752 

Télégramme  dreolaiit  par  tubes  pneu- 
matiquea: 

CarteiHélégrammet  et  eoTeloppea  prises 
eo  charges  par  les  compubles 3,476«000  » 

Totaux 26,703,597  1,200,752 

SeroiCÊ  intemationtU. 

Télégrammes  de  la  Praoce  pr  rétraiiger.    2,603, 115  22, 596 

Télégrammes  de  l'étranger  p»  la  France.    2, 375 ,  364  16 ,  960 

"          en  transit  par  la  France..    1,117,205  » 

Totaux 6,095,684       39,556 

Totaux  généraux 32,799,281  1,240,368 

Service  des  oo&ines  tiléphoniqiiei  (l\. 
Nombre  des  eoorensUoBB  échangées. . .        i^l  ,^[i!^  ^ 

»J*^^  fl««Af»  des  alNMiaés  aux  réseaux  \è\èpttfiw\>\^*  ^* 
i'Ètet  étmit  do  i,98i  en  £897  et  de  2,188  en  im. 


VOYAGEURS 


pari)  aarllitnca  ds  la  Franct  ptndanl  les  annéea  (867. 
18T8,  1888(1  1889  (I). 

11  a  paini  intéres^nt  de  rechercher  In  rneEi^ure  Hans 
laquelle  le  mouvemetil  doa  voyageurs  n'oni  oiTcniuiï  nui 
fronlîÈreaterreBtreBclmariliraesde  [a  Fraucc  |iejidanl 
l'anuée  ISSS  et  dans  quelle  propartiran  i:h!ii]uc  pays 
olraDger  y  a  pris  part.  A  cet  ell'et,  les  dilTéreiileB  Com- 
pagnies de  chemitiE  de  fer  et  de  navigation  maritime 
ont  été  invitées  à  fournir  des  ranseigneTnente  spéciaux 
partant  non  eenlanient  sur  l'année  1^9,  niaÎH  aus-j 
eur  l'anDce  1888,  et  les  enoées  corre»pondaul  aux  pré- 
cédentes Expositions  universelles  prises  comme  terme 
de  compareison. 

Lcd  Compagnie^  ont  répondu  avec  une  grande  obli- 
geance A  l'appel  qui  leur  avait  été  adre^ê.âans  pouvoir 
toutefois  y  salisfaire  complètement,  pour  des  causes 
diverses.  C'est  ainû  que,  en  ce  qui  concerne  les 
chemins  de  fer,  la  Compagnie  da  Pari  s- Lyon- Médi- 
terranée n'a  pu  retrouver  trace  des  documents  statis- 
tiques de  sott  réseau  pour  l'année  18li7,  ces  documents 
ayant  été  détruits  dans  l'incendie  du  20  mai  1STI  al- 
lumé par  la  Commune. 

Il  en  a  été  de  môme  pour  un  nertain  nombre  de 
portii  maritimes  od  les  renseignements  n'ont  pu  âlre 
recueillis  pour  des  Compagnies  qui  ne  lie^noat  pas 
régulièrement  la  slalislique  des  voyagears  qu'elles 
transportent,  oupour  d'autrerquî,  ayant  existé  en  ISliT 
et  \.H1%,  oui  disparu- depuis  lors,  sans  laisser  trace  de 
eur  tralic. 

En  résumé,  les  indications  qui  ont  pu  Sire  réunies 
ne  permettent  pasunelotalisation  pour  les  années  auté- 
rieni'cs,  mais  n'en  tant  pRs  moins  utile^:  pour  rerlains 
port~  maritime-  considéras  isolémenl. 

(i)  D'après  le  Builitin  in  mmuV^n  &(a  biu\tsi.. 


1'  Moxivemtnt  dant  les  gares-frontih-a.  —  La  ta- 
bleau qui  suit  présente,  eoub  une  formo  très  résumée, 
le  mouvemenl  qui  s'est  opéra  ilaDa  lesiicux  scdr. 

En  tenatil  compte  de  l'i^erv^Lion  qui  a  été  faite  au 
sujet  (le  la  Compagnie  de  Paris- Lyon -Méditerranée, 
et  qui  nous  prive  presque  do  toute  comparaiiion  Avec 
l'année  ISS?,  □□  voit  que  le  nombre  des  voyageurs, 
qui  en  1888  n'était  élevé  à  3,972,I«C6  (arrivées  et  dé- 
parts réunis)  est  monté  successivement  à  A,iS6,1S2 
en  1888.  et  à  ■4,70!,SA3  en  188fi,  soit,  pour  ces  deux 
dernières  années,  une  augmentation  absolue  de  213,-2Ti! 
et  728,6U7  voyageurs,  ou  une  augnienlalion  proportian- 
netle  do  3.1  et  (8./i  p.  100. 

SctigniiiDii  1967,  is-8.  ma. 


Nord 5Td.D3l      750, S3G      891,180  1,005.060 

Est SIS.GSS      69G,0i5      600,137      GU,307 

Piris-LTUn-Mi«dU. .  (I)           481,918      306,693      58«,!87 

Midr «8.798      133.751      ISB.tilS      (83.058 

ToUni s        î,06S,ail  !, 170,018 â^ïÏB^ 

Nord 535,515      702,0SS      836,383      948,376 

E'i 494, Sli      641.119      553,398      607,761 

PirM-I.TOR-Hèdil..  (1)            447, Ï43      471,843      546,931 

Midi 51,789      118.101      163.S30      <7ii.Blll 

ToUux n        1, 91U, 695  1,016,(54  1,1H1,V3I 

Arriv,  ttilétt,  riunU, 

»ord 1,111,546  I,t59,99&  i,7iO,8B3  5.953,435 

Ebl 1,013,569  1,338  194  1,153,735  1,151,968 

Pirit-l.j'DD-Hédil..  (1)            938,763      979, E3«  1.133. SIS 

Midi 110.585      158.954      331.048      361.980 

TotiuiG^érinx.  *       3,971,906  4,lSe,lt»  4,701,543 

Le  nombre  total  des  voyageurs  entrés  et  sortie,  â  la 
frontiËre,  peadant  tes  six  mois  de  l'EUpositlon  univer- 
selle, représente   plus  de   02  p.  100  du  1 


^V     général  de  l'année  1SS9.  (On  ne  doit  pa^  oublier  d'aiU 
^H       leur  que  l'Expoeitioa  a  eu  lieu   en  été.  In  saison  par 
^^        excellence  des  voyages.) 

^H           MouccmenI  par  n, 

lOiidtl-Expoi, 

■lion  univeraelli  ds  ISS». 

1         ... 

167.757        371,798      _■ 
<9S,931        411,051      H 
»9,IU3        475,^4      ^M 
289.783        586,971       M 
3ut.5l9        631,893      ^M 
133,770       468,839    .^M 
1,419,861    1,933,176    !^| 

^1                Seplembrs 

...        319,374 

■    °'t;:.z 

...     1,513,414 

^V       été  pofsitJle  de  connaître   l'imporLance  dti   ti-allc  qui 
^K      s'est  Tait  par  les  voies  ferrée»,    on   ne  peut  en  dire 
^H      autant  de«   porU  maritimes ,    où ,   pour    un    certain 
^f       nombre  du   moins,   et  pour  le  port   de  Marseille  en 
particulier,  les  ingénieurs  en  chef   des  services  spé- 

gniesdenavigationquodeg  renseignements  incomplets. 

intéressants  pour  certains  ports,  c<insidérés  en  parti- 
culier. 

le  pii»«gr!  dituiniBii  gi 

(1)  '  409  1,1» 
11,5»  116.143  176,577 
.9.166  57,484  61,880 
4.166      36,864      89,615 

a)  11,471  99,180 
6,301        3,(91        3,838 

(3)  Î.BRO  1,551 
U             45        1,046 

5,4%       6,1S.\       fc.^^ 

T,8Sl     ^*A^^      '''^•^■» 

Boulogne 

..      74,147      6 

(ï)         7 

(1) 
594 
-.         13) 
..         (î) 

(i) 

(0 

et) 

1 

lUierbourg 

"/morille 

M/oi-A'ai.jre 

(tl 


(•) 


(S) 


(») 


S.-U      10.8» 

(t-Tandns (3)  (Jl     (5)  J.mcS)  i,9ll 

Cette M»  517  £94  SU 

Tooiii T"  B        KS.ÎM    »i.iS« 

Dnnkerqns (1)'  (IJ  175         183 

01»s 97,659    IÎ8.HI     lîl.Sîl    171, JB7 

Bonlojne 78,781      75,*71      fiJ.lSÏ      69,3-9 

Dieppe (ï)         73,910      IS.BW      93.SII 

U  BiTre (1)  (I)  3S  897      i5.in7 

Cheiboorg 715        3.Ï76        î,38l       3,743 

Porib.il (3)  (3)  Ï,70S        1,801 

Cinerat (3)  13  43  916 

«rMTille (1)  5.394      B.BB9        fl.Ml 

Sunt-Hilo (3)  (I)  5,81S        5,043 

SBinL-NsHire (I)  Ï,S10      l.SBO        3,091 

Paullhic (l)  (3)  3,1«        8,418 

Bordeiux (I)  II)         I6,9H      (7.653 

Port-Vendret [3)  (3)  B,Ï77        B,713 

CetW l.MO        1,160      1.155        t.l63 

TdUui (t)         (t)        304,8(5    434.188 

Il  râaulEe  du  rapproche  m  enl  dos  chîlTrcs  qui  précË~ 
denl  que.  pour  les  ports  considérés  plus  hout,  le 
nombre  des  débarquements  en  iSiS  a  été  supérieur 
de  122,156  è  celui  de  l'aunée  1880,  et  celui  des  ein- 
tB  de  127,32.3. 


(1)    LB6 

reDEelgoe 

ments  n'oDi 

p.  obienm,  loit 

pour 

lemble  de 

9  de<  lien 

,ei  deasem 

snl  cen 

porw,  uil  pour 

r«n. 

=»  cïeniiiii  de  ftr  ds 

1-OuB.i.  aB 

met  pas  du  dialii 

le  nombre 

des  TOïigeurs  p*>B<-i 

{4)  Le  . 

leniCB  dei 

1  pMUjers, 

dsn>  le 

poti  Ae  PwiiWi 

,w.,w 

sus  VOYAGEURS  ENTH&NT  EH   FBAMCE 


On  rappellera  enfin  que,  pour  le  port  do  MarBeitle 
qui  ne  (tgure  pas  dans  celte  oomenclalure,  les  ren- 
Eeignementii  recudllb  demandaÎDut  les  plus  expresspâ 
réeerres  pour  certaines  Compaf^ies  Trançaiâes,  laoïlis 
que  pourd'Buti-es  Compagnies  étrangères  de  navigalioo 
TaÎGanl  escale  ou  ayant  leur  têts  de  ligne  à  Margeille 
en  18tS7  et  ISTS,  il  a  été  impossible  de  ae  procurer 
aucun  élément  se  rapportant  à  leur  traQc,  ces  Com- 
pagnies ayant  disparu  depuis  ces  années  ou  n'ayant 
pas  gardé  trace  de  leur  comptabilitë-paesagers. 

Eu  laissant  de  c6lêl3,813  passagers  pour  lesquels 
la  répartition  pnr  mois  n'a  pu  ^Ire  établie,  on  trouve, 
que,  sur384,3â6  personnes  débarquées  dans  le^  poris 
français  pendant  l'année  1889,  284,848 (ou  U  p.  100) 
corre^ipondenlaux  six  mois  de  l'Exposition  universelle, 
les  39,518  autres  (2ti  p.  100)  ayant  opéré  leur  débai^ 
quemenl  pendant  les  six  autres  mois  (1). 

Les  284,848  voyageursqui  viennent  d'être  mention- 
nés se  sont  répartis  de  la  manière  suivante  pour  chacun 
des  mais  de  l'Exposition  universelle. 

Hù 17,568  •o;agflari. 

Juin , U.;99        — 

Julllui 83,(97        ~ 

Auûl 67,853       — 

Sepumbre 51,9i5        — 

Le  maximum  doa  débarqucmenlâ  a  donc  été  dansie 
mois  d'août.  On  a  vu  pluj  haut  que  pour  les  chemins 
de  fer, le  mois  le  plus  fort  avait  étéoeluidescplembre. 

Pdiri  il*  provtnaimt  da  Baj^aginrt  débarqtUi. 

ADRicler» (Viipgeura;.  »a,5M  340.63S 

III»  uiglo-DormaDdn It,i7fi  U,7ei 

Hew-Tort s iE,M*  «[l,»4 

Aaiillei,  Meiiquc,  Amérique  du  Cenlte, 

Bttsil.lt  Haïa.Bt  mcredn  4ua..,  W^iW  W,5ai 

(/J  «'oublier  paa  qu'on  lo^ag*  v*n  4an»t*i  »*m.»im«»w<**» 
fue  comprend  la  nHatùMiûaon.lL-  &. 


Pa;g  divers  du  cantine 
Tolsm  gtnêi 

C)i.d>ferdNNord. 
ch.deferdelEti.. 

Cb.deferdaParii- 

l.yOTi-Vc>dilerr. .  [1) 
Cb.deferâuMidi.. 

•lu, 17S,7W        398,179 

>oyageuri  par  prineipalt  ligit.     ■ 

576.031      75«.B9fi     894.480  1,005,060 
618,655     696,045     600,337      644,107 

B          481.518     506,693     586.187 

Tôt.  gfnrJrlui  (1)  1 

DellB {11 

Varrièra  (1) 

1,163,483  l,Uâl,lll  3,170,038  3,418,611 

B          50,835       39.616       39,691 
g          37,564       13,570       M,5fO 
B          17.577       18,331       M.846 
B        169.730     151,164     181.545 
B             B            10,711       19,ft49 
B             >            33,918       36,194 
*          88,8(6       73,447       91,397 
>          91.7S3     113.186     135.749 

Silni-filngolpb....  (1 
TillaraJIoMaïu...    1 

««•«ne (1 

Vinti-iilie [t) 

ToWui ()} 

Hendaje-lran 

Cerbère-Pon-Bouc. 
Tolaui 

Ch.defardnNord.. 
Ch.deferdel'E8l.. 
Cli.dererdePsmIi 
Lïoaelkla Médit.  [() 
Cb.derscdallidi. 

^d<.cA.nifeld<f,rdujtfWJ. 

51,789       B1.D19     109,417      (31,371 

g           37,153       54.113       48,590 

51.789     119,301     163.530     179,863 

S-rlit: 
535,515     701,099     816.383     948,376 
494.914     641,149     553,398     607,761 

»        447,145     471,843     546,933 
51,789      1(9.301      163,530      (79.8'il 

Toi,  siainLui.  (1) 

1,083,118  1,910,695  1,016,154  l,l«î,931 

de  FincEBdia  du  30  mai  1871,  il  n'>  pu  éti  pussibl»  de  foiiniir 
nrlei  gHrea-IToBtièreu  du    réseau  PïriB-l,iiin-»W\Vt"*c**.    ^H 

ylû  n*i.:f»aoe8  en  ue; 

NAUFRAGES  EN   MER 

[Eslrait   du  Happort    Ofjlctel.) 

Lee  naufrages  dI  autroa  sccidenU  qui  ont  e: 
en  lâS8  comprenaient,  pour  la  marine  marchtâj 
Miulement,  un  (atal  de  2TS   naviroii  et  embarcalh 
de  nalionalité  rran<;aiBe  ou  étrangËre,  dont  198  a 
fragés  avec  bris  ou  perdus  corps  et  biens  et  SO  échouËE 
sans  bm  ou  ayant  éprouvé  des  avaries  peu  impor- 

Le  nombre  des  navires  du  commerce  totalement 
perdus  eu  1S89  ou  déclaré  innavigables  par  auile  de 

bris  est  de 173 

et  celui  des  bâtiments  échoués  sans  bris  et  rcn-' 

QouéEest  de 61 

Ensemble 23S 

Les  pertes  d'existence  s'établissent  comme  suit  : 

En  I8SB,  les  278  navires  perdus  ou  ranlloués  aprè^ 
ëcbouemenl  étaient  montés  par2,48!j  hommes  d'équi- 
page, sur  lesquels  416  ont  trouvé  la  mort  dans  ces 
aceidents  de  mer,  soit  p.  100  :  16,7. 

En  18S3,  le  nombre  d'hommes  composant  les  équi- 
pages des  233  bâtimentï  de  la  marine  marchande 
perdus  ou  renQouês  était  de  1,S78,  dont  200  ont  pén, 
soit  p.  100  ;  10,e, 

Le  nombre  des  passagers  disparu»  présente  les  pro- 
portions suivantes  : 

En  1888,  ont  avait  relevé  la  perte  de  12  passagerà 
sur  S9,  soit  p.  100  :  20,3. 

En  ISSl),  l'^3  passagers  sur  48Q,  ont  disparu  dani^ 
les  événements  de  mer,  soit  p,  100  :  2y,!J. 

Cette  augmentation  est  due  à  la  perte  corps  et  bien^j 
de  denx  navires  qui  se  rendaient  aux  lies  Sainl-Piorm 
elMiquelou,  pour  la  pèche  delà  morue,  avec  124  ma- 
rins passagers  :  39  à  bord  de  i'Mla  et  8o  â  bord  des 
Quatre-Frères,  tous  les  deux  de  Saiut-Malo. 


Les  bâtimeals  de  l'Etat  naufragés,  abordés 
ries  ont  Tait  l'objet  d'un  tableau  distinct  indiquant  la 
nature  et  la  cause  des  accidents. 

Sur  les  189  bommea  qui  manlaienl  ces  bâtiments, 
il  y  a  eu  20  victimes  :  1  olTicier  et  19  marins  de  tout 
grade,  soit  16,9  p.  lÛO. 

Le  tableau  Euivant'  préseute,   pour   1 


voiles  et  pour  les  navires  à  vapaur, 
des  perlée  corps  el  biens,  i' 
menlE  et  autres  accidents 


résumé  général 
ifrages,  des  échouQ- 


A.  —  Nsafragés  far  leb  caica 

ie  France  ei  d'Algeria  : 
Sarire»  français 87        i 

-  élrangari...* 15      12 

Totaux 101      m 

B.  —  BAtlmanls   ajant  fait 

naufrage  snrlescâiesdea 
calODieBfnni^Beifltdes 
pays  loutnîB  lU  protec- 
torat de  laFraoce  : 
nivîna  françslB 15        3 

—  élrangiirB 6       ■ 

Tuum SI        3 

C  —  Utimenu  rraoçais  per- 
dus ea  meruu  niafragéîi 


Total  dnbilinienls  nantragès 


150      33        173    l,i6l  39,115 


B.I*., 

Ft»t>ti. 

i   1 

ni 

»         3U 
.          17 

1889. 

.133       S7.913.îie 
,017        17,901.633 
,033       B6.^-î,1^4 
.987      184,131.141 

,Ï70         8.i!ie,H7 
,3a3          5,707,830 

Biielu-gotieuM 

Tïruneg 

Cb<U(iiipMdep«che 

BitUDi  da  piche 

EmbarcatloDB  diierres 

Torpilleur» 

CbaiDM[ie  i  Tïpear 

Tolau< 

TABAl 

Quamltii  II  prod, 

TaUldBlinoUdeBdgiri^t.,.. 
Tolal  da  la  reula  dse  cigartlles.. 

Tente  des  latacB  k  priwp 

VaptsdealibacKâ  n>iner 

VenladiistobKsànilcber 

Qu..>! 

3,4B1 

813. 

5.T88 

IS.7g( 

«85 

496 

TibaCB  i  prii  rédails  «icIubI'A- 
manl  leodaB  #bh  le»  limiie» 

•             Tabacs  i  prii  réduits  livrés  à  la 
Tôt.  dB  la  vente  des  ubacsà  prit 

1.961.(W0 
1,%I,09I) 

3,900.118 
Î.900,H8 

Cigares  Tabriquès  k  la  Havane... 
Cigarel  fabriqués  en  France 

Total  des  venlaa  (cigares  el  ciga- 
"Ites) 

Tolal  de  la  vbhUj  des  tabacsàpri- 
•er,  i  fumer  et  i  mûcher 

Toial  gèoérsl  dea  venlea  direcMs 

3K,7M.75i 

^3.759  i 
3S.ÎM  9 
9,526  6 

365.404,085 

3,»I.!SS- 

3,767.597  ' 
4IÎ.778 

i7,7S3  5 
19,006  8 

4,180.37»;; 

îso.iïâ* 

66,790 
35.796,752 

4,460.HI 
365,4Oi,0M( 

Reports  des  tcuibs  aui  dèbiiant». 
Total  général  des  venles  à  l'iatâ- 

35,863,512 
6,491 

iï,oas 

ÏS.439 

369,Se4,t9C 
51, K» 

101.87» 

1Î5,9M 

1.088,3*», 

i.3ss.gu 

Venlesponr  le  psja  do  G.i 

Venlea  pourla  luso  ds  la  Haute. 

Total  général  des  tes  les  de  tabacs. 
Tabacs  de  lou 

3B.IM.056 

O960 
0  947 
0  934 
0  939 

372,895.160 

^p™iul. 

10  00 
9  9* 
9  78                 _ 

9  65       m 

■_             1BB7 

^1             18â8 

POUDRES  A  FEU  EN  ] 


«as 3TS,8i5  4,631,3H> 

>e S, 839. (HO  5,163,350 

udlYarug lâï.SM  i7ï,3tO 

epaysdeGei i,H8i  6,084 

dsDi  la  zone  da  JB  Ht«-Saiaie.  (H.S90  49,810 

pour  I&  Car» 67.i<7  165,086 

pr  II  priDcip&nlé  de  MoDBca.  G.390  IS.«80 

pour  U  ToDliie it,350  36,850 

'eiportallon 440,9H)  491.150 


rentadeapondrei.  3.46*.I7lI  tO.Wt.i45 

615,814  1,171,618 

743  8.97» 

TOUI 636  ,SG7  l,aH,6W 


I 


ARMÉE 

^^ 

ElTeclif  de  l'armét  telon 

Il  budatt  de  1S«. 

SI*T-ll*IOa     GÊ^ÊBll.     ET    ?£ 

KTICE     I 

>'ÉT>T-HU(m 

S(dii.»i-> 

■'. 

— ^ 

L_'î— — — 

DI.I(D.U°nd»»>i»., 

OU.UP*- 

100 

7 
200 

!6i 
7S 

n        »          lOO 

D        »          SOO 
570    »            83Ï 
570  T~      l.lil 

•         »             iV 
»          •             73 
~67ÔT      1.96S 

-          -      msinlenDSsprfts 

non  fcatm  de  coiDpiaD<l<.-menL. 
Générsuids  brigade. 

EDBembiB 

Cadre  de  résene  : 

Total 

CORPS  DU  co:it»6le  di  l'inniB 
CaUredarfeerre: 

80 
W 

3 

1S  DS  L'tniifi 
»         »             80 
»         B             !8 

•          »             33 

Tot:il 

i:<TENIUSCE  U11 

.ITHIP.K 

Î8t 
13 

5r>    »           387 

5  «        se 

n          1)             13 

Adédnirepourmconipli^l... 

Beale 

Cadra  de  risene  : 
Inlen^apli  mi]lH>m 

^^^^H 

,^^ 

OfBcicrsd'adminiBlr 
Cadra  ds  réur*a.  — 


'inUDduioê  niiliUlre. 


I.33S    511    {.801 


(1]  Non  com|>ru  it  orSciera  ta  louLes  al 
eDfi». 
(3)  Non  compria  13  urSdera  da  IouUb  ai 


DU  ditacbéi  d«a 


—  dai 

de  (OUI  grades  duD 


ARMÉE  519 

Vétérinaires  principaux,  vétérinair. 
en  mission,  dans  les  dép6t8  de 

remonte  et  les  écoles  (1) 10  35    »  45 

A  déduire  pour  incomplet. . .      »  3    »  3 

Reste 10  32    »  4â 

Interprètes  militaires S  70   »  75 

A  déduire  pour  incomplet. . .         1  12    »  13 

Reste 4  58    »  62 

Total  des  personnels  non  classés 
dans  le^  corps  de  tronpes 321      1 ,758    512    2.591 

Total  des  personnels  hors  cadres  ou 
non  classés  dans  les  corps  de 
troupes 443      2,314    512    3,269 

2,757*^ 

Infanterie. 

Total  général. 

Officiers 
Désignation  ^— ■^- — ^^-^    Sous-    Caporaux 

des  armes.  supé-   sobaU      offl-  et  Total 

rieurs,  ternes,    ciers.     soldats,      général. 
144  régim.    d'infanterie 
de  ligne  à  3  bataillons 

de  4  compagnies 1,152  7,992  17,280  211,824  238,248 

13  régimentsrégionauxà 
3  bataillons  de  4  com- 
pagnies         90      828    1,728    26,352    28,998 

W^^Htei^M       ^— i^—l        ■      ■  ■■■■—      »  ■        -       ■     ■       —  ■  ■  ■ 

Totaux  de  Tinfanterie  de 
ligne 1,242  8,820  19,008  238,176  267,2U 

10,062 


(1)  Les  Tétérinaires  sont  répartis  de  la  façon  suivante  : 
Yétèrinaires  de  tous  grades  en  mi^^sion lOj 

—  en  1er  et  en  2«  dans  les  dépôts  de  remonte.  25>  42 

—  dans  les  écoles.,  i l) 

—  et  aides-Tétérinair.  dans  les  corps  de  troupes.  389 

—  dans  la  garde  répablicaine 3 

Total 434 

Incomplet 16 

Total  irénérnl   ...  k^^ 


ï  tbtBûlIanadaico 
pagniw,  plus  1  cddi) 
fiaieids  dépAt,  dont 


3î      3îl        6J4    ll,14i    <t,IU 


S  batHilloQR  d'infanlcrie 
JéEère  d'Afriq.  ^  6  cam- 
pignias,  dont  I  en  Tu* 
Diiie.pluaiCDuipigDiet 

du  3-  bDUiJIoD S      150       310      7,195      7,760 

iS5 


3  réglmeou  èlr9iiBe''t 


31      180        660    li,(6i    I3.S36 


1,337  10,611  91,618  301,119  338,71 


968      1,081      l.UIt 


ARiiés  521 

ouvriers  militaires  d*ad- 

mioistration »       »       1,151      7,569     8,720 

25  sections    d'iofirmiers 
miliUires »       »  579      4,550      5,129 

Total  des  troupes  d'ad- 
ministration »       »       2,698    13,203    15,901 

Citvnlerie. 

Régiments  à  5  escadrons 
(Ancienne  formation)  : 
12  de  cuirassiers \ 

wSeS»™;:;;;:::  »*  «•"»  *•"«  «♦•»'«  «8«5*« 

12  de  hussards / 

70"  vii 

Régiments  à  5  escadrons 

(Nouvelle  formation)  : 

4  de  dragons \ 

1  de  chasseurs..  ^       ^gg       37g     55 

2  de  hussards  ou  de  cui-|  *  * 

rassiers / 

iÎ89 
i  régiments  de  chasseurs 
d'Afrique  à 5  escadrons, 
dont  1  en  Tunisie  (An- 
cienne formation) 20       164       204     2,944      3,33â 

Ï84 

2  régiments  de  chasseurs 
d'Afrique  à5  escadrons, 

(Nouvelle  formation)...       1»         54       108      1,476      1,G38 

54 
4  compagn.  de  cavalerie 
de  remonte »         27         80     1,748      1,855 

27 

3  régiments   de    spahis 

à  6  escadrons 12       146       185     2,949     3,292 

(Moins  un  escadron  au        158 

Sénégal  payé  par  la  Marine. } 

1  régiment  de  spahis  tu- 
nisiens à  6  escadrons..       4         44         55         871         974 

48 


S«ryiDadereinonle(l)... 
Tolal  de  U  cavalerie 

16  biulllous  d'arUllicie 

23 

"ÏÛT    3,iUÎ 

3,  sut 

4G4 
171    1,388 

■ 

'  i,530 
I.ÛW 

3,S6D 

a.fi60 
ISO 

318 

67.  W5 

S3,e3l 
l,9i4 

î,61i 

Î3 

75.789 

13,101 

sa. 313 

ÎS  réginianlB  : 
19  rÉBin>»nW  compre- 

DBDtcliaCUD: 

1  ëlaHiHjor,  1  pelil  élal- 
iiiBi..tpelDl.hor«rang, 
11  iHlterieB  moulées,. 

19  régimenU  compre- 

1  ètot-majur,  1  palll  éial- 

3  batteries  à  cheval  el 
Bbuilerieiinomêei.... 

ri    IJflï 

1,411; 

6g 

Huilquudei  écoles  d'ar- 

19 

lii 

1  élRt-maJor,  1  palll  élal- 

rang,  li  campag.  (dool 
1  ta  Algérie  ei  tm  d^ 
tadienientenTnoiBie), 

m 

^1 

ibred 

■ 

■ufflcier 

■ 

B  et  de  1 

J 

ARMÉE  523 

lOcompagnies  d'oiiTriers, 
doot  ane  demi-compa- 
gnie en  Algérie  et  un 
détacbem.  en  Tunisie..       »         50       170     3,440     3,660 

5Ô"" 
Scompagn.  d'artificiers, 

dont  un  détachement 

enTunisie »         42         24,        279         315 

Batteries  de  montagne...       »         48       120      1,752     1,920 

48 

Total  de  rartillerie...    372    3,347    7,191    68,624    79,534 

3.719 

Génie. 
3  réfEiments  à  5  bataillons 

de  4  compagnies,  plus 
1  compagn.  de  sapeurs- 
conducteurs  et  1  régim. 
à  4  bataillons  de  4  com- 
pagnies, plus  1  compa- 
gnie de  sapeors-conduc- 
iem8,etc 35       348       899      8,725    10,007 

383 
1  régi  ment  du  génie  à  3  ba^ 
taillons  de  4  compag., 
plus  1  compagnie   de 
sapeurs-conducteurs..       2         49       177     1,853     2,086 

5Ï 


Total  du  génie 37       397    1,076    10,583    12,093 

434 

Train  de*  équipages  militaires. 
20  escadrons  à  rintérieiir, 
12  compagnies  mixtes 
enAlgérieetenTunisie.     24       388       811      8,236     9,459 

412 
Soldats-ordonnances  des 
officiers  sans  troupe...        »       »         »  2,300     2,300 

Total  dn  train  des  équi- 
pages militaires 24       388       811    10,536    11,759 

412 


^F                                                                     ■laiplIDUTlDII 

^" 

^B           lofanlerie 1,337  10, fil4  11.6(8 

304,1(9  338,708 
13.S03    (S,.WI 
67,415    TB,-B9 
68.614    79,SÎ4 
(0,583    11,093 
10.636    1(.7S9 

^M           Troupeiid'admiDialMIlgii    n           u         1,698 
^H           (Uiïlerte. 401    3,40î    (.580 

ToLileBCorpidelroupeii.  3,(91  IS.liS  38,974  474,17»  S33,T84 

10,340 

c,,.^™,.... 

eDdiiD».  1^4,.  1. 
(9,13ï    11.581 

9ia    i,ojie 

Légion  d'AfriqoB  (4  com- 
pagnie»)         5         *3         85 

18 
nélïolimiBnIde  Tunisie.      »           î        (1 

liO         153 

ÎO.ÎIÏ    11,711 

Gnnlt  rip^Uicami. 

t  léRioa   k  3   bBUitloiiB 
d'infanterie  el  4  eeu- 
dranadeoinlerie....      U          71        100 

ï,766      S,  048 
11,983    16,780 

8t 
Toi»Lilel.t(cpaarinepieet 
daligirdBrépubliHÙne,    130       003    i,D44 

733 

.        I38,9W 

^ 

^^^^^H 

BDrMD. 

p^id. 

t,.i.i. 

"""'"■ 

5,007 
73 

*.0i3 
Ï.J33 

R,«î 

3,m 

37,  Wî 
t,î7i 

Bei>ig(Dii 

MODlbéliard 

"""^I 

Lïon 

Anlna  bnmui 

TotÊl. ....... 

8,083 

W,V*1\ 

^^^^^^^^H 

^^^^^H 

^^^^^^^H 

FABRIQUÉES  ES   18WJ 
ionnaiei  di  la  Qrande-Comori. 


Pièces  dfl  S  rrimci.. 


Pièce*  de  SO/IOO  de  gourde. . . 

—  de«)/IOO  -      ... 

—  de  10/100  —      ... 


ISO.OOO 
730,000 

500,000 


I.  —  Xopniies   rrsnçaÎMs. . . .      i. 470,140    10,80S,800    » 
II.  —  Monnaies  d-lado-C'iioe..  6,103  33.ïiS  84 

111.  —  Uunnaiei  de  II   Grande- 


IV.  —  s 

Toi 

■irg 
0  hp 

B  Élraug. 
1  g^nènl. 

HaUi 

I.8M.I.00 

1,500,000    > 

6,478.698 

ron.-«  fabri 

3,i04 

116,717 

ÏSÎ,»4 

341, 3iS 

li,356,3i3  84 
u»i  en  1890. 

Mtdaill, 

>I<i«i 

al  Eênéral 

'j  françatiea,  monnaydii 


Monlnnt  net  de»  ii 


W  r  eomprit  mi,l3i,3B0  fr^nc 


m  pibces  de  Ul  lianes. 


J 


T,S3(l,9ifi,9B0  . 
969,069,690  : 
310,9(7,190    i 


lll,5ïl,65l    >         I,U1,W 

5I.78S.0S8  50  l.iOl,» 

3,S0i,7iB  60  s 

5,3lî,50H,eJ0  10  G(,939,0î7  H 


BANQUE  DE  FRANCE 
OP^RATIOSa  EN  1890 

(E«lraii  du  Compte  rendu.) 

Siasn  des  OpéreUions.  De  leur  importance,  lanl  à 
Paris  i/tte   dans  les  succursales.  —  Les  opératioriH 
pour  l'année  1889  présentaient  un 
chiffre  de 12,803,360,100 

ElleBs'étËvenIpourl'année  ISdO,  à    13,450,139,800 

Soit  pour  1800  une  dîlTérence  en 
*  ptuBde 646,770.700 

C'est  une  augmeNtation  irnporlante  qui  vient  s'a- 
jouter â  celle  que  nous  constalionB  déjà  l'année  der- 
□iëre,  el  confirme  nos  prévistona;  grâce  à  l'excelleate 
situation  économique  de  notre  pays,  on  peut  espérer 
que  la  période  d'activité  d'aObirea  où  nous  sommed 
anti'és  coutinuera. 

L'augmentation  de  nos  opérations  se  décompose  de 
la  manière  euivaute  : 

Escompte  des  elTels  de 
oommprce 429,4^,100 

Effelaou  comptant 'i'i,068,000 

Avancea  sur  titres  et  en 
compte  courant :ifS&,'M 

Avances  sur  lingots....       Ï.ESl.OOO 

Bitlel£àordre,vii'enient? 
et  chèques  sur  Paris  et  su>' 

/es  succursales \'iïjii8^,\(fc 

0/)e'ralions  eur  maliëres 
rf'or  el  d'argenl \l,\«»,'ttft 


,   d'à rr Bru- 
ges de  litres  de  chemins  de 

fer 12.900 

Totaui 690,843,700      4/i,OS8,000 

Augoiealation  des  opéra- 
lioDË  en  1890 646,773,700 

Noua  rapjielijnH  encore  ici  que  ce  chiffre  de  13  mil- 
liards 4aO  millions  est  loiu  de  représenter  la  lotalîlé 
des  opérations  effectuées  par  la  Banque;  nous  avons 
coutome  de  n'y  comprendre  que  nos  opérations  pro- 
ductives, faisant  mËme  eiception  pour  nos  dépàts  de 
titres,'  qui  ne  iigurent  pas  dsns  notre  bilan. 

Les  opérations  de  virements,  faites  graluilemenl  à 
Paris,  atteignent  le  chiffre  énorme  de  42  milliards 
SOO  millions. 

La  Banque  effectue  de  même  giralul terne nt,  pour  le 
compte  du  Trésor,  des  opérations  en  recettes  et  en 
dépenses  dont  le  montant  total  est  de  5,782,919,700  fr,, 
en  augmentation  de  plus  de  700  millions  sur  le  chiffre 
relevé  en  18S9.  Voici  le  détail  de  ces  opérations  : 

Les  recettes  opérées  au  crédit  du  compte  se  dé- 
composent comme  suit  : 

1-  A  Parie  -.  Ses  remises  on  effets  à 
l'encaiBsemenl 117,109,600 

Ses  versements  en  espÈces,  billets 
et  virements 1,338,813,300 

2"  Dans  les  succursales  : 

Ver&ements  des  trésoriers-payeurs 
généraux 1 ,370,463,400 

Soit  pour  le  crédit 2,820,240,300 

Lea  payements  Taila  par  la  Ean([uo 
au  débit  du  compte  du  Trésor  se  sont 
élevés  : 

I'  A  Paris,  pour 
préléremeols  du  Tré- 
""■ 2,0713  538,WW 


I 


2-  Dans  !ea  auoour- 

PayemenlB  aux  tré- 
soriers généraui 880,134,800 

Soit  pour  débit  â 2,93fi,673,4( 

'l'otal  giSnéral  des  opérations  gra- 
tuites faites  pour  le  compte  du  Trésor, 
égala  celai  énoncé  plus  haut 5,782,91'J,7( 


Itéserveii  métalliques.  — 
Banque   H   des   BUccursales   étaient   de  2  milliards 
gu:i,S«Jfl,flOO  francs  an  31  décembre  1880. 

Le  minimum,  au  1-^  décembre  1890,  était  de  2  mil- 
liards 360,600,000  francs. 

Le  maximum  do  raijnée  1890  a  élé,  au  20  juin,  de 
2  milliards  592,800,000  francs. 

Au  31  décembre  1S90  le  chilTre  total  de  rencaisse 
B'éleïail  à  2  milliards  361,000,000  francs,  etidiraiuu- 
tion  par  couaèqueul  de  142,900,000  francs  Ëur  celui  de 
l'unnée  188»,  à  pareille  date. 

Noue  donnons  ci-aprËs  la  composition  de  l'Encaisse 
de  la  Banque,  en  or  et  en  argent,  à  Paris  et  dans  les 
succursales,  pour  les  deux  années  1889  et  18S(.). 


!  Paris 58*  6  in  7 

Or i  SnccDrsBleB 697  1  610  5 

,  Paris Ï63  5  357  1 

Arsenl....,  succnrxilos B7B  7  983  7 

1  Op 4,Î6I  7    I.IÎO  î 

T0I1I....J  jjrggnt Ijjî  3    (,î(o  g 

TolslBénér»! 1,»)3  «    9,361» 

La  diminution  de  142,900,000  francs  dont  l'encaisse 
fS  répartit  inégalement  outre  nus  réserves  d'or  et 
d'argenl  -.  >  -i    r«. 

L'or  diminue  de l'^j^fiMN 

et  I  ai-geul  seulcmenl  do 
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Cette  diminution  n*a  rien  qui  soit  de  nature  à  nous 
inquiéter.  Nous  rappelons  d'ailleurs  que  le  prêt  fait 
à  la  Banque  d'Angleterre  a  été  consenti  pour  une 
période  qui  ne  peut  excéder  six  mois  :  et  qu'en  consé- 
quence la  somme  de  75  millions  d'or  avancée  à  la 
Banque  d'Angleterre  fera  retour  à  notre  encaisse 
dans  le  courant  du  présent  semestre. 

Du  taux  de  Vescompte.  —  Le  laux  de  l'escompte, 
fixé  à  3  p.  100  le  7  février  1889,  n'a  pas  été  modifié 
cette  année,  bien  que  l'Angleterre  ait  été  obligée  de 
porter  à  6  p.  100  le  taux  de  ses  escomptes,  et  quo  le 
taux  se  soit  élevé  à  5  1/2  p.  100  en  Allemagne,  et  à 
op.  100 en  Russie.  C'est  grâce  aux  puissantes  réserves 
constituées  par  la  Banque,  ainsi  qu'à  une  mesure  dont 
il  a  été  parlé  plus  baut  et  dont  il  ne  semble  pas  qu'on 
puisse  aujourd'hui  contester  l'opportunité,  que  nous 
avons  conjuré  pour  notre  pays  les  conséquences  de 
cette  situation. 

Pendant  que  nous  conservions  invariablement  le 
taux  de  3  p.  100,  le  taux  moyen  de  l'escompte  était 
de  4,55  à  Londres,  de 4,38  à  Berlin,  de  4,52  à  Vienne, 
de  6  à  Rome  et  de  5,85  à  Saint-Pétersbourg. 

Le  taux  des  avances  était  à  4  p.  100  depuis  le 
24  janvier  1889  ;  l'augmentation  du  cours  des  valeurs 
mobilières  qui  s'est  marquée  d'une  manière  si  sensible 
dès  le  commencement  de  Tannée  dernière,  nous  a 
paru  justifier  un  abaissement  de  1/2  p.  100;  le  taux 
des  avances  a  donc  été  réduit  à  3  1/2  p.  100  le  27  mars 
1890,  et  n'a  pas  changé  depuis  cette  époque. 

De  l'escompte  des  effets  de  commerce  et  du  porte- 
feuille,  —  En  1889,  le  chiffre  des  effets  escomptés 
s'élevait  : 

Pour  Paris  et  les  succursales,  à Fr.    9,180,352,900 

Ed  1890,  il  est  de Fr.    9,609,788,000 

Cette  comparaison  fait  ressortir  une  différence,  en 
augmentation  de  429,435,100  francs. 

La  moyenne  du  chiffre  des  effets  s'e^l  ewcoYÇi  ^wu,- 
mentée  cette  année;  mais  la  moyenne  à^^  éçXiê.^\vç.çt,^ 
s'est  légèrement  abaissée. 


Voici  le  relefé  comparé  de  ces  moyennes  pour  Pa- 
rie  et  pour  les  suce ursalea,  danà  les  deux  annëee  ll^O 
eH890: 

Elfels  tscomplês  à  Paris.  — Moyenne  de  l'échéanct, 
31  .l'ours  1/i  en  1B89,  27  jours  1/3  en  1890,  non  com- 
pris l'escompte  anglais. 

Moyenne  des  effets,  813  fr.  29  en  1889,  829  fr.  76 
en  1BW. 

Effets  escomptét  dant  la  succursales.  —  Moyenne 
de  l'échéance,  27  jooi-e  1/2  en  1889,  20  jours  1/e  en 
1B9D.  Moyenne  des  effets,  680  fr.  m  en  1889,  BS8  fr.  uH 
en  1890. 

Paris  et  iuccvrsales  réunis.  —  Moyenne  de 
l'échéance,  29  joursl/2  en  1889,  2S  jours  1/ti  en  1890, 
non  compris  l'escompte  anglais. 

Moyenne  des  efTels,  742  fr.  24  en  1889,  737  (r.  72 
en  1S90. 

Pans.  —  Le  nombre  des  effets  de  commerce  admis 
&  l'escompte  &  Paris  s'est  flevé  à  5,673,088,  pour 
4,782,ii2n.uOU  fratic:^. 

Ces  effets  se  subdivisent  ainsi  : 

1,815,891  eBetaiUrlfls  tIIIsh  des  inccnrBilH, 

pour Vr.  1,687, 310.800 

I,SIT,I91  sffeu  mr  Puis  pour 3,019,981,800 

3  eff«iBiur  l'élrangsr  pour 7S,I97,4IM) 

B,e73,08B  elFelapour Fr.  4,781,510,000 

Sur  ce  dernier  nombre  d'effets,  il  s'en  Oal  trouvé, 

23,089  de  lOfi-ancsct  au-dessuus. 

842,933  de  11  francs  i  50  francs. 

1,077,039  de  51  francs  à  100  francs. 

3,729,407  au-dessus  de  100  francs. 
5,673,088 

Soit  1,943,688  effola  intèneuïs  i  \W  îtaïust,  C 
i-dire  plus  du  tiers  du  nombre  àea  eWfc\ii  aioivt. 
Ea  1881,  le  nombre  des  eRels  4o  coaia\ï.tw.  s. 


i 


considérable. 

Ces  cbinVes  moalrent 
1c9  escomptes  au  pelit 
la  preuve  des  services 


u  1883,  de  1,349,270;  en  1884,  iiel,361,31a; 
1,590,839  ;  en  1886,  de  1.392,675;  en  1887, 
0;  en  1888,    de  1,820,473;   en   1889,    de 


a  donne,  conrormément 
bservée  depuis  1881,  le 
de  100  francs   le  plus 


m  port  a  nie  faite  dans 
'e  Paris;  ils  sont 
s  lui  rendons;  depuis 
uix  ans,  IIS  nom  pas  cesse  ne  e'accrolLre  dans  une 
proportion  qui  n'est  pas  moindre  aujourd'hui  de 
G7  p.  100  du  total  relevé  en  1881. 

Succursatai.  —  Pour  les  succursales,  le  nombre 
des  eiïeU  admis  est  de  6,910,122,  représentant  une 
somme  de  4,827,268,000  francs. 

Paritel  sueeursaki.  —  Au  18  novembre  1890,  les 
porlefouilles  réunis  de  Paris  et  des  succursales  pré- 
sentaient un  chiffre  de  1,039,800,000  francs. 

C'est  le  maximum  de  l'année.  Le  minimum,  au 
Ib  iteplembre,  était  de  493,200,000  francs. 

Ces  deux  portereuilles  présentent  aujourd'hui, 
29  janvier  1891,  un  chilfre  de  1.221,543,800  franca. 

Sur  une  présentation  à  l'escampte  de  12,669,333  ef- 
fel.'.  pour  une  somme  do  9,671,641,600  francs,  il  en  a 
éU  admis  12,583,210  pour  9,609,788,000  francs. 

Soit  une  dirTéreiice  du  86,123  eOels  rejetéb  pour 
61,853,600  francs. 

Les  motifs  de  rejet  lont  trâs  variables. 

Sur21.5S4  effets  refusés  â  Paris,  pour  20,898,100fr., 
11,330  elîets,  pour  6,280,900  francs,  ne  l'ont  été  qu'en 
raison  d'irrégularités  de  forme  qui  ont  permis  de  les 
rupréâenter  après  régularisation. 

Le  chiffre  des  effels  vérilableinenl  TBJ<i:\è%  %&'ïé4,VL'^. 
â  i0,334,  pour  aae  soramo  de  l'»,6\1  ,'ïEfi  ÎHuvtia,  aâA. 
â  peu  près  1/S  p.  100  du  total  do  Va  çvèftc^vWVw'a.  ^ 
Paris. 


Le  «fiftWÈ'  des  effets  Tàjetêa  dans  les  âucwiTèaleB 
«ml  de  64^39,  pour  40,9^,500  IVhdcs,  la  plus  gi-aiido 
partie  pour  irrégularités  de  forme. 

Nuance*  sur  e/fets  publics  ahentins  de  fer,  elr.. 
{Paris  et  etiaeursales],  — Le  aoido  maximum  di-^ 
avances  âParisaété.le  S  juillet  1890, do  133,800,000  (,: 

Le  minimum,  le  24  mare  18tK),  de  102,800,000  fraucs. 

Dana  les  BUCBurealea,  le  solde  maximum  des  ayances 
a  été,  le  4  janvier  1S90,  de  liG,30O,00Q  francs. 

Le  minimum,  le  1«  septembre  1890, 130,300.0(W  Ir. 

Le  suide  maximam  des  avances  réunies  do  Paris  et 
des  succursales  Bélé,le  5  juillet  1890, de  280,300,000 fj>. 

Le  minimum,  au  24  mars  leyO  de  236,300,000  fraocs. 

Le  montant  des  opérations  d'avances  qui  s'était 
élevé  en  1889  : 

Pojf  Paris,  à 30î,;Clfi,30OI  „.  ,„  ^„ 

Pour  IM  sBccnrMlEs,  à 409,861.6*101  »3.«8.900 

a  été  en  1890  ; 

Pour  Paris,  da 395.983,3001  „,,  „,  ,„, 

Pour  k.  «uocur^ate  de tii.SSi  .OOoi  "'■'"* '300 

Soit  en  plus,  pour  1890 Fr.  98.905,400 

Lc9  comples  courants  d'avaocas  figurent  dans  le 
montant  des  opéralioes  de  18âO,  savoir  : 

Ceux  ds  lu  Banque  centriile,  pour...fr.    390,148,100 

Ceux  des  succurulea.  pour SSl.STS.OOO 

EnsBDible 'fill,SM,(00 

en  augmentation  de  87,360,200  francs  sur  le  cliilTr<- 
dol'anuée  dernière,  ce  qui  représenleplusde  Sa  p.  lUu 
de  l'augmentation  relevée  sur  l'ensemble  des  opéra- 
tions d'avances. 

C'est  ici  le  Heu  de  remarquer  que  le  minimum  des 
avances  qui  était  précédemment  de  500  francs,  a  été 
abaissé  à  ^0  francs  le  27  mars  1890.  Cette  mesure. 
Jointe  à  la  réduclion  do  lau'i,  àonV  "\\  a  t\.ô  ■çaï\4  ç\ua 
haut,  constitue  un  douWe  aiaQVa^^e^Tfe.w&vis.Vivi.fiwi. 
petits  dépoBanlB:  ils  peuvetWà  Va»cuH,çoï  \a '^^'(■'''^ 
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d^une  seule  obligation,  obtenir  une  avance  à  la  Banque 
dans  les  conditions  les  plus  modérées. 

Nous  comptons  actuellement  870  emprunteurs  ayant 
contracté  des  avances  variant  entre  250  francs  et 
400  francs. 

De  la  circulation  des  billets,  —  Le  chiffre  de  la 
circulation  des  billets  au  porteur  émis  par  la  Banque 
centrale  et  par  ses  succursales  était,  au  26  décem- 
bre 1889,  jour  où  a  commencé  l'exercice  1890,  de 
3,010,976,800  francs. 

Le  maximum,  au  30  janvier  1890,  a  été  de  3  milliards 
259,783,300  francs. 

Le  minimum  au  25  août  1890,  de  2,893,438,000  fr. 

Il  est  aujourd'hui,  29janvierl891  de  3,173,11 1,930 fr. 
se  décomposant  comme  suit  : 

5  billets  de  5,000  pour  25,000 

l,22i,i76  —          1,000    —  1,221,176,000 

476,213  —      500  —  238,106,500 

2,451  —      200  —  490,200 

15,181,941  —      100  —  1,518,194,100 

3,833,100  -       50  —  191,655,000 

17,93i  —       25  —  448,300 

91,764  —       20  —  1,835,280 

150,075  —                 5    —  750,375 

1,216  —  aux  anciens  types  431,175 

20,975,873  billets  pour Fr.      3,173,111,930 

Mouvements  généraux  des  espèces^  billets  et  vire- 
ments de  la  Banque  centrale.  —  L'ensemble  de  ces 
mouvements  a  été  inférieur  à  celui  de  l'année  1880. 

Il  s'élevait  pour  1889,  à Fr.    60,707,181,000 

Pourl890,  il  est  de 60,594,217.000 

Savoir  ; 

18d9.  1890. 

Pour  les  virements Fr.    40,437,170,000    42,450,899,000 

—  billets 18,931,681,000    16.935,938,000 

—  espèces 1,338,330,000      i  ,lQiT  ,^%<î>  ,<^^ 

60,707,i8MÔQ    ^,^^W^^V\^^ 
Djffér,  ea  moéas  ponr  1890.  \JA  ,9^  ,Wi^ 


Elle  se  répartit  Cl 

Ea  moine  lar  les  espèces fr.  130,990,000 

—             billets I,9B5. 743,000 

Eosemble 3.  Ii«, 683,000 

Za  plus  sur  Issiiremenu 1,013.719,000 

Différence  égsle  ea  dimiDution jlî, 961,1)00 

Des  effets  au  aamptanl.  — En  1839,  le  nombre  des 
effets  remis  é  rencaisse  m  eut,  à  Paria, 

Eisitde Fi-,  1,047 ,9il 

ItDiiruoesumine  de US, 016, 000 

Efl  1S90,  Ib  nombre  des  eBei>  eit  de  999,675 

Peur  UDE  somme  de 517,099,300 


Ed  moimponr  leseffeU Fr.  U,t47 

—  la  somme 4S,n6,T0O 

En  1639,  le  nombre  des  eiïets  à  l'encaisse  ment  dans 


Etait  de Fr.  178.781 

pour  une  somme  de 33,981,900 

En  IS90  lo  nombre  des  effets  esi  ds  181,Î1H 

pour  une  somme  de 39,840,600 

Soii  pour  1890  : 

Enpiuspour  les  eBeli fr.  5.437 

—  làsotnme 1,898,700 

Les  effets  su  complaut  remis  en  1890,  tant  à  Paria 
que  dans  les  succursales,  s'élèvent  donc  i  1,181  ,S9U  ef- 
feU,  pour  552,939,900  francs.  C'est  uue  diminution  de 
44,069,000  ft'aocs  par  rapport  au  chifrre  correspoudant 


\ 


Des  compta  courants.  —  En  1889,  le  ir 
soldes  disponibles  des  comptes  courants  de  Paris, 
avait  été,  au  4  «vrîl,  de  569,000,000  francs. 
En  1800,  il  a  été  au  5  Juillet,  de  424,100,000  rrancs. 
Ea  188S,    le    tninimura,   au  'i'V  ^awiwt,  fe\à\\.  && 
S83.i00,000  francB. 
£a  1890,  ila  été,  an  31  aoîi^  ie  ffiA.^ft}*»  ^tM>t*. 


cursalcâ,  s'élovait,  le  2ii  janvier,  k  02,000,000  Traiica 
"A  Beplembre,  Û  49,700,000  francs, 
m,  pour  [b-,  oomplsa  couL'auls  de  Parie 
etdessuocursalea,  s'élevait  aul3  juillet, à '/>-2, 300,000 Tr. 
el  le  minimum,  au  30  septembre,  à  31 1,^00,000  franco. 

Le  nombre  des  comptes  couranla  ouvirta  à  Paria 
est  de  i,391,  celui  des  comptes  courants  dans  lea 
ï!UcciirBa1es  de  S,^2,  sur  lesquels  1,287  sont  ouverts 
à  des  personues  qui  habitent  en  dehm's  du  siâge  de 
la  Succursale  et  qui  correspondent  avec  elle  par  l^en- 
tremise  de  la  poste. 

Le  total  des  comptes  courants  ouverts  par  la  Ban- 
que est  de  12,'J43;  c'est  une  augmentation  de  709  par 
rapport  au  cbilTre  indiqué  l'année  dernière. 

Le  total  du  disponible  des  comptes  courants  réunis 
de  Paris,  des  succursales  et  du  Trésor  public  est,  au- 
jourd'hui 29  janvier  1891,  de  838,4Be,167  Ir.  26. 

flet  billets  à  ordi*  lires  de  la  Banque  sur  les  suc- 
cursales el  vice  versa.  Des  Virements  el  des  CMgues. 
—  En  1889,  les  billets  à  ordre,  virements  et  chèques 
délivrés  par  la  Banque  centrale  et  par  ses  succursales 
s'élevaient  : 
AUwiminBde a,î55,l8t,300 

Eu  181K),  ils  s'élèvent  : 

PwP"i«i 983,Î16,6(»1      ».„,  „oinn 

Eipgarleieuccttrsïles....    I,4(5.65î,700i     "'■""•""''■^ 
Soitpour  1H90,  une  BugmeDUiioa  de..Fr.  lil,S89,lW 

Les  chèques  émis  par  les  suocurBales  sur  Paris  et 

Aa  nombre  de 85,437  pour  71{,T37,9IXI 

Ceui  émis  pur  Pans  sur  len 

succuraaleii  lie Î3,5U    Fr.  »3. 701. 600 

EDiemble 109.011    Fr.        l,15H,439,5Ui) 

Si  l'on  se  reparle  aux  chiffres  ind\i\\ièB  YanTifeB  ùa\- 
MÉrB.  c'est  uae  augmenlation  de  11,\W  ctel*we■=^ '^'^ 
de  120,000,200  francs. 


Nota  broyons  ïntêr^anl  ae^p^'Se75i 
des  billels  à  ordre,  virements  et  chëquâH  délÏTés  par 
la  Banque,  le  montant  des  commissions  perçues  par 
aile  et  qui  s'élève  â  1119,624  tr.  7;i.  Si  l'on  tient 
co[ni)tedu  tauxdelac;ommiasiiiu,quit>âld'îl/2p.  100, 
c'est  environ  une  somme  de  2,0j8,ii2(J,a(XI  l'ranca  de 
chèques  el  de  virements  déplacés,  qui  ont  élé  déli— 
Vi'âs  gratuitement  par  la  Banque  i  ses  clients,  soit 
plus  de  as  p.  100  du  lotnl  relevé  plus  haut. 

Du  serviee  des  receltes  en  ville  à  Paris  (Effets  au 
comptant  eompris).  —  En  ISSftJ,  le  nombre  des  effets 
encaisaéB s'était  élevé; 

1 4,7W,ÎI3 

penrUDii  BOmniB  de Pr.     4,641,808,315 

Ed  1890,  il  s'èlè'B  à 4,663,309 

poar  une  Bomme  de 4,611,093,511 

eninolDs,  BiirlasoiniDii Fr.  30,71S,SOi 

El  sur  le  nombre  d'elTeu 86,006 

La  plue  forte  reeetts  de  l'annéB,  tant  au  point  do 
vue  des  sommes  à  encaisBerque  du  nombre  des  effets 
â  présenter,  depuis  le  2tî  décembre  1889,  jour  où  a 
commencé  l'exercice  1890,  a  élé  colle  du  31  octobre 
laao  ;  elle  9"est  élevée  à  1W,9AO,000  francs  en 
22Q,552  effets,  répartis  entre  76,201  domiciles. 

Les  agents  do  la  Banque  ont  dit  se  présenter,  pen- 
dant le  cours  de  l'année,  â  2,4S9,98y  domicilea,  tant 
pour  encaissement  que  pour  visa  et  acceptations  des 
enelB  dont  ils  étaient  porteurs. 

Les  huit  bureaux  de  quartier  de  Paris,  qui  sont 
destiné.-  à  faciliter  la  recette  dans  les  arrondissements 
eioenlriques,  aux  échéanoes  des  G,  10,  IS,  20,  23  ef 
lins  de  mois,  ont  reçu,  en  1890,  près  de  7H,13Û  per- 
sonnes, dont  3!i,y00  aux  seules  &n  de  mois. 

Des  effet!  en  souffrance.  —  Paris.  —  Au  26  dé- 
cembre 1HU9,  le  compte  d'elTets  en  souffrance  s'Ële- 
vait  à  la  somme  ; 
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Il  est  entré  an  débit  de  ce  compte,  en  1890,  une 
somme  d'effets  s'élevant  en  principal  et  frais  à     627,695  57 

Ensemble 779,051  83 

Les  recouvrements  pendant  la  même  période  ont 
été  de 238,730  12 

Ce  qui  réduit  le  débit  à 540,321  71 

Nous  avons  prélevé  sur  la  réserve,  â  la  fin  du 
2e  semestre,  pour  atténuer  les  créances  parti- 
culièrement douteuses,  une  somme  de 195,000    » 

En  sorte  que  le  solde  débiteur  de  ce  compte  est 
au  27  décembre  1890,  de 345,321,71 

Succursales.  —  Le  montant  des  effets  s'élevait,  au 
moment  où  a  commencé  Texorcice  1890  : 

à Fr.    2,374,715  34 

Il  est  entré  pendant  le  cours  de  l'année 397,762  66 

Ensemble 2,772,478    » 

Sur  cette  somme,  il  a  été  recouvré 1 ,096,852  50 

ce  qui  réduit  le  d^bit  à 1,675,625  50 

Nous  avons  prélevé  sur  la  réserve,  aux  deux 
arrêtés  semestriels,  pour  atténuer  les  créances 
des  succursales  d'Angonlème,  Auch,  Beau- 
vais,  Bordeaux,  Chartres,  Ghâteauroux,  Chau- 
mont,  Épinal,  Limoges,  Marseille,  Mende, 
Montauban,  Mont*de-Marsan,  Périgueux  et 
Toulon,  une  somme  do 288,392  33 

En  sorte  que  le  solde  débiteur  de  ce  compte  est 
24  décembre  1890,  de 1,387,233,17 

Cette  somme  représente  des  créances  dont  la  ron- 
trée  nous  paraît  à  peu  près  certaine  ;  elle  est  en  di- 
minution de  près  d'un  million  sur  le  solde  corres- 
pondant de  l'année  dernière,  grâce  aux  recouvrements 
qui  ont  dépassé  de  700,000  francs  environ  le  montant 
des  effets  entrés  en  souffrance. 

Recouvrements  opérés  sur  les  c/fc Is  eu  souf^Tauc* 

amoriis.  —  Les  recouvrements  opévéa,  VîvuV  vi  V^^\^ 

que  dans  les  succursales^  sur  les  effels  de  ccVV^  \i^V\i^'? -, 

pendant  l'année  1890,  se  sont  ôlevé:^  à  \a.  ^omm^  ^^ 


I 


Ainsi  ()ue  nous  l'avone  dit,  les  eWoU  on  «ouffrance 
provenant  da  la  liquidation  du  Comptoir  d'escompte 
ont  disparu  de  noire  actif  depuis  le  31  décembro  der- 

Du  service  des  dipols  de  liivei.  —  Le  service 
des  dépôts  de  Paris  renfermait  le  24  décembre  1B90, 
S,4T6,393  titres,  pour3  milliards  860  millions  de  franco, 
en  augmentation  sur  1839  de  340  millions,  eL  de 
327,233  tilrei;. 

Ces  titrée  détailléBci-aprË£,repréGentont  310,116  dé- 
pôls,  remis  aux  guichets  par  bO,l'J3  déposauU. 

<°  Dépôts  libres  du  publie  à  Paris.  —  A  la  Banque 
cenlrala,  le  nombre  des  litres  en  caisse  au  2.'i  décem- 
bre 188»,  s'élevait  à  3,322,S62,  correspondant  A 
211,417  dépôts. 

Et  à  la  même  date  de  1890,  il  était  de  3,628,703, 
produit  par  225,D4S  dépôts,  pour  une  tsomme  de 
2,700,606,874  francs. 

C'est  pour  1890  une  augmonlalion  de  303,841  lllres, 
et  de  13,631  dépôts,  augmentation  d'autant  plus  im- 
portante qu'elle  SB  produit  aprég  celle  que  les  évé- 
nements llnanciers  de  l'année  1889  avaient  occaeioD- 

Ces  titres,  de  1,757  natures  différentes,  appartien- 
nent â  3lj,800  déposants,  soit  1,S2U  de  plus  qu'en 
1889. 

Dana  le  courunt  de  l'année,  248,694  personnes  se 
Gont  présentées  â  nos  guichet:^  pour  les  divers  opéra- 
lious  concernant  les  dépôts. 

Les  propriétaires  des  valeurs  il  lot»  de  la  Ville  de 
Paris  et  du  Crédit  foncier  liguronl  dans  notre  solde 
pour  ii3'i.841  obligation»,  et  pour  73,'JU4  dépwti,  re- 
/>résenl8ul  les  15  ceiilitroea  de  nta  AfeçiADVvtrets, 
2°  Dépôts  du  synrficat   des  agmls  *«  ch.a.imtt.  — 
Ces   dépote  onl  pris  en  W9M.ii«  ife-'e^ow^""^'^^  "^^^ 


dépasse  de  beaucoup  l'etlension  constali^e  jusqu'à  ce 
jour  el  qui  élsit  d'ailleui-s  prévue  lorsque  ce  mcvIoo 
spécial  a  élé  crëô. 

Au  24  décembre  18%,  le  solde  êlaît  de  A6,dl(i  dé- 
pôUpour  1,284,SQ1  litres  su  lieu  de  ^0,3-2S  dépiits  et 
l,104,!t37  titres  A  la  flu  de  188!):  soit  V,,S'J\  dépôls  et 
iTJiUj?  litres  de  plus. 

L'évaluation  actuelle  est  de  T*2ù,2'Ju,il28  francs. 

>  Titrtê  remis  en  garantie  pour  ai'ances,  et~ 
compte,  etc.  ~\\  existe  38,152  dépât«,  pour5(<2,7Ua  li- 
tres de  117  natures  dilTérentes,  provenant  de  13,333  dé- 
posants, pour  une  valeur  de  'i40.(KS,9;O  francs;  soit 
41,M:t  litres  et  .'lU  dépûts  de  plus,  et  1,008  déposants 
de  moins  qu'en  1889. 

EncaUtemenls  de  litre»  torlis  au  liragi:  et  d'ar- 
réragé* de  valeurs  remîfes  en  dépijl  libre  et  en  ga- 
rantie. —  Le  nombre  des  litres  sortis  »u  tirage,  dont 
quelques-uns  avec  gros  lots,  s'est  élevé  â  (10,028, 
pour  lesquels  il  a  été  louché  lt),<i3o,y4»  fr.  83. 

Les  arrérages  eucaissés  représentent  107,T87,09û  fr., 
pour  8,429,986  coupODs  el  titres  nominatifs,  indépen- 
damment de  2, 33 l,l>3(>  coupons  rendussni  déposants. 

Les  succursales  ont  transmis  à  la  Banque,  pour  en 
faire  le  recouvrement,  414,7S8  coupons  el  titres,  pour 
ii,443,883  PraDOS,  en  augmentation  de  2<J2,02I  coupons 
et  litres,  repré^ntant  3,418,317  francs  d'à rrérag«s. 

Caigieg  de  dèp'Us  et  des  succursales  de  Bordeaux, 
Lyon  et  Marseille,  —  Le  service  do  ces  caisses  osl 
également  en  augmentation  :  au  8  décembre  dernier, 
elles  reofermaienl  51,ao3  députa,  pour  881,360  titres, 
d'une  valeur  de  <iâ2,5So,000  francs,  appartenant  à 
9,1)98  dé[)oeaats,  soit  3  déposants  de  moins,  mais 
2,IÙH  dépôts  et  33,324  titres  de  plus  qu'en  I8S9. 

L'évaluation  de  ces  litres  est  supérieure  de  26  mil- 
lions 421,S74  francs  A  celle  de  l'année  dej'nière. 

Droitt  dr  garde  el  commissions  (Paris  cl  smccwp- 
xaiee).  —  Le  aïontant  des  droits  de  gotde  6\,  CQWinWi 
s/a/iB  pour  divemOB   o/ieralions  s'aBlèVevii.   «n  \'S*i'»    , 
/wur  Paris  et  les  trois  succursalee  qui  on\  4bb  iia\««».i 


I 


^^r  (le  dépûbi.  â  t,i0o,057  fr.   80,  dont  1,17 
^^M      pour  Paris. 

^H          Cette  fiotnme  de  1,A(^o,0oT  Tr.  BO  représ 
^^r      duit  brut  de  nos  opérations  de  dépôts  libi 
^m        aupérieure  de  17,043  fr.  84  eu  chifire  de  1 

.IBQflj^H 

es.  Elle  est 
année  1881*. 
succursales 

,308,411,500 
.fi95,33^,Uia 

^1         se  wiDl  ol;;vée>  un  IdDO,  ï 

Comme  an   188^,   les  cinq   Huccur^ali^s 
Bordeaux,  Marseille,  Lilte  et  Le  Havre  c 
premiej's  rangs  par  l'importauce  de  leui's 

Les  ctiirrres  suivauts  sont  établis,  déd 
des  vorâeinents  des  IrésorierH  géDéi-aui. 

Lyon.  —  En  1889,  ses  opération»  e'èleïaient 

38fi, 899,900 
ecupent  les 
ction  faite 

a;o.!iî9 

8i,lUI 

fiOrlTifi 

9110 
300 

Suit,  ponr  1890.  uns  auBfnonlBlion  de Fr. 

Bardeaux.  -  Ed  1889,  tes  opéniiions  .'iMe- 

Soii,  pour  1890,  «ne  augmenMltoD  de Fr. 

afarieilli.  -  Eti  1889,  sel  opéraiian»  «■Éle- 

583.985 

100 
700 

LilU.  -  En  1889,  sei  opéwlion.  a'ilB.nieiil 

89,771 
3-1,769 

eoo 

300 

Soll,  pour  1890,  une  aDgmealiiliDn  d» Cr. 

18,777 

30n.8t8 
363. 8î7 

300 
100 

Seùe  succursales  feonV  en  çp-s\c,  ii\.\- 
roir  : 

68,178 

800 

HH 

^H 

Villes  ••atlachèes  tt  hureiiiix  auxiliaires.  —  Le 
tableau  ds.~  opérations  dos  Bureaux  auxiliaires  an- 
nexé au  compte  rendu  nous  dispense  de  les  relaler  à 
cette  place. 

Le  nombre  des  Villes  rattachées  n'a  pas  varié  en 
18U0:  voici  comment  se  répartissent  les  2i)8  villes  dont 
la  devise  est  acceptée  aux  escomptes  de  la  Banque  : 

Réparlilirm  dre  îâS  plaça  bancables.  —  1  Banque 
Centrale;  'M  Succursales;  38  Bureaux  auxiliaires; 
21)  Places  réunies  chacune  à  un  de  ces  élablissemeuts  ; 
103  Villes  rattachées;  ^5S  Places  bancables. 

Des  dépenses  de  la  Banque  Centrale  el  lie  ses  suC' 
cursales.  —  Les  dépenses  se  sont  élevées,  savoir  ; 
CcllsB  de  l»  Bloque  Ceou-jIb,  k Fr.      B.SOI  ,000    u 

—    des  BQCCursalua,  ft. 


inusporli  d' 


.raclère  ginéral  (frai 
s,  CDDiribuli 


impdb-). 


ISnaemblQ Fr.     l5,HO0,Sfi7  tW 

Dans  cette  somme  figurent  les  fraiii  de  transpoi-ta 
d'espèces  et  de  billets,  pour  14^,1KJ1  francs,  el  les  im- 
IiûlB  payés  à  l'Etal,  pour  2,38.'.,62li  fr.  13. 

Des  Dividendes.  —  Le  dividende  du  piwnier  se- 
mestre de  1H90  a  été  : 
lie , Fr.      79.38  pw  ICI  ion. 


iH7 
t64.«S 


'omaediainbaéepoar  l'année  a  ion 
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Elle  est  repartie  entre  26,017  nctionnairas,  repré- 
BeotaDt  1S2,IJ0(1  actions,  sut  teaquelleE  123,403  appar- 
tiennent à  des  prapriétsires  qui  ont  la  libre  diaposj- 
tioii  de  leurs  biens  et  SUiUlfT  à  des  étaliliaBementâ 
publiai,  à  des  socii^téa,  à  des  femmes  mariées,  à  des 
mineur:^,  â  des  interdits,  etc.,  et  danl  raliénalion  e^l 
en  oonséqDence  tioumiee  Â  certaines  autorisations  ou 
Tormalités  :  sur  ce  nombre,  3,tMI7  seulement  sont 
inaliénables. 

Avança  ù  l'Etal.  ~  Lee  avances  A  l'Etal  sont  restées 
suchilTi'e  de  IW  millions  de  francs;  elle  se  décom- 
posenl  ainsi  -.  GU  millions  en  verlu  de  la  toi  du  10  juin 
1837; 

Et  SO  millions,  contormémenl  aux  lois  des  13  julu 
1878,  30  mare  1H88,  et  W  décembre  1890.  celte  der- 
nière prorogeant  l'échéance  au  31  décembre  1892. 

Pa'licipatiou  de  la  Banque  à  l'emprunt  S  p.  100 
1S9I.  —  Nous  croyons  intéressant  de  mettre  sous  \o* 
yeux  le  mouvement  des  deui  principaux  comptes  qui 
ont  été  influencés  par  l'emprunt  du  10  janvier  : 

Du  (!  au  10  janvier,  il  a  été  présenté  à  reecomple, 

180. Oit  clTsKpour Fr.        (34,i7(,t30  3i 

Etd>nluu•bll(S<:ulUllI^l(lâ,lt(3lt^  iBpunr.        ïtO.UOO.IXW    <• 

En«tnil)lB Ff.        6;i,a7t,43U  3S 

Dd  6  an  ID  Jinviur,  in»  avuidu  ordinii»! 

eonceoliu  à  Ciri),  •«  ïodi  iletéu  au 

ctiilTredB Fr.        9Î6,I9;,750    > 

El  In  années  en  comiile  coaranL  oot  pru- 

greaséde Fr.  77.HB.767  lî 

EnMinhl Fr.     I,a<3, 616,517  IS 

Si  Dom  liDUInDB  1  <1«  chiffre  le  monUnl  de* 

innceB  ■imptei  et  en  eompls  euuriol 

ceaieDIlïi  pu  let  succnraites  j^enduiit  !■ 

mima  périude.  loit Fr.  GS.OOD.WO    i 

Ifaasimyoatioa  lotal  génir»\  4a.....ïi.    \.,W\.,ïf«,W7  ifl 
/.es   lilre=    di!po=és    à    Pavis  >ïft    itaîW*:^   <\e.  «•»* 
araaces  ae  inonlenl  au  chMve  tonwiwa'ri^t  *»■  ■- 


33,172  Actions  dEveraes  TraDcaiBes, 
~'3,938  ObligatioDB  diverses  îraDi^iBeB, 
•    iu,i«e3,3^  francs  de  Rentes  françaises, 
289,075,342  francs  de  Bons  du  Trésor. 
In  les  avances  sur  les  lingots  et  niniinaioi*  se  sont 
_       is  â  7,130,700  francs. 

II  est  â  remarquer  tiue  celle  maese  énorme  d'opé- 
rations s'est  eCTectuée  par  le  moyen  de  virements: 
l'encsÎESB  mélalliqne  et  la  circulatioji  llduciaire  n'ont 
joué  qu'un  râle  très  secondaire  i  elles  ont  même  été 
la  première,  en  augmentation,  et  la  deuxième,  en  di- 
minution, â  plueieurB  reprises,  pendant  cette  période. 
Les  virements  se  sont  élevés  entre  les  comptes  cou- 
rants et  le  Trésor,  dans  la  journée  du  10  janvier,  à 
2,(172,100,000  francs  et  le  12  janvier,  entre  le  Trésor 
et  leï  comptes  courants,  à  2,!)0O,C00,[)O0  francs. 

Eu  rébumé  la  Banque  seule  a  fourni  12  fois  et  demie 
la  couverture  de  l'emprunt  qui  a  été  souscrit  16  fois 


«  Vous  n'avez  pas  oublié,  Messieurs,  dans  quelles 
conditions  une  crise  monétaire,  accompagnée  de  la 
liquidation  d'une  des  plus  importantes  maisons  du 
monde,  a  amené  pour  la  place  de  Londres  de  1res 
sérieux  embarras  dont  la  répercussion  aurait  pu  être 
grave  pour  notre  pays  (1).  {Nous  donnons  en  noie  le 
passage  auquel  il  est  fait  sllusion). 


•er  le  (aui  ie  ton  eicompte  au-deBMius  de  6  p.  101).  Nauii 
n'stKDS  psB  hisiiè,  dann  l'iatértt  das  mliIloDs  connnirciiles 
dsa  deox  P&}).  dsDi  celui  plut  Rrand  encore  du  commerce 
Fruii^iH,  81  pjgi  ipécialemsni  dans  l'intér^i  de  la  plarede 
Paris,  i  nccBeillir  /aforablamemenl  ceHa  uavatVw*,  "Siwit 
aroBi  é'Hi  par  tk  uoe  ofiie  mantltir»  iniiaoiJ»W6  an  Wn*»- 
tim.  ûrhe  gulâa  ttràlt  rtpercDttv  »efi  invoow'A  *'»»  \«iiim- 
eMfrMnr*!!  la  obiigetai  U  Bantiue  k  t\*veï  \»  \w».  ^*  « 


s  circnnstaDces,  la  Banque  do  France  a 
consenti  un  pri^t  de  7^  nnllionâ  d'or  à  la  Baoque 
d'Anglelerre  par  vois  d'escompte,  et  d'une  maniëre 
El  opportune  qu'il  a  empêché  de  pluii  grandei^  compli— 
.cstioas.  C'est  un  nouveau  service  quo  la  Banque  a  pu 
rendre,  grâce  â  la  souplesse  de  aon  organisation,  et 
qui  a  produit  le  lacilleur  elT^t. 

«  Voua  Bavez  aussi  que  la  liquidation  du  Comptoir 
d'escompte  de  Paris  est  aujourd'hui  assez  avancée 
pour  que  la  Banque  ait  pu  dégager  ses  derniei-s  ga- 
rant», Cl  sortir  absolument  inilemno  d'une  cHmi  dont 
elle  pouvait  seule  eonjurei'  les  redoutables  coii^é- 
quences,  et  qu'elle  n'envisageait  pas  elle-même  sans 
appréhendions. 

"  Enfin  l'emprunt  du  10  janvier  1891  vient  de  mettre 
encore  en  lumière  la  puissance  de  notre  inslilution, 
le  parfait  fonctionnement  de  ses  services  et  le  dévoue- 
ment de  son  personnel.  Dans  l'espace  de  quelques 
jours,  la  Banque  a  pu  mobiliser  par  voie  d'avances  ou 
d'escompte,  la  somme  colossale  de  près  de  1 ,800  mil- 
lions; elle  a  ainsi  largement  contribué  au  succès  de 
cette  grande  opération  nationale. 

H  11  nous  est  permis  d'exprimer  l'espoir  que  tant  de 
services  rendus  seront  appréciés  à  leur  juste  valeur, 
et  que  notre  grand  établissement  trouvera,  dans  une 
prochaine  prorogation  de  son  privilège,  de  nouvelles 
garanties  de  grandem-  et  de  prospérité. 

«  Nos  opérations  productives  se  sont  élevées  an 
chiffre  de  lâ,4où,i3b,800  francs  donlM.  le  Gouverneur 
vous  a  indiqué  la  décomposition.  Elles  tout  en  aug- 


escomple.  la  grava  préjudice  Aes  Iranuctioas  >i  na 
àc«tteépuqu«  dsTannËe. 

L'avance  de  TU  millioni  en  or  cuneenlie  k  li  Bin< 
jleUrre  l'a  élt  pour  uds  pdriode  de  trois  ou  sïi  m 
chiHX  coulra  J'eicgmpte  de  3  p.  100  de  lioas  du  Trèio 
ei  tous  I»  l'ondician  eipreï»  da  ti  ie&\\vuUou  is.ty! 
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mentaliop  de  646,773,700  CransB  bi 
pondaiiL  de  iS&è. 

«  EUeâ  ne  comprennent  paâ  tes  opérations  faites 
graLuileiiientpourie  compte  du  Trésor  et  du  public  et 
qui  :i'élëvGnt  à  un  chidre  bien  autrement  coneidérabie. 
Ains>i  \fA  opératious  dé  virements  eur  place  atteignent 
')>  millmi'd:i  et  demi,  et  tes  opérations  faites  pour  le 
comple  du  Trésor  ilmilliardsTS:!  iDîllionE.en  augmen- 
latîon  de  plus  de  700  millions  eui*  le  chilTre  corres- 
pondant de  lîJbn). 

0  Les  virements  et  chèques  déplacés,  délivrés  gra- 
luitemenl,  représentent  2,LBi8,fl20,bÛO  francs,  soit 
S5  p.  100  du  total  des  dispositions  6c)iangées  entre 
Paris  et  le^  succursales. 

'I  Les  dépâla  de  titres,  qui  sont  pour  la  Banque  un 
service  presque  onéreux,  maintiennent  l'exleosion 
considérable  que  les  événements  du  Comptoir  d'es- 
compte avaient  provoquée  en  1889;  il  a  été  reçu  en 
1890;  101,(104  dépôlspourl,ffiî9,99atLtre3. 

n  Le  nombre  de  nos  comptes  courants  augmente 
toujout^  :  il  est  aujuurd'hui  de  1-2,di3,  soit  709  de  plus 
qu'en  iae9. 

I'  Enfin,  le  nombre  des  effets  de  commerce, inférieurs 
a  100  francs,  qui  n'a  cc-sé  de  croître  et  atteint  cette 
année  le  chiffre  de  1,943,(138  {soit  67  p.  100  du  nom- 
bre total  des  effets  admis  i  l'escompte)  et  l'abaisse- 
ment du  minimum  des  pri'ts  sur  titres  de  500  à  Sud  fr., 
montrent  â  quel  point  la  Banque  sait  mettre  à  la 
disposition  de  tous,  les  services  qu'elle  rend  jiar  Eea 
escomptes  et  par  ses  avances.  » 

BmUition  rfe*  billels.  —  Il  a  été  émis,  en  1890, 
ia,82ij,000  billets  de  diverses  coupures,  représentant 
une  somme  de  2,0«6,2aO,000  francs. 

1,000,000  Billets  de  1,000  francs  pour   1 

400,0(jO      .  m>  ï, 

D.3U0,WO      «  iOO  11 


o./^,00() 


ai 


t2.S2s,ua<j   mihis  paui- Yt.    %s^^^^ 


^H 

En  1889,  il  avait  élé  éraiB  1 
verses  coupures  pour  une  socr 

L'ùmie^ion  àes  Billets  en  1 
diminutions  suivantes  sur  l'an 

3,370,000  billela  de  di- 
ime  de  2,515,000,000 fr. 
1R9U  présente  donc   les 
née  letW  : 

En  moins  p<iui-  les  billelB. . 
»         pour  les  sommes 

10,379,114  billets,  représentai 
lion  902,30'.,™  francs. 

Fr. 

2.3ao,ooo 

i28.7S0.000 

.  —  Elles  oui  porté  sur 
it  une  Bomme  de  1  mil- 

D(l.t[  pir  coupnnu. 

BlllcU. 

soa>»». 

D.IIt(.  d.  In  BUBSI 

(t  «F.trJc. 

Dilletad» Fr.     1,000 

830,177 

193,081! 

B.ÏSS.gSi 

830,177,000 
9îs!s85!«KI 

-  de!!!";;!!!;;.'.'."   loo 

Eneemblp 

10,379,llt    1, 

90î,30i,700 

Ces  deoï   opérations,  comparées  à  celles  de  lS8y. 
font  ressoi-lir  les  différences  suivanles  :  En  plus,  pour 
les   billaU,   0,391,793   billets.    En    moins,   pour   les 
sommes,  65,162,173  francs. 

Ures  de  la  circulation  s'élèvent  pour  l'année  1890,  â 
0,lU,0g9,  ce  qui  représente,  iur  l'année  ISSy,  une 
diflérence  en  moins  de  4,900,768  billets 

Papier  à  bilUU.  —  L'usir 
en  1H90,  1S,9»6,4(X)  billets,  air 

le  de  Biercy  a  produit, 
isi  dëcomposéj  : 

rapiep  à  billets  Je  1,000  francs Fr. 

500      .     

100      ■     

.                    fiû      .     

493,41X1 

500,000 

9,230,000 

3,771,000 

Ensemble 

Fr. 

15,'J3(>,400 

i  3p.  m  :  celui  de»  avauoe*',  ftï.t  ii  ^v  ç,  \.v*i  iwiSs. 
^       h  24  Janvier  1889,  il  a  ilè  tÈ4viV\  4  ^  M'i  V-  \*  \^ 
^    S7ttian1890. 

HâUl  de  la  Banque  Centrale  et  immeubles  des  suer- 
eurtaUs.  ~  L'hùlel  et  la  mobilier  de  la  Banque  C 
traie  continuent  â  Eigurer  au  Bilan  pour  In  ao 
de  4  millions  de  francs.  Les  immeubles  occupée  par 
iioa(t4 succursales  avaient  donné  lieu,  au  26  décembre, 
à  une  dépense  de  Fr.    34,34o,443 

Il  a  été  fait  des  amorti  tflem  en  ta  pour    24.9M.788 


a,3S0,fl55 

Personnel  de  la  Banque.  —  Il  se  composait,  au 
'  décembre  derniei     ' 


^Bdé 

^^K  1,010    emptoyëa  pour  la  Banque  Centrale, 

^^H  1,226    employés  pour  les  succursales. 

^Hpffiemble    2,23ti    employés,  comprenant   les  direc- 

^Beurs,  cbera,  commis  et  agents  de  tous  grades.  En  ISSÏI, 

^^e  nombre  en  était  de  ;  2,22S,  soit  une  augmentation 

de  11  agents,  résultant  de  ta  création  de  H  emplois 

divers,  dont  S  â  Paria  et  6  dan^  les  succursales. 

Cause   de  t'éserve  des   employés.  —  Cette  caisse 

Pogsédait,  le  31  décembre  dernier  ; 
S23    Actions  de  la  Banque  de  France. 
e03,52a    francs  de  Reute  3  p.  lÙO  amortissable. 
22,000    francsde  Renie  3  p.  100  ancien. 
13,0aj  —  4  1/2  p.  100. 

3,603    Obligations  de  divers  chemins  de  Ter 
français. 

Le  loul  représentant,  aux  cours  du  31  décembre 
1S90,  une  somme  de  22,â7o,3âU  francs. 

Caisse  de  retraite  des  ouvrières.    —  Cette  caisse 
possédait,  le  31  décembre  IStlO,  6,10!)  francs  de  rente 
3  p.  100  amortissable.  Nous  rappelons,  «\u'«Uq  «9^.tïÀ^ 
meatée  par  le  revenu  d'un  cap\Va\  ift  \ftç*f*'ù  && 
SOO.OÛO  fraoca,  affecté  par  \a  Banque  i  teV'w.  4fc'!.'i\- 
oatioa,  ut  par  une  releoue  de  i  ç.  \û^  *^^  ^*  «Ai«'< 
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des  ouvrières,  à  quai  viennent  s'ajouter  les  arrérages 
des  6,165  Tranca  de  rente  3  p.  100  amortisEable,  suc- 
ceasivemont  achetée  avec  las  sommes  formant  l'excé- 
dent   des   revenus     La    capital   de   i!00,CHXl   [ 
appai'lenant   à   la   Banque  a  été  employé  à  l'aobat.B 
de  lS,l4Sii  franc»  de  rente  3  p.  100  amortissable. 


JUSTICE  CIVILE  ET  COMMERCIALE 


(Extrait  du  Rapport  Officiel.) 
CoiiH  BE  CiSâiTios.  —  Pendant  l'année 
Cour  de  casGatîoD  a  reçu  1,1)31  pourvois  ei 
civile  et  commerciale,  au  lieu  de  802  an  18S 
mentation  porte  exclusivement  sur  les  pourvois  c 
matière  électorale,  dont  le  nombre  s'est  élevé  de  130i^ 
882.  Parmi  les  aulres  pourvois,  /iS9  concernaient  d 
aiTéts  de  cours  d'appel,  Iti  des  jugameuta  d 
naux  civils,  3'i  des  jugements  de  tribunaux  de  a 
merce,  1  décision  de  tribunaldepBix,8GdeEdéoiû< 
de  jurys  spéciaux  d'expropriation  Torcée  pour  c 
d'ulitité  publique,  2décisionsda chambres  de  m 
et  1  décision  de  chambre  d'avoués.  Les  22  derniij 
pourvois  consistaient  en  II  demandes  on  rËglen 
de  juges,  1  demande  de  prise  à  partie  ot  10  réquiil 

La   Chambre   civile  a   été   dire  de  ment  s 
882  pourvois  en  matière  électorale  (art.  1"  de  la  9 
du  IIJ  novembre  lë7ô  et  unique  de  la  loi  du  Si 
vier  187T.I,  de  8U  alTaires  d'expropriation  forcée  p 
causeil'iilitili'i  puhllquo(arl.  20  de  la  loi  du  3 m  "" 
el  di^  •!  i'.'-r|ui=iIoires.   Il  a  été  soumis  &  ta  Cham^ 
des  requ^aes  lîT.'i  affaires,  et  aux  Chambres  ri 

Chambre  des   )-tqu.Htx.  —  Ku  \"  iauVwt  VWSi-.\^ 
C/iatabi-e    de»    requèteà    avail    eQf.oîo    *  «"^  ''=^''- 


(3S3po(/rvoia,  qui,  réunis  f 


le  coure  de  1 

'anniin  Tpr aient  i 

m  lolal  de  1  347  affaires 

Elle              t 

8H        et    d    dm  sa 

2SI  d        J  t 

d    d    h-s 

d                        bl  t^ 

Udcj 

J  d           1 

ait         12      g!     t  d 

jugas      1 

q             ' 

g    D-                Jl  dé 

leme  Is   II 

la     d         â 

d    uu  fr       a 

la  tin  d    t 

Chamb  ic    —  E     18  8    1     Ch  mbre        il 

t^'csl  trouvée  en  présence  de  j,43H  all'airee,  tant  sn- 
cienacs  gue  nouvelleB,  parmi  lesquelles  1,10.3  ont  été 
cleîutes  pendant  l'année,  à  la  suite  de  509  arrêts  do 
rejet  [dont  i'ô\  en  matière  élaotorale),  ^14  arrâls  de 
caœation  (dont  162  en  matière  électorale],  27S  jonc- 
lions,  1  renvoi  auï  Chambres  réunies  et  1  ari'ét  sur 
réquisitoire;  il  a  été  ai 
Le  rftie  m 
327  pourvois  ei 

Ctiambreg  réunies.  —  Les  Chambres  réunies,  qui 
avaient  â  se  prononcer  sur  'J  réquiBitoires,  ont  rendu 
4  arrêta  en  malxfere  disciplinairo. 

En  réBumé,  ai  l'on  dôralquc  des  ohilTros  ci-dessus 
iCa2Si^  arrSls  d''admiasion  de  la  Chambre  des  requêtes, 
gui  font  double  emploi  avec  les  décisions  de  la  Cham  - 
bre  civile,  il  reste  1,104  arrêta  définitifs  rendus  par 
ta  Cour,  savoir  :  700  de  rejet  {72  p.  100)  et  314  de 
cassation  (2S  p,  100);  cette  dernière  proportion  avait 
été  de  37  p.  100  en  18H7. 

Si  l'on  envisage  les  ari'âts  de  cassation  dnns  leurs 
rapports  avec  la  législation,  on  constate  ([ue  leur  pro- 
porUon,  qui  est  de  27  p.  lûû  et  20  p.  lùû  dana  les 
matières  régies  par  tes  Codes  civil  et  de  commerce, 
atteint  2D  p.  100  dans  les  questions  prévues  par  des 
lois  spéciales  et  3j  p.  100  dans  les  cooteiîlatïûn^  sou- 
levées par  l'applicalioa  du  Code  de  procédure  civile. 

Eu  égnrd  aux  juridiotiona  desquelles  Émanaient  les 

àèchiuii.^  ntlaijuéea,  on  relève  lea  ohiflïB?,  siiwMiV*-. 

rtJo/B  d'appel.  /i4  casBaliona  eur  STà  avïî^Va  ft.W\ïv\"C\Vn-, 

tribunaux  oiviia.  29  iur  69;  Iribunaui:  4e  lioniHua*!». 

iO  ear  i7-  Uïbuawa  fl4   paift,  iea,»i»ï  W'i,  ^V  ÏM^*- 
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spéciaux  d'expropriation  foroée  pour  cause  d'utilité 
publique,  Ifl  sur  2IÎ. 

CooH  dVpi'el.  —  Les  cours  d'appel  out  eu  i  juger 
19,540  alTaires  civiles  et  comme i*oia les  eu  18B8,  eoit 
&n  de  moins  qu'en  1887. 

Ces  i9,ijm  causes  consistaient  en  19,3^  appels 
de  jugeinentE  de  Iribunauï  civil^i  ou  de  commerce 
(10,97â  affaires  ordinaires  et  g,3o1  a rfairea  sommaires), 
è  appels  de  sentences  arbitrales  et  W6  ciinte.-latjona 
relatives  à  l'exécution  d'arrËta. 

Parmi  elles,  8,047  provenaient  de  l'année  précé- 
dente, 188  ont  été  réitJEcriles  pendant  l'année  ou  sont 
revenues  sur  opposition  à  des  jugements  par  défaut 
antérieurs,  et  11,30!>  (5S  p.  100)  ont  été  portées  pour 
ta  premiËre  fois  au  riile. 

Les  Cours  en  ont  terminé  12,111  (plus  des  six 
diiiëmes),  savoir  :  SfiiH  (74  p.  100]  par  des  arrSla 
contradictoires,  769  [6  p.  100)  par  des  arrêts  de  défaut, 
et  2,378  (20  p.  100)  jiar  radiation  après  désistement 
ou  transaction. 

Il  n'a  été  nécessaire  d'ordonner  que  566  mesures 
complémentaires  d'instruction;  c'est  un  arrêt  prépa- 
ratoire ou  interlocutoire   pour  21  affaires  terminées. 

Des  7,429  procès  restant  aux  rôles  i  l'eipiration 
de  l'année,  3,107  (42  p.  100)  y  figuraient  depuis  moins 
de  trois  mois,  870  (12  p.  100]  trois  à  six  mois,  1.903 
(26  p.  100)  six  a  douze  mois,  1,229  (16  p.  100)  un  à 
deux  ans,  et  320  (4  p.  100)  plus  de  deux  ans. 

En  matière  civile,  on  compte  10  appels  pour  100  ju- 
gements eu  premier  ressort  (7,3114  pour  74,382)  ;  la 
proportion  est  de  12  p.  100  en  matière  commerciale 
(3,727  pour  30,9t>l).  Lea  résultats  diffërent  trëa  peu; 
ils  sont  cependant  un  peu  plus  favorables  dans  le  se- 
cond cas  que  dans  le  premier.  Sur  6,:i36  appels  civils 
jugés,  4,370  ou  69  p.  100  out  été  Buivi^l  de  conlirma- 
lîon,  et  sur  ^,149  appela  de  tomttvfcTtft  'jomkivô  s*vi. 
Cours,  2.23',  ou  71  p.  IW)  se  aonV  Lcvimufe.  -cm  \b 
malalleu  de  lo  décision  des.  prevtâBï*.  *siio*-,  tfc\\a 
P'vporUm.  qui  est  relevée  fc  Yèswù.  4«*  ïiie««e.^Vï 


Sur  100  arrêts  coolradictoire^,  72  se  réfèrenl  sa 
Code  civîl,  17  au  Code  de  commerce,  10  au  Code  de 
procédure  civile  el  1  â  des  lois  spéciale.',  I^s  aiTèts 
de  dmGrmatioD  sont  surtout  nombreux  dans  les  ina- 
lièreB  diverses,  18  p.  100  ;  ils  varient  de  6-W  68  p.  100 
pour  Tes  dispositions  prévues  par  les  Codeij  civil,  de 
commerce,  el  de  procédure  civile. 

La  proportion  des  conrirtnation»,  sans  distinction 
de  la  nature  des  que-lions  qui  en  ont  été  l'objet,  est 
de  70  p.  100;  elle  a  été  dâpasséc  dans  les  cours  d'ap- 
pdBuivanles  :  Bourges  73  p.  tUO,  AH,  Montpellier, 
Nancy  74  p.  100;  Bordeaux  7îJ  p.  ICO;  Aroieus 
7Ù  p.  100;  Niines  77  p.  100,  el  Paris  78  p.  100. 

AdoptioTii.  —  En  1S33,  Il  a  été  soumis  aux  cours 
d'appel  100  Jugements  prononi:an(  :  %~>  qu'il  y  avait 
lûtu  à  adopiioD  et  îi  qu'il  n'y  avait  pas  lieu.  Les  cours 
ODt  confirmé  96  de  cett  jugements  et  en  ontinflriné  4. 

Ces  100  adoptions  avait  été  consenties  par  118  adop- 
tants (3tl  hommes,  ¥i  femmes  el  30  conjoints)  el 
108  adoptés  (47  hommes  el  fil  femmes).  Près  de  la 
moitié  des  a doptéa,  SI,  n'avaient  aucun  lien  de  pa- 
renté avec  les  adoptants,  43  étaient  leurs  enfaots 
naturels  (32  avaient  été  reconnus],  0  leurs  neveux  ou 
nièces  el  !>  leurs  parents  ou  alliés. 

Il  n'y  a  eu  aucun  cas  de  tutelle  orOcieuse  eu  1888. 

T«i6usAui  CIVILS.  —  Pour  apprécier  les  travaux 
d'audience  des  tribunaux  civils,  il  importe  d'examiner 
séparément  les  causes  inscrites  au  rôle  général,  qui 
sont  le:,  véHlobles  procès,  el  les  affaires  portées  di- 
reclemenl  à  l'audience  pour  y  être  jugées  sur  requête 
ou  sur  rapport  et  qui  ont  le  plus  souvent  pour  objet 
l'accomplissement  de  rormolilés  judiciaires  blutât  q^oa 
la  so\aiina  de  conleststions  sérieuasa, 
Affhireg  du  rôle.  —  Le  nombre  des  aWavrea  tviia'i 
inscrites  pour  la  pL-emiëre  lois  daua  Vana&e  'ait  ^e.* 
rôles  dea  tribunaux  de  première  insUncft  tf  âUA  fe'^««* 
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de  i36,3W  en  1884  à  142,216  en  ISSIi;  A  143,749  en 
laea  et  à  147,383  ao  1887;  mais  en  1888,  il  eet  rede.^ 
MQdu  i  li3,169.  Ce  dernier  chilTre,  rapproché  de 
celui  de  la  population,  donne  un  proufeB  par  2tW  ha- 
bitanls;  mais  cet  Le  moyenne  varia  beaucoup  nuivBnl 
les  contrées,  aioai  que  ledëmcnlre  le  tableau  ^nivant, 
qui  préseute,  classés  d'après  leur  importance  pro- 
cessive, les  ringt-sii  ressort  do  cours  d'appel  :  Nom- 
bre d'habitanlEper  procès;  Chambéry,  183;  Riom,  193: 
Lyon,  200:  Paris  (1),  2(M;  Aix,  206;  MonlpeUier,2l3: 
Grenoble,  213:  Limoge.-,  238;  Bordeaux,  22'<;  Be- 
eaavon.  23B;  Caen,  23fi;  Toulouse,  238;  Agen,  2/19; 
Rouen,  2o8;  Amiens,  281;  Pau,  238;  Nîmes,  298; 
Nancy,  3(M;  Baslia,  314;  Dijon,  333;  Orléiina,  377; 
Bourges,  394  ;  Poitiers,  411  ;  Douai,  440;  Bennes,  'l'Ô; 
Angers.  498. 

Aui  143,169  procÈs  nouvanuï  il  convient  d'ajouter 
4o,2d0  causes  qui  restaient  des  années  précédentes. 
10.499  qui  ont  été  réinscrites  dans  l'année  après  avoir 
été  antérieuremenl  rayées  comme  abandonnées  et 
1,548  qui  sont  revenues  sur  opposition  à  d'anciens 
jugements  par  défaut;  on  voit  alors  que  les  tribunaux 
civils  avaient  à  statuer,  en  18S8.  sur  2m,'m  alTaîres 
du  rôle  (109,074  ordinaires  et  91,402  sommairesi. 

Près  des  qnatre  cinquièmes,  1^3,734  ou  78  p.  100, 
oui  éié  rayées  du  rôle  pendant  l'année  :  73,127 
[47  p.  lOÙ)  après  jugement  oontradicloice  ;  46,537 
(30  p.  100)  après  jugement  de  défaut,  et  36,070 
123  p.  100)  i  la  suite  de  transaction  ou  de  désistement. 

Sur  les  44,72-2  causes  que  contenaient  encore  les 
rôles  8  la  un  de  l'année,  lG,2n,  plus  du  tierf,  36  p.  100, 
avaient  déjà  donné  lieu  6  des  jugement!!  préparatoire» 
ou  interlocutoires.  Ces  44,722  alTaires  remontaient, 
pour  leur  inscription  au  râla  :  18,602  (41  p.  100)  h 
trois  mois  au  plus;  10,038  (24  p.  100)  à  plus  de  troi» 
mois  et  moins  de  sis;  9,329  (21  p.  100)  A  plus  de  sis 


mois  cE  muins  d'un  aa  ;  4,060  (»  p.  10U)  â  plue  d'un  an  et 
n>oii)Gdedeuianti,et2,U93{o  p.  100)  â  plue  tle  deux  an». 

Ajfairt»  non.  inscrites  au  r'Ue.  —  CBS-HffBireB,  qui  ' 

font  ordinairemenl  l'objet  de  décisions  définitives  i  ' 

l'audieaca  même  où  elles  sont  introduites,  ont  été, 
en  18Hï(,  8U  nombre  de  70,62:t.  Depuis  S  ans,  il  s'eal 
produit  à  l'iSgard  de  celle  cattgorie  de  procès  un 
ac:;roissa oient  de  l5  p.  100;  le  chilTre  n'avs't  étâ,  en 
1884,  que  de  61,205. 

Interiiention  duminisiére  public.  —  Les  pi-ocureura 
de  la  République  ou  leurs  substituts  imt  donné  des 
ccmcluGions  dans  83,193  des  226.377  afTaires  in.-crites 
ou  uon  inscrites  terminées,  soit  une  proportion  de 
'SI  p.  100;  leur  intervention  était  prescrite  par  la  toi 
dans  38,193  oae  (B8  p.  100);  elle  n'était  que  faculta- 
tive dans  27,003  (32  p.  100). 

Avant-faire-droil.  —  Le  nombre  des  avant-îaire- 
droil  Euit  nécessairement  la  marche  des  procts  soumis 
au  jugemeol  des  tribunaux  civils  :  de  llU.SSii  en  18H7, 
il  s'eal  abaissé  en  1888  s  d  28,842,  dont  23,8'H  juge- 
menU  préparatoires  ou  interlocutoires,  et  4,tK^1  juge- 
menla  Bur  demandes  incidentes;  c'est  IS  avant-faire- 
droit  pour  cent  aflaires  terminées.  Les  enquêtes 
(7,823),  les  expertises  (6,662)  et  les  jonctions  de  défaut 
(1,631)  forment,  easernblo,  Je^  quatie  cinquièmes  des 
premiers,  et  les  déciïioas  sur  incidents  en  maliëre  de 
partage  (l,28t)  le  quart  dœ  seconde. 

Altribnlioiu  des  Présidents,  —  Les  attributions 
des  Présidents  de  tribunaux  civils  ou  des  juges  délé' 
gués  deviennent  de  plud  en  plus  ceu  sidéra  blés.  Le 
nombre  des  ordonnances  rendues  par  ce»  magietrata, 
qui  n'avait  été,  en  moyenne  annuelle,  que  de  24't,582 
eu  1S71-187S  et  de  262,097  en  1876-1880,  s'est  élevé, 
par  une  gradation  ininterrompue,  jusqu'à  327,871  en 
IbSS.  C'est  une  augmentation  du  tiers,  h  taivieUb  Qn\, 
participé  touies  les  espèces  d'ordonuatices,  ina\î.\ftHv- 
eifial0mBal!B8oedoanaace& do  lax^f.i'i  \tw&  ft\.S»G'Jit 
</e  aolairea  ou  rfïiuiss/crs  -.  133,813  ou  W  o.  V^  ^-"^ 


I 


538  lusTicE  c 

les  ordonnances  portant  aulorisBlion  de  saiGie-arrët 
ou  de  sa  [aie -gage  rie  :  26,446;  las  prooËs-verbaux 
d'ouverture  et  de  constatation  de  lesta manls  olographes 
DU  mystiques  :  20,860.  Quant  aux  ordonnances  d'as- 
signation à  bi'ef  délai,  leur  proportion  par  rappoi't  au 
total  (général  est  restée  invariablement  la  même, 
12  p.  100,  depuis  huit  années,  mais  leur  nombre  réel 
suit  une  progresâioQ  croi^aante  :  il  est  monta  de 
32,S7'J  en  lâSt  &  39,Û7Q  en  ISSâ;  la  tendance  i  dis- 
penser du  prêlimjaaire  de  conciliation  s'accentue 
chaque  jour  davantage. 

Divorces  et  séparai  lùns  de  corpa.  —  En  matiëre 
de  divorce  et  de  séparation  de  corps,  les  Présidents 
ou  les  juges  délégués  ont  rendu  21,009  ordonnances, 
savoir  ■.10,729  prescrivant  la  comparution  en  par.-onne 
devant  eux  de^  deux  époux,  et  10,340  constatant  l'in- 
succès de  la  tentative  de  conciliation  et  renvoyant  les 
parties  à  se  pourvoir  devant  les  tribunaux;  mai» 
ceux-ci  n'ont  été  saisis,  en  1888,  que  de  6,247  deman- 
des en  divorce  et  2,170  demandes  en  séparation  de 

Le  mari  demande  plus  fréquemment  le  divorce 
(2,321  ou  37  fois  sur  1001  que  la  séparation  de  corps 
[288  ou  13  fois  sur  100).  Les  demandes  recoiivention- 
nelles  sont  relativement  raras  :  412  eu  matière  de 
divorce  et  218  en  matière  de  séparation  de  corps. 

On  compte  plus  de  ménages  sans  enfants  parmi 
les  plaideurs  en  divorce  ;  2,7IS)  ou  47  p.  100,  que 
parmi  ceux  qui  ont  en  vue  la  séparation  de  corps  % 
lia  ou  34  p.  100. 

Dans  un  cas  comme  dans  l'autre,  les  époux  se  ré- 
partissent, proporiionnellemenl,  â  peu  près  de  la  mi>tii« 
manière  eu  égard  à  leur  profession,  qui  a  pu  être  in- 
diquée dans  5,343  affaires  de  divorce  et  1,933  de  se- 
paration  de  corps. 

Propriétaires,   rentiers 
elprofasu.  libériles,      615  ou  W  ?.  \J«^  ^^'*  ™  ^\'ï.  "''*' 
Commerpann, m»rch' ,  l,(yl9ou 
CuliiraieoM WO  o> 


Ouirlert,  jsurnallsra , 

iDËDiiEim l.SH  an  SI  p.  lOU    fit  ou  (5  p.  lOO 

DoinHsiIctues 31S  ou    E  p.  lOO      91  du    3  p.  100 

Au  point  (le  vue  de  la  durée  du  mariage,  noue  doa- 
noim  le»  ehllFres  ci-ai)i'Èa  : 

Koinsd'unm.....'...       113  oa    i  \i.  100  S7  uu    1  p.  lOO 

Un  in*  cioqiDi 1,100  on  93  p.  <Sa  551  nu  SS  p.  100 

Cinq!  ilii  une 9,435  on  10  p.  100  G98  on  33  p.  100 

OJiàvioEliinB 1.709  ou  18  p.  100  £83  du  97  p.  lOO 

TlneiàireniB  ana....      3(J0  ou    6  p.  100  910  ou  10  p.  100 

Trente  ï  qui  rama  ani.        63  ou    1  p.  100  38  on    )  p.  100 

Plus  lie  quuronle  an>.          9  ou    >  p.  100  13  ou    •  p.  100 

11  n'a  |iaB  été  possible  dn  numiaitre  la  durée  du 
mariage  dans  139  alTaîroa  de  divorce  el  dans  37  ar - 
fairoa  do  séparaliou  de  corps. 

Le  demandtiur  principal  ou  rcnonveotionnel  invoque 
le  plus  fréqueminent,  à  l'appui  île  aa  caui^,  dse  excès, 
aôïioes  ou  injures  graves  ;  78  fois  sur  iOO  pour  le  di- 
vorce et  >fl  [oia  sur  lOU  pour  la  «épai'ation  de  corps. 
L'adultère,  sur  lequel  sont  fondées  moins  du  dixième 
(D  p.  llXij  des  deuiandeH  en  séparation  de  coi'pe,  sert 
do  ba^e  au  cinquième  (2U  p.  10(>)  dns  di^mandes  en 
divorce;  enda.  la  condamnation  de  l'un  des  époux  i 
une  peîni]  aflliclive  el  infamante  entraîne  Ir^  divorce 
ou  la  séparation  do  corps  2  fois  sur  11)0. 

Leij  solutions  données  par  tes  tribunaux  civils  aux 
alTaires  de  divorce  et  de  séporation  de  corps,  depuiii 
l'application  de  la  loi  du 27  juillet  lr<84,  sont  mention- 
nées dan>  le  tableau  ci-après. 


i.SiS             35(         15»          199 
li.m          1.147         «3         681 
»î  0/0         B  0/0           «             a 

«oi»ll-        r(ji-      rt«"«-io.i..liB 
I.SW           84            1   ■      15  ' 

i.m       lîs        5       so 
l.aon         78         ï        10 

1.H3            i7           B            fi 

"7.0i8         377        "19          54 
95  O/O      S  0/0         a           " 

nel.'w  !00.... 
Anpéii. 

Kotnh.     proporlionnels 

(881 

1985 

■prN        p°uc 

a.'sji      W7     "ïw    «a' 
i.m      331      isi    loe 

Ï.Î06         311         186      IH 
1.B96         307         t»i      (SI 
I.G91         «7          117      111 

1(1.739      1.503      1,135      935 

8fl0/0    11  O/O        „ 

D'iMMEirULES.   —    Le    Dombrc 

De  1â7i;  â  1680,  il  n'avait  été, 
que  de  2t,;»l  ;  le  DhtttTù  cor- 

riode   1881-188;;    s'œl   élevé  » 

procédé,  en  I88(î.  à  28,U69  ad- 
cii  1»J87  i  3t\,SH!i  et  en  1888  à 

ue,  eii  douze  aannées,  uri  ac- 

b\e  de  fô  ç.  \Q«. 

Ventes   judiciaire 
lies  ventââ  d'inimeiib 

en.Tnuyentie  annuelle 
reapniidDiit  de  la   pé 
2:SM1;  entlnil  a  Été 
]udiealioi>a  défliiiiives 
31,313:  ca  qui  coimti 

Fin  examinant  séparément  chaque  espèce  de  vente. 
011  romapqiie  que  les  venli»  rur  saisins  immobilières 
onL  |ilus  que  doublé  :  li,721,  anniSe  moyenns,  de  iHlI'i 
à  18»0,  el  I3,<I4'<  en  1S8S;  H  ea  e^t  de  même  de»  ad- 
judications sprËs  Hirenchère  sur  nliénation  voloniaii'e, 
diinl  le  nombre  est  monté  de  i31  i  l,U4^  ;  l'augmen- 
tation est  do  i!3  p.  10D  pour  Ins  ventes  de  biens  àà- 
pendaot  de  succeselons bénéficiaires  :  de  872  à  1,42S; 
elle  n'est  que  de  11  p.  100  &  l'égard  des  licitnlions 
entre  majeurs  el  mineurs  ou  entre  majeurii  seulement  : 
de  10,525  à  11,770.  En  ce  qui  louche  les  autres  ventes 
judicaires,  les  cbilTres  de   iSSS  dilÏËrent  1res  peu  de 

les  ventes  de  biens  da  mineurs  ou  d'iuterdils;  de  89S 
pour  les  ventes  de  biens  de  faillis;  de  47M  pour  le^ 
ventes  de  biens  dépendant  de  succe^sione  vacantes; 
de  31  pour  le.s  ventes  de  bien»  dotaux  et  do  1^  pour 
le«  autres  ventes. 

Les  31,313  ventes  judîcîaireiî  d'immeubles  de  tS88 
onl  été  faites  :  18.977  â  la  barre  du  tribunal  et  12,33H 
devant  notaire.  Il  y  n  huit  ans,  ce  dernier  cbilTre 
n'était  que  de  'ifiil  {année  moyenne.  187t)-1880j  :  les 
tribunaux  Hembleraient  donc  être  de  plus  en  plus 
favorables  au  renvoi  des   ventes  judiciaires   devant 

retenues  par  les  tribunaux.  Il  couvient,  toutefois,  de 
signaler  le  nombre  toujours  croissant  des  tacsies 
immobilières  converties  en  ventes  volontaires,  qui  s'est 
successivement  élevé  de  775,  année  moyenne,  de  1^711 
i  1««),  à  1,912  en  1BS8. 

IneidenU.  —  Les  incidents  sont  toujours  nombreux 
dans  les  ventes  judiciaires.  Il  en  a  surgi  17,'i'J2  en 
1888,  c'esl-â-dire  oiS  pour  100  ventes.  Les  plus  fré- 
quenta sont  toujours  les  surenchâres  :  b,97S,  dont 
!îHO  devant  notaire;  après  viennent  les  conversions, 
•2,'JM;  les  renvois  d'adjudication,  2,0^i9;  les  baisses  de 
mise  A  prix,  1,804;  les  modiilcalions  au  cabier  des 
charges,  l,t07;  les  distractions  dimmeubles  saisis, 
9ISi;  les  faubrogalions,  7Q4;  les  folies  eachèTa%,  ~l^\% 
is  d'iaetaoee  '£iX  et  Iqï  expâXtÂ^a,  '2ïin. 


Durée  des  proeèdures,  —  Il  ne  s'était  piÈ  é 
plus  de  (roL3  mais  entre  le  dépôt  du  c«hier  des 
charges  et  l'adjudicatLon  délinitire  pour  12,<iiM>  venleii 
faites  à  la  barre  (67  p.  100)  et  pour  10,323  ventes 
lerminéeE  devant  notaire  (84  p.  100).  La  dllTéreace 
qui  existe  entre  ce»  deux  proportions  s'explique  par 
cette  considération  que  les  quatre  cinquièmes  des 
incidents  (13,S^  sur  17,4u2)  sont  soulevés  au  cour^ 
des  instances  poursuivies  par  les  tribunaux. 

Importance  dei  ventei,  —  Le  montant  total  des 
prix  d'adjudication  a  été,  pour  les  31,313  ventes, 
de  449,231 ,12S  Trancs,  soit,  en  moyenne,  par  vente, 
14,3iti  francs.  Les  fraia  sesoat  élevés  à  ■20,930,fi35rr., 
sûil668franci  par  procédure  et  4  fr.  65  par  100  francs 
du  prix.  Le  tableau  suivant,  qui  indique  le  prix  des 
immeubles  vendus  ainsi  que  le^  frais  et  mel  en  regard 
pour  les  années  lSâ3  et  iSSU  la  proportion  do  ceux-ci 
par  rapport  aux  produitâ,  donne  les  moyens  d'appré- 
cier les  résultats  de  la  loi  du  !3  octobre  tSS4. 


SOOrniaceei  iQoina.  ï.5(5  ei9,UÎ  107  61  149(8 

SOI  àl,O0a  fiiDCB..  Ï.SSO  1,8»,S33  U  33  U  67 

l,00<àl,OOOrrBDC9.  4.5fi9  6,159. UtS  15  63  3134 

l.OOU  5,000  francs.  7,983  16,178.173  16  97  15  53 

5,001   ï  10.000  fr.  5,663  ;0, 417, 776  9  51  SIS 

Plui  de    10,000   fr.  7.»e3  373,913,798  i  5S  1  13 

Tnt»iiii 31.313  449.131  .IIS  Tês  3BB 


da  Isrit  dD  10  DCiabre  i8(|  dans  les  vcdich 
rfJWdOn  oKl  siijjêpieur  t  l.tfW  ltM\«  ■  c 
p.  100  lehn  l'Importanc*  dei  ieni«i  e 
l't'PêrlIiia  h'i  paa  été  PtdoûttÈB  iw*  ^^ 


On  na  saurait  contester  que  les  eiïâts  produits  par 
l'application  de  la  loi  du  23  octobre  1894  no  aniit  pas 
auefi  satiarnisanlfi  qu'il  était  permis  del'capérer.  Frappé 
des  premières  constatât  loue  slatistiquee,  le  ministre 
de  la  justice  avait  adressé,  le  M  novembre  18S7, 
aux  procureurs  généraux,  une  circulaire  ayant  pour 
liut  de  signaler  i  leur  attention  de  fausses  interpré- 
tations de  l'esprit  et  du  texte  de  ta  loi.  Mais  une 
eijquSte  ultérieure  ayant  établi  que  oerlainee  dlspo- 
silions  n'étaient  mâme  pas  exécutées,  une_  nouvelle 
circulaire  (11)  mars  IMUO)  a  donné  aux  magistrats  des 
explications  qui  les  mettent  è  même  de  surveiller  elfi' 
cacement  l'observation  exacte  et  rigoureui«e  des 
mesures  prescrites  et  il  est  à  espérer  que  les  pro- 
chaines statislii^ues,  démontreront  que  la  rérortne  a 
répondu  dans  la  mesure  du  possible  au  r<eu  du  lêgis- 

Ordres  e 


travaux  des  tribunaux  niviU.  Le  nombre  de  ces  pro- 
cédures marche  parallèlement  avec  celui  des  ventes 
sur  saisies  immobilli^res;  l'accroissement,  de  l»7li- 
1B80  a  1S8H,  a  été  de  plus  des  deux  tiers  («7  p.  100)  : 
7,683  ordres  ouverts,  en  moyenne  annuelle,  de  18711  â 
1880,  et  12,8(in  en  1888.  Avec  7,23.'J  qui  attendaient 
une  solution  au  1"  janvier,  c'était,  pour  cette  der- 
nière année,  un  ensemble   de  2ll,imj  procédures  a 

Il  en  a  été  terminé  12.12a  [les  trois  cinquièmes), 
savoir  :  3,8':<8  par  règlement  déânitlf-,  6,271  par  règle- 
ment amiable  du  juge;  608  par  jonc^on;  H04  par 
renvoie  l'audience  taute  de  quatre  créanciers  inscrits; 
ST8  par   abandon  el  17H   par  transaction  entre   les 

Comme  on  le  voit,   dans  fi,271   ou  02  p.   100  des 

IO.IjU  procédures   que   les  juges-comniissaires   ont 

rallies  eui'inêmes,  les  crpanoier*  owV  bénéî\c\fe  i«ft 

dieposiUona  de  la  hi  du  21   mai  l>S»i,  fieçvivî.Va^'^v- 

caiioa  de  celle-eî,  fa  proportion  «.'eal  Vott"\i»KB  tn*«»-J 


tenue  eatté  J6i  'su  âîitiËinêé  et  le»  aéiti  tMÎ.  T 
eei  dépaseûe  danii  11  ressorts,  elle  n'eKl  pan  atteinte 
ilsua  llJQl  elle  detcèad  même  A  33  p.  lOOet  h  ^  |>,  1U0 
dans  ceuï  d'Oi'liJaos  el  de  Caen,  On  peui  d'autant 
plus  le  l'egi'ctlci*  que  les  avantagea  de  l'ardre  amiable 
sont  inconlestablBi:.  Ainsi,  tandis  que  11  ordres  judi- 
ciaires eeulemsut  sur  100  sanl  lerminéa  dauâ  tes  six 
mois  de  leur  ouverture,  8^i  ordres  amiables  sur  100 
sODt  clos  <lan£  ce  délai,  et  le:  fi'aie  qui,  pour  tes  pre- 
miers, montent  à  T.'jâ  franco  par  procédure,  n'excèdent 
pas  32S  ffaucs  pour  leâ  secouda. 

L'iraporlanee  des  uns  et  des  autrcô  reisorl  des 
jiidîcalione  cl-aprèa  : 


1.000  Tnincseï  moins 136  tAll 

1.001  ï  5,000  rr>n<» 1,113  2,009 

S.Ont  &  <0,U00 886  1,41» 

10,0014  50,000 I,3MI  l,5IJ 

60,0011100,000 171  161 

Pluo  de  100,000 IGt  70 


oupruduioanls 30,317  37,587 

Uontaiiide>ionimis3&  distribuer..  96,6(9,398  75,384,593 
—               réclamée»  au 

pour  lesquelles  11  a  été  fuit  des 

[ifiidueiiuD» 170,986,939  133,278,(48 

Uonuuitdes  (niis 3,869,630  3,067,019 

Quel  que  isoît  le  mode  de  solution,  la  perle  totale 
éprouvée  par  les  créeDciei's  est  à  trës  peu  de  chose 
pr^  la  mèuie  :  'U  tr.  01  pour  100  Trancs  dans  les 
ordres  amiables  et  43  fr.  in  pour  IIXI  francË  dans  les 
ordres  judicieires. 

Des  réglementa  provisoires  étaient  intervenus  dans 
2,715-5  dos  7,9Sa  ordres  restant  à  terminer  le  31  dé- 
cembre iS88. 
Contrii-utions.  —  Les  jugeft-comnwÈAWtïft  a-iàw^iA 
à  s'occuper,   en    1888,  de    a,5*il    i»ii\,'nW\i»>œ>,  iaoS. 


e  faites  par 


1,742  ouverles  daus  le  cours  de  celle  aonëe.  JIe 
ont  réglé  déiinrlivement  l.ii'i'Z  et  se  ïotit  dessaisis 
iil  qui  ont  été  :  7  rfnvnyéas  è  l'audiance:  23  termi- 
nées à  l'amialile  entre  Ics'  parties;  Ki-^  atiandonnées, 
~!t  43  Jointen,  A  la  fin  de  l'année,  ils  avaient  réglé 
roriaorretnsnt  777  des  IJM'i  coûtribuliona  reslant 
uidantes. 

_  rd  à  rimporlance  des  sortîmes  à  distribuer, 
IB  1,362  eontribotions  refilées  déHnitiveDient  se  olas- 
i  ;  1.001)  francs  et  moins,  304;  de  <,001  A 
S^'OOO  francs,  763;  de  5,001  à  ID.WO  francs,  217;  'de 
jÔ/X»  â  ii(i,O0O  francs.  180;  de  3U,O0I  à  100,1)00  fr., 

Il  plua  de  100,0011  Iraocs.  12. 
^  Des  productionii  de   piëcea  av 
"""■"      eanciera   chirographaire 
|)Ule  da  lM,4l)7,233  franc-.,   comme   il   ti'^   avait  a 
entre  eux,  au  proiata,  que  Il,6K2,i36  frauch 
il  qu'ils  ont  recoutré  IJ  fi    ^  seulement  par 
)Ofrant£deleurErreBnGeB,perdanlBiasit<'>fi   ilp  101) 
inne  des  frais,  par  contribution,   a  ele   de 
i  franct.  le  montant  total  elanl  d?  '>71,tf77  francs 
|l.e3  trois  dixièmes  des  procédure^,  Atîb,  ont  duré, 
I  pluE,  si\  mots,   les  autias  ont   élo   terminées 

1  (31   p    100)  dans  le  délai  de  bijl  i  douze  mois, 
I     100  dans  celui   d'un   au  a   deux  ans,  et 

2  (14  p'.  100]  après  deux  ans. 

1)  JuRiniCTiOM  couuEHciALE.  —  A/fiiireu  conientieusee. 

Ib-  Depuis  la  cri»e  linaiiciëre  da  1(182,  le  nombre  des 
alfaii-as  conl  en  lieuses  portées  pour  la  première  fois 
aux  rôles  des  tribunaux  consulaires  et  des  tribunaux 
civils  jugeant  commereialemenlna  cessé  de  diminuer; 
il  est  descendu  de  '.£3,064  on  nm  à  1!)S,3l^  en  1888, 
aoil  37.791f  ou  -22  p.  100  de  moins.  Plus  de  la  moitié 
de  cette  réduction  est  supportée  par  Icb  deux  tribu- 
naux de  commerce  de  Pans  (54,(93  causes  en  iSiSti. 
au  lieu  de  T.i,Sil'i  en  lSrl2;  et  de  Lyon  fl;j,'>3l,  au  lieu 
iJe30,!iiG}:  daas  /es  autres  grands  nauVrcs  VuivMNsvéïî. 
ou  corniaerciaux,  l'écafl   entre  lea  ctaKTBà  à«ô  iwaa-J 

BODées  est  bien  moins  fiensible. 


Outre  tee  l£i,303  procès  nouveaux,  les  Inbiihaux 
ea  avaient  à  juger  16,US3  qui  restaient  de  1SU7  et 
5,711  qui  ont  été  réinscrits  peudaut  l'année,  aoit  en 
tout  :  217,99».  Ils  en  unt  terminé  Wl,',S3,  plus  des 
neuf  dixiëmea,  savoir  :  ul,030  (23  p.  IHl)  par  des 
jugements  contradictoires;  85,4i>8  (^  p.  KIU)  par  des 
jugements  par  riéfaut  et  64,997  (32  p.  l'IO)  par  radia- 
tion après  désiïlement  ou  transaction,  et  n'en  ont  laissé 
sans  solution  A  l'eipiralion  de  l'année  i(ue  16,ol4,  un 
peu  moins  de  8  p.  100. 

11  a  été  prononcé  sur  requête  ou  sur  rapport 
33,744  jugements,  dont  25.220  (les  trois  quarts)  en 
matière  de  raillite. 

Sociétés  commerciales.  —  Les  grelTea  des  tribunaux 
de  commerce  ont  reçu  le  dépôt  de  ^,Wî  actes  cons- 
titulifs  de  Eociétés  corn tnercîa les,  qui  étaient  3,101  en 
nom  collectir;  72ti en  commandite  (donl62par  action}; 
32't  anonymes  et  SI  à  capital  variable. 

Des  actes  de  dissolution  de  2,264  sociétés  commer- 
ciales ont  été  également  déposés  aux  mêmes  grolTes. 

Faillites.  —  Le  nombre  des  faillite*  ouvertes, qui, 
souErinfluence  de  la  crise  11  lia  ne  î  Are  de  1HS2,  !>'était 
accru  d'un  quart  en  trois  ans  (de  *>,tl66  en  1883  A 
8,7iiU  en  18S6j,  est  entré,  depuis  celle  dernière  année, 
dans  une  [lériode  de  décroissance  ;  il  n'en  a  été  déclaré 
que  8,t2(î  on  18H7  et  7,7^4  en  1888.  Pour  le  départe- 
ment de  la  Seiije,  le  chiffre,  qui  s'éiail  élevé  de 
î  â  2,280  en  1886,  est  deEcendu  û  1,'J26 


Les7,7ol  sinistres 


1,092  en  1888. 


elSii 


WO  l'indua 


1  l'ameublenienl. 


lBg«nlgd'diriir 


ou  il'ipdu  strie. 


[ 

■PCes  failliteg  ont  été  ouvertes  :  3,087  (  W  p.  lOli)  s,ur 

^^fe  déclariitioii  du  déhiteur;  'i,'n^  (*>  p.  loO)  sur  les 

poursuites  des  aréanc.ierB,  et  3S-i  (ii  p.  100)  cl'onico. 

Il  raetait  tt  liquider  de»  années  antérieures  it.ltHl  fail- 
liteij,  qui,  réunies  aux  7,734  nouvelles,  forment  un 
total  de  iS,S3s  procédures  A  régler  en  1S88.  Près  do 
la  iiioLlLÉ,  H,38l  ou  4ïl  p.  100,  ont  été  terminées  pen- 
dant l'annôa  :  91!)  [11  p.  100)  par  un  concordat; 
3hI  ['i  p.  inO)  par  la  liquidation  de  l'actif  abandonné; 
2,Wi  i3U  |i.  lUÛJ  par  colle  de  l'union  des  créanciers; 
3U0  {H  p.  loti)  par  rélraotion  du  jugement  dôclaratir; 
il  par  jonction,  et  â, 224  (JJO  p.  100)  pour  insuffisance 
d'actif.  Eu  lâTO-lS^),  la  proportioji  de^  faillites  dont 
les  opéralians  s'ëlaisut  trouvées  arrêtées  par  l'intuffl- 
sauce  de  l'aetif  n'avDÎt  été,  en  mayeniio  annuelle, 
que  de'iO  p.  IflO, 

La  statistique  donne,  i  l'égard  des  faillites  closes 
par  concordai  nu  par  llquidalioa  soit  de  raolit  aban- 
donné  soit  de  l'union  des  aréaacierE,  des  renseigne- 
inenls  intéressants  qui  sont  résumés  ci-aprËs. 

Au  point  de  vue  de  l'importance  des  passifs,  les 
!I,72G  failliies  ainsi  lerniinées  se  classent  comme  euit  : 

5,000  franCb  et  moins 391  on  10  p,  [00 

B.M1  à  10,000  francB 578  on  16  p.  iOO 

(O.DOI  k  90,000  fronça 1,675  au  iS  p.  IOO 

M,llOI  t  100,000  rranc« 167  nu  13  p.  100 

Piu>  du  100,000  francs 615  on  IS  p.  Il» 

L'ensemble  des  passifs  atteignait  3y0,32'i,ti^'i  francs 
s«  divisant  en  passif  hypothécaire  :  22,3<X},y7IJ  francs; 
passif  privilégié  :  11,TJ2,e91   francs,  oV  çaîàt  tin«o- 
graphaire  :  3ii6,(m,y77  francs.  L'aclit  l.o\.a\  m.  rnowNsàX 
ifu'à  ta3,i8i),8!)7  francs,  dont  '23,13S,'iO\  Uattts,  i'iMi'«ia.jj 


immobilier  et  79,'^,49S  Uana  d'actif  mobilier.  Il 
s'ensuit  qu'on  admetlatit  le  remboursement  intégral 
dus  créances  privilégiées  et  hypothécaire â,  la  Eommc 
re^larit  à  répartir  au  marc  le  franc  antre  les  créanciers 
chirograpbaires  n'allait  pas  au  delà  de 69,2i!S,230  fr., 
floit  la  fr.  4j  p.  4(10  de  ce  qui  leur  était  dû.  Voici, 
d'ailleurs,  quel  a  été,  dans  !ea  3,l3ti  failliteB  dont  il 
s'agit,  le  dividende  réellement  convenu  ou  obtenu  : 


Uoind  de  10  p.  lOU      77  on    9  p.  lOO    I,te7  ou  i?  p.   100 

10  ï  m  p.  100 4SS  OD  SO  p.  100        857  ou  35  p.  lOO 

aG  i  50  p.  IDO 391  oa  33  p.  100        3»  ou  13  p.  100 

51  à  73  p.  100.....      iî  uu    S  p.  100         68  ou    3  p.  100 

76  à  99  p.  lOO 1  an    •  p.  100         M  ou    1  p.  100 

100  p.  100 60  ou    7  p.  100         31011    1  p.  100 

915  Ï,t67 

Dans  344  faillites,  tei-minées  par  la  liquidation  do 
l'actif  abandonné  ou  de  l'unloQ,  l'aotif  a  été  absorbé 
par  les  privilëges  at  les  frais. 

Les  8,os4  faillites  restant  â  liquider  au  31  décembre 
1H88  avaient  été  ouvertes  : 

l.EU  [la  |i.  lODj  depuis  Imii  mnie  SL  muioii. 
1,033  (11  p.  lOO)      —      troisï  sii  mois. 
I,i70  (17  p.  IDO]      -      Ei(  il  duaze  mois. 
t,6B0  (19  p.  ton)      —      UD  in  à  deui  ans. 
946  (Il  p.  100)      —      deux  à  Irais  anB. 
5G9  (  7  p.  100)      —      trois  i  qBairtj  8Di. 
439  l  5  p.  100)      —      quatre  »  cinq  am. 
9U3  m  p.  100)      —      plus  ds  cinq  ans. 
DeB  mesures  sont  prises  pour  que,  dans  les  prachains 
comptes,  les  liquidations  judiciaires,  créées  par  la  loi 
du  4  mars  1S39,  soient  l'objet  d'indications  non  moins 
circonslanciéeâque  oelW  qui  viennent  d'ùtra  doonées 
pour  les  foilliteci. 

JusTccEi  UË  PAi.\,  —  Au  moment  où  les  Chambres 
sont  naisies  de  propositions  et  de  projets  de  loi  sur 
l'eKtension  de  la  compétence  des  jugea  de  paix,  il  ast 
important  qu'elles  aietil  sous\e=  ^a»  tetswinlile  des 
travaux  de  ces  magiatrala  coiume  ïo^b*  wn**  461?».% 


I^m  EN  1890  0^7 

la  mise  en  pratique  de  U  loi  du  W  mai  133)^  enoore 
actuellement  en  vigueur.  Los  tableaux  unnoxés  au 
rappoi-L  qui  précède  In  coinple  gêiiâral  de  la  juelbe 
civile  pour  ItSO  donnent  ces  ranBeignementa  en  ce  qui 
Cdiirtei'no  lesannéi^a  1839  A  1Ë80:  ils  sont  complélés 
ici  par  ceux  qui  se  réfËrent  aux  huit  auDées  euivanlea, 
tle  manière  à  présenter  le  nombre  et  le  résultat  des 
affaires  portées  à  l'audience  de  compétence  des  juges 
^^de  paix  pendant  un  demi-siècle. 

Rombre  Util  des  iffaires  k  jugsr...  33e.SS6  314,401 
Nombre  d«s  nffaires  terminïaa  : 

S  CDDiradicloire 111,399  4IS.G1S 

Car  jugcuieni  j  p„  .j^f^m ai_;iO  87^jjg 

P*r  arrangemonlàl'audlGDce 73,USS  63. ISS 

PambaDdoii 4U,633  37,63i 

AlTiïrei  reeiaai  ï  Judrjr  à  la  fin  de 

l'annËe K.729  8,718 

Jugeiaenu  défliihi F»  rendus  à  charge 

d'appel 79,764  79.816 

Reaientà  jngerdel'SDnéiiprecéd'e..  1.434  1,331 

KormteB  pubdanl  l'année 4.S36  i,l73 

Tolaui G. 170  B,56i 

Nombre  dei  appela  : 

/  de  conBrmauon 3.(90  3.im 

Suivis  \  d'iDBrœalion 1.631  (.361 

f  daU'iniBct.oDdedéiisleai.  KOi  711 
Sur  leequel)  il   restait  à  aUlDer  le 

31  décembre 1,318  1,101 

IVBpri'*â  le  rappi'oohement  de  ces  cbilTres,  près  du 
tiers  des  aU'aires  terminées,  32  p.  100,  sont  arrangées 
H  l'oudieDCa  ou  abandonnées;  les  trois  dixièmes, 
:;'.>  p.  1IX),  sont  jugées  par  défnut,  et  les  deux  cin- 
quiËmes,  39  p.  tlJO,  domient  lieu  à  des  ju){emeiita 
coDiradicioirea.  Lee  déoiaioiiE  en  premier  ressort  sont 
duns  la  proportion  des  quatre  dixièmes,  39  p,  100,  et 
l'on  ne  couiple  (jue  cinq  jugemenU  Îîtt\iiife6  S^^^X- 
i^uant  aux  coiillrtaalions  prononcées^  çaï  U&VcWvovwïiw  J 


im  JltSTlCK   CIVILS 

civils,  leur  cbifTre  proportionnel  varie  de  60à  63  p.  IbO; 
ce  ilerniei-  appartient  à  l^année  lU^. 

Les  jugements  d'ava  ni -faire- droit  sont  un  peu  moins 
aombrûux  en  justice  de  paix  qu'en  première  insUiice  : 
its  p.  ino  affaires  terminées,  au  lieu  de  18  p.  100.  Les 
46,062  qui  ont  été  rendus  en  1888  ordonnaient  20,712 
(4S  p.  100)  une  enquête;  7,876  (17  p.  100)  une  exper- 
tise; H,420  (20  p.  100  un  Iranaport  tsur  les  lieux  liti- 
gieux, et  8,Oj4  (18  p.  lOU)  toute  autre  mesure  d'ins- 
truction. 

Concitialion  à  l'audience.  —  La  stalislique  a  dé- 
montré, depuis  longtemps,  que  le  nombre  des  affaires 
Eoumisee  au  préliminaire  de  conciliation  allait  toujours 
eniliminuant  Sans  remonter  au  delà  de  1876-1880.  on 
constate,  de  cette  période  à  l'année  1888,  une  réduc- 
tion de  20  p.  100,  qui  coïncide  avec  une  augmentation 
de  37  p  1(X)  pour  les  ordonnances  d'asaignation  à 
href  délai;  le  l'apport  de  celles- ri  eux  effairea  portées 
en  conciliation  à  l'audience,  qui  n'était  que  de  36  pAOO, 
année  moyenne,  de  1876  à  ISSO,  est  aujourd'hui  de 
52  p.  100;  le  recoursà  l'a^ignslion,  qui  devait  re»lcf 
une  exception,  est  donc  deveuu  la  règle. 

Dans  9,944  (27  |i.  100)  des  36,222  affaires  à  conci- 
tier,  en  vertu  de  l'article  48  du  Code  de  procédure 
civile,  pendant  l'année  1888,  les  défendeurs  n'ont  pss 
répondu  û  la  citation;  la  proportion  n'avait  été  que 
de  23  p.  100  en  1876-1880. 

Les  parties  ont  compai'u  perso nnelleraent  dons 
lâ,416,  et  elles  lie  sont  fait  représenter  dans  6,862. 
La  comparution  par  mandataire  prend  do  plus  en  plus 
d'extension  :  26  p.  100  en  188S,  au  lieu  do  17  p.  100 
en  1876-1880.  Les  juges  de  paix  n'ont  réalisé  la  conci- 
liation que  dans  7,917  cas,  soit  30  fois  seulement  sur 
11»,  au  lien  de  3H  p.  100  en  1876-1880  et  de  42  p.  100 
en  1S71-187!i.  Le  préliminaire  de  conciliatioa  n'a 
donc  pas  donné  de^  résultats  aussi  décisifs  que  l'avait 
espéré  le  législateur, 

Cûneiliat'on  on  dthùn  de  l'ftwliwiea.  —  Pai- 
fpplieaUoa  de  Ulol  duiîmaWïSï.,'»»^'».'*,»^^^** 


ont  a^lEvré  t,T49,2S7  billets  d'averti^emenl,  en  ISSU, 
pour  appeler  en  conciliatiuû  en  dehors  de  l'audîeDCo 
des  porsiitines  intéressées  dans  1,725,357  contestations. 
Pour  717.^  i3  alTaireB,  un  peu  plusdBsdeu.i  cinquïânies, 
il  p.  (00,  les  MUeU  d'avertissement  sont  restés  sans 
etTei  1  sur  l,00â,01'i  différendâ  dont  ils  ont  connu,  les 
magislrals  ont  réussi  à  en  concilier  S30,330  outil)  p.tOti. 
Cette  nroportion.  qui  est  la  même  qu'en  1S87,  tSSS  et 
18KJ,  n'est  inférieure  que  d'un  centième  â  celle  des 
quatre  années  1881  à  1884.  Il  a  été  dressé  1,688  pro- 
cès-verbaux d'arrangement,  soit  2  fois  sur  1,000. 

AllHb'ilions  r-Hrajudiciaires .  —  Dans  les  plus 
noiiihrpui'es  on  \i^*  plu^  Importantes  de  leurs  altribu- 
liorir;  o.slrujiiiiici^uii'^,  les  jugea  de  paix  ont  convoqué 
pi  jirO;i(it;  T~i,'Ml  ctio-oils  de  famille,  délivré  9,472  actes 
de  notoi'iétr^,  re'jii  'i,2ii3  actes  d'émancipation  et  pro- 
cédé à  IS,442  appositions  et  aulauc  de  levées  de  ëcoU- 
léa. 

Venlet  mobilièrts.  —  En  1888,  tes  grefEiers  de 
justices  de  paix,  ayant  qualité  à  cet  elîet,  ont  opéré 
9,412  ventes  publiques  d'objets  mobiliers,  qui  ont 
produit,  7,817,704  francs,  soit  on  moyenne,  par  vente, 
830  francs,  et  coûté  7SS,â9l)  francs,  soit  une  moyenne, 
par  adjudication,  de  80  francs  de  frais  ou  !)  fr.  (>3  par 
100  francs  du  prix. 

Conseils  ne  prud'uomues.  —  Comme  les  magistrats 
cantonaux,  les  cooseils  de  prud'liommes  ont  des 
attributions  concîtialoirss  (en  bureau  particulier)  et 
des  attributions  judiciaires  [en  bureau  générali. 

Bureau  pariieuHer,  —  H  y  a  trës  pi.'u  de  dilTérence, 
d'une  annëa  i  l'autre,  dans  le  nombre  des  coaLcsla- 
lions  soumises  aux  conseils  de  prud'hommes.  La 
moyenne  annuelle  de  1881  &  188o  avait  été  de 'iS.O^/i  ; 
les  cbilfres  dos  aunéed  suivantes  ont  été  de  42,016  on 
ISSfi;  de  41,917  en  1867.  et  de  41,117  en  1888.  Plus 
Iles  sepldiiièmes  de  ces  41,117  différends,  29,141  on 
71  p.  iUO,  étaient  relatifs  aux  M\a\te6-,  \eï  ■çVïi^'ïfe- 
queals,  parmi  les  autres,  conoôtnaien^  Aea  Mni.%'" 
•4Î» 


3,889;  des  malCacoDS,  1,066,  el  des  qnealiona  d'ap- 
prentissage, 800. 

De  ces  mêmes  alTs[rea,  les  parties  en  ont  retiré 
7,St>S,  prËa  du  cinquiËme,  avant  que  le  bureau  nit 
statué,  et  tes  conseils  ont  ajaurné  la  eolulion  de  23o 
à  l'aunée  4S39.  La  conciliation  a  élé  réalisée  dans 
plus  de  la  moitié,   16,79:1  (31   p.   100),  des   alTaipes 


réellement  examinées  par  !< 

10,219  qui  n'ont  pu  être  conciliées.o 

devant  le  bureau  général. 

Bureau  général.  —  Les  conseils  de  prud'hnuimes, 
en  bureau  général,  avaient,  en  outre,  &  se  prononcer 
Hur  232  all'aires  provenant  de  1tJ87.  Sur  les  12,91(1 
dont  ilsse  sont  trouvés  saisis,  7,624  ne  sont  pas  venues 
jusqu'à  eux  ;  7,  4^  parce  qu'elles  avaient  été  arran- 
gées avant  les  débats,  et  \SS  parce  qu'elles  n'avaient 
été  introduiles  que  dans  les  derniers  joura  de  l'année, 
ce  qui  réduit  à  5,294  le  nombre  des  aPTaires  portées 
réellemeut  à  leur  barre.  Les  conseils  ont  rendu 
A,iU  sentences  en  dernier  ressort  (84  p.  lUU).  et  830 
auBoeptibles  d'appel  (16  p.  100).  Parmi  celles-ei, 
2Sâ  ou  44  p.  11)0  ont  ét^  attaquées;  mais,  par  suite 
de  désistement  ou  de  transaction  dans  80  alTaires,  les 
tribunaux  de  commerce  n'ont  jugé  que  28S  appels  qui 
ont  été  suivis  :  192  (o3  p.  100]  de  conQrmation  et 
133  (47  p.  100)  d'inllrmation. 

Assistance  JL-DiciimE.  —  Bureau.i!  d'arrondisse- 
ment. —  Le  recoure  a  rassislBnee  judiciaire  est 
devenu  de  plus  en  plus  Fréquent:  te  nombre  des 
demandes  transmises  aux  bureaux  d'arrondissement, 
qui  s'était  déj&  élevé  de  8.047  en  l8ol-18o3  (année 
moyenne)  i  35,651  en  1883,  a  subi,  depuis  cette  épo- 
que, une  augmentation  qui  u'a  fait  que  s'accentuer  : 
41,917  en  1884,  —  48.713  en  1885,  —  52,2oOen  188fl,  — 
&3,41'4  en  18S7  et  SS,250  en  1888.  L'application  de  la 
lui  de  IS&i  sur  le  divorce  a  parlicipé  dans  une  large 
mesure  i  cet  accroissement  (de  4,641  en  1884  à  13,867 
en  i88S):  on  peut  égalemeuV  àpva\M  \a. 'jïi^Bssi.Qïi 
ininterrompue  des  demaaie»  ï6\aV\'»es.  a  ie».  wreiwsi- 


a  Vigueur  Se  ta  loi,  leur  "a  ctilfre  décuplé  : 
373  en  raojeuna  de  ISil  è  i85u  oi  S,»ij3  eu  1888-  La 
Chambre  des  défiutés  a,  du  resle,  voté  réoemnient,  en 
premiâre  leolure.  udb  proposition  de  loi  aysol  pour 
but  d'organiser  ra«Eiâlanc6  judiciaire  devant  les  jus- 
tices de  païi.  En  matière  commerciale,  les  demandes 
d'assistance  judiciaire  sont  relativement  rares  :  993  en 
1888,  contre  51,604  en  matière  civile.  Le  tableau  sui- 
vant indique  le  nombre  et  la  nature  des  procès  eu 
vue  desquels  l'assistance  judiciaire  est  surloul  de- 
mandée : 

alimenuira 6.3U  6,H3B 

.  H,9I6  13.887 

iondecorpa 5.7fil  5.36U 

Icsiion  de  msublei 1.791  1,553 

M  partages I.88U  S.ISl 

!6-iiiiérf  ts D,*73  5,9B3 

i>&y«menla  de  soainiflsiines 5,118  5,539 

Eéparalton  de  biani 3,859  3,<I81 

(.iCes  chilTres  réunis>epréseutenl  plus 'des  trois  quai'Is 

|T  p.  100]  du  total  des  demandes  introduites. 

Xe3  bureaux  ont  renvoyé  C,OjS  des  demandes  de 
S  devant  d'autres  bureaux  seuls  compétents;  ils 

Il  ajourné  i  1889  la  solution  de  2,<'il3  demandes,  et 
comme  les  parties  en  avaient  veliré  6,^13*1  à  la  suite 
d'arrangement,  il  n'ont  eu  â  examiner  que  'i^,^ti3  de- 
mandes, qui  ont  été,  23,£I33  (34  p.  10(1)  accueilliea  et 
19,790  (46  p.  100)  rejelées.  Depuis  ISiil,  ces  propor- 
tions sont  restéeit  les  mêmes,  à  deux  dU  Ii-oÎg  centièmes 
prËB.  Pendant  la  infime  armée,  les  tribunaux  civils 
ont  jui<é  13,(M  alTaires,  dans  leiiqusUes  l'asëisiance 
judiciaire  avait  élé  accordée  au  demandeur  (11,737), 
au  dércndeur  (634]  ou  au  deux  parties  \.&rs).  Dani^ 
10,843  ou  84  p.  100,  l'asai&lé  a  eu  gain  de  cause  et 
dans  2,2It)  seulement  (Ifl  p.  100)  il  a  perdu  sou  pracâs. 

L'assistance  judiciaire  a  élé  retirée  11")  (ois  d'afClce. 
par  les  bufeaux,  S  /ois  eur  la  dematiàe  4fc  \tt  ■ça.flw. 
adverse  et  7  fois  sur  cella  du   WinîfiVfeïo  ^i'eKw.  '^'K*  J 


31  retrsils étsisDl  Fondés:  19  Bur  ce  qu'il  étail  adveau 
des  ressourceg  sufriBsii1«E  à  l'assisté,  et  (2  fin  ce  que 
celui-ci  avBJl  fait  une  déclaration  frauduleuse. 

Hiireaux  d'appel.  —  Devaut  !ea  burenux  d'flj>pe], 
le  nombre  des  demandes  d'assialance  judiciaire  a  for- 
cémeut  suivi  !a  même  pri^-essioD  que  devBUl  les 
bureaux  de  première  instance;  il  est  buit  fois  (*lus 
CDli!<îdérable  qu'au  début  :  %'A  en  moyenne,  do  ISjI 
à  1833.  et2,U7en  1888. 

En  ce  qui  concerne  les  déclisioas  prises  par  \r& 
bureaux  d'appel,  les  proporUonu  aoal  en  sens  inverxe 
ds  celle  des  bureaux  d'arrondissement  :  demaudes 
admises  940  ou  4e  p.  100.  et  repoussées  MI8T  ou 
o-'i  p.  100;  les  90  autres  affaires  ont  fait  l'objet  de 
diverses  solutioua  :  renvoi  à  d'autres  bureaux  pour 
cause  d'incDOipétence,  retrait  par  les  parties  i[ui 
avaient  transigé,  etc.  Les  cours  d'appel,  qui  onl  jugé 
contradictoire  ment  ti02  affaires  admises  à  l'assistance 
judiciaire,  ont  donné  gain  de  cause  â  Q89  assistés 
(48  p.  100)  et  débouté  de  1eurdemande313[52p.  100). 
L'ai^istance  avait  été  accordée  k  l'appelant  dans 
3GI  procès,  â  l'intimé  dans  229  et  aux  deux  parties 

Il  a  été  pronoQcé  par  les  bureaux  d'appel  2  retrailii 
d'assistance  judiciaire,  motivés  par  cette  considéra- 
tion que  l'assisté  ue  se  trouvait  plus  dans  les  condi- 
tions d'indigence  exigées  par  la  bi:  l'un  avait  été 
demandé  par  la  partie  adverse,  l'autre  a  eu  lieu 
d'jDflice. 

Sureau  de  la  Cour  de  ausalion.  —  Durant  l'année 
judiciaire  1887-1888,  le  bureou  d'assislance  judiciaire 
établi  près  la  Cour  de  cassation  a  ttalué  sur  204  de- 
mandes qui  ont  été  :  :<4  accueillies  et  170  rejelées. 
Sur  26  pourvois  dont  les  auteur:^  svuieiit  obtenu 
l'assistance  judiciaire,  la  Chambre  des  requcHes  en 
a  rejeté  6  et  admis  20,  La  Chambre  civile  a  rendu 
14  arrSts  de  cassation  et  1  arrêt  de  rejet  dans  lo  af- 
faires  admises  au  bétiétloe  ào  \'sïi«.\awi6  ^lAitiaira, 
Sceau.  —  Depuis  18S0,\e6  oçfeïaïwBa  4a  ^■W>sa 


^irOOf^Riauvea  aux  adroiesions  à  domioilâ  aTOE^ 
naturâlisslions  sont  devenues,  d'année  en  asHée,  plae 
cuneidi^rableB.  et  l'applicatEon  de  la  loi  du  21)  juin  i8W 
sur  la  nationalité  en  a  augmenté  encore  l'importance, 
ainsi  (ju'îl  résulte  àet,  relevés  slatiâliques  déjà  publies 
par  mon  administration  relativement  aux  années  188^ 
et  1890.  Uoumal  offieiel  des  16  et  18  février  1890  el 
du  17  mars  1391.) 


Admissions  ïdDiaiciLc      SS3      t.;S5      3,3(13      3,974    5,081 

NBluralîwuiod ÎU         i3i         «63      I.BIl    1,9S9 

Hatunl.  ilgâriennH..      361         6i3         738      1,518    1,700 

En  ISa^,  la  naluralieation  a  été,  en  oulre,  accordée 
à  19  Cochinchinoiâ,  14  Annamites  et  3  Calédoniens 
[décret  du  ^  mai  1^1),  ainsi  qu'à  41  Tuniâiona  (dé- 
cret du  29  juillet  1S87). 

Les  autori^tioiis  do  changement  ou  d'addition  de 
nom  ont  été  au  nombre  de  Kl. 

Quant  aux  dispenses  pour  mariage,  leur  nombre 
diminue  légèrement.  Après  avoir  été  au  nombre  de 
l/ioT.  et  de  1,3»'<,  année  moyenne,  en  lâTI!-lB80  et 
en  1881-188S,  il  est  descendu  k  l,3a8  en  188»,  à  1,304 
en  1R87  el  à  1,279  en  \m%.  Ces  dernières  avaient  pour 
motifs  :  1  ,m  l'alliance  (ai-t.  ISS  du  Code  civil],  139  la 
parenté  [art.  m'A)  et  7  l'âge  (art.  144). 

dant  l'année  ISâS  ont  reçu  3.07S,6B6  actes;  ce  chiffre 
est  on  diminution  sur  les  années  précédentes,  pour 
lesquelles  la  statistique  avait  relevé  3,13r),t32  aelee 
en  1SS7  et  3,lS0,6j^2  en  1881);  les  nombres  moyens 
annuels  des  deux  périodes  quinquennales  antérieures 
avaient  étéde3,240,0»2pourl8Sl-18S5  et  de  3,324,183 
pour  t87H-1880.  L'écart  entre  tes  chiffres  extrême» 
donne  en  moins,  pour  l'année  1888,  20  actes  par  offî- 
cier  public  (344,  au  lieu  do  'i'-'A)  et  de  10  par  millQ 
bsbiliaifi  (80,  au  lieu  de  90), 
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LOIS  ET  DÉCRETS 

d'int 

ÉniÏT  tUOSOSlIQUE    ET    FINANCIER    DE    189U 

(L.  =  Loi;  D.  =  Décret.) 

1.  Finanaes.  Impôts. 

17.i8nï. 

D.  relatif  â  1^  réforme  de  divers  timbrcH 

mobiles  et  i  la  création  de   nouveaux 
types. 

«  mm, 

1870. 

13    - 

L.  porlani  règlemenliJÉftnitif  du  budget  de 

1B77. 

)B    ^ 

L.  portant  règkmcnt  délinilif  du  b'udget  de 

1878. 

12  avril. 

D.  relatif  au  Liml  ru  loi  caries  à  jouer 

D.   relatif  aui  pa>se|-oit    à  1  elianger 

È(i  juin. 

D.   Coiiceinaiil   la  fabiiraluii  et  limposi- 

tion  des  uns  de  rai-ms  ^c      \    le  D 

du  7  octobre 

o  Hoilt. 

L.    concarnant  le  régime  des  sucres 

8      — 

L.   relative auxi-ontribulionsdirecleB et aui 

taxes  ï  assimilées  de  1  exercice  iSSa 

18      - 

du    14  août  I^H9  Bui  le  commerce  des 

22  aept. 

D,   relatif  auv  Irais  de  jubtite  ormiuialle 

•    correctionnelle  de  simple  police  Ptc  ,  â 

la  MarlmiquË    a  la  Guadoloupo  et  à  la 

Réunion 

II.  i 

^ouatifs,  prûpnélc  iniiuBtnelle   colonies 

8  janv. 

D.  modifitfUt  le    régime    douanier    de    la 

Guyane 

2-'.    féï. 

D.  portant   orgaoïoation  de  la  Jusliee  -nt 

Toiikiii 

3   mai. 

L.  portant   modificaton  d     lart    2  de  la 

loi  du  2S  iwQ  \^1  M  W  «w.*Qjw«  de 

fabrique  el  d?  commpvta  N  -ù  Vi-ïi-k. 

LOIS  ET   DÉCRETS  O/.) 

V 

7  —      D.  rendant  applicable  aux  colonies  la  Un 

du  24  jui41et  1889  sur  la  protection  de 
Tenfance. 
22      —     D.  portant  modification  du  décret  du  13  juin 
1889  sur  Torganisation  de  Tadminist ra- 
tion des  colonies. 

8  juin.    L.  relative  au  régime  douanier  des  maïs 

et  des  riz. 
19      —      L.  portant  modification  du   tarif  général 

des  douanes  en  faveur  de  certains  pro- 
duits originaires  de  '1  unisie. 
21       —     L.  qui  établit  un  droit  sur  les   mélaî^scs 

étrangères. 
31      —     L.  relative  à  la  prorogation   des  articles 

9  et  10  de  la  loi  de  1881  sur  la  marine 

marchande. 
31      —      L.  portant  prorogation  des  encouragements 

accordés  aux  grandes  pêches  maritimes. 

III.   Postes,  télégraphe,   téléphone. 

18  janv.  D.  relatif  à  la  constitution  des  groupes  té- 
léphoniques, modifié  par  D.  du  29  mars. 

13  mars.  D.  concernant  Tabonnement  aux  lignes 
auxiliaires  des  réseaux  téléphoniques 
urbains.  V.  aussi  le  D.  du  31  mai. 

28  —  Accession  de  TAUemagne.  pour  le  ter- 

ritoire de  Cameroun,  à  TUnion  postale 
universelle. 
5  avril.  Accession    de   l'Espagne,  pour    Cuba, 

Porto-Rico,  les  îles  Philippines,  à  la 
convention  télégraphique  de  Saint-Pé- 
tersbourg du  22  juillet  1875. 

29  juin.     L.  portant  approbatipn  de   la  convention 

signée  à  Londres  (4  déc.  1889)  entre  la 
France,  l'Angleterre  et  la  Belgique  re- 
lative au  télégraphe. 

Divers. 
1 7  jan  V.    L.  coacernaDi  l'or ganisalioTv  àô Y  çiV^\.-\sv^\^^ 
frénéral  de  l'armée  na\a\^  eV.X^'s»  q>VC\ça^^^ 
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2S 

- 

D.  niodifianl  In  réglemenlalion  relative  à 
la  récolle  des  goémona  de  rive  daaa  la 
Manche  et  dans  rOoéan. 

30 
'2U 

n... 

D.  sur  le   nolai-iat.  V.   D.   2  février,  arr. 
li  février  (B.  des  L.  n°  131^). 

du  2a  octobre  1880  relative  au  sauve- 
tage de  navires  naufragés  sur  les  côtes 
de  la. France  et  d'Angleterre. 

'22 

4 

avril. 

L.  portant  modillcation  du  §  1"  de  l'art,  'à 
de  la  Un  du  4  mars  tsm  sur  les  railllles. 

1o 

~ 

L.  concernant  l'organisation  judiciaire  dans 
les  colonies  de  la  Martinique,  la  Gua- 
deloupe et  la  Réunion. 

ai 

U.  organisant  la  reconaalssance  par  l'Etal 

^ar\eJaauï"dT]Bloi  du  15  juillel 
(889,  sur  le  recrutement  de  l'armée. 

22 

juin. 

L.  ayant  pour  but  de  modifier  le  titre  H 
du  Code  rural  (vaine  pâture]. 

3U 

- 

2  , 

juiti. 

L.  ayant  pour  objet  d'abroger  les  disposi- 

blique  relatif  aux  emplois  réservés  aux 
anciens  sous-offlciers   des   armées   de 
terre  et  de  mer. 

•^ 

" 

L.  sur  les  délégués  A  la  sécurité  des  ou- 
vriers mineurs  complétée  par  la  loi  du 
l"noât  même  année. 

18 

- 

D.  portant  organisation  de  l'école  des  Poui<^ 
et  chaussée;.  (Plusieurs  D.) 

IS 

■ 

D.  Ecole  sup.  dci\nw'ia,éwi\t*.es,mTOWaCTi- 
(PluaieuTÈ  D  .1 

LOIS    ET   DÉCRETS  oll 

31     —      L.  relative  à  la  conservation  de  monumonts 
de  TËxposition  universelle  de  1889. 

29  sept.  D.  complétant  le  D.  du  13  janvier  1888  re- 
latif au  régime  des  libérés  astreints  à 
résider  dans  les  colonies  françaises. 
7  oct.  D.  portant  règlement  d'administration  pu- 
blique pour  l'exécution  de  l'article  90 
du  Code  de  commerce  et  de  la  loi  du 
28  mars  1885  sur  les  marchés  à  ternie. 

Nota.  —  On  trouvé,  dans  le  Bulletin  des  lois  de 
1890,  enlre  autres  actes  insérés  en  retard,  la  loi  du 
4  avril  1889,  ayant  pour  objet  l'application  agricole 
des  eaux  d'égout  de  Paris  et  l'assainissement  de  la 
Seine. 


DEUXIÈME   PARTIE 

VILLE  Dli  PARIS 

(et   dÉpairtement   de  1>  Seine) 

Suyer/icit; de  la  ville;  7.MUy  hectares,  liout  71'i  hoR- 
larea  août  couverls  pnT  lo  lîL  du  flcavo.  SupciTicie  du 
dépnplemeiit  de  la  Seine  :  'i7,5î;u  hectarea. 

DiamèlredeParisdn  nord  an  sud 8,330 

—  —    lin  Bod-ouesi  nu  nord-est 11,800 

Longneup  da  la  roule  militair»  qui  longe  rinlirinur 

dus  rorlilloation! 33,330 

Dilailt  sur  la  niperflcit. 

VolflB  puhlirjiies 1,60(1,91.58 

Squares  ei  jard.ng  puhlica I85,8â.76 

CimatièroB  ((niro  muras) 90,01.51 

L»  Seine  (eoire  parapets) aîO.77,00 

Caaaai(eDlrB  baroes) 3S,  10.31 

propriâlËs  publiques  eiiiriféei' 5. 659. 70. 8i 

Superficie  UilBle T.SOl.OO.OO 

Population  de  Paris  eo  1«6  :  ],'JfW,SOfi  habitanls. 
Eii  IHSl,  2,269,LI23.  —  Population  du  département 
de  la  Seine  en  18TC  :  2,41U,tj49  hal)itant,^.  Dénonibi-i- 
ment  du  18  décembre  1881  :  2,7iW,32U. 

Populalion  de  Parti  SaprSi  Is  recenitmer»  da  ISBfi . 
(PopnlitioD  présenta  !e  SOmaî  IS8S.} 

Fapnlalion  de  oatlDDalilé  françiise  : 

Seie  ma«culin 1,009, 9B9J 

Sexetéminiu I.07l,7tui  -.™".Mï 

PopolnUon  itrang^re  : 

Se.en,«bCuliD. 9M3ÎJ      ,„„  „, 

Seiettraipln..... 86,2ÎO  ' 

Total  gânértl  de  la  popnlallao  : 
Sexe  mMCulin 1,103,014-  ,  ... 

sexeftminia I.i57,9ïii  =■""."" 

f  oputalton  d,e  PtL't*  ^-^  «^*- 

—1  '*-  .      T  TL,VVi  >Tft» 

Gliiffro  proTisotra 
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Toum 

le  domlelh 

d'il 
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i.iae  3,031  1 

1,796  3.350  I 

799  1,691 


153.519  1,139  t,941  1,08Q  i.'SSi  \,VIA 
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Droit»  d'eipédllioa  d'icien  el 

d'DbjfltB  mobiliers.. 

HbIIh  «t  marcbâi 

Poids  pnblic 

EntrepOlB 

Prodnîi»  dei  propriités  cdiddi 

GonoeiuiiuiB  de  lemini  d&Ds  1 


d'arcliilectare,  de  païagB,  ÙB  neiAnVeniaW, 

d'éciMntge,  etc 

Contribalions  de  TËtal  el  du  ûÈpaxuiinenA  ùi 
la  Se/ne  Jaos  les  tmis  d'eBVtBÛeo  c\  ia  ne 
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BUDGET   DE  1891  ï>83 

Taie  da  balayage 2,966,000    » 

Redefaaota  divenêa  payées  par  la  Compa- 
gnie pariBienne  d'édairage  et  de  chanfhge 
parlegaa. 19,750,000    » 

Aboonemeiita  aux  eaux  de  la  Ville.  »  Prodoit 
des  cananx  et  de  dÎTen  Immeubles  dépen- 
dant des  établissements,  hydrauliques 12, 759,030    » 

ExploitationdesTOiries.— Vidanges.— Êgouts.       2,516,200    » 

Recettes  et  rétributions  perçues  dans  divers 
établissements  ^instruction  publique.  — 
Legs  et  donations. 2,212,185    o 

Contribution  de  l'État  dans  les  dépenses  de  la 
police  municipale 8,069,200    » 

Recettes diTcrses et Im^réTues 1,132,385    » 

Total  des  recettes  ordinaires 264,691,174  34 

B«e«tt—  ézlmordliuiires. 

!•  Recettes  extraordin.  sur  fonds  généraux . .  604 ,  400    » 

9*      —  -r.  —        spéciaux...      3O«10O.000    » 

Total  général  des  recettetf  extraordinaires. ...     30, 704 ,  400    » 
Report  des  recettes  ordinaires 264,691,174  34 

Total  de  la  première  partie  des  recettes. . .    295,395,574  3i 
Produiu  de'  rexercice.  1800  .et  des  exercices 
sotérleiirs  non  constatés  au  compte 110,000   » 

Total  général  des  recettes 295,505,574  34 


Dette  monieipale 106,324,695  30 

Charges  de  la  Villa  envers  l'État.  ->  Frais  de 
perception  par  les  agents  do  Trésor.  —  Rsë- 
titotion  de  sommes  indûment  perçues 5 ,  931 ,  000   » 

Octroi 8,541,035  80 

Administration  centrale  de  la  Préfecture.  — 
Caisse  municipale.  —  Mairies  d'arrondisse- 
ment         7,440,972  20 

Pensions  et  secours 1,154,668  4:2 

Dépenses  des  mairies  d'arrondissement 875,050    » 

Frais  de  régie  et  d'exploitation  do  domaine  de 
la  Ville,  des  halles,  maiehéi,  etc. 1,286,600    » 

Gnltes , > 

labunmthaë, ,        V,'î{i^>'^'^   "«^ 

A^na  mllltêirm.  —  sâpean-pompiers.'  — 

Po^deMÙreté.-^Oavê  de  gitrde  ei  ca-  ^  ^^^^ 

******  •...,.  .  .  <y4^;?A*^^ 


BUDGET  I 

Garde  rèpublicalno 

Trarsni  de  ParU  (pErsonnel  et  i 

Archilemore  et  bOBui-aris 4,(99,3 

Voine a,M8.i 

Voie  publique ÏO,697,* 

Voîlore»,elc '. ll.SB.S 

Eaux  et  ègoola.  —  Vidanees  et  exploïuiion 

deSToiries 8,Î58,( 

Collège  Rollin.  —  BDiirsss  dans  les  lycèos  cl 

diiDS  diven  établisseoienli  cpèciaui.  —  Sub- 

ventious  à  des  éMbllssenienU  d'enaeigae. 

meut  s«p6rieur l.U5,8 

loslniGLioD  primaire  et  écoles  rapérieurcs 31, 177, t 

AîrisWuce  publique.  —  AliSuéa.  —  EnFauiB- 

BSBÎBl^.  —  ËtabliEEemcnUdeblenralBance.  13,1D(,8 

Dépenses  diverses 151, i 

Préfecinre  de  pnlice Si,  I8S,Î 

Oépenses  dessenices  dus  sapeur^i'paiiipïerii.  Î,ËS7,G 

Libératoire  muaicipal  de  chimie Sga,E 

Commission  d'eiamen  pour  la  couauulion, 

pur  la  Préfecture  de  police,  de  la  capicilÉ 

profeBEionuelle  des  cochers X),<] 

Fonds  rie  réserie I.B6Î,E 

Total  des  dàpeuffls  ordioaireB Ï64,Ë91 ,  t 

1°  D^penies  exlraordïn.  sur  IbadB  gËuérsux,.  60i,( 

9-       -             —             -       spéciaux...  30,100,0 
HeporldesdèpDuseseilraordinaireeBDr  Foods 

li'ÏQéi^ui eot ,  t 

Tolal  général  des  dépenses  exlraordiuaires...  30,704,1 

Report  des  dépensée  ordiDairee 3Si,E9l.l 

Tulal  de  11  première  partie  des  dépenses.  !3S,395,: 
Dépemet  concirnani  les  exernScti  clos. 
Dépenses  ordinaires  des  eiercicei  clos  uon 

consliiées  au  comple  de  1890 1D0,( 

non  constatées  au  compta  de  1890 IU,( 

Report  de  la  première  partie  des  dÉpcnses.  Ï95,3SS,; 

ToibI  général  des  dt^taï^s , .  %â,9ffi  ,t 


COMPTE  DE   LA  VILLE   DE   PARIS  r»8o 


PRODUITS  DES  DROITS  D'OCTROI 
EN  1890  ET  1889 
(ËTalaation  provisoire  pour  1S90.) 

Produits  constatés  à  l'entrée  de  Paris  et  à  la  sortie  des 
entrepôts  fictifs.  (^Principal  et  décimes.) 

Résultat  des  années 

Chapitres  de  perception.                         1890.  Igg9. 

francs.  francs. 

Boissons 61,632,784  64,075,183 

Alcools  dénaturés 333,459  333,354 

Liquides  antres  que  les  boissons...      16,679,286  18,350,550 

Comestibles 32,125,199  34,183,863 

Droits  sur  bestiaux »  » 

Combustibles 14,201,199  13,774,120 

Matériaux 7,164,930  6,740,374 

Bois  à  ouvrer,  bateaux,  bois  de  dc- 

chirage 4,525,087  4,807,188 

Fourrages 4,895,382  5,285,920 

Objets  divers 2,382, 5i6  2,548,056 

Forts  centimes 12,784  13,989 

Entrepôts  à  domicile  et  usines  : 
Droits    d'admission  à   la   facnlté 

d'entrepôt. 327,900  321,000 

Droits  d'abonnement  sur  les  com- 
bustibles             271,058  271,473 

Timbre  des  bulletins  desortie.....            70,358  69,333 

Totaux 144,621,972  150,774,403 


COMPTE  DE  LA  VILLE  DE  PARIS 
POUR  l'exercice  1889 

ll«eelles. 

Recettes  ordinaires. 

Produits  eoDstatéi. 
fr.  r. 
Centimes  communaux.  —  Impositions  spé- 
ciales. —  Taxe  sur  les  chiens 33,857,147  95 

Part  revenant  à   la  Ville  du  produit  des 
smâttdes  et  des  permis  decbasse.  »  Intèi  6iè 


F. 

5.517.013  01 
1  SI,  4M  ,918  40 

Î83.307  81 

3,193,887  31 

304,916  70 

3.551.014  36 
3.017,195  65 
1,618,759  07 

873,493  91 
1,167,498  15 

18.683  64 

1,839,315  49 

Û,5î3.S75  47 

596,119  99 

368,046  17 

1,760.984  13 

3,900,000    » 
1,975,833  99 

19,883.711  M 

13,136,017  70 
1,(76,904  17 

1,819.801  DE 

7.693.813    > 
978,055  44 

1(«,796  i7 

Droits  d'eipédllion  d'aciei  ei  priï  de  cenie 

CanceHHoua  de  teirain.  dana  lea  cimetière*. 
Lega  et  donaliaae  pour  les  lunirea  de  bien- 

Loeatlons  lur  la  nie   publique  et  dana  1» 

des  iraïaai  et  ceaaioni  de  partisa  de  Ur- 

ralu  ratruchtea  de  la  voie  publique 

Contnbiilioii»  den  pariîculiers  et  dea  admi- 

lei  (rais  d'éc  lu  rage 

Redevance  payée  par  1*  Compaiinie  du  e»  eu 

TODcernam  l'iUitruction  publique 

ProdniUde  l'eierciec  1885  et  des  eierdces 
inldrieiin  non  conitaléa  ani  comples. . . . 

^^^^ 

*i  1- 


COMPTE  DE   LA  VILLE  DE   PARIS  JJ87 

îtecHteê  eœtraordinaireêr 

!•  Pondi  gènéraaz 9,441,294  88 

S»  Foods  spéciaux 67,450,304  25 

Total  des  relsettes  extraordinaires. . .  76,591 ,599  13 

Totaldesrecettespropresà  l'exercice  1889.  352,158,345  18 

Recettes eodcemant  les  exercices aDtèrieors.  11,427,650  63 

Total  général 363,585,995  81 

Recettes  réellement  effectnées 363 ,  585 ,  995  81 

Excédent  des  recettes  de  l'exercice  1888. ...  71 ,  130,800  36 

Total...........  434,716,796  17 

IMpenaes. 

Dépênêiê  ordinaires. 

Dépenses  constatées. 

Dette  monicipale 106,554,948  13 

Chsrges  de  la  Ville  envers  l'État  —  Frais  de 
perceptions  par  les  agents  du  Trésor.  — 

Restitotions  de  droits ind&ment  perças...  5,393,407  95 

Octrois  (frais  de  perception) 7,988, 403  83 

Préfectnre,  mairie  centrale  (personnel,  ma- 
tériel, frais  divers) 6,399,762  16 

Dépenses  poar  le  service  du  Conseil  muni- 
cipal   1,116,307  15 

Pensions  et  secours 1,173,411  07 

Mairies  d'arrondissement 881 ,  462  34 

Frais  de  régie  et  d'exploitation  du  domaine 

de  la  Ville,  des  Iialles  et  marchés,  etc. . . .  1 ,  131 ,  713  50 

Cultes • »        » 

Inhumations...-. 1,291,342  19 

Affaires  militaires,  sapeurs-pompiers,  pustes 

de  sûreté,  corps  de  garde  et  caserne 690,018  19 

Contributions  de  la  Ville  de  Paris  dans  les 

dépenses  de  la  garde  républicaine 2 ,  689 ,  000    » 

Travaux  de  Paris  (personnel  et  matériel  de 

la  direction) 3,857,033  97 

Architecture  et  beaux-arts 3,509,064  18 

Voirie 2,176,128  25 

Voie  publique 20,430,693  50 

F romenades,  plantations  éclairage,  voitures.  10,292,657  46 

Eaux  et  égoats,  vidanges,  exploitation  des 

voiries 8,248,355  17 

Collège  RolUo.  —  fioorses  dans  les  lycées  eV 

dMOMleê  étabUs8emeotBê^é(AamL V^^l^.^o'è'l  Vô 


^^^nfnEtniiMioii  primairB  et  éoojes  aapérleiirci 

i..       Sî,63i,l»5  63 

^^B    ABstslsoce  puhllqae.  —  Alients.  —  Enfunis- 

m.        M.69I,9Î6  38 

FandB  de  réserve  ponr  dépensea  iraprèiDi 

et.            "     »'          » 

DipeiiBU  uounllBB  de  reiercice  1889.... 

I.BIT.SII  ES 

ToUI  des  dépenses  ordîn^reB.. 

\i'.     M.m.m  as 

Tolïl  des  dépenses  sur  Rinds  gÉnérïti 

LX,       îffl,l99,0SÏ  10 

tt, 584,687  39 

ToUl  génèrnl  dee  dépenses  prop 

àl-fliercieeisag 

...      »i,0B3,776  49 

DëpenseEConcernuntleBoiorcicessDlérieu 
Toiil  Kinéril..., 

...      330,iS7.7O9  eo 

WpEnBeBmandBléeaeLpiiïiesponr  lSg9. 

EnieniblB. .... 

31,103,379  09 

...      3I8,550,85S  U6 

DE   LA  SEINE 

BUDGET  DU  DÉPARTEMENT 

1.    -   IhiUGET    OBELN. 

.IBE. 

Recettes  ordinaires  et  de  In  viciaalilé  : 

8,GU,a97  fr.  B8o. 

Art,  2.  —  Cenlimes  imposés  d'ol 

rSee,  néant. 

au  service  yicinnl. 

4,aS8,244  fr.  96  c. 

Art.  4.  —  ProiluilB  éïeiitoela  du  budget  ordinaire  : 

Applicables  aux   dépensea  ordinairea   propremenl 

dites,  7,l2tî.B73rf.  AS  c; 

Applicables  aux  dépenses  de  la  vicinalilé,  néant. 

Excédent  de  recettes  de  l'e.verci 

ce  ItiSH  reporté  i 

l'esercite  IM»),  3,213.212  fr.  'J2  c- 

srci&o  \«SJ'\  Usifi.- 

féréau  budget  dunimidtêre  de  l'inlérlear,!  wWWom 

70i;.GS3rr.iia. 

^^ 

BUDC^T   DU   DÉPARTEMENT   DE    LA   SEINE  589 

Aontant  des  dépenses  effectuées,  22,049,577  fr.  67  c. 

5ur  ce  total,  il  reste  à  payer  pour  mandats  expé- 
és  et  non  présentés  au  payeur,  33,268  fr.  69  c; 
A  mandater  ultérieurement  pour  dépenses  faites, 
1,071,778  fr.  25  c. 
Reste  en  dépenses  acquittées,  20,944,530  fr.  73  c. 
Excédent  de  recettes  reporté  à  1890,  savoir  : 
Art.  1,  2  et  3,  2,919,124  fr.  26  c.  : 
Art.  4,  2,410,157  fr.  36  c. 

II.  —  Budget  extraordinaire. 

Recettes  extraordinaires  : 

Art.  I^'.  —  Centimes  d'impositions  extraordinaires, 
7,862,134  fr.  20  c. 

—  Restant  des  produits  de  ces  impositions  do  18S8, 
reporté  à  1889,  5,785,192  fr.  14  c. 

—  Reliquat  disponible  de  l'Instruction  publique, 
néant. 

—  Art.  2.  — Produit  des  emprunts  départementaux, 
néant. 

—  Restant  des  emprunts  de  1888,  reporté  à  1889, 
néant. 

—  Reliquat  disponible   de  l'instruction  publique, 
néant. 

Art.    3.    —    Produits    éventuels    extraordinaires, 
2,165,456  fr.  65  c. 

—  Restant  des  mêmes  produits  de  1888,  reporté  à 
1889,  968,348  fr.  23  c. 

—  Reliquat   disponible  de  l'instruction   pul)Iique, 
néant. 

Dépenses  extraordinaires  : 

Montant  des  dépenses  effectuées,  1 1,567, lOo  fr.  62  c. 

Sur  ce  total,  il  reste  : 

A  payer  pour  mandats  expédiés  et  non  présentés  au 
payeur,  4,500  fr.  43  c. 

A  mandater  u/térieu rement  pouY  Aê\^ÇiT\^ç^?.  l^xVç^j^^ 
888,841}  fr.  04  c. 

Reste  en  dépenses  acquittées,  iO^^l^^riÇA  U^,  V:>. 
/excédent  de  recettes  reporté  eu  \%^,  ^^ncJw*  '• 


Art.  I",  8.558,303  fr.  06  e. 

An.  2,  néant.                                          • 

Art.  3,  !W8,8fi7  fr.  01  c. 

PARIS    ^^1 

1.57i,*83i  S6 

Ô17.m  1* 

5â3.ï(9  38 

3t.3ÎOM 

3,a67,3Si  58 

slilS  17 

40.H66  36 

6,63i.3ÎO  M 

i,438,ÎOÎ  80 
3li!l7<  N) 

L'ASSISTANCE  PCBLIQUE  DE 
Compte  de  l'annw  ISSS. 

ToWI 

III.  -  Pndoili  in!émur:>  ri  lle,nb<:anemt 

i,80ï,W9  3i 

395.058  08 
3). 101  65 

ÏJÎS.OIO  53 

»;.eo(  15 

Kemboarsemeai  da  frais  de  s«juur  «t  ds 

3,519.861  (1 

347.108  51 
346.684  67 

IV.  —  Pnidaib  démente'  d'nltfVfj  par  leiMagai 

^   '  à-^^^  jl^B 

\ 


EN  1889  o91 

Caye 456,235  99 

Magasin  central... \ 1,674,896  46 

Pharmacie 261,689  26 

Total 3,889,132  08 

V.  —  Becettes  des  services  ayant  un  revenu  distinct. 

Domaine  des  Enfants-Assistés 307,761  35 

Fondations  : 

Montyon 283,265  79 

Boulard 30,352  47 

Brézin 229,943  56 

Denllas 54,627  36 

Chardon-Lagache 136,662  80 

Lenoir-Jousseran 174,207  95 

Riboutté-Vittallis 36,558  86 

Moîaoa 19,925  40 

Lambrechts 78,055  04 

Galignani 154,134  11 

Rossini 103,284  12 

Total 1,608,778  81 

VI.  —  Subventions  municipales. 

Sobventions  spéciales 824,694  40 

Subventions  pour  dépenses  ordinaires 17,825,112  10 

Total 18,649,806  50 

VIL  —  Subventions  départementales. 

Subtentions  du  département  de  la  Seine 
pour  écoles  d'infirmiers,  écoles  d'enfants 
idiots  et  épileptiques  et  bibliothèques 
d'aliénés  et  pour  l'organisation  de  la  vac- 
cine animale 17,000    » 

Résumé  des  recettes  ordinaires . 

I.  —  Revenus  propres 6,634,320  34 

H.  —Droits  attribués 4,809,969  35 

III.  —  Produits  intérieurs  et  rembourse- 
ments divers 3,519,862  41 

V.  —  Recettes  des  services  ayant  un  re- 
venu distinct 1,608,778  81 

Total 16,572,930  81 

VI.  —  Subventions  municipales 18,649,806  50 

VII .  -•  Subventions  départementales 17,000    » 

Total  des  recettes  ordÎDaires  spéciales 

ua  service  hospitalier Î5  ^'tZ^  ,TiT  "iV 


EN   1889  o93 

Réparations  de  bâtiments 4,554,708  99 

Service  de  la  Pharmacie 1,074,064  33 

Service  de  la  Boalangerie 4,258,904  52 

Service  de  la  Boucherie 2,544,218  24 

Service  delà  Cave 1,572,144  41 

Comestibles 2,880,968  56 

Chauffage  et  Éclairage 1,745,019  44 

Blanchissage 757,759  91 

Coucher,  Linge,  Habillement,  Mobilier....  1,925,950  98 
Appareils,  Instruments  de  Chirurgie  et  Ob- 
jets de  pansement 669, 844  35 

Frais  de  transport 241,201  82 

Frais  de  loyers,  Eaux,  Salubrité,  Dépenses 

diverses 1,023,552  99 

Frais  des  diverses  exploitations 196 ,  560  65 

TV.  —  Dépenses  spéciales  au  service  des  Secours  et  au  service 

des  Enfants-Assistés. 

Service  des  Secours 9,892,780  60 

Service  des  Enfants-Assistés...^ 15,941  34 

Total 9,908,721  94 

V,  —  Dépenses  des  services  ayant  un  revenu  distinct. 

Domaine  des  Enfants-Assistés 319,581  19 

Fondations  : 

Montyon 280,773  71 

Boulard 28,683  30 

Brézin 232,366  14 

Devillas 52,216  81 

Chardon-Lagacbe 128,476  50 

Lenoir-Jousseran 121,909  54 

Ribouté-Vitallis 33,436  75 

Moiana 24,090    » 

LambrechU 84,901  30 

Galignani 146,233  88 

Rossini 91,627  29 

Total 1,544,296  41 

Résumé  des  dépenses  ordinaires. 

I.  —  Dépenses  générales  d'administration.  2,035,30'»  16 

II.  —  Charges  spéciales  des  revenus 755, 364  18 

III.  —  Service  de  santé  et  services  écono- 
miques   2O,0l6,aH^  %V 

lY.  HépQfists  spèchlea  au  seryice  des  Se- 

coorê  et  des  Eafaots- Assistés 9 ,%%  "i^V  ^\ 


L'iSflSTANCK    l'IlUl. 


Total  dos  dépeniee  ordiniires 

Dépenies  extraoritlnai 

t.  Dépenses  Bubventioanées 

1[.  —  Uapiuux 

Total  des  dèpenBes  eitraonUaalres. . 

SéiMmé  ilst  d^cnsi. 

Dépenses  ordinsirMi 


3,7S7.33(  Jt) 


Tout  deBdépeiues.. 
Prèviiion  pi, 


«,973,7M  S5 


Pivlllua  Uiilana.  m 


8,lfi0  î3S,t76  B.1Ï  335.000 
10,836  !6t,3»T  716  36S,0UO 
7,9SS        «lî,657         5i(i       Î03,«I0 


i6i      im),oun 


13,iïl        3S2,06a 


{qoa    BM(lal..c- 

UndaSuilé.... 

to^he^Gi.»™.... 

i.B32 

127 

i.3m 

«8.5fi8 

9Ï 

5.0JJ 

99,980 

324 

lUU 

(M 

liO 

a.*S3 

3B,07Ï 

l,5i!l 

6i.577 

344 

5.1!» 

(89,651 

6Ï9 

I9S 

m 

76,544 

Ï14 

7fi 

H.  397 

146,  iOi 

5Î0 

l«ll 

1.331 

aîS.333 

710 

m 

7.6U 

255. «13 

638 

165 

U.%« 

i.OÎI.ÎOS 

11.231 

,10* 

JlBloDeauld... 
U-HiËhei)'.! 


3,611    1,048,161 


834  193,000 

1,710  i.oeo.ooo 

3,8«3  1,3IÏ,000 

!,109  760,000 


<.4S5       476,139      l,4< 


PrÉtisinne  pour  lS9i.  Iî,933  SSl  It.OÎÎ  SS.DSB 
—  de  1890...  1I,HS9  790  11.931  UMO 
Diffèrenoei  en  plus.  3ia  «  9i  479 

PfÈiiBionspourJgBI.  J.ÎOl.OOO  193,000  i.lEÎ.OOO  8,579.000 

JournéBS  effectivp»  de 

1S89 4,(HI.«0g  IS8.9Qa  1.007, t73  g.t81.5«3 

DiKrBiices  en  plus.      ISÎ,7M    31,098      I7i,5î7      391. tl7 
Los  Sevuiccs  lemporaù'cs  entrent  dans  la  ptipulalLon 

pour  fi38  lits  el  16!i,(X)0  jourûéea,  '-^ 

Ces  services  sont  les  suivante  : 
HaiBl'DiBn  (Biineie) 118  lltt^-l 

Auber^liie™,.!!'.! 

Silnl-LouiB  (ch FDD I quel] 

EtablisgemcDls  divers  (lentes) 

J{-tparlillon  de  la  popuialion  tnlre  Ira  serotcei 
par  le  budgel  hospitalier  et  la  airvleei  entr< 
le  CdJaple  du  déparlemeni . 

Hilpilnii «,Î3Ï  *,ï04,OaO 

HoapiCËi,  maisiiDs  de  letnitei,  erpheliniits: 

Eataaa 888  (50,600 

Vieillards  el  infirmeg 10, U7  3.5911.810 

13,337  7, 950, MU 

EnFanls  secourus,  enduU  assi»^«.  enUittA 
mordWBMl  «btaiopnit.,. 


de  la  Salpilrltre. 

.    TS)     Ki.m 

Toml 

t. 606  386,190 
l,7Si  '  ËS8,S3D 
23.UH9    S,ET9,aOO 


Budgrt  lie  lesi. 


MONT-DE-PIÉTÉ  51)9 

Service  de  la  Boucherie 3,308,300  » 

Service  de  la  Cave 2,047,500  » 

Comestibles 3,445,300  » 

Chauffage  et  éclairage 2,028,740  » 

Blanchissage ,.. 775,200  » 

Coucher,  Linge  et  Habillement,  Mobilier 3,293,200  )> 

Appareils,  Instruments  de  chirurgie  et  objets 

de  pansement 666, 5J0  » 

Frais  de  transport 233,000  » 

Frais  de  loyers,  Eaux,  Salubrité,  Dépenses 

diverses 976,830  » 

Frais  des  diverses  exploitations 218, 300  » 

IV.  —  Dépenses  spéciales  aux  services  des  secours. 

Service  des  Secours 9,583,835  50 

VI.  —  Dépenses  des  services  ayant  un  revenu  distinct. 

Domaine  des  Enfant&-Assistcs 312, 000  » 

Fondation  Montyon , 283,200  » 

—  Boulard 30,500  » 

—  Brézin 233,500  » 

—  Devillas 57,000  » 

—  .    Chardon-Lagache... 160,400  » 

—  Lenoir-Jousseran 191 ,600  » 

—  Rîboutlé-Vitallis 36,900  » 

—  Moïana 20,500  » 

—  Lambrechts 79,900  » 

—  Galignani 150,000  » 

—  Rossini 103,400  » 

VII.  —  Fonds  commun  de  réserve. 

Fonds  de  dépenses  imprévues  et  de  réserve.  200,000  » 

Total  des  dépenses  ordinaires 37,791,035  50 

Dépenses  extraordinaires 4,189,200  » 

Total  général 41,980,235  50 


MONT-l)E-PIKTE 

Honvement  des  magasin  Articles.         Sommes. 

Il  y  avait  en  magasin  le  31  déc.  1888.      1,829,964    45,996,1  i4 

Entrée. 

Par  engagements  ) 

effectifs 1,471,556  35,354, 813[2,270,492    57,361,750 

Par  renouvellem.      798.936  22,006,937) 

4,100,456  103^57^ 


uïeclLfB !,Î89,977  38,788,515/ 

Par  reQouïeUtni.       797.936  3Î, 006, 9371  î,»5fi. «2  S7.*S6,8*3 

Parvenlfli 167,Î78    4,688,995; 

Liquid.  de  l'eier- 

«icol88il 61  ï,39fl 

neBID  BU  magasin  Ië31  àéc.  1889...  l,Sl4,iOÏ  (3,871,061 
Mouvement  des  fonda. 


Sommea  repré «culées  par  Usgagea  ta  msgie.  45,871,051    > 

Fonda  dèposÉB  BU  Trcanr 6,(00,000    a 

—     un  caisse 753, *6l  91 

Total  de  l'iicUf SII,(H},G13  SI 

UuDtuil  des  bans  en  circulilioD i9,07S,MStB 


3  p.  fOO 

l.SO  p.  U» 

t  p.   IW 


API'RÛVISIONNEMENT    ET    f;ONSOMMAT10M' 


iW^ 


313,857  311,383  110,965  3JS,3itl 

SOI, 286  161,(13  39,811  301,313 

1,602.583  St(,l((  090.799  1.60t,9(3 

(09,563  16l,3«fi  3(7,959  (09,185 


Les  beEtiaux  introduits  par  [es  porleâ  de  Pari?  ïont 
^ux  qui  peuvent  venir  de  |iied  des  déparlenicuLa  de 
^eliie,  Sciue-et-Oïse  al  d'une  partie  du  départe^nent 
le  Seiua-el-Marue.  Le  iurplu;;  du  bélail  enlrê  [lat 
■■<:s  partes,  soit  de^  départements,  soit  de  rétrDn{>ui',  a 
^lê  réuui  aux  introduetion:;  par  chemins  de  Ter. 


Mouvei 


tl  dei  aballoli 


149,110] 

lli,tS7;ilO.EOt,9Sl  ie,ai0,3(0  H7,<r>S,191 
l,4J(.76l) 
190,701     I3,701,IS3        15S,Ï0S    I3,6â0,36t 

30,0161 

39.31t|  13,931,301    2,35(,93li    16,33E,16U 
ïlî,040 

lt.l9l| 

S, 313)    3,137,177        839,237      4,D76,4U 
63,8031 
14,1081 

ISS)    3,341,500  >  3,SH,SD0 

38) 

108,438      7,5œ,679        69.H3        7.598,0» 

Î91,H71 

K3,tl4!ll7,9«3,433  19,(34,433  I47,4i7,3efi 

■i99!l39    Ï1,S3Î,83S       ÎJj,M3    St,«8.4SS 
14.108) 

I85i    3,3il,6O0  i>  ■J.WA.iWft 


Yianda  de  boucltarie  « 
Hill»  crnUilu. 

.......  rEF..:Ssz;:.. 

Boiiifa..  13.l9l|lfl5  8  î, (13,312  6 
Veaui..  1U.S77.591  9  3,6M,39U  S 
Moulons.  Iî,0îe,915  (      187,750  6 
Puna...     I,i38,758  3  3.033,815  9 

Tenle  sn  g 
de  la  volatile  ei  du  gibier  ai 

E.p*«i. 

di  ehanule. 
Mlrchl  •<• 

!,65î.'65ï  9 
Î91.9ÎT  5 

i!341  7 

18.aS7,'l61  3 
11.808.913  0 
Iî.8î1,9î0i 
1.336.918  9 

^nlralei. 

888, H57 

5(1,3011 

356. IRO 

1,915,561 

68,101 

Vf, 137 

-      179.664 

1,(58,386 

36,*61 

30.913 

a.l0.1!7 

3(9.^3 

«.396 

Î5,IK9 

3.006,13» 

Î77,991 

116,599 

6.9» 

1,0» 

ia!i93 

Poids  d<»  qiUDtitia  tendue»  ù  i'Bmii 

>e 1» 

Me....      3 

,798,708  kil. 

EN  1889  go:j 

Vente  en  gros  du  poisson  aux  Halles  centrales. 

Protemnces. 

Etpèces.                        France.  Étranger.  Total. 

QaanUtéa  introdaites  :                kil.                   kil.  kii. 

Marée ,.^.  20,542,653  3,072,839  23,615,492 

Moales  et  coquillages....         433,990  5,938,290  6,372,280 

Eau  douce 594,717  1,592,197  2,186,914 

Vente  en  gros  des  huîtres^  aux  Halles  centrales. 

Quantités 
ProTenancei.  introduites. 

le  cent. 

Arcacb on ^ 25 ,  500 

Portugal.,. ,^.,..,...\.,. 202,232 

Marennes \v 80,020 

Armoricaines .i. 326 

Gancale 2,894 

Gourseulles,  etc 5,710 

Zélande..'. 143 

Amérique. . . .  .• 12 

-      Total, 316,837 

Vente  en  gros  des  beurres^  Œufs  et  fromages , 
aux  Halles  centrales. 

Quantités 
Espèces.  introduites. 

Bbobbes.  kil. 

Eo  mottes.  Fermiers  d'Isigny 2,504,549 

—  —      deGournay 1,231,624 

—  Marchands  de  toute  provenance 4,446,479 

Eni/Skil 2,042,044 

Petits  beurres 2,008,978 

Beurres  salés  ou  fondus 9,748 

Total 12,243,422 

CEOFS  nombre. 

Œufs  extra  (en  moyenne  15  au  kilo) 4,012,466 

—  moyens         —       17     —      9,852,461 

—  petiu  —       22     —      2,137,612 

Total 16,002,539 

Fromages.  kii. 

Fromages  fhds  en  général 6,669,681 

—  secs 602,aiS 

Total "r^ïïr^ 


Yii-tien  Bi-oa  diiFruilail  Légumii  aux  H 

Citéi^orî..  guiiiriii 

Aninas,  amandeB,  asperges,  champignaiiB,  !nia~  ^H 

h  >iH8,   frnises,  figues  vertet.    grenades,  gro-  ^^Ê 

r,S.r.;"i:.lt":.'"'":.''r.":.'''"  i.i»^ 

9e  catégorie  :  ^^H 

Ccriue.   merieea,   manderinei,    noix,  noisciiei,  ^^| 

de  fruIU  eldelegumai,  ftbricou,  p£ctaaB  al  rai-  r^ 

tiDs  en  piDiers,  ariichaaii,  pruneBui 5,058,485 

3e  catéiorie  : 

Toute  lui rs  denrtea  k  l'eicaplion  du  erenon 3,756,140 

4t  ciMeorla  : 

CivsBon B,M3,0JS 

OCTROI 

DéHiDillon  *         UDlliinr  giiDlild 

n<)i«.Hi.. 

vins  encercles  eten  bouteillei.  Heclol.       4,71)3,490  09 

«icDOl  pur  el  liqueurs —               leS.âS  IS  IS 

Me.  pur  cDDtenu  d.  In  lins  bI- 

eoaWtéi -                    1,556  Si  le 

(ïdrtH.  poirés  el  bidramels  : 

k  l'entrée —               179,637  16 

A  l&fobricilioa -                  1,I7S  BO 

.4!<'wh  dénnliln: 
Alcool  pur  coBlDna  dans  les  prt- 

pirations  dlles  alcool  dèiia- 

Inré -                  ai,SlS.I9  33 

rri<pBraLioiu  à  base  atciHilique.  -                    1,  I15,«  86 

yiaa'iitte  conlenant  en  acide  ; 
SO/Ûeigu-deasoDB tttc\o\.  ■» .Vil ,11  4(1 


*«■'  octnfli 

lluîii'cs  d'Oalende '. 

—        de  PorliiBsl 

BEurres  dD  loaie  ospi^ce 

FramBgei  ieca 

OEuft  <i) 

Brnjfî  fi.cM  ,ar 

Vmo '.,'...'... 

MoDMD,  Ixluc,  on  ch^rru 

PoPO 

boiaduratatoa  Hnltè 

Qoisblsnaneufuu  IKriiJ 

Cgtra»,   msDDii,    ei    Fagots    da 

luu te  espèces 

Cbarben  du  Ikhs,  chiirtaoïu  arLIS- 

delelc 

Fouk^er  de  ctiaHmn  de  bois,  lan 

orbaniié,  ei« 

Houilles,  coke 

«alériii 
Cbaux  et  clmenl 

Pierres  de  taille,  dllles,  etc.... 

Hfrbnt  >i  granit 

FtrM  et  fonlea  eiaplojii  dajiE 

Arduius  : 
Grude  dimei».  (plus  de  i^'-). 
Petite  dlmeoi.  |ai<Mns  de  (50»]. 

Cureaiia  et  |«aaeaiix  da  terre 
Poli  creux,  loltrus,  etc 


4<in  kl 


le 


GAZ    D*ÉCLAIRAGE 

Carreaux  de  faïence iOO  kil . 

Argile,  terre  glaise  et  sable  gras.  Mèt.cub . 

Brique  de  dimension  ordinaire. .  Millier. 

Carreaux  de  dimensions  ordi- 
naires et  de  faïence — 

Briques,  tuiles  et  carreaux  de 

toute  autre  dimension 100  kil. 

Pots  creux,  mitres^  tuyaux  et  po- 
terie de  toute  espèce — 

Bois  à  ouvrer,  bateaux  et  boh  de 

Chêne  et  autres  bois  durs Stère. 

Sapins  et  autres  bois  blancs. ...  — 

Lattes  et  treillages,  pariOO  bottes.  lOObott. 

Bateaux  : 

En  chêne parbat. 

En  sapin — 

Bois  de  déchirage  : 

En  chêne. Mèt.car. 

Ensapin.... , — 

Fourrages. 

lOObott. 

Foin,  par  100  bottes  de  5  kil de 5 kil. 

Paille     —  —         — 

Avoine  par  100  kil 100  kil. 

Orge — 

Objets  divers. 

Sel  gris  ou  blanc 100  kil. 

Cire  blanche,  cire  jaune  et  sper- 

macéti  raffiné — 

Acide  et  bougie  stéariqnes,  sper- 

macéti  brut,  etc — 

Suifs  et  graisses  non  comestibles.  — 
Suifs  bruts  ou  fondus  sortant  des 

abattoirs — 

Asphalte,  bitume,  etc — 


G07 

997,328 
101,379  65 
» 

» 


déchirage, 

147,470  74 
347,168  04 
141,251 


» 


2,689 
19,044 


20,823,239 

41,554,048 

195,173,111 

5,796,995 


18,648,592 

253,788  1/2 

4,605,847  1/2 
758,757 

10,942 
17,418,702 


GAZ  D'ECLAIRAGE 

Consommation  du  gaz,  —  Pendant  l'annj'îe  1890, 
la  Compagnie  a  livré  à  la  consommation  un  volume 
de   gaz  de  307,861,880   mètre»    cubes,  \uÇèv'\GWY   ^^ 
4,396fi90  mètres  cubes  à  celui  do  rannée  Y)Y(iCfe*\ovv\.Çi . 


La  difTërence  s'explique  par  la  :?ODK>inmaliort  rtcep- 
lionnella  duB  à  l'Exposilitm  inlernationale  de  188y. 
Ua'is  le  chiffre  de  30T,W1,8»I>  mulrea  cubes  excède  de 
1D.16'i,060  nièlre)!  cubes  celui  do  l'année  188b,  ce  qui 
correspond,  puur  les  deux  aunëee  iUSS  el  1890,  à  une 
augmeiilatioa  moyenne   de  .1,0H2,03O  mëlres   cubes 

La  couisonimation  de  Jour,  qui  s'applique  surtout 
eux  usagoB  induBtriels  et  domesliques,  ligura  pour 
80,o22,3ÏÏi  mètres  cubes,  soit  pour  '2fi,i3  p.  !Û0,  dans 
Is  chiffre  de  la  couEommatian  totale.  Autrefois,  le 
rapport  do  la  conaomiuation  de  jour  à  la  coosomma- 
liou  des  vingt-quatre  heures  étail  beaucoup  plus 
faible;  il  u'atteiguait  guère  que  15  p.  100.  L'augmen- 
tation constatée  doit  être  surtout  attribuée  à  l'exten- 
sion  que  l'emploi  du  gaz  pour  1»  cuisine  a  prise  dans 
ces  dernières  années. 

RtctUes  dv,  Gaz.  —  Les  recettes  du  Gaz,  que  rE.\- 
pO)«itton  de  1389  avait  portées  à  aO,6S5,I3H  fr.  il7  c. 
^nt  descendues,  en  189U,  à  7H,0e9,442  fr.  U  c,  c'esl 
une  diminution  de  l,5iKi,^9ti  fr.  Oli  c. 

Ces  recettes  se  répartissent  do  la  manière  suivante 
entre  les  deux  divisions  du  périmètre  '• 

Paris  proprement  dit 72,836,07»  fr.  99  c. 

Hanlieue  hors  des  forlillciilioiis  ti,2Xl,3gt  fr-  62  c. 
Total  égal 7U,0(i9,442  fr.  61  c. 

Abonnés.  —  Le  nombre  des  abonnés,  au  31  décem- 
bre dernier,  était  de  2:»,010  el  dépassait  de  8,891 
celui  des  abonnés  à  la  mlnie  date  de  lUKU.  En  1889, 
le  nombre  des  abonnés  avait  augmenté  de  11,ti04.  ce 
qui  donne,  pour  les  deux  années,  une  moyenne  de 
10,247,  à  peu  près  double  de  l'augmentation  moyenne 
annuelle  réalisée  depuis  iViM. 

Eclairage  public.  —  Le  nombre  des  appareils  pu- 
blics, en  service  su  31  décembre  18i)0,  était  ; 

Dans  Paris  de Iî2,071 

Dans  la  Banlieue,  do 10,101 

■ïoW\ TLyi2 


Biseédant  de  3,!©2,  Boit  rie  3.79  |>.  IflO,  le  chiirre  cor- 
respondant de  1889. 

L'application  i  l'éclairage  dea  vuee  jiublique:?  des 
brQIeura  à  récupérateur  de  clialeur  donne  des  résul- 
Uls  salÎEfaiESnts.  Ces  appareils,  qui  fournlssenl  uae 
quantité  de  lumière  cou eid érable,  avec  une  cooeom- 
ination  de  paK  relativement  faible,  sont  au  nombre  de 
l,'J77.  On  compte  eu  autre  chez  laa  particuliers 
2,:)K)  appareils  analogues,  qui,  ajoutés  à  ceux  de  la 
Ville,  forment  un  total  de  4,332,  correspondant  S 
^,300  beca  ordinaires  de  l'iO  liLres. 

Cindiàles  montanUi .  —  Nous  avons  coiilinué,  pen- 
dant l'année  dernière,  à  poser  des  conduites  montantes 
pour  faire  arriver  le  gaz  à  tous  les  étages  des  mai^ns 
particDiiërea  pour  lesquelles  la  demande  nous  en  avait 
êtû  rai te. 

Le  nombre  des  conduile^  iiioulantse  établie»  en 
WM  a  été  de  2,1{U.  Ce  chilfre,  dont  il  faut  retranclior 
;n  conduites  supprimées  par  suite  d'expropriation  des 
immeubles  où  elles  se  trouvaient,  porte  le  total  des 
conduites  existantes,  au  31  décembre  18W,  à  30,230, 
réparties  dans  23,<i90  maisons.  Sur  ces  2,193  con- 
■luiles,  170  seulement  ont  été  installées  dans  des  mai- 
sons neuves;  les  autres  deiiservent  des  appartements 
habitéedont  les  localairesse  sont  engagés  â contracter 
un  abonnement  immédiat. 

Quant  au  nombre  des  abonnés  sur  conduites  mon- 
tantes, il  atteignait,  au  31  décembre  1H9(I,  le  chiiïre 
de  1t6,49ti,  eNCédaut  de  7,921  celui  des  abonnés  de 
[néme  catégorie  au  31  décembre  IHtiâ.  Par  ïuite,  les 
abonnés  sur  conduites  montantes,  i  la  Ro  de  1SU0,  re- 
présentaient près  de  la  moitié  du  nombre  total  des 
abonnés  à  la  mOme  date.  Nous  vous  avons  expliqué, 
dans  nos  réunîoua  précédentes,  par  quelles  combinaî- 
sons  nous  sommes  parvenus  â  accroître  ainsi  notie 
clientile.  Depuis  la  flu  de  iHUT,  nous  avons  mis  é  la 
difl)K»itian  de  nos  abonnés  10li,tl67  fourneaux  de  cui- 
sine, et  c'est,  en  grande  partie,  gnice  i  remploi  de 
r^es  a^ipareilï,  ^ue  la  coti  soin  mal  ion  A\y  ^az  ^  '^m  ^vkçr 


^^H    "ftienler,  dans  ces  deux  dernières  années,  ili 
^^M      dix  milIUins  de  mètres  culies. 

^H       blenu  ai-nprëe  donne  le  relevé  des  quantité: 

^H      vier  1g»flau31  décQmbrei390.  (NeuBnedon 

■  plus  de 

-  Le  la- 
=  de  gnz 
1"  jan- 
nons  que 

W  »' 

70    B 

105.  . 

(i)*|}  50 

00     n 

74  1 

75  > 
75    » 

1  portants 
âsoau  de 
Landy  et 
plusieurs 
érimèlre. 
accru  de 

m.  3flc. 

28 
m.  B7c. 
duites  de 
uvée  por- 
3  déoom- 

tn.  a;  c. 

7(1 

^H            1890. 3«7,8H,880 

^H       '    Cmtatiialion.  —  Nous  avons  exéculù  d"in 
^H       travaux  de  canalisatimi.  pour  étendre  le  r< 
^H       dislribution  des  luânes  do  La  Villetle  et  du  1 
^H        améliorer    les  moyens  d'alimentation    de 
^H       communes  éloignai»  du  centre  de  notre  [i 

^B       30,443>a,  67,  ainsi  répartis  : 

^1           Banlieue  hors  des  Fortifications..     17,324 
^H                                   Total  égal 3i.i/i^3 

^H        gaz  iilacées  wus  les  voies  publiques  s'est  tro 
^H       tée  nu  31  décembre  1801}  à  2,22'J,iiSl-,  02,  s4 

^M             Banlieuelinrs  des  Ko  rtili  (nations       734,802 

^m              (i)  Lui  «étions  ajuil  été  déricmblées  en  1B70,  il 
^m           jirécédBDleB,  \ee  maUlpIier  par  3. 

f-ul.  pour 

^^■^^■■^ 

VIDANGES   ET   ÉGOUTS  (îll 

EAUX 

Métrés  cubes  débités  par  les  sources^   cours  d'eau, 

machines. 

Nature  des  eaux.  Dans  l'année.  Par  jour. 

Dhuis 6,818,460  18,681 

Vanne 43,458,200  119,064 

Arcueil 359,354  9S4 

Sources  du  Nord 98,099  ^269 

Total  des  eaax  de  sources...         50,734,113       138,998 

Grenelle 94,493  257 

Passy 2,372,500  0,500 

Total  des  paits  artésiens 2,466,993  6,757 

Seine 38,805,696        106,317 

Marne 27,957,307         76,595 

Total  des  eaux  de  rivière 66,763,003        182,912 

Ourcq 46,010,800        126,057 

Total  général 165,974,909       454,726 

Situation  générale  au  31  décembre  1889 
des  abonnements  de  la  Compagnie  des  Eaux. 

Niture  fief  eaux.        Nombre  d'abonnements.  Mèl.  cubes. 

Source 58,785  72,112  m. 

Rivière 5,058  49,077 

Ourcq 5,912  32,759 

Totaux 69,755  153,948  m. 


VIDANGES  ET  EG0UT8 

Service  des  vidanges. 

Nature  des  tidançes.  Nonib.  d^enlè-v.  CaiIb  approxfm. 

ni3  OS 

Fossesfixes ...  60,390      1,151, 372, OnO 

Fosses  mobiles 241,693  53,840,000 

Tinettes  filtrantes 864 , 516  69 , 1  r.2 , ( MK) 

Total 1,172,599      1,274,374,000 


CAISSE  D'ÉPARGNE  DE  PABIS  EN  1 
[Notn  sommaire  sur  les  opëratioDH  de  l'antiéo.}] 

La  Caisse  d'épargne  de  Parie  vient  d'arrâtarl 
bilan  A  ta  date  du  inerci'edl  31  dôcembi'e  1890.     . 

Voici  te  réEumé  des  opérations  de  l'année  : 

La  Caisse  d'épargni'.  de  Paris  a  reçu  en  1890  : 

1"  En  ^■'.9,"S9  versemenl'i,  dont  44,411   i 
lasommode  6'>,22b,U7rr    40  c. 

2<'En2,t<91  Iransferts  reoettesprovonaut de^Caisses 
d'épai'gne  déparleuieulales,  lu  ïoinme  de  1  milliuti 
557,270  fr  80  c 

>  En  S2,ti(fc>  parties  d'anéragee  do  renies  appar- 
tenant aux  dêpoeaDU   la  bonime  de  1,0t)2,431  fr.  SU  c. 

4°  En  lij  versements  proienant  d'amortissenienl  dp 
rentes  appartenant  aux  déposants,  la  somme  de 
aO,500  francs. 

Elle  a,  en  outre,  capitalisé,  pour  le  compte  des 
dépoianiH,  les  intérL'Is  montant  à  la  somitio  de 
^.,908.(192  rr.  84  c. 

Elle  a  remboursé,  par  contre  : 

1»  En  228,373  retraits,  dont  2(i,13fi  francs  pour 
solde,  la  somme  de  a4/.71,''.7u  fr.  Kl  c. 

2»  En  2,243  transferts -payements  envoyés  aux 
Caisses  d'épargne  départementales,  la  somme  de 
l,iai,U4  tr.  23  c. 

3'  En  acbals  de  241,7f'>3  TraucB  do  rentes  pour  le 
compte  de4,S80  déposants  la  somme  de  l:i,974,99S  fr.  Sj. 

4°  En  130  placements  A  la  Caisse  do  retraites  pour 
la  vloilleise,  la  somme  de  78,942  franod. 

Au  31  décembre  1890,  le  solde  dû  pai'  la  Caisse 
d'épargne  de  Paris  i  000,491)  déposants  s'élivo  â 
148,932,423  fr.  12  c. 

Le  nombre  des  déposants  était  de  582,0 'i4  au  {•■'jan- 
vier 1890;  ils'estdonc  accru,  dans  l'année,  de  18,4Ii2. 

Le  solde  dû  aux  déposants,  qui  était,  au  1"  janvier 
1890,  de  139,804,413  fr.  19  c,  s'est  augmenté,  dans 
/'aimée,  de  9,128,009  fr.  m  c. 
Le  aombre  des  inecripirai 


appartenant  aux  déposants  s'élève  A  â7,33tj,  poui'  la 
somme  de  1,108,783  frauos  de  renlfis  li  \i.  iOn, 
3  p.  lUO  amoi-lEâsable  et  4  1/-]>-  i^-»- 


POMPES  FUNEBRES  EN  1880 
Rtlevé  des  se'-vicei  funébrti  (I), 


76^      3,081      i.lSi 


1,1116      1,129      1,737 


(1)  Les  iraDsporlB  de  curiis  A  I 
n'y  a,  au  départ,  lucupe  cérémoi 

«ans  oérémonïa  relieienae).  —  L«< 
hiblLueltement  l'ohjei  d'ancune  ] 


BXLérIeur  de  l'arl»,  quand  il 
e  runèbrc,  Eont  assujellit  il 
à  celle  cnloune  |It>  cinaae 

impe.  flRnrinit  |)ri:sqtie  loui 

lee  hdpluux,  s'élanl  l'ohjel 

■TiicBi  fanCbrea  ajanl  sou- 
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l'OMI'ES   FUNÈBRES  EN   1889 


18e 253 

19e 143 

20e 216 

Transports  payants  et 

non  payants 2,001 


90 
5 
3 

53 


1,274 
523 
54;2 

214 


2,580 
2,019 
3,295 


4,197 
2,690 
4,056 


2      2,270 


Totaux 8,462    342    13,258    32,248    54,310 

Détail  des  codyoIs 


avec  cérémonie  religieuse.      ftanscérémon.religlenM. 


Arron* 
dissemenis. 

1er 

2e 

3« 

4e 

5e 

6e 

7e 

8e 

9e 

10e 

Ile 

12e 

13e 

14* 

15e 

16e 

17e 

18e 

19e 

20e 


Catho- 
liques. 
679 
724 
1,080 
1,763 
2,326 
1,645 
1,551 
1,466 
1.227 
3,018 
2,856 
2,862 
2,148 
2,433 
3,247 
1,082 
2,290 
3,073 
2,058 
2,439 


Pro-  I^raé- 

testants.  lites. 

14  12 

22  21 

30  48 

48  110 

39  13 


33 
31 
79 
46 

82 


9 
3 

28 
75 
86 


82      63 

113    111 

34      12 


53 
42 
50 


5 

7 
16 


89      27 
70      21 


64 

47 


9 
11 


Totaux...     39,967    1,068    690    67    1,417    2,984    10,580 

41,792"^"       "  14,981^^ 


56,773 


Catégories 
d'inhumation. 


l'«  classe. 
2«  —  . 
3«  —  , 
4.      _     . 


Avec 

Sans 

cérémonie 

cérémonie 

ruligieute. 

religieuse. 

ToUl. 

24 

» 

24 

176 

i 

177 

650 

10 

660 

1,167 

37 

i,904 

1,Ç>QV 

V^^T 

4^68 

INCENDIES  Olo 

6«   —  4,930     481»  5,419 

?•   —  9,573   1,464  11,037 

»•   —  2,511     552  3,063 

9«   —  20,160   10,861  31,021 

Total  des  convois  avec  cérémonie  religieuse 41 ,  792 

—         —       sans       —              —       14,981 

Total  général 56,773 


VOYAGEURS  A  PARIS 

Mouvement  des  voyageurs  dans  les  hôtels,  maisons 
meublées,  garnis,  en  1889. 

Nombre  de  voyageurs. . .  j^"'f.^« J '^79,642 

°  {Sortis 1,765,893 

Dont  834,573  Français  ayant  déclaré  venir  de  l'extérieur  de 

Paris. 

Et      391,073  Étrangers. 


INCENDIES 

Incendies  survenus  à  Paris  en  .1889. 

Nombre  d'incead. 

dans  lesquels 
les  pertes  ont  été 

Nombre  l,OUOfr.  iaférieu- 

Lienx  des  incendies.                        total  des  et  au-      res  à 

incendies,  dessus.  1,000  fr. 

Bâtiments,  appartements  et  chambres.       368  85       283 

^        pans  de  bois,  cloisons 35  5         39 

—  parquets,  planchers 96  24         72 

—  armoires,  placards »  »           » 

Goiaiues.... 54  3         51 

Caves 114  14       100 

Combles 24  10         14 

Antres 5  3           2 

Total  des  locaux  d'habitation...        696      144       552 

Usines,  fabriques,  gares,  grands  bâti- 
ments   Il         ^  1 

hootiqaegf  bureaux. 81        ^^         "^^^ 


m 


INCEinHKA 


Hangars,  appentis,  banques 

Ctuntiers,  déjrflia  de  bota,  CDmbnatibliu. 
Greniers  i  fuurragïs,  meules,  herbes 

lliguins  d'alcool,  pruduiU  cliimlquM.. 

—  antres  qoe  tei  prëeédenlB 

Séchoirs,  ïhivea 

foumllE,  ronra  i  briquas,  à  piiire,  à 

Laboratoires 

—  lulrea  que  les  précâdentE 

Voilnre»,  vagoni,  baleani 

Eipluiuns  de  gaz,  d«  ehiodièret  («ans 

Total  des  locani  coniacrés  à  l'industrie 

Ëglîeea,  temples 

Egouti.  vole  publlqne 

Tolal  des  hiiimentâ  publics.  ■  • 

Total  des  Incondics.. . 
Ik-ure  du  sinistre,  incendies  eenlemcnl. 

Du  minuit  â  6  heures  dn  matin 

De  i  beures  du  matin  à  midi 

De  midi  &G  heures  dn  soir 

De  e  lienrea  dn  aoir  à  tnintitl 

Ftua:  dt  cheminiti 1,57» 


309      H3        |g6 


t3G      103        338 


INCENDIES  017 

,  parquets,  planchers.  17 

armoires,  placards..  » 

41 

33 

3 

1 

3s  locaux  d'habilation.  317 

briques,  gares,  grands 

ts 2 

,  bureaux 34 

appentis,  baraques...  8 
,  dépôts  de  bois,  com- 

3 » 

i  fourrages,  meules, 

ècbes 1 

l'alcool,  prod.  chimiq.  3 

lutres  que  les  précéd..  19 

^tuves 2 

Durs  à  briques,  à  plâtre, 

6 

es 2 

)uvriers  en  bois. 11 

itres  que  les  précéd...  9 

wagons,  bateaux » 

concerts,  bal » 

de  gaz,  de  chaudières 

;endie) » 

» 

5 

)caux  consacrés  à  l'ir.* 

u  au  commerce 102 

îiples » 

ments  publics j» 

le  publique 2 

6 

1  bâtiments  publics. . .  8 

s  lieux  d'incendies. . .  8 

Total  des  incendies. . .  435 
u  sinistre,  incendies 

i  6  heures  damatio..  41         33       3^        t^ 


76 

3 

» 

» 

» 

» 

U 

2 

» 

51 

30 

» 

13 

3 

» 

» 

4 
90 

» 

289 

» 

2 

7 

» 

25 

22 

» 

7 

17 

1 

» 

4 

» 

2 

12 

» 

1 

5 

» 

10 

14 

» 

4 

5 

» 

5 

12 

» 

» 

n 

» 

2 

11 

» 

9 

9 

» 

» 

» 

» 

4 

3 

» 

» 

» 

)) 

» 

» 

a 

10 

4 

» 

81 

125 

1 

» 

» 

» 

2 

1 

V 

1 

1 

» 

It 

» 

» 

14 

2 

» 

13 

9 

» 

397 

226 

1 

ACCIDENTS 

ccldenta  e»>-egiUriê  à  la  Préfeauri  da  Polia 


ChnlMll 

lebBDl 

2(6 
138 

,.,..„ 

OMNIBUS  ET  TRAMWAYS  DE  PARIS 


Omni/ms.  —  Le  nombre  des  jouroées  de  voitures 
omnibuB  a  élé,  pour  l'anoée  1890,  de  223,491,  soil 
GI3  voitures  par  jour  ayant  produit  une  recelte  bruli> 
.  de  21,373,851  fr.  93  et  une  moyenne  de  98  fr.  62  [wr 
journâe  da  voiture.  Par  rapport  i  1889,  les  diminii* 
ttong  sont  de  :  G  voilureâ  par  jour,  1,(147,603  fr.  4ii  de 
recettes  et  6  fr.  23  par  journée  de  voiture. 

rrojntoay». —Le  nombre  des  journées  de  voitures 
Iraraweyss  élé  pouv l'année  \«Wiili9''>.Mo  ^compris 


OMNIBUS   ET   TRAMWAYS   DE    PARIS  01'.) 

le  service  matinal,  soit  2GI  voilures  par  jour,  ayant 
produit  une  recette  brute  de  12,936,504  fr.  10  et  une 
moyenne  de  135  fr.  86  par  journée  de  voiture.  Par 
rapport  à  1889,  les  diminutions  ont  été  do  :  12  voi- 
tures par  jour,  1,659,238  francs  de  recettes  et  10  fr.  05 
par  journée  de  voiture. 

Voies  ferrées  {concession  Louhat).  —  Les  bénéfices 
des  trois  lignes  formant  les  services  des  voies  ferrées 
sont  pour  1890  de 201,0)00  fr.  27 

Ils  étaient  en  1889  do 190,:173        V2 

Soit  une  augmentation  de 5,226  fr.  85 

Voir  le  tableau  ci-après  pour  les  comparaisons 
entre  les  deux  exercices. 

État  comparatif  des  recettes  et  dépenses 
de  la  voie  ferrée  (Loubat)  au  31  décembre  1890. 

BECBTTES 

1889.  1890. 

Recettes  des  voitures 1,786.933  25        1,606,030  60 

Fumiers 16,555  02  18,393  79 

Receties  diverses 213,468  15  207,442  77 

Total 2,016,956  42        1,831,867  iO 

DÉPENSES 

Ira  division.  Dépensesgéncrie.  133,979  19  128,196  90 

2e      —        Entret.de  la  voie.  347,597  64  189,234  31 
3e      —       Trafic,  service  des 

voyageurs 254,490  75  248,213  03 

4e      —       Matériel  roulant.  165,062  22  163,402  40 

5e      —        Chevaux  et  fonrr.  818,289  18  798,817  78 

6e      —        Impôts,  charges.  103,164  02  102,402  47 

Total 1,820,583    »        7,630,266  89 

Bénéfices 196,373  42  201,600  27 

OMNIBUS  DE    PARIS 

Voitures  en  service,  — Le  nombre  maximum  dc^ 
voiture  omnibus  mises  en  service  en  1890  a  été  de  0U>. 
Il  était  de  639  en  1889. 

Travail  des  voitures,  —  Chaque  voiture  omnil)us 
a  parcouru  par  jour,  tormo  moyen,  8V)k\\(>\\\.  VV.\^\\\VX. 


k 


Les  liK)  rnitures  employées  jourDellement  on!  fourni 
3/i,!;271iLlom6LreBparjouret  19,«12,376  kil.  611  met. 
pendant  l'année  eotîÈro.  En  1889,  on  complaît  88  ki!o- 
mÈtres  SU  mètres  par  voilure,  S4,787  kilomëtres  par 
jour  et  19,997,i20  kilomÈtrea  iSil  maires  pour  l'annéo 

E/J'eclif  des  chevaux.  —  L'affeclif  moyen  des  che- 
vaux présents  dans  tes  écuries  et  affectés  aux  voitures 
omniLus  a  été  de  S,9yi,  par  Jour.  Il  ûtait  de  9,257  en 
18S9. 

Travail  des  ehr-vaux.  —  Le  travail  moyen  des 
chevaux  de  rang  et  de  relaiii  a  été  par  jour  de  16  ki- 
lomètres 262  mèlres.  En  1889  il  avait  été  de  16  kilo- 
mètres 183  mètres  pour  chaque  cheval. 

Nombre  de  eheiiauj:par  voilure.  —  Le  nombre  de 
chevaux  par  voiture,  y  compris  ceux  d'inCrmerie,  de 
labour,  do  corvée  et  d'inspection,  a  été  pour  chaque 
journée  de  voiture  omnibus  de  Vi  'Vino-  H  élsilde 
15  =Vnio  ohevauï  en  1889. 

Voyagewe.  —  Les  voitures  omnihus  ont  transporté 
H3,T9-'i,461  voyageurs,  soit  331,700  par  jour,  509  par 
voiture  et  3S  par  course. 

Sur  ces  ]t;ï,7!l4,'ii;!  voy.igcui's.  ()7,3ia,267  ont  pris 
l'intérieur  de  la  \riliiir,  ■!  l'i.'iT  J.''!  ;ont  montés 
sur  l'impériale.  1m<  :  i.i.nl  71,l23,^i31 
voyageurs  d'inliiiiiij  :|irinlp. 

En  ISyO,  19,2117, iMi'i  1. ,>.,_■,  NI- r.iii  usage  de  la 

coiTespondaiice  ;  17,7-Jii,1iii  a  L'inlérieur  et  l./i83,!»tl  â 
l'impériale.  En  1889  ce  nombre  était  de  19,592,332  : 
17,790,764  â  l'intérieur  et  1,761.^68  i  l'impériale. 

Produit  moyen  par  voyageur,  —  La  recette 
moyenne  par  voyageur  a  été  de  0  tr.  18  c.  ^'/mo:  elle 
élait  de  0  l'r.  19  c.  <Vido  en  1880. 

Produit  moyen  par  kilomètre.  —  La  recette 
moyenne  réalisée  par  chaque  kilomèlre  parcouru  par 
■.  fr.l6c. 


Fbiiiires  en 

»  Iramwaye  n 
270:  11  était  de  300  e 

Travail  des  voitarts.  —  Chaque  voiture  Ifamwa}- 
a  parcouru  par  jour,  terme  moyen,  'Jii  kilomëtreE  1!Ô 
mètres,  les  370  voitores  employées  journellement  ont 
fourni  24,540  kilomëtreB  par  jour  et  S,â5'>,936  kilo- 
mètres 9^  mètres  pendant  l'aaaèo  entière.  En  ISSD, 
on  comptait  M  kilomètres  047  mètres  par  voiture, 
is450  kilomÈtree  par  jour  et  9,389,(32  kilomèlreB 
H31  mËlreepour  l'année  entière  (1j. 

Effectif  des  chevaux.  —  L'effectif  moyen  desche- 
vaui  présents  dans  les  écuries  el  affectés  auï  tramways 
a  étéde'V<'*  par  jour;  il  était  de  ;l,(^  en  1889. 

Travail  des  chetaux.  —  Lo  travail  moyen  des 
rhevauï  de  rang  et  de  relais  a  été  par  jour  de  16  ki- 
lomètres «4  mètres.  En  1»89  il  avait  été  de  Iti  kilo- 
mètres 070  mètres  pour  chaque  cbeval. 

Nombre  de  chevaux  par  voilure.  —  Le  nombre 
moyen  de  chevaux  par  voilure,  y  compris  ceux  d'in- 
lirmerie,  de  labour,  de  corvée  et  d'inspection,  a  été 


■.i  OmnibUB...     ltl,S(7.4W    B3T    19,901,370    Bll 
!s  Trauitt&yi. .       S,Ï89,I5I    B31      8,l)»,936    960 
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MO 
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BU 
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pour  chaque  JQurnôB  de  Toilui'e  tramwny  de  13  ^^/m, 
il  était  de  13  ""/ign  chevaux  en  1S89. 

Voyageurs.  —  Lea  voitures  tramways  ont  trans- 
porté 72/j60,513  voyageurs,  soit  198,S)-22  par  jour, 
770  par  voilure  el  48  par  eouree.  En  1889,  on  comp- 
Uit  80,2113,615  voyageurs,  soit  2ii),9C0  par  jour,  812 
par  voiture  et  51  par  course. 

Sur  ces  n,mi,M3  voyageurs  41,74:i,320  ont  pris 
riulérieurdo  la  voiture  et  30,715,1U3  sont  montés  sur 
l'impériale.  En  1«89  on  comptait  45,769,389  voya- 
geurs d'îulnrieur  et  34,434,226  d'impériale. 

En  I8'JU,  13,163,243  voyageurs  ont  fait  usage  de  In 
cori-espondance  :  12,372,615  à  l'intérieur  et  794,6ffi  â 
l'impériale.  En  1889,  ce  nombre  était  de  13,700,784  : 
12,700,175  à  l'intérieur  el  l,0OO,tiO9à  l'impériale. 

Pi-oduit  moyen  par  voyageur.  —  La  recelte 
moyenne  jiar  voyageur  a  été  da  0  fr.  17  o.  '"/d»,  elle 
était  de  0  fr.  18  c.  ""/imi  e""  1889. 

Produit  moyen  par  kilomètre.  —  La  recette 
moyenne  réalisée  par  chaque  kilomètre  p 


s  été  de  1  fr.  '>3  c,  elle  était  de  t  Tr.  Hfi  c. 


isâs... 

i  3B8 

36,000,000 

1,000.000 

(0,000,000 

11160... 

gIiis 

71,581.353 

ISflS.., 

8.233 

m'.m.m} 

aisBoIsso 

IOi.579,7SO 

I87U... 

9,309 

105,651,155 

2,3iî,i62 

107.973,817 

1875... 

117,718.577 

a,057.î7î 

119.805.849 

13,30) 

SU,  177 

175.0*0,011 

179,8U3,î9i 

t»0.09B,717 

1890... 

13,8U7 

I86.SIÎ,163 

eM,90l 

I87,ÎO(,0« 

THEATRES 


iyX) 


BATEAUX-PARISIENS  EN  1889 

Joarnées  Joarn.  de    Kilomètres        Voyageurs 
de  service,  bateaux,     parcourus.       transportés. 

CHÀBENTON    ▲    ADTBDIL 

Totaux  pocr  l'année..      350      9,097    1,039,487      14,144,672 

AUSTEBLITZ    ▲  AUTEUIl. 

Totaux  pour  l'année..      350     8,406       743,544      12,994,539 

TDILBEIES    ▲   SUBESMES 

Totaux  pour  l'année.      350      3,710       443,161.5    2,514,225 
SBBviCB  srÉciAL  DB  jooR  (H6tel-de-Ville  au  Port  d'Iéna) 

Pendant  l'Exposition. 
Totaux 179      1,837         83,347.5    1,644,238 

SBBTicB  SPÉCIAL  OB  NDiT  (AvoDue  de  Suffrcn  à  i'Hôtel-de-Viilc) 

Pendant  l'Exposition. 
Totaux 149  5         17,472  368,759 

BATBADZ  DU  LODYBE  (do  Porl  Saiot-NMcolag  au  Port  d'Iéna) 

Pendant  l'Exposition. 
Totaux 185         728         66,072        1,218,671 

Ensemble...        »      23,783    2,393,084      32,885,104 


THEATRES 


Recettes  des  théâtres  et  spectacles  de  Paris  (1848-1890). 


Recettes 
Années.  brutes, 

francs. 

1848 5,553,411 

1849 6,431,251 

1850 8,206,818 

iSSI 8,661,916 

1862 9,537,993 

1853 11,352,222 

1854 10,738,078 

I8A5  (Exposition).  13,828,123 

1856 12,186,125 

1867 12,722,501 

1868 i2,737,i98 


Recettes 
Années.  brutes, 

francs. 

1870  (Guerre)....    8,107,285 

1871  (Guerre)....     5,715,113 

1872 16,144,597 

1873 16,504,373 

1874 18,368,279 

1875 2i», 907, 391 

1876 21,663,662 

1877 20,978,180 

1878  (Exposition).  30,657,499 

1879 20,619  ,UQ 

1880 'laM'vM^ 


1860 14,i3S,9U      t8SI... 

'i.aoi    """" 


il,3U      1881 97.4^1 


,  14,506.683      ISSt 2B,9«,« 


5,690,077 


S, 800, 517 

1864 10,0Ï3,66S 

.  15. 907,006  1887 31,063.140 

.  16.963,502  1H98 ï)3,O0T,o;4 

186T  lEiposiliDD}.  31,983,867  1SS9  CElipQ'il'oaJ.  3j, 138,998 

.  13,361,030  1890 33,013,459 

.  16,198,000 


ReeiUti  brvtta  dis 


Opéra  (3,300  plBCfts) 3,979,670 

ThMlre-Frencalit  (1,400  places) 3,364,407 

Opéra- Comique  (1 ,600  places) 1 ,936,779 

Odfon  (1 ,467  places) 8»,  979 

Vaudeville  (1 ,300  places) 765, S39 

CUwIel  (3.600  placeh) 1,93;. 343 

Gymnase  (1,071  places) (.106,677 

Porle-Salnt-Maniii  (1,500  place).]...  1,149,40» 

Pliiis-Boyai  (8âO  places) 935, 606 

Variéléa  (1,450  places) 1 ,395,049 

Nouveautés  (1 ,000  planes) 774.417 

Renaissuice  ((  ,000  places) 370,477 

BoiiiTei-PariAleiiB  (1.100  places; 418.784 

Ambigu  (1,600  place») 77t,7Bl 

Uaili  (3,000  places) 1,031,390 

Fulieg-DramaliqueB  (1,600  places)..  670,097 

Henus-Plaleirs  (1,000  placn) 409.330 

Chiiean-d'Ean  (1 .100  plaças) 105,898 

Clunr  (1,100  places).,. 398.313, 

Bpaumarchus 61,S16 

DéJBîel 310,387 

Athénée ■ 

Folles-Beikillle 101,109 

Qr^ae  Frinooni 788,736 

vaA». 


■■1 

wm 

^^[^^ 

P^^ 

NuuTeiu-CïrqiKi 

....       I,Ï85,787 

8H.617 

Folies-Baretro 
Eden-Théàlru 
Hubsrl-Houdin 

'594)757 
69,218 
48,6BÎ 

..'.'.      li737',5l3 

53,661 

MusM  Gr*.iD, 
PaDoram.  dt« 

I,tâ6,i6)< 

438.768 
13,732 

Cb^i^&ïtèi^ 

19,IB1 

—       des 

CHamps-ÉIssiSci 

tO,935 

4SI 

-       de 

53,66î 

19,116 

16i,lM 

1Ï.977 

14,301 

nèiUe  de  Be 

Ï0I.5H 

116,198 

151  241 

nulle 

1UUS3 

119,033 

—     deiGobaltDB 

1^4,651 

151,139 

^       —      da  11 

108, t8( 

107.877 
168,011 

iilelM.!!','.'.!.'.. 

29,161 

Tdiaui  itinéiaui 

32,138,9^8 

23,013.159 

^t CHAMBRE  DE  COMPENSATION  DE  PAIllS 

^m 

DPÉHAT10-i3 

aruis  1B72. 

^m         Opérât 

ont  anntiellei  (187S-1890},  —  Débit  et 

■ 

""■r""" 

amnid. 

i^El'i  ,.ir 

miPiliu. 

^H^]3 

l.««,58t.7î7 

1.056,810,386 

51S.744.311 

Ï,14î,30î,8t5 

1,397.11)4.897 

745,197,917 

l,a09.T40,6H 

1,117.495.861 

592.244,827 

^^UtS-79 

l.«l3.7ti,8BO 

1,569, 018, EBO 

614,696,300 

*3;S-77 

a,fl98,«07.8Bi 

1,881, £89, 909 

1887-78 

t. 199.593,118 

1,626,721.133 

5T2,8BS,9ft5 

1878-79 

Î.flî8,«3,7i3 

ï,0(W.  795.213 

627.418.499 

1B79.BO 

3. 122,715.15s 

t.440.H5,644 

781.B29.611 

IBOO-HI 

1.08f,S3(,78S 

3,091,778,661 

991,766,1» 

1881-8Î 

l,51S.I0i,SU 

3.391,068,315    1 

154,033.919 

I88Ï-83 

l.t5B,80S,7a3 

3,101  ,(%i,m    l 

.QTil.^ïA.'Ji'ï's 

H«3-W 

4,«8,ili8,U74 

3,187  .sa,»! 

,8»  ,«*,«& 

mp 

mRBi 

^9 

l8S*-85... 

..    i,H3,HÎ.(S3 

3,l9S.337.m 

»7^^i 

1885-86... 

..    3.BÎ3.UÎ3,fl77 

3.1ï8,Ml,3tï 

7»5.3^H 

1886-87... 

..    i,39i,6l6.fiai 

Ï.5«,Î85.84Ï 

8«7.33Ô3^| 

1887-88... 

..     i.S86,3S3.372 

B6i.7gT;W^" 

..    S.i)8,!39.IU 

>,379.36II,U4 

4,038.876,899       ' 

im-m.  '. 

..     B,i(0,9B9,e89 

i.m.tH.03i. 

1,0(H,  745,954 

Opéralion,  m.niii 

Iles  (1389-139U). 

ua. 

pri.îOlt.. 

Ka\i. 

ttt^nHu 

Arril  1889 

379''3g7iai 

Octobre   1889 

391.930,391 

Uti  ISBB. 

'.'.'.'..'.    3T9,'llï.W 

Novemb.  18S9 

i89,539,171 

Juin  1889. 

3Sî,e*8.BBa 

Dtaemb.  1889 

453,8Î6.(89 

lDill«i889 40l,938,M2 

jMïier  1890. 

515. 099.455 

AadllB89 

367.î83,Ui 

FéTrler  1890. 

503, 137, 3U 

S«piBmbre 

1SS9..    386,833,018 

B»p.l890... 

5ti,833,960 

(Bnll.  M 
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Affaire. 

variées  devant  le  tribunal.  - 

Le  norat^^H 

des  affaireB  restant  à  .juEer 

e  31  décembre  1889  d^^H 

de 

i.S^^M 

Ont  été 

reprises  aprè»8ïo 

r  été  considérées       '^^| 

Ont  cte 

Total. 

■-^^^H 

Sur  lesquelles  '. 

27.Ctl 

ont  Blé  jugées  pa 

déf^ul: 

1 '1.838 

Gonlvadictoireinent  ;    ^^| 

3.542 

Dot  été  couci liées 

^^M 

4.777 

Dut  été  retirées; 

1..182 

■estent  ù juger; 

.'^H 

ij'i.mi  Total  égal. 

^H 

Sur  les 

/lâ.^tgalTairesjugêcs  : 

^H 

11.304 

'ont  été  en  precnier  rasBorli 

31.14B 

—       eu  depuiar  ressoi-l; 

^H 

^4S.4i9 

Total  égal. 

^ 

iJ 

.  / 
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Le  chiffre  des  affaires  introduites  pendant 

Tannée  1889  avait  été  de u'i,172 

Il  est  cette  année  de o0,3(;4 

Différence 3,868 

Voici  maintenant,  au  point  de  vue  du  chiffre  des 
affaires,  du  nortibre  et  de  la  nature  des  décisions 
rendues,  le  tableau  comparatif  des  deux  exercices  : 

1889.  1890. 

Total  des  affaires  à  juger 56,059  52,250 

Jugements  rendus 46,889  42,449 

—  pardéfaut 31,282  27,611 

—  contradictoirement 15,607  14,838 

—  en  1er  ressort 11,852  11,304 

—  en  dernier  ressort 35,037  31,145 

Affaires  conciliées 3,455  3,542 

Affaires  retirées 3,828  4,777 

Délibérés  immédiats,  — Affaires  inscrites.  iVj7 

Affaires  conciliées 112 

—     mises  en  délibéré 245 

Total  égal Ist" 

Appels  à  la  Cour,  —  Appels  restant 

à  juger  le  31  décembre  1889 1,395  affaires 

Appels  formés  pendant  l'année  1890    1,120      — 

Total 2,515  affaires 

Sur  lesquels  il  y  a  eu  : 

Confirmations 715  affaires. 

Infîrmations 175       — 

Radiations 390       — 

Restent  à  juger  au  31   décembre 

1890 L23è)       — 

Total  égal 2,515  affaires. 

Appels  des  sentences  des  prud'hommes.  —  Au 
31  décembre  1890,  il  restait  à  juger. . .  22  appels. 
Il  en  a  été  formé  en  1890 238     — 

Soit  au  total ^^*M  %\>v^^* 
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En  1890,  pour  9,146  renvois,  le  nombre  des  dépôts 
a  été  de  2,812,  soit  500  en  moins. 
Les  2,812  dépôts  se  décomposent  ainsi  qu'il  suit  : 

Poar  les  arbitres  salariés.  2,072  soit  421  de  moins  qu'en  1889. 

—  —      négoc...      253  —  189         —  — 

—  syndicats  profes....      488  —  110 de  plus  — 

Total  égal 2,812 

Les  conciliations  opérées  se  sont  élevées  à  3,995, 
savoir  ; 

Pour  les  arbitres  salariés 2,9V1 

—  —         négociants ^i2 1 

—  syndicats  professionnels &^'^ 

Total  égal 3,99u 

Il  restait  aux  mains  des  arbitres  au  31  décembre 
dernier,  savoir  : 

Arbitres  salariés 1,172  affaires 

—      négociants 457     — 

Syndicats  professionnels 710     — 

Total 2,339  affaires 

Liquidations  judiciaires.  —  Du  l«r  janvier  au 
'M  décembre  1890,  il  a  été  déclaré  329  liquidations 
judicaires,  ci 329 

4  faillites  ont  été  converties  en  liquidation,  ci        4 

Ensemble 333 

Au  31  décembre  1889,  il  restait  à  régler  170  li- 
quidations, ci , 170 

Total ^ 

Les  liquidations    terminées   pendant  Tannée 
s'élèvent  à 3")! 

Il  reste  en  cours 1;J2 

Les  329  liquidations  judiciaires  déclarées  se  répar- 
tissent ainsi  qu'il  suit  : 

Alimentation. 72     Banquiers  el  a^ei\v%  ^'  ^V 

ffabH/eweot  et  toilette. .      51         faireà 


Dans  le  coufe  de  celle  année,  SI  eoeiéléB  ont  été 

déclarées  en  état  de  liquidalion  judiciaire,  savoir  : 
8  Eociéléa  de  fait: 

/i3  BooiétéB  régulières,  dont  iî  anonymes, 
SI  Total  égal. 
Les  331   liquidations  judiciaires  terminées  pendant 

l'année  qui  vient  de  s'éconler  ont  pris  Un,  savoir  : 

Par  concordat 183 

Par  ooDCordat  à  la  euite  d'ahsndon  d'actif. . .      36 

Par  rejet  de  concordat 49 

Par  conversion  an  fflillile(l) 76" 

Par  rappoi'l  de  oonveraiou  en  liquidation 6 

Par  rapport  de  jugement  déclaratif. 1 

Total 3BT 

Le^  dividendes  promis  dauti  les  liquidations  judi- 

ciaires  tcmiinéea  par  concordat  pur  et  simple,  prë~ 

mutent  les  résultats  suivants  : 
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98 de      50     à  60  p.  10<) 

iO de      60      à  70      - 

2 de      70     à  80     — 

3 de     80      à         90      -- 

0 de      90      à  100      — 

19 100      - 

lia    Total. 

Les  36  liquida  lions  judiciaires  terminées  par  concor- 
dat par  abandon  d^actif  ont  donné  les  résultnts  n- 
après  : 

4 de  1  à  5p.  100 

6 de  5  à  10  — 

8 de  10  à  20  — 

6 de  20  à  30  — 

4 de  30  à  40  - 

2 de  40  à  50  — 

0 •. de  50  à  60  - 

2 de  60  à  70  — 

0 de  70  à  80  — 

0 de  80  à  90  - 

0 de  90  à  100  — 

1 100  - 

3  n'ont  rien  produit. 

36    Total  égal. 

Les  autres  liquidations  judiciaires  terminées  dans 
^année,  au  nombre  de  /j9,  et  que  le  Tribunal,  usant 
de  la  faculté  inscrite  dans  Tarticle  11)  do  la  loi  du 
4  mars  1889,  avait  maintenues  après  rejet  des  })r()- 
positions  de  concordat,  ont  donné  les  dividendos 
ci-après  : 

9 de       i  à  5p.  100 

8 de       5  à  10  - 

11 de      10  à  20  — 

5 de      20  à  30  — 

4 de     30  à  40  — 

1 de     50  à  60  - 

1 de     60  à  70  - 

2 100  - 

8  n'ont  rien  produit. 

49   ToUlégaL 


nuBVKu.  DIS  anoimc* 
CornptabiUU  dei  ligtàdations  judieieâres,   —  I.e 
crédit  général  des  liquidations  judiciaires  au  31  dé- 
cembre 1890,  s'alÈve  à  8/.31,83-2  f!:i 

Le  Diontanl  des  sommes  à  Is  CaÏEse  pour  le  compte 
des  répnrlilioas  (âcmmes  à  la  disposition  des  créan- 
ciers), s'élève  à 213.629  35 

109  répartitions  ont  été  ordonnancées  pendant 
l'exercioe  actuel,  et  leur  montsut  s'est  élevé  i 
3,319,218  03. 

Les  71  répartitions  ouvertes  en  lSâ9  s'élevaient  à 
1,022.768  II. 

Les  dividendes  qui  n'ont  pas  été  retirés  par  les 
créanciers  dans  les  répartitions  closes  dans  le  cour^ 

de  l'année  1S9U,  se  sont  élevés  à 27,es7  It! 

Ils  n'élevaient  un  décembre  188i)  à 39.164  V-\ 

Les  liquidations  Judiciaires  en  cours  au  31  décem- 
bre lS90n  ont  donné  lieu  :  Eu  premiëi'e  instance,  à 
1(Q  procès.  Devant  la  Cour,  à  '27  procès.  Devant  la 
Cour  de  cassation  et  le  Conseil  d'Etal  k  1  (irocës. 
Ensemble  130  procës. 

Sur  lesquels  69  ont  été  gagnés  et  5  perdus.  11  en 
reste  à  juger  îili. 

Outre  ces  procès,  les  liquidatïoDs  judiciaires  ont 
subi  les  causes  de  reisrd  suivantes  : 

Veute  d'immeubles IK 

Actif  à  terme  ou  A  l'étranger 22 

Production  à  des  ordres  ou  contributions 7 

Liquidations  de  successions 6 

Séparations  de  biens 12 

Instances  carrée lionn elles  ou  criminelles 4 

Les  lîi2  liquidations  judiciaires  actuellement  en 
cours  (y  compris  les  faillitej  converties)  se  décom- 
posent ainsi  : 

I  Bil  ouverts  dapuii  plan  da  5  no. 
I         -  -       t  à  5  ans. 
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16  soit  10.53  p.  100  sont  ouvertes  depuis  3  à  6  mois. 

79    —  51.97      —  —  —      moins  de  3  mois. 

152    Total  égal. 

Sur  les  329  liquidations  déclarées  en  1890,  il  y  a 
369  liquidés  (en  raison  des  associations). 

Le  relevé  de  leur  origine  et  de  leurs  antécédents 
donne  : 

Nés  dans  le  département  de  la 
Seine 1U2  soit  27.(Vi  p.  100 

Nés  dans  les  autres  départe- 
ments      207  soit  oG.  10  p.  100 

Nés  en  pays  étrangers  et  d'o- 
rigines et  antécédents  inconnus      60  soit  16.20  p.  100 

Total 369 

Sur  les  102  liquidés  nés  à  Paris  ou  dans  le  dépar- 
tement de  la  Seine,  les  casiers  judiciaires  indiquent  : 
Ayant  subi  des  condamnations.    28  soit  27,45  p.  100 
Ayant  été  déclarés  en  faillite.      2  soit    1,90  p.  100 
Sur  les  267  liquidés  nés  dans  les  départemenl?i  ou 
en  pays  étrangers,  il  s'en  trouve  : 
Ayant  subi  des  condamnations.     17  soit    0,:30  p.  100 
Ayant  déjà    été  déclarés  en 
faillite /i  soit    l/i9  p.  100 

Faillites.  —  Du  1"  janvier  au  31  décembre  18tM), 

il  a  été  déclaré  1,377  faillites,  ci 1,377 

75  liquidations  judiciaires  ont  été  converties 

en  faillites,  ci 73 

6  jugements  de  conversions  de  faillites  en 

liquidations  ont  été  rapportés,  ci 0 

72  concordats  ont  été  résolus,  ci 72 

111  jugements  de  clôture  pour  insuffisance 

d'actif  ont  été  rapportés,  ci 111 

2  faillites  ont  été  réouvertes  après  union,  ci  2 

Au  31  décembre  1889,  il  restait  à  régler 

1,029  faillites,  ci 1,029 

Total 2,072 

Les  faWites  term    ées  pendant  Vannée  ç»'  é\^- 


Il  on  resie  en' cours W' 

Ces  faillites  se  réparassent  ainsi  qu'il  suit  : 
AlimeDUtloD 51 

T:xiuporta  HtDammlsBioiiniiirei 10 

Cuin  et  pesai ■ .  * 

Banquiers  et  agonis  d'Hffdires 3 

Libraires  et  Imprimeurs 3 

Produits  chimique» 1 

Indiiatrie  textile » 

Cinmiqoe 1 

Asherg^tes  el  logeurt i 

Tnlalégfll 1,37 

Soeiétèg  en  faitlite.  —  Dans  le  cours  de  uolLe  an- 
uée,  1U7  sociélés  ont  été  déclarées  en  élal  de  faillite 
ïBvoir  :  28  «iciélés  de  fait;  7'J  sociétés  régulières 
doni  21  anonymes. 

Lrâ  1,807  failliteri  terminéoa  pendant  rnonije  q« 
■vient  de  s'écouler  ont  pris  Un,  savoir  ; 


Par  c 


Di'dat.. 


Par  oouoordat  â  la  suite  d'abaudon  d'ac 
Par  u 


77 
il03 


Par  rapport  de  jugemont  déolaralif. . . 

Par  clôûire  pour  imsufflsance  d'actif 'JSi) 

Par  uonïersion  en  liquidation 4 

Total  égal 1,807 

Le^  dividendes  promis  dans  les  IHIi  faillites  lermî- 
aâen  par  concordat  pur  et  simple,  présentent  les  résul- 
iHta  suivanlE  : 

a de       B     à       10  p.  (00 
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37 de      30     à  40  p.  400. 

ÎO de      40     à  50     — 

18 de      60      à  60      - 

4 de      60      à  70      — 

0 de      70      à  80     — 

i de      80      à  90      — 

24 100      — 

185    Total  égal 

Les  77  faillites  terminées  par  concordat  par  abon- 
n  d'actif  ont  donné  les  dividendes  ci-après  : 

14 de       là  5  p.  400 

9 de       5      à  10      — 

18 de     10     à  .  20     — 

17 de      20     à  30      — 

6 de      30      à  40     — 

0 de      40      à  50      — 

7 de      50      à  60      — 

1 de      60      à  70     — 

0 de      70      à  80      — 

0 de     80     à  90     — 

0 de     90      à  100     — 

3 100      — 

2    n'ont  lien  produit. 

77    Total  égal. 

Les  503  faillites  terminées  par  union  ont  donné  les 
«^idendes  ci-après  : 

144 de       1      à  5  p.  400 

88 de       5      à  10     — 

98 de      10     à  20      — 

48 de      20     à  30     — 

22 de      30      à  40      — 

13 de      40     à  50      — 

5 de      50      à  60      — 

9 de      60      à  70     — 

1.. de      70      à  80      — 

2 de      80      à  90      — 

3 de      90      à  100      — 

8 100      - 

95    n'ont  rien  produit. 

503    Total  égal. 
>J7  faJJJis  ont  clé  déclarés  excuàab\e&. 


KHAL  DE  COUHKII&B 

Sui-  ces  337  faillis,  73  ont  obtenu  le  bénénoj 
l'arliclti  îli  de  la  loi  du  4  mars  1889  sur  Igb  liqG 
Liane  judiciaires. 

169  oDt  été  déclarée  inexcusables. 

01  faillis  ont  obtenu  le  bénéfice  de  la  liquidation 
judiciaire,  oonforniénienl  è  l'arlicle  25,  g  'i  de  la  loi 
du  h  mars  1S8U. 

BÀhabililatiorui.  —  Dans  l'année  1890  :  8  demandes 
en  réhabilïtntion  ont  été  formées;  8  réhnhilit»lion»( 
prononcées  par  la  Cour  ont  été  lues  à  l'audience  de 
ce  Tribunal. 

Complabilité  des  failUles.  —  Le  crédit  général  des 
failliles  au  31  décembre  1890,  s'élève  à  24.274.908  2a. 

Le  montant  des  sommes  à  la  Caisse  pour  le  compte 
des  répartitions  (Eommes  è  \b  dispoEÎtions  îles  créan- 

S'éléve   à 7,133.007  83 

L'année  demîâre  il  y  ara it seulement    4.Dt!,7tl  89 

Au  1"  janvier  1890,  il  y  avait  on  cours  178  répar- 
liliona.  ci 178 

Il  en  a  été  ordonnancé  pendant  l'année 605 

Total "^ 

Sur  ce  nombre  il  en  a  été  soldé 635 

En  cours  à  pe  jour....     IW 

Les  KH  répartitions  ouvertes  en  1889  s'élevaient 
à :W,414,106  f,2 

Les  &£>  rûgurtitions  ouvertes  en  1891.1 
sesont  élevéesâ 19,723,108  13 

Les  dividendes  non  retirés  par  les  créanciers  dans 
les  répartitions  clogesen  1U90  s'élèvent  A     492,963  t>4 

Ils  s'élevaient  Qn  décembre  1889  &...     60'2,263  dô 

Le  montant  des  sommes  à  la  Caisse  des  dépôts  et 
consignations  appartenant  aux  faillilos,  en  y  compre- 
nant les  7,lSu,OU7  fr.  83  s'appliquanl  au  compte  des 
répartirons  on  cours,  s'élÈvo  au  31  décembre  1890 
à 30,542,-103  U7 

Au  31  décembre  16^,  \e  iaon\39\. 
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des  sommes  à  la  Caisse  s'élevait  à.. . .    34,862,838  f)9 

En  moins,  fm  décembre  1890 /4,320,iJ3L)  (12 

Si  on  retranche  des  dépôts  à  la  Caisse,  les  sommes 
en  répartition,  on  verra  que  le  total  en  dépôt,  fin 

1888,  était  d^ 30,383,02")    » 

Fin  1889,  de 30,850,420    » 

Il  est  fin  1890,  de 23,307,2%    » 

Ce  dernier  chiffre  établit  que,  dans  l'année  qui 
vient  de  s'écouler,  les  opérations  des  syndics  ont  été 
activement  suivies. 

Les  faillites  au  31  décembre  1890  ont  donné  lieu  à 
.'3,673  procès.  Sur  lesquels  les  syndics  ont  gfigiié 
4,876  procès  et  perdu  432.  Il  en  reste  à  jug<;r  301). 
Total  égal,  5,673  procès. 

Outre  les  procès,  les  faillites  ont  subi  les  caus(;s  <W 
retard  suivantes  : 

Ventes  d'immeubles 2  i7 

Actifs  à  terme  ou  à  l'étranger 180 

Productions  à  des  ordres  ou  contributions 90 

Liquidations  de  successions iio 

Séparations  de  biens .")7 

Instances  correctionnelles  ou  criminelles 110 

Les  806  faillites  actuellement  en  cours  se  décum- 
posent  ainsi  : 

100  sont  oavertes  depuis  plus  de  5  ans. 

—  —  —  4  à  5  ans. 

—  —  —  3  à  4    — 

—  —  —  2  à  3    — 

—  —  —  i  kt    — 

—  —  —  6àl2mois. 

—  —  _  3à  6   — 

—  —  depuis  moiDs  de    3  — 

86?   Total  égal. 

Sur  les  1,377  faillites,  il  y  a  l,i34'i  faillis. 
Le  relevé  de  leur  origine  et  de  leurs  antécédents 
donne  : 

Nés  dans  le  département 
de  la  Seine 318  &oll  1^,^  \.  Vn^ 


100 

boit  11. 5i  p 

28 

— 

3.24 

36 

.^ 

4.15 

55 

— 

6.36 

130 

— 

15.01 

141 

— 

16.28 

121 

— . 

13.98 

225 

_ 

29.44 

Nbb  daiis  les  autres  dé- 
parLcments 

Néâen  pays  étrangers  ou 
d'origine  et  aatécédents  iii- 


Tolal.. 


1,5M 


Sur  le?  :ilS  taillis  uôs  à  Paris  ou  dans  le  déi>aL-te- 
nient  de  la  Seine,  Igb  casiers  indiquent  : 

Ayant  subi  des  caDdaninatians    ]I1  soit  34,90  p.  100 

Ayant  déjà  été   déclarés   en 
faillite 70  soit  22,01  p.  100 

Sur  les  1.226  faillis  nés  dans  les  département*  ou 
en  pays  étrangers,  il  s'en  trouve  : 

Ayautsubi  des  condamna  tiens    207  soit  16,83  p.  ItiO 

Avant  déjà   été   déclarés   ea 
lailUte lOUsoil  8,89  p.  ICIi 

Convplnhilili  des  ligaidaliorui  de  Socicti.  —  Nom- 
bre d'alTaires  aux  mains  des  liquidateurs  au  31  dé- 
oembrelSSa aO'. 

Liquidations  déclarées  pendant  l'année   1S90 

ou  repiises  par  les  liquidateurs lliT 

Total ■'i7! 

AfTaires  tei'minées  ou  non  «uivîiuen  lâ90...    ■•W 


Restent  au  :»  décembre  1890. . 
Le  crédit  des  liquidations  et^t   eo 


En  eirets  de  portefeuille  de... 
Total  du  crédit  des  liquidatlei 


(•  Au  compte  des  faillite 
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1889) 7,176,498  47      8,540,047  91 

3*  Au  compte  des  liqoidatiuos 
deSociéiés 10,194,092  06    14,879,554  34 

Totaux 48,210,417  33    53,961,905  32 

Sodéiés.  —  Du  l"'  janvier  au  31  décembre  1890  il 
a  été  déposé  au  greffe  : 
1,088    actes  de  sociétés  en  nom  collectif; 
524      —  —      on  commandite  simple  : 

24      —  —  —        par  actions: 

188      —  —      anonymes,  dont  8  à  capital 

variable. 

1.824        Total. 

1, 666    actes  avaient  été  déposés  en  1889. 

Soit  158    actes  en  plus  en  faveur  du  dernier  exorciro. 

L'année  dernière,  le  nombre  des  actes  constitutirs 
avait  augmenté  de  89,  cette  année  il  augmente  de  l'iS. 

En  1889,  le  total  des  apports  sociaux  était  de 
162,350,442  fr.  89  supérieur  à  celui  de  1888:  en  1890, 
il  accroît  encore  de  10,286,256  fr.  58  sur  1889.  Ces 
chiffres  semblent  indiquer,  par  leur  progression  cons- 
tante, une  reprise  d'une  réelle  importance. 

Dissolutions  de  Sociétés.  —  Il  avait  été  déposé,  en 

1889,  922  actes  de  dissolution,  ci 922 

Il  en  a  été  déposé,  en  1890 909 

Soit  en  moins l.'> 

Marques  de  fabrique.  —  II  a  été  déposé  au  grcIVe, 
du  l^  janvier  au  31  décembre  1890  : 
Marques  de  fabrique  françaises .'»,  l.'U 

—  —      étrangères 'i89 

Total ÏÏ^iTi 

Il  en  avait  été  déposé  en  1889  : 

Marques  de  fabrique  françaises. . . .     2,.*»  12 

—  —        étrangères . . .        396 

Ensemble...     2,908      2,90« 
Différence  en  plus  pour  1890 Tli» 
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119  coniniinei  de  plein  eiercice  ())...■      l.US.STI  battu 

71  i»niniuneiinixles(l) ..,.    10,516.079        — 

1°  Terriloiria  adminialras  par  faulorili  mililairt. 

e  commune!  miiiea 5.571,000  lieolares  (1) 

Il  communs! indlK^nes 39,000.000       —      (3) 

Réiullali  camparéi  (\l((érie  eptiËre), 

Françils  d'orlgiiie  on  nalu- 

rJlliéa lil,119      1S6,1D5      311.071 

t^ranvilB  ait  d'ivatliies  in- 

digènn  Dilaralliéi o  o  I9,17S 

tiriélitei  iniligèneE  natureli- 

tâi  par  décret  da  Si  oc- 

tohratS7a 3a,  951        113.313        13,331) 

Indigtaui  masalmao» 3,6Si.07!l  j,(Ci,93fi  3,»t,S79 

Elniagara:Tunlsteni(f)...)  !,(»» 

—  MarocilDS  (1)..  95,871      I5S.07J        17.111 

—  ngtionalltésilli.'  9li:<.l3t 


I 


régie»  par  )>  loi  niunicipulo  d«  In 

HfitmpulB  luodiBèB  Biiivi»! 

conninn  njceuitès  locali».   Les 

nini'lf^L-s  pnr  un  fonction- 

.      hneillt». 

%'• 


ALGÉRIE.    —  POPULATION  O'il 

Population  comptée   à  part 
(armée,  etc.) 17,232       59,941        65,269 

Totaux 2,924,246  2,867,626  3,817,303 

La  population  des  territoires  administrés  par  Tauto- 
rité  militaire  est  de  492,990  individus  dont  1,420  Fran- 
çais, 1,332  indigènes  israélites,  477,846  indigènes  mu- 
tïulmans,  2,272  étrangers  et  10,120  personnes  comptées 
à  part. 

La  population  coloniale  (français  et  étrangers  euro- 
péens, déduction  faite  de  la  population  comptée  à  part  i 
se  répartit  ainsi  : 

Départements 

d*Alger.        d^Oran.  de  Coostaotine. 

Français 91,037       64,715       63,319 

Étrangers 68,411        93,262        41.481 

Statistique  comparée  des  étrangers  établis  en  Algérie 

1866. 

Espagnols 58, 510 

Italiens 16,655 

Anglo-Maltais 10,627 

Allemands 5,436 

Autres  nationalités 4,643 

Mouvement  de  la  population  en  1890. 


Entre  Français  et  Françaises. . . . 

—  étrangers  et  étrangères. . . 

—  Français  et  étrangères. . . . 

—  étrangers  et  Françaises. . . 

—  Européens  et  musulmanes. 

—  juifs  indigènes  et  juives... 

—  juifs  et  Européennes 


MAISBAMCBS 

Légiilmef.' 


1876. 

1386. 

92,510 

144,530 

25,759 

44,315 

14,2-20 

15,533 

5,722 

4,863 

16,861 

16,248 

n  1890. 

M.')  liage  8. 

Divorces. 

1,699 

77 

1,206 

9 

420 

10 

164 

1 

4 

)) 

378 

19 

7 

» 

Nalurels 


recooDOs.  non  reeoii. 

Français 9,215         493         265 

Israélites  indigènes 2,488  »  » 

Maltais 404  24  11 

Espagnols 4,532         5^V  V^V> 

JUJJenB 978  il^  'àl 


*>.* 
.>*». 


Allemands 

Autres  nïUonsIllâu 


i 


Mouvemuni  de  la  population  Indigène  miavlmant. 

En  l'ahaenue  d'un  étal  civil  fégulièremenl  eonsli- 
liié  étiez  les  ïaAî^iiUBs,  on  évolue  pour  lo  période 
trisniuile  1>M.  1UH9  et  ISIK),  les  mariages  enlro  mo- 
^almsua  à  111.317;  les  divoi-ees  à  'i4,7/ig;  les  imie- 
sancesâ  '228,914;  les  décëa  6  ■lM,3G)i. 

Naturaiisations. —  L'acquigition  de  la  nationalili' 
française  est  actuellemeni  réglée  par  la  lui  du2tr  juin 
1889  el  par  un  sénatus'conauhe,  spécial  à  l'Algérie,  du 
14  juillet  188a.  Aux  termes  de  ce  se  na  tus- consul  le. 
l'élranger  qui  justifie  de  trois  années  de  résidence  en 
Algérie  peut  Être  adraie  à  jouir  des  droits  do  citoyen 
français;  quant  à  l'indigène  musulman  il  est  Funçais 
maïs  il  ne  peut  être  admis  que  par  la  naturalisa  lion, 
c'efit-i-dire  par  le  renonciation  i  son  statut  person- 
nel, àjouir  des  droit»  de  citaycM.  Or  le  siaiut  pei'soiinel 
dérive  d<<  la  loi  religieuse,  en  sorte  que  l'abandon  de  ce 
statut  implique  une  sorte  d'apostasie  :  de  là,  le  petit 
nombre  d'indigëoes  musulmane  qui  se  font  naturaliser; 
de  li  aosij,  si  Pou  veut  concéder  les  diMiUi  politiques 
auï  indigÈneï  en  état  de  les  exercer  avec  disceriie- 
raent,  la  nécessité  de  concilier  cette  concession  — 
caroioe  on  l'a  d'aitleui's  fait  dans  l'Inde  et  au  Sénégal 
—  ^rec  Je  ma'ntîen  du  slaluV  yei»aia«\  w^ji^sw^ 
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Naturalisations  accordées 

de  1865  en 

àl889iDclus(I).    1890. 

Allemands 4,449  (2)  499 

Anglais  et  Anglo-Maltais 533  85 

Espagnols 1,956  239 

Italiens 4.332  339 

Marocains  et  Tunisiens 655  (3)  36 

Musulmans  et  Algériens 757  26 

Divers 1.326  121 

r 

Etat  civil  des  indigènes.  —  Les  indigènes  niur^ul- 
mans  de  TAlgérie  n'ont  pas  de  noms  palronymiquci;. 
Une  loi  de  1882  a  édicté  les  dispositions  à  prendre 
pour  la  constitution  de  Tétat  civil  des  indigènes.  Celte 
loi  n'a  éternise  à  exécution,  faute  de  crédits,  que  dans 
les  derniers  mois  de  1885.  Actuellement  (1891^  la 
population  indigène  dont  l'état  civil  a  été  conslitu«i 
atteint  le  chiffre  de  500,000  individus.  Les  dépenses 
faites  jusqu'au  31  décembre  1890  s'élèvent  à  'i4G,8o'i. 

Lorsque  l'état  civil  a  été  constitué  dans  une  cir- 
conscription, le  registre-matrice  sur  lequel  sont  ins- 
crits les  noms  patronymiques  devient  registre  de 
l'état  civil  et  est  tenu  par  les  maires  sous  la  surveil- 
lance de  l'autorité  judiciaire  :  il  est  vivement  à  sou- 
haiter que  cette  surveillance  s'exerce  effectivement  et 
que  l'on  exige  des  indigènes  qu'ils  fassent  les  décla- 
rations de  naissances,  de  divorces,  de  décès,  etc., 
sans  lesquelles  l'œuvre  laborieuse  de  la  constitution 
de  l'état  civil  risque  fort  d'êire  à  recommencer  avant 
peu. 

BUDGET  DE  L'ALGÉRIE 
Le  relevé  que  nous  donnons  ci-après  ne  comprend 


(1)  Y  compris   les  déclarations  d'option    reçues  jusqu'au 
i«  jain  1889. 

(2)  Presque  tous  Alsaeiens-Lorrains  appartenant  à  la  légion 
étrangère. 


iialLii-ell«menl  pas  la  pari  alTéreiite  aux  pouvoiij 
blics  (Cliambre  et  S<ïriat)  aux  administrations  oentiL 
à  Parii,  bus  raagislralurea  Bupérieures  telles  qw  . 
Cour  de  caEsslion  et  le  Conseil  d'État,  aux  comité 
spéciaux  qui  s'ooeupeiil  des  allbires  de  l'Algérie 
comme  deoellesdola  Métropole,  aux  inspoolions  gé- 
nérales  des  finances,  des  pants  et  chaussées,  etc.,  il 
ne  comprend  pas  non  plus  —  ces  dépenses  n'étant 
pas  distJDguéeB  dans  les  comptes  —  les  dépenses  com- 

le:^  prix  de  revient  des  produits  des  maDuTaclures  de 
l'Elst  dont  te  prix  de  vente  est  porté  an  recettes.  Le» 
reteauo-  pour  pensions  civiles  figureat,  en  recettes, 
dauË  ce  l'élevé;  mais  on  n'a  pas  pu  y  faire  Qgurer  en 
dépenses  les  pensions  des  fonclionaairos  ayant  accom- 
pli, en   tout  ou  en  partie,  leur  temps  de  service  en 

Les  garanties  d'intérêt  des  Chemins  de  fei*  algé- 
riens qui  formaient,  comme  leti  garanties  des  Châiniiis 
(le  fer  métropoK tains,  un  compte  spécial  alimenté  au 
moyen  d'émissions  d'obligations  à  court  tenue,  sont 
comprises  au  projet  de  budget  de  1892  pour  2tl,20U,0OU. 

La  subvention  pour  les  service!^  postaux  entre  la 
France,  l'Algérie,  la  Tunisie  et  la  côte  de  Barbarie 
est  de  >m,mi  francs  ;  mais  il  serait  équitable  d'une 
part,  de  ne  compter  que  SiOO,000  francs  pour  la  dé- 
pense imputable  à  l'Algérie  et  de  ne  laisser  même  que 
la  uioitié  de  celte  dépense  à  la  charge  de  l'Algéne 
pui;^que  la  Métropole  pen^oit  dans  ses  bureaux  do 
poste  la  recette  corrélative  1  une  partie  de  la  dépense. 

Contributions  direclcs.  —  Le  neul  impôl  direct 
frappant  â  la  fois  les  indigènes  et  les  Européens  était 
jusqu'ici  l'impôt  des  patentes.  La  loi  de  llnance  du 
20  juillet  luyi  a  décidé  que  la  contribution  foncière 
élalilie  sur  les  prapriétés  bâties  serait  perçue  en  prin- 
cipal au  profit  de  l'État  h  partir  du  1"  janvier  1892. 
Le  taux  de  la  contribution  est  fixé  i  li  fr.  20  p.  100 
du  revenu  net  imposable. 
Coairibulionà  aroim.  —  Lw  cAcM'iQvi'ùaw. «k^ka 


IVappout  exclusivement  les  indîgt'no*;;   elles  sont  au  ] 

nombre  de  quatre,  savoir  :  I 

Acliour,  impût  Ëur   Ice  graliia;  Zelikat,  impôt  âur  1 

lo  bétail  i  Hocbur,  loyer  des  lorroii;  Lezma,  impât  sur  j 

les  palmiarf,  les  valeurj  mobiliëreB,  etc.  I 

L'Achour  est  établi  but  I»  recuite  des  len'es  eosa-  1 

inencëea  ;  I»  base  est  la  charrue,  quautilé  da  terrain,  i 

variable   suivant   leâ  régions,  iguj  peut  âtre  labourée  1 

chaque  année  par  une  charrue  :  cette  quantité  varie  ] 

de  12  â  15  hectarad.  I 

Le  Zekkat  est  perçu  par  t<?tc  de  bétail,  bœura,  mou-  | 

Ions,  chi^vres  et  chameaux.  I 

La  Hookor  représenta  le  loyer  des  terres  sur  le^ 

quelles   la  tribu  n'a  qu'un  droit  de  jouÎËsanca;   cet  J 

impôt  n'exi-ta  que  dans  le  départemeot  de  Con  tan-  1 

i^ouii  le  uojii  ^e  Lezma  un  com]>rGiirl  certaines  cou-  I 

tabulions  spéciales,  perçues    aous   diverses  formes  ;  I 

iuipùt  eur  les  palniiarï,  capitalian,  droits  mobiliers  ou  | 

inimobiliei's,  1 

En   territoire  civil,   le  recensement  de  la  inetiËre  | 

im|)oseble,  aiusi  qna  les  divers  travaux  es  rattachant  j 
i  l'assiette  des   impôts  arabes,   est  eflectué    par  de.-i 
agiints  des  couirihutions  directes,  d'aprës  le^  renssi- 

gnemeots   fournis  par  les  chefs  indigènes;  les  rôles  ] 

^nt  établis  par  le  directeur  da  cette  administration  1 

pour  i'Algérie,   rendus  exécutoires  par  les  préfets  et  J 

envoyés,  pour  être  mis  en  recouvrement,  au  servioB  1 

dos  contribution?  diverses.  I 

En  territoire  militaire,  la  matière  imposable  est  re-  ] 

conâée  par  les  chefs  indigènes,  sous  la  surveillance  1 

deis  ofllciers  îles  bureaux  arabes  ;  les  rôles  établis  pur  I 

le  service  descontributions  directes,  sont  rendus  exé-  I 

i^uloires  par  le  général  commandant  !a  division.  I 

L'impôt  arabe  o.'it  soumis  i  un  prélèvement  de  un  I 

dixième  au  prollt  des  chef^  noUccteurs.  I 

Le  produit  nol  est  partagé  par  moitié  entre  la  Tré-  I 

sur  et  les  déparlements.  I 

Led  ÎDipiVls  aJ'al)eB  ^onl  acoriis  do  ccnt\triQa  «t\Sv- 1 


Uanaela  alTecléâ,  partie  aux  conimuiie^  coDsijTuëes, 
partie  ou  «irvice  de  l'asaiâtajice  hospitalière,  partie  ni 
service  de  la  conïtitutioii  de  la  propriâlê  indigëne. 


ImpbtB  difflcLB  : 

PiMDCb .' 1,734,913 

GanlrlbntlonB  faixïilres  sur  le»  pm- 

prlélèi  bftiiec o 

Tuas  BpidaleE  (minée,  elo.) 185,303 

CoDtrib niions  irabss  (1} 7,050,900 

Ifflpâii  indirects  : 

Pradnin  de  l'anregiBlrement 3.5(8.306 

—      ûo  timbra (, 098,373 

Tuesnr  le  revena  de»  inhan  mnbil,  197.631 

UrollsdednuaneeldenBvigailon...  9,S31.t6ï    { 

CuniiibutionB  dlnrae» 1. 610.6115 

mnnur^cturesnaiinnalet:..  139,534 

—  de  la  lenle  daa  poudres 811,1  tl 

-~       deaposlen 1,571,603 

—  de*  lélégrapbea 1,16(,995 

—  dn  damaine 1,  «91 .1(5 

—  dliendu  badgel 913.415 

—  uniïBraltsirea 81.B67 

Ameadea  et  condamna  Un  OBpécu  11  iair.  413,115 

AaunaeB  Bar  lea  pensiooB  DÎvikB S85,I6U 

Dlrersea  recellea  d'ordre 11,471 

Prélèvement  dosiiiËmedu  produit  de 

l'oclroi  de  mer » 

Totaux 38,865,857  ~ 


dererP.-L.-U.  (Sobveallon) 3.fifil,031      3,661.031 

(0  J'arldBrÊlaldan3l«pfijduinial4a\>\TOç4V«iihs, 


ALGÉRIE.    —  BUDGET  0'l7 

Annuité  à  la  Compagnie  Algérienne.  4,997,765  4,997,765 

Frais  de  la  Trésorerie  d'Algérie. . . .  498,074  502,550 

Contribotions  directes  et  cadastre. . .  666,056  679, 185 

Service  de  la  topographie 693,114  707,540 

Liquidation  des  suites  du  séquestre.  9,416  » 

Frais  de  perception  des  amendes. . . .  30,388  32,000 

Enregistrement,  domaine  et  timbre.  1,070,502  1,070,500 

Impositions  à  la  charge  de  TËtat 79,805  50,000 

Douanes 1,268,855  1,315,587 

Contributions  diverses 1,274,297  1,282,750 

Remboursement  de  droits,  réparti- 
tion des  produits  d'amendes 523.026  572,700 

Totaux 14,772,330    14,871,609 

Ministère  de  la  Justice  et  des  Cultes. 

Justice  française  en  Algérie 1,820,382  1,850,100 

Frais  de  justice  criminelle 639,083  600,000 

Justice  musulmane 100,065  103,050 

Constitution  de  l'état  civil  des  indi- 

gènes 99,993  75,000 

Frais  de  passages  en  Algérie,  etc. . .  22,757  22,000 

Totaux 2,682,280  2,650,150 

Service  des  Cultes. 

Culte  catholique 745,167  752,100 

Entretien  des  édifices  diocésains. . . .  29,392  » 

Secours  pour  églises  et  presbytères,.  46,800  » 

Cultes  protestants 89,566  93,500 

Culte  Israélite 19,500  25,000 

Culte  musulman 213,897  216,340 

Frais  de  passages  en  Algérie 12,996  13,000 

Totaux 1,157,318  1,099,940 

Ministère  de  l'Intérieur. 

V*    SBCTION.    —     INTÉBIEUB. 

Fête  Nationale 3,900  » 

Personnel  du  service  pénitentiaire...  625,536  640,494 
Entretien  et  transport  des  détenus...  1,362,514  1,270,481 
Bâtiments,    matériel,   dépenses  di- 
verses de  l'administ.  pénitentiaire.  101,623  108,600 
Siecours    aux   hospices,    allocations 

diverses 31,349  » 

Remboursement  sur  le  travail  des 

détenus. ^18,60^)  IV^i^'ôViVi 


■«•""• 

Kp.,1- 

ma  lh«r- 

437, 670 
370,977 

80,000 


9,885,438      9.G7t,3 


AdminialraliDn  acidèmiquB 

Ëcules  d'rnseÏKaomeni  Eupérleur... 

UibLîolh^qnii  Musée  d'Alger 

Subienlion  aui  Ijcéci  d'Algérie  poi 
enLraiien  d'él^Tes  Indlgines 

Ëcolcti  normale»  primBires 

InairucùaD  publiqua  mueulmtiiie. . . 


44,080 

93.203 

1,»09,7G1 


Ï,7tl.î7fi      3,445,ES 


enire  la  Tranos  cl  l'Algiirie. 500,000 

Pti-Hinoel  dit  l'AlKérfe 1.491,492 

Malériel  de  VMgéne 1  ,«1.038 


ALGERIE.    —    BUDGET  (JVJ 

Dépenses  diverses 32,675  47.650 

Totaux 4,514,926  4,936,024 

Ministère  de  l'Agriculture. 

EObeigoement  agricole 58,396  x> 

CoDCoars  agricoles 67,336  45,000 

Sabventions  et  encouragements d  130, 000 

Service  du  phylloxéra 183,347  » 

Eocoaragements    à  l'indubtrie  che- 

▼aline 40,829  50,000 

Travaux  hydrauliques 402,908  800,000 

Personnel  des  forêts 1,208,836  1,378,000 

Travaux  et   dépenses   diverses  des 

lorôls 434,449  577,000 

Totaux 2,396,001  2,780,000 

Ministère  des  Travaux  publics. 

Personnel  des  travaux  publics J  ,416,382  1,300,000 

Travaux  ordinaires  (roules,  etc.). . . .      4,568,448  4,450,000 

—            —       (ports,  etc.) 468,149  530,000 

Mines  et  forages 77,215  80,000 

B&timents  civils 111,495  180,000 

Amélioration  des  ports 2,202,278  1,084,000 

Éludes,  frais  divers 74,626  » 

Remboursement  des  avances  affectées 

aux    travaux    d'amélioration    des 

ports 628,787  771,000 

Garantie  d'intérêt  aux  chemins  de 

fer  algériens »  20,200,000 

Totaux 9,547,380  28,595,000 

Ministère  de  la  Guerre  (1). 

Services  géographique  et  télégrapbiq.          87,721  105,^00 

Ëtats- majors    et    personnels    hors 

cadres 4,721,586  4,691,944 

Solde 18,384,664  20,874,857 

Gendarmerie  (2) 1,853,709  2,031,464 

Vivres,  fourrages,  habillemeut,  cam- 
pement, transports 20,047,195  17,959,'J07 

(1)  Pour  un  effectif  prévu  de  1,311  ofiDciers  et  do  'MAU 
hommes  de  troupe,  doni  14,000  hommes  de  troupen  iodif ines. 

(2)  Pour  un  effectif  prévu  de  28  officiers  et  de  i  ,0',U^  v^v  v.- 
darmet. 


v>   » 


leoK  principales  ressourceâ  d'UDc  taxe  d'octroi  qui 
Trappe, àleureDlrâeen  Algérie  le^alcoole  lea  bières 
^  les  denrées  cnlonialsti  Pt  qui  est  par  ue  également 
ur  iBB  sIcdoIë  el  lus  liîères  produiia  par  1  industrie 

montant  de  la  taxe,  déduction  Taite  des  frais  de 
peroeption  (3  p.  100),  forme  une  macae  commune  el 
est  réparti  entre  toutes  les  communes  de  plein  eier- 
'  !e  et  milles,  au  prorata  de  leui  population  muuici- 
le;  les  Européens  et  les  israelileÊ  indigènes  sont 
comptés  pour  une  unité  les  m  JigËues  musulmans 
pour  un  huitiËme  dans  le-  communes  dt  [ileîn  eier- 
1   et   pour  un   quaraulième   dauu   les  cummunsâ 

is  principaux  articles  uoumig  à  1  utlroi  sont  les 
cafés,  taxée  30  francs  les  t(U  kilo  le»  âui-res  rafllnêb, 
taxés  20  francs;  les  huilea  mineraleB  taxées  ii  frauca; 
ieé  alcools,  taxés  àO  francs  Ihectohlie  et  les  bièi'Cs 
taxées  S  francs. 


I 


(I]  AdniÏDÏMréss  par  l'i 


i,61ï,6m  T0S,i66 

roi  de 

S,It9,S16  i,0tS,U9 

la»..  18D,3Î1  g,U3a 

Tâiei  diverBoa (,S33,SiO  76,70»        «7.67B 

CheraiDA  vicinaux  (én- 
liuiiun  dti   preecu- 

tium  «D  nilar«)....  <,»0,0e6  i,39l,»)3        Glt.SU 
ReTenuselreeeluadi-                                                          C 

venat 1,111,160  461,611        liy.ltt^JH 

Indemdilës  sut  mElraB  ' 

etadjoinls 30i.3î7  15,88ï           6,(60 

DépenHie  dus  burtjaui.  988.311  578.178          M,(XX) 

Pulice  local 1,196,571  57S,13)i        K»,397 

flees...' .' î, 817,991  539.605        Î95,»0i 

Chemina  vicinKiiI S, 116.070  1,313,099        31g, &7D 

BleDrù^ui») l,(7g.SI3  191,517         60,886 

Inainiction  publique...  3,155.397  113,071         81,836 

Cullri Bl.liî  5,Î91           3.8«t 

I mérita  d'emprunts...  598, OSl  11,381 

Autres  aipeasfld 1,370,06U  8SI,5I3 

Inipoiit.  eitruirdiD,..  ïdS.OOO  16,818 

EmpranU 1,630.311  11,000 

SubiDDlioaa  de  l'eut.  l,fiSH,6SS  369,635 
du  d^par- 

lemenl 365,076  83,790 

Eicédenl  de  receliei  du 

precédeol  exercice,  1,B91,Î07  1,813,603    1 
Hiffitei  II  recouvrer  du 

vrècédeoi  eiercice..  686,516  1,305,1!» 

oairos 1,505,911  161,767 

CultOd  (Irav.  et  acqui- 

eiiiDD!<  d'imiuenbleB]  77,333  1.500 

acquisiiiond'tmm.}.  64g,3S9  61,537               356 

Trstiux  diten.......  3,711.«10  666,039        315,661 

Cbemint  rlciuut na,4ïl-  <S ,«»      Vw.  .IM 


ALGÉRIE.    —  C0L0NI,«^ATI0N  (*»53 

Intérêts  et  amortiss. 
d'emprunts 2,186,246         313,418  8,777 

Antres  dép.  extraor- 
dinaires         3,919,662         859,274         86,539 

Restes  à  payer  del'ex. 
précédent 503,807         547,676         24,554 


COLONISATION 


A  proprement  parler,  tous  les  travaux  publics  faits 
en  Algérie  sont  des  travaux  de  colonisation;  toute- 
fois, on  réserve  plus  particulièrement  cette  qualifica- 
tion aux  travaux  spécialement  entrepris  en  vue  de  la 
fondation  d'un  village  (chemins  d'accès,  rues,  fontaines, 
édifîces  communaux,  etc.).  Les  terres  sont  vendues  ou 
concédées  gratuitement  à  charge  de  résidence,  aux 
colons  qui  doivent  les  mettre  en  valeur  et  construire 
leurs  habitations  et  dépendances.  Les  terres  provien- 
nent d'achats  aux  indigènes  ou  de  confiscations  opérées 
à  la  suîte  d'insurrections,  etc. 

Le  tableau  suivant  résume,  d'après  les  documents 
publiés  par  l'administration,  l'œuvre  de  la  colonisation 
de  l'Algérie,  de  1830  à  la  fin  de  1890  : 

Période  de         Période  de        Période  rie 
18S0  &  1840.       1841  à  1850.       1851  à  1800. 

Nomb.de  vin  âges  créps.  3             j        126        ^         85 

—        agrandis.  »             )                    \ 

Superficie  concédée  ou 

vendue 2,743  hect.  101,675  h.    251,556  h. 

Nombre  de  familles  ins- 
tallées   316              .A                    » 

Nom Dre  de  personnes..  1,580                 »                    » 

Période  de     Période  de 
1861  k  1870.     1871  à  1890. 

Nombre  de  villages  créés }  ^3  -^^ 

—              agrandis \  74 

Superficie  concédée  on  vendue n  557,488 

Nombre  de  lots  concédés  ou  vendus.  »  14,272 

Nombre  de  personnes  installées 4,582  38,509 

Dépenses  pour  achat  de  terres,  ex- 
propriations   »  6,1Qlv,%'iÇ> 

Dép&oaes  pour  trav,  d'inataHation.,  »  %V,11^,^^^ 


DOMAITtE    DE  l'ÉTAT  EN  U.GËRIE 

Au  31  décembre  1H><8,  les  immeubles  consigna 
les  sDmmiei's  de  coiisi^tiance  des  biens  de  l'EUH 
réportissnienl  niiisi  (|u'i1  buît  : 

!•  Immeubles  non  alTuctcs  à  des  seevicas  pnblîi'.a, 
autres  c)ue  les  bois  et  foriHri  :,  lj,j-i-2  parcelles  d'mie 
superficie  totale  de  8I!0,83'J  hectares  el  d'une  valeur 
préeumée  de  40,021,220  Trancs; 

2°  Bois  el  for^lE  :  917  parcelles,  d'une  superiicte  de 
1,286,^44  hectares,  évaluées  à  7S,Llt3,3-i8  fraacs; 

3°  Immeubles  alTecI^  à  des  services  publics  : 
4,339  parcelles  d'une  superficie  latale  de  2y,S28  bec- 
tares  et  d'une  valeur  estimative  de  113,361, 1I!1  frauns. 

Ce  qui  représente,  en  totalité,  2,1)913,212  hectares 
CËtimëâ  approximativemeat  à  232,o3s,70Q  francs. 

En  1839-90,  l'Etat  a  concédé  graluilement  : 

1°  Aux  communes,  2,ll9ii  hectares  présentant,  y 
compris  les  bâtimenls  édinés  sur  certains  des  terrains 
concédés,  une  valeur  estimative  de  7<S,972  francs; 

2°  Aux  départements,  7  hectares,  12  ares,  99  cen- 
tiares, expertîâés,  dans  les  m^mes  conditions,  & 
180,363  francs. 

Il  n'a  été  l'ait  aucune  concession  aux  établissements 

Du  1"' octobre  1889au1"oclobre1890,  ilaélé  vendu 
par  l'Etat  : 

1°  De  gré  à  gré  2,4!)5  heolares  moyennant  61 ,830  fr. 

2°  Aux  encbëres  publiques  1,327  hectares,  y  ooni- 
prisdeux  maisons  i  Alger,  pour  te  prix  de  lB6,0ii4rr. 

Parmi  les  terrains  vendus  aux  euchéres,  Agurent 
'■3  lots  de  colonisation  d'une  contenance  de  913  hec- 
tares, vendus  37,231  francs. 

Cette  adjudication,  dans  la:|uetle  64  lots  ont  été  expo- 
sés aux  enchères,  avait  pour  objet  de  compléter  le 
peuplement  de  trois  villages,  qui  n'avait  pu  i>tre  entiè- 
rement assuré  au  moyen  d'une  première  vente  elTeoluée 
dans  le  courant  du  mois  de  juillet  précédent;  en 
raison  rie  l'insuccès  de  celle  première  tentative,  les 


'   Âcaéars.  *-r  ckbmins  de  fer,  RoriTES 

mi&es  à  prix  avaient  été  sensiblement  abaissées.  Les 
i^gultatQ  obtenus  n'ont  pas  été  entièrement  satisfai- 
sants. Les  prix  donnés  pai\  Tadjudication  n'ont  pas 
atteint  partoot  la  valeur  réelle  des  terres.  D'autre 
part,  il  n*Y  a  eu  qu'un  seul  immigrant  parmi  les  adju- 
dicataires :  tous  les  autres  sont  Algériens. 


CHEMINS  DE  FER.  -  ROUTES 

CBEHraS  DE  FBR  ALGÉRIENS 

C<mdUionê  finanèiéres  de  leur  établissement. 

Qtmjmg^m  en  ligmn,  Longaeur    Dépenses 

kilométrique,  d'établissem . 

Pariê'Jjyon'MédUer.  : 
Pbilippevlile  à  Constantine.  87     59,219,200 

AlgCTàOnw 426    107,858,700 

ToUdx...        5!3    167,077,900 

Gâ^tal  msziniimi  garanti. . .     80,000, 000 

latérét  garanti 4,000,000 

EëUAlffirien  : 
Maflon-GarréeàGonstaotine  4S2     99,678,173 

■  n-Gorraà  Bfskra 201      27,506,081 

Ooled-Rahmoim     à    Âlo- 

Beida 93      10,235,000 

Beoi-HaiMOar à  Bougie....  87     24,000,000 

MenenriUeàTfai-Ouioii....  53     15,476,73^ 

Tounx...        886    176,895,988 

Capital  maxiBom  garanti. .    194,943,272 

iDtérftt  garanti 9,845,663 

àuêst'Algérien  : 

LeTlélatàRas-el-lla 151     25,991,324 

nUa  à  Tletncen 64     19,680,000 

La  Sèaia  à  Aln-Témoncbent  JQ^      9,036,095 

Totaux...        285     54,707,419 

Capital  maximom  garanti ...      59, 606,360 

Intérêt  garanti 3,012,368 

BâiM'^iuePma 
{Sé^eau  Algérien)  : 

BteeaaKnmb 203)    70  koq  qoa 

D«flfifràkliEoat.tiini«SM«.  105^    <vi,ms,^vw 


#■ 


Î3Ï,0(« 
l.BIG    5S3,6SS,906 

Le  montant  total  du  capital  garanti  est  de  4Q7  mil- 
lions 37i3,7^6  francs;  rinlérêl  garanti  est  de  2^  niil- 
lioDB  C^,160  francs. 

La  Corapagaie  P.-L.-M.  rajoit  de  l'ËLsl  une  suli- 
vention  de  80  000  000defranoBrepré-entée,  pour  par- 
tie, jusqu'à  1  p  l  d  s.  (1950) par  une. 
annuilâ  d  3  6  I  0^  T  EU  ilépensé,  eu  $iis 
de  cette  t  b  t  t  d  80  000 1)00  de  francs  dnn  L 
l'inléràl  e  t  g  I  mm  1  IJ  50Û,UUÛ  francs 
qui  n'est  p     g             p     1 E    t 

La  Comp  g  B  C  Im  p  ssède,  en  Tunisie, 
les  lignes  d  1  M  dj  d  (1  kl)  dont  la  conces- 
sion est  pe  pet  II  f  culte  p  ur  le  gouverne- 
ment beyl!  I  d  h  t  à  p  t  du  6  mai  l'i-2'i. 
L'Etat  fran  g  t  à  11  I  g  jusqu'en  lUTIJ, 
époque  d  1  p  1  11  ce  ion  du  réseau 
algérien,  un  revenu  net  annuel  de  2,-liS,ii'M  friincs 
équirnlant  iGp.  lUO  d'un  capital  de  37,114,000  franchi. 

La  Compagnie  Franco -Algérien  ne  n'a  pas  rei;u  de 
garantie  de  l'Etat  pour  la  ligne  d'Arzeu  â  Kralfalla 
(214  kd.). 

La    Compagnie  de  l'Ouest- Algérien  c 
Hgiio  deBlida  à  Bérouagliia(87kil.)doiilui 


de  Blida  i  Lodi,  vient  d'Slre  lÏTrée  à  la  circulation  ; 
riotérèt  garanti  est  de  1,3119,500  francs,  le  capital 
d'élnlilifiseoient  a  été  Osé,  â  forfait,  à  27,0U0,ÛÛ0  da  fr. 


Cvnpagirl»  Ha;.  kHom^Lr. 

•Illimi.  >'i|>lallt>.      BKfH«.  DfpjniH. 

C-  P.-L.-M.  ; 

evIlleïCoiiBlaaline...        87        1.9i9.999      1.303,687 

Alger  iOran 1S6        8,800.081      4.967,106 

ToWDï 5(3     '  8,;»3,080"    5,B70,793 

Gkraniied'InlëreiB  à  [rayer  par  l'Eut..       508.663 
(P'dteSit-Algiritn: 
■r  à  UBlson-Usrrés  ((),., 
-Ul-Carr«e  à  ConiunlinB.      iSS        3,iSS.3i7  j 
irmàBtakrs lui  99S,S0I  t 

loàBe»i.Ha»»,ur 86  337,505      6.560,168 

6ï,30O  \ 
133.350  / 

9,8S!,0iS 

C-*  de  l-OuM-AlgéHeH  : 
'    "■■       ■  -        ■  -  i, «09.733      1,031.311 

{Ï)56(>,6fl9         503,113 

PlUiaiTleniceD 40  148,130         347.994 

ToiBUi Î7Î        Î,3t8,5îi      1,;«3,5I9 

irinliB  d'intérêts I,877.Î1S 

'•  Bâne-auelma  : 
inKruab  Bi  It  11  fron- 

9 308        3.039,111        1,958,480 

Î73,t51  809,576 

1,311,575       1,768,066 

CuiDllB  d'inlërËta g,0B(,873 

C>*  Franco-Algirienni  : 
\  AlMulAiu-Sefra 454        1,861,418      l,MS,8M 

(t)  Pamnurs  CnnuDun  aiec  li  ComingnM  P.-L.-H. 

(1}  ï  tmniprli  11  kl 

HP.-L.-M. 


a 


bO,i'. 


M6.530         9i*.3U 

Totani GU        l,3ia,i77      S.Slâ.lUO 

Gannlii!  d'inlérèu 1,SI7,I99 

ToWUI  e*llé«u> i,wi{i]  Hl.yae.WM    i8,6M,836 

Ndta.   —  Pour  la  dé  termina  lion  du  miintaiil  des 
BommoB  à  payer  par  l'Etal  à  titre  de  gsraotio  d'inlé- , 
rSts,  le  produit  uet  de  l'exploitation  est  calculé  pour^ 
les  Compagnies  algériennes  fA  l'exception  de  la  Codi>  3 
paguie  P.-L.-M.)  en  déduisant  des  receltes  brûles  lé'9 
ctiiflre  présumé  des  frais  d'exploitation  itxéâ  à  forraît.'Jf 
Ce  forfait  d'exploitation  fait  l'objet  d'un  barËme  e" 
varie,  suivant  le^  Ugnes,  de  ;i,IXX)  A  7,700  bancs  pa, 
kiloniËtre  pour  uoe  recette  brûle  de  3,000  i  11,000CK 
Il  s'élève  eniuile  proportionnellement  au  chilTpe  4 
la  recette  brute.  —  Lorsque  les  recettes  brûles  » 
inférieures  au  cbiflïe  forfaitaire  des  dépenses, 
est  leuu  de  parfaire   la  différence,  en  sorte   c 
garantie  d'intérêts  se  trouve  augmentée  d'aulaat.  -, 
Pour  quelques  lignes  seulement  il  a  été  stipulé  qiu 
dans  ce  cas,  l'Etat  n'aurait  à  payer  que  la  différeno' 
entre  tes  recettes  brutes  cl  les  dépenses  effective*  û 

Sictttet  des  eltemini  dt  ftr  aigèritns  d«jiuù  l'oWj()t« 


49  611.771  '"  — 

197  1.581.911  8.030 

StS  fi,(S9.8»  il.651  - 

513  8,;43,(li)0  17,04i 

es  Compagnies  algériennes. 

93Ï  B.97G.8I7  9,631 

I.7U7  lS.l«0,i77  1U.»I 

4889 !.G91  iU.93«,O0i  7,7SUW  ] 

(1)  DimlnnlioD  exiuia  put  l'ouverture  de  ligDea  houh  F**'j| 


ASSISTANCE  PUBLIQUE 


Od  compte,  en  Algérie  (1890),  14  hôpitaux  ou  hos- 
picSB  CLviû  Bubventionuée  par  l'Elat,  2  hùpitanx  com- 
munaui.  1  ambulanca  communale,  1  hûpital  privé 
{Saint-Cyprien  des  AtlalTs,  fondé  par  le  cardinal  Lb- 
vigerie)  et  3  hospices  rie  vieillards. 

Aliénée.  —  Le  nombre  moyen  des  aliénés  enlretenuB 
dans  les  asiles  de  la  Métropole  aux  Trais  des  départe- 
ments aigériens  a  été  de  Hll  contre  V28  au  1880. 

Orphelinats.  —  Il  exiale  en  Algérie  10  orphelinats, 
2  pour  les  gardons,  6  pour  les  filles  et  2  mixtes  qui 
comptaient,  au  31  décembre  1890,  319  garcone  et 
643  filleE. 

Enfanté  assistés.  —  Le  nombre  deg  euCante  asslslés 
était  à  la  même  époque  de  1,252. 

Maison*  de  refuye.  —  Les  maisons  de  refuge  de 
Beni-Messous  et  d"EI-Arroucb  ont  reçu,  pendant 
l'année  IWHi,  7:!il  iniliviriua  qui  ont  donné  46,416  jour- 
nées rie  privi?iir,(i  nii  pris  moyen  de  1  fr.  37, 

Blu-taux-  de  idaifnîstmce.  —  Les  30  bureaux  de 
bienfaitaiif'e  dp  l'.Mgéne  ont  distribué,  en  1890, 
IK2,*î  rrHiics  de  -™;.ijie  fl  n,s|H  indigents  se  répar- 
tissanl  :iiri!i  :  l'^niinjns^-l*'!  ;  f-:^|>-igiiolE,  4,676;  Ita- 
liens, 3.lii:  Jlaltais,  l.-iiiJ;  mu;-ulniaoH,  2,3û1;  juifs 
indigÈiitis,  nW;  naliori3liliis  diverses,  277. 

Lei   rirppuses  d'adminlsti-ation  te  sont  élevées   à 

Li;  liuri.aLi  de  bienfaisance  spécial  aux  musulmans 
de  la  vIIIf'  d'Alger  créé  par  le  décret  du  4  décembre 
18î>7  a  ilistribuc  73,114  francs  dos  secours  â  2,403  in- 
dividus en  1890. 

Ce  bureau  de  bienfaisance  est  chargé  de  l'adminis- 
tratioD  de  divers  élablissemonlB  d'assistance  muBul- 
maq»  créés  à  Alger,  savoir  :  1  asile  de  vieillards, 
I  BBtIe  de  nuit,  1  orphelinat,  I  salle  d'asile  pour  Im 
enfntils  pauvivn  de  quatre  A  cinq  ans. 


MonU^-pîêlé.  -^  Les  Âbox  moots-flé-piSl^  cP 
et  rl'Oran  ont  fait,  en  1890,  les  opérations  rfsumées 
dans  le  tableau  suivant  : 

EngaBBmBnla  (numbre) 73.370  W,Mî 

SamDiea  prïléea 1,637,551  918,917 

négagoraenls 59,SS7  M. 751 

SDmmeB t,4CK,S39  816,131 

Vente»  (njmbre) fiJBO  3,Î79 

—      (|>iwluii) iS)0,tU  S9,BI9 

L'intérêt  dos  prèls  est,  à  Alger,  de  8  p.  101);  k 
Oran  de  12  p.  100,  las  frais  de  prisée  de  0  Ti*.  i>0  cent. 
p.  100  dans  les  deux  villes;  il  y  a  0  fr.  <0  cent.  p.  101) 
de  frai^  accessoires  à  Oran. 

Les  frai^  de  personnel,  de  matériel  el  de  pri<iée  se 
Èont  élevés  A  Alger  û  60,30B  francs,  et  â  Oi-an  i 
■i;i,747  francs. 


INSTRUCTION  PUBLIQUE 


i 


Ecole  de  tnédenine.  —  L'enseignement  médiccil  est 
donné  i  Alger  par  une  école  de  médecine  et  de  phar- 
macie créée  en  1837  et  transformée  en  école  de  plein 
exercice  par  décret  du  31  décembre  1S88.  Celle  école 
a  compté  pendant  Tannée  scolaire  I88H~89,  48  élèi'es 
suivant  les  cours  du  duolorat,  16  se  préparant  en  vue 
du  grade  d'officier  do  santé,  M  élèves  en  pharmacie. 

L'Ecole  de  médecine  publie  le  Hutietin  médical 
de  i'Algèrie,  dans  lequel  les  professeurs  consignent 
la  résultat  de  leurs  observa  ti  on  s  et  de  leurs  rechor- 

Bcole  de  droit.  —  L'Ecole  do  droit,  créée  le  20  dé- 
cembre 1871),  délivre,  depuis  l'année  188<>,  le  dipl<^me 
de  licencié.  85  élevés  ont  i^uivi  ees  cours  en  I3S9  90: 
86  élèves,  dispensés  de  l'acsiiluité  ji  raison  de  leurs 
fonctions,  ont  reçu  ses  le<;on6-,  elle  a  délivré  43  diplô- 
mee  de  bachelier,  12  diplémos  de  licencié,  3  brevets 


Ll^  1    d    d     t  I    h!     d  p        1(i. 

n  d    M    E  t  ubl  n  d       teu 

t    n  d    a  sg  E  at     t  d    f     t   □  a 

t  lun      nn    d     leg   tal    n    I 
;     Ktir  cf  qu   a  d  jâ  éd  t    d  Dip    1  nls  t 
1       qu    t    ns  }      d  qu        pé     les   A  tkk  p  b 
du  N     I  de  t  Âr  que 
Eeot    d  —  L  11.    le  de  n( 

).  d   d        I         ré       I    d  pi  me  de  1 


de  1  s  te  géologique  de 
1  Ob-w  at  B  d  ia  B  u  a 
lété      1  g  qu     d    U    1  1       de 


Une  d     r  not   □    de  1 E 
ub 


f 


AlgéneEfi  qui.  aicisi,  ne  sont  plus  obliges 

coûteux  voyage  pour  ee  présenter  devant  la  faculté 

d'Aix.  Elle  a  examiné  119  naiididats  :  u2  oot  été  rer.Uâ. 

Goanme  l'Ecole  des  sciences,  VEcole  de»  lettres  est 
privée  du  droit  de  conférer  la  licence.  S^  cours  ont 
été  néanmaind  liuivis  par  71  étâves;  7^4  s'étaient  en 
outre  Tait  inscriro  pour  la  préparation  aux  grades  par 
correspondance. 

L'Ecole  deï  lettres  a  fait  subir  les  épi'euves  du  bue- 
calauréat  k  \S'j  él&ves  pour  la  premïËre  partie  et  A 
103  pour  la  seconde  -.  ont  été  reçus  :  71  candidals  pour 
la  première  partie  eL  33  pour  la  seconde.  Elle  a  sia- 
rainé,  en  outre  30  candidats  au  brevet  d'arabe,  IG  l'ont 
obleou;  il  candidats  au  brevet  de  langue  kabile  se 
ËOQt  prë^entéd,  4  ont  été  .idmis.  Il  est  â  remarquer 
que  c'est  devant  un  jury  constitue  par  l'administration 
et  Qon  devant  l'Ecole  des  lettres  que  les  fouctton- 
nairea  candidats  i  la  prime  pour  c 
langiie;!  arabe  ai  berbère  subis^nt  leu 


L'Algérie  possède  3  lycées  (à  Alger,  â  Orso 
ConBlanline)   et   S    caliëges.  Le  nombre   des   élève; 
(2,782  au  1"  mai  1K00)  se  répartit  aini  ' 


PrHnfaia S,10î        Mueulmana. 

IsnéJiles 33Î        Aulns 1! 


L'Algérie  pOESède  pour  les  jeunes  flllee  1  coDËg^ 
communal  à  Oi'an,  3  coure  secondaires  à  Constantine, 
â  Philîppeville  el  à  Bûne,  1  école  secondaire  libre, 
enti-eleoue  par  la  Ligue  de  renseignement  â  Alger. 
Ces  divei-s  étabUssemeota  comptent  462  élèves. 

Les  3  mcdersas  (établissements  destinés  à  former 
le  personnel  de  la  justice  el  du  culte  musulmans)  ont 
reçu  101  élèves  dont  14  ont  obtenu  le  diplôme  de  lin 
d'études.  En  outre,  16  ont  été  déclarés  admÎBâiblc^i 
aux  fonctions  d'adel  (assetseur  du  cadî). 

Il  y  a,  en  Algérie,  4  écoles  normales  primaires  : 
2  d'instituteurs  â  Alger  elà  ConEteiitine-,  2  d'inslitu- 
trices  à  MiUana  el  à  Oran.  Ces  deroiéres  sufTiaenl  a 
assurer  le  recrulemenl  de«  institutrices  nécessaire»  à 
l'Algôrie  :  am-  26  emplois  pourvus,  1  seul  l'a  été  par 
1  institutrice  venant  de  France. 

11  n'en  est  pas  de  mBrae  des  écoles  normales  d'ins- 

fourni  que  7.  —  Les  eauri*  normaux  pour  former  des 
moniteui's  et  adjoints  indigènes,  ont  compté,  en  Itt'Jli, 
32  élèves. 

I^es  dépenses  de  matériel  des  écoles  normales  s'nlè- 
vent  â  111,618  francs.  Les  dépeniiej  de  personnel 
payées  par  l'Etat,  à  106,433  franco. 

3  écoles  primaires  eupérieuri^,  dont  2  de  gar;oiis, 
et  8  cours  complémentaires,  dont  4  pour  les  garçons, 
eitslent  en  Algérie. 


FnuiçRlf 30.000  IS.SSS 

■inngcn  eorau^ena I7.00U  lï.litl 

braélItSK 6,000  S, 031 

Uuulmu 387,000  9.5i3 

Le  iiombii!  dee  Rlles  inscrites  dam  le^  écolos  pri- 
maires eal  do  3o,2d9  se  réparlissant  ainiii  : 

Franfiiies 18,791  liriililes ^,0117 

Etrunt^inc 11,6<9         Huâutmaaes 831 

esl  de  'JB3. 

Laiqnt» SIO  34 

Oongrfgsmale 55  9i 

Il  y  a  lieu  d'y  ajouter  134  écoles  matornelles. 

Pour  l'enae  igné  ment  des  indigènes  —  que  noire 
intérêt  bieo  entendu  nous  commande  d'organiser  à 
bref  délai  —  on  ne  compte  encore  que  IH  écoles  et 
i\  clasies  aDuexêee  aux  écoles  fraoçaL-eE;  or.  il  fau- 
drait 5,(XX)  écoles  au  moins  pour  recevoir  toute  la 
population  enfantine  indigëue  dea  territotres  civils.  Il 
Gemïle  ainsi,  en  présence  de  l'ceuvre  qui  reste  6  bc~ 
coDiplir  pour  tirer  les  indigënes  de  ngnorance  où  ils 
croupissent  et  Inur  donner  une  instruction  qui  devra 
>?tre  Irës  rudimeniaire  au  début,  que  rien  n'ait  encore 
i-lé  fait  :  la  faute  n'en  oat  pas  aux  autorités  louales; 
la  création  de  plus  de  100  écoles,  en  elfet,  a  été  volée 
par  lea  conseils  déparleraeulaux;  certaines  sont  récla- 
mées par  les  indigënes  eux-mémeu  (que  l'on  représente 
■cependant  comme  réiraclaires  A  noire  instruction]  cl 
il  o'est  pas  possible,  (suie  da  crédits, 
projeta  qui  ont  été  établis.  Si  l'on  en  croit  l'exposé  de 

la  siluation  de  l'Algérie,  le  Miaislère  c'     

publique  aurait  même  recommandé,  dé 
cemeut  <te  l'année  jStlS,  au  gouverneur  gtaêrftl 
n'apprriDTwr  1«h  cpéationi  d'èeolt»  que  juH^u'It  %<ni- 


currence  des  éeonomieB  résullsnl  di 
Or,  pour  oréer  chaque  année  de  60  à  S 
sugmenler  le  nombre  des  élËvH»  indigèueE  da  3,0 
4,01)0,  il  faudrait  une  au^mentatmn  annuelle  de  100  à 
t2O,O0U  TrancB.  M.  Burdesu,  rapporteur  du  Budj^el 
de  l'Aigrie  pour  1892,  3  pensé  qull  êLaît  impossilile 
que  l'on  refusât  plus  longtejn|hi  i  des  populalions  qui 
paient  cbaque  année  une  vingtaine  de  tnilliong  d'iin- 
pi^ls  directs  ce  léger  témoignage  d'intérêt:  il  propose, 
en  cou  équence,  d'affecler  à  cea  créalions  d'éooIcB 
une  partie  des  reseourcei^  nouvelle»  que  donneront  les 
impôts  dont  il  propose  l'établisgement  en  Algérie. 

A  partir  du  1"'  janvier  IHUO,  l'Etat  a  à  ua  charge 
les  dépenses  du  peraonnel  ;  les  dépenses  du  mBtériel 
incombent  aux  départements  et  aux  communes.  Au 
lieu  des  8  centimes  que  l'Etst  perçoit  en  France,  l'Ëlai 
perçoit,  en  Algérie,  le  sixiËme  du  produit  de  l'ocirei 


e  gran 


SEZ    LES   INUlCËNeS 

e  partie  du  territoire  algérien,  les 


1  temps  immémorial  daus 
s  terres  qu'ils  détiennent  setrOuveol 
une  sorte  de  mainmorte.  Pour  rem  - 
;  loi  du  2ti  juillet  IrsT.' 
la  propriété  individin  li 
imencée  en  1874.  DcjH].- 
ovembre  1890,  la  propnr>i« 
res  délivrés  aux  intéressés 
do  tribus),  pour  une  super- 
;  loi  titres  sont  en  prépa- 
ration et  les  0|>ératiDns  sont  en  cours  danf  41  dounrv 
pour  393,000  heotares  environ. 

La  dépense  de  la  constitution  de  la  propriété  atlii- 
gnait.  dè^  1888.  la  somme  de  12,162,:J:'<0  francs.  i»>- 
qu'en  1887,  il  a  été  Tait  face  â  cette  dépense  au  mo>  .m 
de  centime»  additionnels  â  Timpol  arabe.  Mais  <i[j  a 
fait  remarquer  que  cette  manièi'O  de  procéder  rai^^ni 
paver  (a  conslitulion  de  Va^tof^'w^**^*  VQÇ'daiiurp. 


ainsi  frappée 
dier  fi  cette 
prescrit  ta 
Cotte  opération  a  été  oi 
celle  époque  jusqu'au  30 
a  élé  constituée  et  les 
dans  222  douai-s  (rractioni 
flcie  de  1,611,81)1  nectar 


indigènes,  aux  tribus  iiomailo  ,  par  exempli^,  iiber 
lei^quelles  ia  pnipnelé  individuelle  ne  ^ereit  jamais 
constituée,  i>l  une  lai  du  20  avril  18S~'  a  min  a  la 
charge  dea  seuls  douars  mipreeafr'  les  frai-,  de  cous 
lilulioD  de  la  propriété;  main  1  énoi'mité  de  la  dépense 
qui  atteint  presque,  dans  cerlains  cas,  la  valeur  vénale 
lie  la  terre,  a  Tait  reculer  devant  l'applicaliou  de  cette 
lot,  et  l'administra  lion  algérienne  a  obtenu  que  l'on 
revmt  au  syst^mp  de«  centimes  additmanels 

La  cfQsttutoQ  de  la  p  opr  été      Jvdielie  dot 
avor   pour  c  u  eque  c 


F 


tl 


id  gène     et  la 
ent  pluB  élp\e 
Id  jur  d  ot  on  som 
Qid        uo        u  ï       a        e    rutu      es   la  consl  lut  on 
de      i     ]  i  pz  le    Vrabes  aboutira  fatalement  il 

une  1-  e  If  pos^ess  on  L  idm  nistrat  onalger  enne 
a  fa  t  tud  r  I  j  a  quelques  années  pour  repondre 
a  es  des  d  râla  un  pn  jet  d  application  du  Système 
Torrenu  élabore  par  M.  Dain,  pioresssur  k  1  Ecole  de 
droit  d'Alger.  Ce  projet  n'a  pas  encore  été  soumis  û 
lu  saiiclion  légialalîve. 

l'n  autre  danger  menace  celte  œuvre  coîlteui^e-  La 
propriété  individuelle  parait  avoir  été  constituée  dans 
des  territoire» qui  ue  tout  guère «usceplibles  d'appro- 
priation individuelle  ;  les  indigËnes,  soit  pour  ce  motif, 
i^oit  parce  que  leà  moiurs  sont  plus  fortes  que  les  lof» 
qui  les  devancent,  restent  dans  l'indivision  et  refont 
lentement  et  silrement  ce  qui  a.  élé  défait  i  grands 
frai».  L'administration  algérienne  ne  parait  d'ailleui's 
pas  se  faire  d'illuBJona  à  cet  égard.  Dans  le  dernier 
Exposé  do  la  situation  de  l'Algérie  elleoonstole  que  : 
■  reii;ii''ri<'nRe  démontre  de  jour  en  jour  davintatje 
.  que  i(f  mécanisme  des  lois  de  IS73  et  1S87  est  d'une 
'  application  diflici le,  compliquée  par  des  détails  trop 
Il  minutieux  sinon  pratiquement  nuisibles,  troji  longue 
1  •:l  surtout  trop  coûteuse.  La  nouvelle  jurisprudence 
"  inaugurée  par  la  Cour  do  cassation,  àana  na  avïv\. 
..  Ju  iSoovembm  ISSS,  e(  adoptée  depvie  çav  \ft  Caqs  j 


■  d'Alger,  en  ce  qm  cohcorit^o  la  valeur  à  altribuer  à 

0  l'acte  adminiatralif,  ntilarié  ou  judiciaire,  pfli"  pré- 

n  férence  au  titre  délivré  aprts  aiiplicstiun  di-  la  loi 

Il  de  1HT3,  a  d'ailleurs  tellement  amoindri  ta  valeur  de 

"  ce  dernier  titre  et  boulevereé  Ibb  conditions  dans 

II  lesqaelleii  s'accomplit  la  mission  du  commissaire- 

a  enquêteur,  qu'une  modilii^stion  à  la  loi  de  1S73  s'im- 

II  pOEe  Enr  ce  jiomt.  Enllu,  il  est  loin   d'Stre  établi 

Il  que  les  partages  auxquels  le  cummisâaire-enquêleur 

d    [  j.ro     1       pour  fairo  cesser  l'indivision  entre 

f  m  lies      d  ^ânes,   produiso^nt   des  résultats  bien 

pi  I  g         nae   ceux  autrefoiê   obtenus  pai' 

I   tt  but      d     parte  indiviâes  :  l'opinion  contraire 

pu  m^m     àt  B  dérendue  dans  uiic  certaine  me- 

li    tout      I      ésulte  le  coiieéqueuce  oliligée  que 

p        f        (B  réellement  utile,  et  pour  le  faire 

K  dans  des  conditions  do  dépense  et  de  temps  qui 

"  deviennent  plus  «atisfaisantea,  il  importe  de  refoiidre 

s  du  2U  juillet  187a 


AGRICULTURE. 


( 


k 


Chevaline 3i,600  ie3.1U  lUS.TII 

Hutusiîre 31.850  1(1. lil  131, D7S 

ABioe i3,aoî  asa.aii  î»9,4i6 

CuiKilinfl 97  171,(50  Ï7<,MT 

BoviDB 13Î,(K7  1,085,076  !,M7,1« 

Ovine 3(1,855  9,I33.UJ  B,475,1ST 

Caprine 61,70k  i.lIG.llB  (.3I3,»1Ï 

Porcin,' 78,iBl  310  78,801 

■  folaui 687,li66  W,V*,OÎÎ  «,885,899 


.■l" 
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VIGNES 

Le  nombre  dliectares  de  vignes,  qui  était  en  1879 
de  19,904,  en  1884  de  56,000,  g'élevait  au  31  décembre 
1889  à  lOft^,  dont  100,146  appartenant  aux  Ëuro^ 
péans  et  6,205  aox  indigènes.  La  quantité  de  vin 
réoeltéé  a  atteint  2,578,000  hectolitres;  1,545,000  hec- 
jtolitrefi  ont  été  exportés,  en  France  et  23,000  à  Tétran- 
ger. . 

SERVICE  PHTLLOXÉRIQUE 

On  sait  que  l'Algérie  est  placée,  au  point  de  vue 
des  mesurés  à  prendre  pour  combattre  la  propagation 
du  phylloxéra,  sous  un  régime  spécial.  Les  vignes  où 
la  présence  de  Tinsecte  est  constatée  sont  détruites  et 
les  propriétaires  indemnisés  dans  une  certaine  me- 
sore. 

Le  tableau  suivant  indique  pour  chaque  foyer  d'in- 
feetion  les  étendues  détruites  (zones  de  protection 
comprises), 

DiptrlWMBtfl  tt  eommaMi  o4  ont  été  reeoonuet  Saper flcie 

lot  taekei  (1885-18M).  de  ces  taches. 

Oraa  :  h.  a.  c. 

Tlemeon 13  54  75 

Sidi  Bel-Abbte 13  78  05 

Zéli(à(les  Tremble») 6  03  86 

Orto-Kargneota 5  45  14 

MMcara 6  46  34 

CoDtuuitiDe  : 

PhiHppe?iHe 99  33  27 

U  Galle 38  40    » 

Total 188  01  41 

Partout,  sauf  toutefois  à  Philippeville  où  le  mal  est 
diaatoiiné  dans  un  vignoble  de  plus  de  2,000  hectares, 
.   le  iéau  est  contenu  et  Ton  peut  espérer  que  moyen- 
nant un  léger  sacrifice  annuel,  il  sera  facile  de  pré- 
serrer  le  vignoble,  ric^e  d'avenir,  de  TAlgérie. 


l,0flT.948  <,3i7,U7  7.315,6X5 

aau.gss  i,5S7  < 1.800 

".370  8.077  39.107 

3J.7aï  Î8.658  117.377 


FOBÉTB 

3,217,692  hectares  sont  placés  ëous  le  régimi 
lier;  mai?  les  peuplementA  vraiment  dignes  du  t 
de  for^l  ;Onl  loin  de  couvrir  cette  aoperflcie. 

Lee  forêts  de  ch#ne*-liÈgB  occupent  une 
de  400,000  hectares  environ  :  130,000  h&îtareB  W 
tiennent  &  des  particuliers;  5/t,K>4  hactaree  onl 
amodiés    pour    quatorze  sue.    L'administratianfl 
forêts  a  entrepris  la  mise  en  valeur  du  ^rpluB.9 
forais  domaDiales  et  communale-^  ont  déjA  donne 
tSfiS,  t»,000  quintaux  métriques  de  iiËge  valao^ 
moyenne,  25  francs  les  100  kilos. 

Sur  une  importation  totale  de  68,517  quinlonxj 
triques,  l'Aigrie  a  importé  en  France,  en  i 
51,90Ë  q.  m.  de  liâKe;  elle  a  importé  36,421  q.ï 
l'étranger. 

Le  nombre  générât  des  incentlios  foresliers  3urv 
'  '    'e  3fly,  avfttA  çavcQ\wii  \ir6s 
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18,000  hectares  et  causé  un  dommage  évalué  à  o2-2,000 
francs;  21  de  ces  incendies  sont  attribués  à  la  malveil- 
lance. 

MINES 

Le  nombre  des  mines  concédées  en  Algérie  est  de 
46,  sur  lesquelles  11  ont  été  exploitées  ou  tout  au 
moins  ont  été  Tobjet  de  travaux  d'aménagement. 

Le  tableau  suivant  résume  leâ  résultats  de  Texploi- 
tatioh  de  ces  mines  en  1889  : 

Nombre        Tonnes        Valeur  du 
d'ouvriers,    extraites,  produit  brut. 
Mi  088  de  fer  : 

Aïn-Mokra 801  129,048  1,119,982 

El-M'kimen 17  3,612  22,368 

Cuivre  et  plomb  argentifère  : 

Kef-Oam-et-Toboul 198  8,701,393  255,031 

Plomb  : 

Sidi-Kamber 7  2  260 

Gbar-Rouban 100  581  117,943 

ZJDC  et  plomb  : 

Hamraam-N'baïl 41  2,410,780  87,427 

Djendeli 8  122  3,079 

Sakaraodi 247  8,708,545  843,960 

Guerroama 224  1,332,155  100,882 

Gnivre  : 

Aïn-Barbar 33  357,230  12,578 

Tadergouot 11  3  900 


COMMERCE,  INSTITUTIONS  DE  CREDIT 

COMMERCE 

Importations  et  exportations.  —  On  a  signalé  j)cn- 
dant  longtemps  les  divergences  existant  entre  les 
chiffres  portés  dans  les  statistiques  algériennes  et  ceux 
qui  figuraient  aux  >tatistiqucs  métropolitaines.  Ces 
divergences  tenaient  principalement  au  mode  d'éva- 
luation des  valeurs.  A  partir  de  Tannée  188;j,  cttlc 
évaluation  a  été  faite  en  Algérie  d'après  les  taux  fixés 
annuellement  par  la  commission  permanente  du  mi- 
nistère des  Finances.  Il  y  a  lieu  de  lemr  cowxvVo  v\^ 


cette  partioolaritê  pour  la  comparaison   ( 

des  importatioiiË  et  exporlalions  antérieurement^ 

poËtérieuremenl  à  ISSa. 


1831... 


14,000 


1  .*79.« 


I 


36,S;T,5S8  B,WI,379  41,15B,9i 

1S49 85,Ï5I,MÏ  n,7î»,08S      

1859 116,(85,181  39,741,U60  < 

IB69 183,3n(,804  n0,»SI.3ï3  il94,lH,11 

IHTS ï-3, 126,103  151,918,(11  (H,PU,n 

1889 i(9,î06,337  !S1,64T,397  S00,a3,T 

hei  exportations  ont  été,  pour  la  première  fois,  m 
périeures  aux  importations,  en  IS89.  Le  produit  4 
droits  de  douane  a  été,  en  t8S9.  inrérieur  de  619,9tn 
aux  produits  perçus  en  1884,  bien  que  la  valeur  "il 
imporlaliona  ^e  ^it  accrue  de  4I,000,0(X)  de  fron^ 
Ce  qui  indique  que  l'Algérie  tend  de  plus  en  phwK 
tirer  de  la  Métropole  les  objets  qu'elle  consomma.  ""^ 

Prindpalu  marehandiiei  i: 


TlBSOB 

P«.U1  prép.r, 
Hacbmea  el  i 
OuiraKH  ta  r. 


15,(D9,K(S 
6,937,5UG 
8.(38,000 


S,38±,H99 
Ï,IT3.7D7 
5,i(3,l36 

(,6ÏS.S1( 
50,073.5(9 
19,19(,65U 

3,î56,85r 


08,516 
8U,UU0 


Principales  marchandises  axporUti, 

I  Bêles  dewmme  (1870) 913,350 

Bolail  I  Bfuft  (34,6(0) H, 878,760 

iMoutoas  [I,0W,1Î5) Wl,m,t«, 


.1 
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Petm  brutes, ..^ 5,606,018 

Lafnes. 19,179,142 

PoiMODi  saes,  talé^oa  fiiméi 1,997,735 

G6rèalot  et  Ciriiiei 40,862,340 

Fniitsflrtis ;^. 1,331,675 

Fruits  sees 3,000,816 

TSbse  en  fenllles 3,432,932 

Tabac  fftbriquè 2,092,929 

Huile  d'oUfes 609,118 

kltê, , 6,188,723 

Crio  végéisl 2,144,758 

Légamos  verts 733,218 

Tins  (I,fi9i,n0  fa.) 57,598,351 

Caiueê  d'épargne,  —  Il  exisle  en  Algérie  8  caisses 
d^épargne  privées  qui  ont  reçu,  pendant  Tannée  1889, 
1,841,160  francs;  les  retraits  et  tran^erts  se  sont  éle- 
vés à  1,760,428  francs;  il  restait  dû  aux  déposants,  au 
31  décembre  1888,  4,865,592  francs. 

Les  déposants  se  divisent,  par  sexe  et  par  nationa- 
lités en.  ; 

Hommes.  Femmes. 

Français...-:.  , 823  646 

Jai&iBdigèneii 41  42 

MaUafe 32  22 

EspagoolB 45  91 

ItaUeos 70  52 

Mnsvlnuuis 76  6 

Aatres 15  24 

SoQiéiès  dif  erses  :  8. 

INSTITUTIONS  DE  CREDIT 

Banque  de  l'Algérie»  —  La  Banque  de  TAlgéric  a 
été  créée  par  la  loi  du  4  août  1851;  son  privilège 
expire  le  1^  novembre  1897. 

Son  capital  est  de  20  millions,  représenté  par  40,000 
actions  entièrement  libérées,  émises  successivement 
à  des  taux  divers  et  dont  le  cours  moyen  a  été  de  : 

1,853  francs  en  1879-80, 
620  fraocs  en  1857-58,       1,206  francs  en  1868-69. 

Elle  e.-Tt  administrée  par  un  conseil  composé  d'uu 
^uw^euMmommé  par  décvei  du  Président  de  Ya  ^^vv^^- 


1)]ique  aur^  prbpOBÎlîdn  Sa  lûîiiiâlra  9 
d'un  SQUfi-di recteur  A  la  noinmsUoD  du  ministre,  de 
!)  ad mÎDifitra leurs  el  île  'J  conseui-s  élus  par  le^  scliun- 
uaires.  La  Banque  n  le  droit  d'émettre  de.'  billets  igui 
ont  cnurs  légal  en  Algérie.  Le  siège  de  In  Banque 
fil  A  Algoi*;  elle  a  des  succur.-aies  à  Oran,  Cons- 
tantJDC,  Boue,  Philippe  vil  te  el  Tlemcen. 

Le  tableau  suivant  réBunie  ses  opéraliojis  pendant 
roxercice  1889-9)  [du   I"  noiembre  au  ;ll   octobre 


:  3SÎ,9U  eCeta  pnur.. 


DépenBGi  ordinaires  a 

Piinipics ï,817.U3i 

E  If elD  remis  &  l'eniiaiBsemeal  :  91,991  pour...  3â,EiU(,SgO 

Les  mandats  du  Trésor  reijus  des  corresiwndants 
de  la  Banque,  en  couverture  de  ses  remises,  se  sont 
élevés  n  37  pour  2S3,000  TrancB,  au  lieu  de  81  pour 
i, 794,500  franc  dans  le  précédent  exercice, 

La  circulation  fiduciaire  a  été,  eu  moïenne,  de 
7;î,3û2,!'i77  frsnca. 

Le  dividende  du  dernier  eieroioe  a  été  de  81  Tr,  'M 
pour  les  actions  nominatives  el  de  80  francs  pour  les 
actions  au  porteur. 

Comploirt  d'escompte  et  caieses  agricoles.  —  Les 
S2  comptoirs  d'escompte  el  caiisSCE  agrieoles  existant 
en  Algérie  iiu  ;!1  décembre  18S9,  ont  élu  fondés  au 
capital  do  S,12i;,lK)0  francs  dont  2,lol,2o0  francs  vernûa. 
Ces  élablii-somciits  pri'lcnt  géni'ralemcnl  â  3  mois,  i 
l'n\ceplinii  de^  coiiiploii's  ili>  Philippe  ville,  Cruelma, 
^ouli-Aliras.  Saint- Ueiiis-du-Sig  et  Sainl-Cluad  qui 
prêtent  à  long  lermo;  le  taux  varie  de  7  à  9  p.  V^i, 

Le  nombre  des  efTets  escomptés  a  été  de  89,UI)U  1r. 
en  1889  pour  une  somme  do  9u,Kll,^25  francs; 

Crédit  fonalei-  et  agi-icole  d'Algirie.  ~  Fondi'  i?u 
18N0,  nu  capitnl  de  fiU  millions  dont  un  quart  sonl-'- 
inent  a  été  appelé. 
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Depuis  le  15  mars  1881,  époque  où  elle  a  commencé 
ses  opérations,  jusqu'au  31  décembre  ISSU,  cette  So- 
ciété a  prêté  :  34,046,293  francs  aux  départements  et 
aux  communes,  sur  lesquels  8,508,804  ont  été  rembour- 
sés; 64,602,158,  en  prêts  fonciers  et  en  prêts  hypotbé- 
cairessur  lesquels  21,840,430  francs  ont  été  rembour- 
sés. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  une  agence  à  Alger  et  une  à 
Oran  >  voici,  résumées,  les  opérations  qu'elles  ont 
effectuées  : 

Montant  des  effets  escomptés 156,934 ,045  ' 

Nombre  des  effets 290,618 

lotéiêis  perçus 465,115' 

Mouvement  total  de  la  caisse  pendant  l'année.  446,260,547  ' 

Société  algérienne.  —  La  Société  algérienne,  fondée 
au  capital  de  15  millionsentièrementvercés,  a  escompté 
pour  382,048,437  francs  d'effets,  a  reçu  en  défxH 
196,251,064  francs  et  a  remboursé  1^0,832,1)10  franc>. 
Le  solde  du  compte  profits  et  perles  pour  ranncc  l^^s'j 
a  été  de  897,002  francs. 


POSTES  ET  TELEGRAPHES 

11  existe  actuellement  200  bureaux  mixtes  di.'s  pus  tes 
et  télégraphes,  239  bureaux  postaux  et  75  bureaux 
télégraphiques.  Ce  nombre,  qui  n'était  que  de  400  au 
31  octobre  1884,  devrait  s'accroître  cliaque  année 
dans  des  proportions  beaucoup  plus  considérables. 
Malheureusement,  on  applique  depuis  quelques  années 
à  TAlgérie  —  pays  en  voie  de  formation  —  les  r<'gles 
de  stricte  économie  qui  sont  justifiées  dans  un  pays 
comme  la  France  dont  l'outillage  est  complet  et  on 
n'inscrit  plus  au  budget  de  crédits  pour  les  créations 
nouvelles.  Ces  crédits  ne  seraient  cependant  (|u"une 
avance  qui  serait  compensée  assez  rapidement  par 
l'accroissement  de  recettes  qui  résulte  nécessairement 
de  l'extension  du  service  postal  et  télégraphi(\v\(i  vv  Oi*  > 
localités  gui  ea  6ont  privées. 


Hacellu  poBUIes ,        1,966.11.1        3,567.5» 

H8CBHe»  tÈlégraphmuEs t.l7t.g.^0        t.î6i,BI6 

To(3Di 3,ito,6u    3,aia,o;a 

KucouvrernenI  parla  |)Oiil«  des  effets  de  oommerco  : 

I88i lea.iei         S,3S5,3S9.{r,  jH 

(SB9 Ï39,91i        11,7)17,701  ft'.^H 

CoiiJ  poi/flua;.  ,^^| 

J'AIgtrie.  Ai(tri>.      J^H 

ISSi 86,SiS  aOI,6M   ,^H 

1(H9 150.30S  3(7,469     ^H 

Les   opératians   elTectuéCs    eu  1)^   se   résument 

^a,^e3  tBraemeiiis B,!S4.5M  tt. 

ifi.eOO  TBinbourBiimenK J.Ha.JM 

Exocdent  des  «nemenli 1,7(1,161  fr, 


JUSTICE  CIVILE  ET  COMMERCIALE 

CoL-n  l'appel.  —  La  Cour  d'appel  d'Algrr  a  eu  à 
juger  2,171  alTaires  civiles  et  commerciales  en  1t4S8, 
au  lieu  de  2,306  en  1687.  Cette  dlmiDuliau  est  eiclu- 
sÎTement  supportée  par  les  causes  musulmanes,  dont 
le  ciûiTre  a  subi  une  réduction  relativement  impor- 
tante :  de  UOl  â  72!^;  celui  des  ilTaires  portéeu  sur 
appel  de  jugemenls  civils  ou  de  commerce  s'est,  au 
contraire,  un  peu  accru  :  do  1,4(KJ  i  iM2. 

Parmi  les  2,171  procds   d'appel,   1,077  dataieut  dna 
années  antérieures  et  1,094  oui   '  '  ' 
dans  le  courant  de  l'année   1681 
avait  été  de  ],2tH  un  1SS7.  Il  en  i 
tojremeaX  S14  et   par  défaut  2111; 
déeistés  ou  losiiarliea  aiSaiiV\(a\ia\%b4w\*VJ\ï!S»vn'.5. 


ce  dernier  chiffre 

4  jugé  oontradic- 

appelanlG  s'éhiii 


celles-ci  ont  élé  rayées;  c'est  donc  1,221  cauBaa,  plus 
da  [s  rooilié,  Sft  p.  100,  qui  out  pris  fin.  Les  U50 
alTaireB  restaal  au  rnh  au  31  décembre  y  avaient  été 
Jnsciitea  ;  ilH  [^  p.  lOU]  depuis  uiaiu.-i  de  troiE  rnola  ; 
7U  (7  p.  100)  depuis  trois  à  wx  mois;  215  (23  p,  100) 
dnpuLs  dx  i  douze  mois,  et  187  (20  p.  100)  depuis  plus 
d'un  SD.  La  Cour  s'attnche  A  débarrasser  le  rAle  des 
plus  anciennes  affaires,  car  le  nombre  proiwrliouuel 
des  causes  terminées  après  avoir  llguré  au  rôle  pen- 
dant plus  d'une  année,  est  montée  de  12  p.  100,  année 
moyenne,  de  1881  à  1883,  à  27  p,  100  en  188B-1887 
et  29  p.  100  en  1888. 

En  metière  civile,  les  ari'âta  de  conilrmatlon  se 
chiffrent  par  71  p.  100  (ai3  sur  861)  et  en  matièro 
commerciale  par  74  p.  100  [107  sur  lia). 
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■  Devant  les  Iribunaux  civils 
reuii  493  affaires  de  plue  en 
n  1887.  Il  en  a  été  inscrit  10,8-23,  qui,  avec 
'.iA72  restant  des  années  précédentes,  réinscriles  nu 
revenues  sur  oppoullion,  forment  un  total  de  14,2i)7 
causes  i  juger.  Près  des  quatre  oinquièmes,  11,237  ou 
7a  p.  100  ont  été  radiées,  savoir  :  3.497  (49  p.  100) 
après  jugement  contradictoire  ;  3,399  (32  p.  100)  aprËs 
jugemenlde  défaut,  et  2,141  (19  p.  100) après  transac- 
tion ou  désistement.  Elles  avaient  attendu  leur  solu- 
tion :  S,802  ou  52  p.  100  moins  de  trois  mois  et  o,43il 
[AS  p.  100)  plus  de  trois  mois. 

Sur  les  3,0G0  alTsires  restées  indéctBes,  1,425,  moins 
de  la  moitié  {47  p.  100),  étaient  réputées  arriérées  aut 
Urmeg  de  l'article  80  du  décret  du  30  mars  1808. 

En  Algérie,  comme  en  France,  le  rapport  As  avant- 
faire-droit,  au  total  des  affaires  terminées  est  de 
18  p.  100  (2,016  pour  11,'2.'J7).  Les  principales  mesures 
préparatoirBBordonnéEOntconBislé  en  expertises  (S21), 
en  jonctions  de  défaut  (508)  et  en  enquêtes  (369). 

Indépendamment  des  9.090  jugements  qu'ils  ont 
vnndue  dan^  let  affaires  du  rnle.  les  tribunaux  civils  en 
util  prononcé  3,749  sur  requête  ou  sut  rBppovV,  iVcnA 
:'h;  seul'-wiit  en  cbambrf  i(iJ  COns*\l. 
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Ordonnances  des  Présidents  —  Dans  Isuras^ 
tiona  spéciales  les  inbunaux  civils  d'AIgéia 
rendu  19  357  ordonnance»  en  18BK  soit  1,481  d 
qu'on  1887  Après  les  ordonnances  de  taxes  de  fpaîVoir  il 
li'actej  de  notaires  ou  dlmiseiers  (11  954)  et  les  or— 
donnaoces  eur  référé  (2  Hb]  les  plus  nombreuses  sont 
•celles  qui  autnnsent  des  asbignations  à  bref  délai 
(2,381).  Daub  la  colonie  encore  plus  que  sur  le  conti- 
nent, le  prélTininaire  de  coDciliation  est  tombé  en 
discrédit;  en  effet  H  proportion  des  affaires  dispen- 
sées, qui  est  déjà  de  ^2  p  1(10  en  Fi'ance,  atteinl 
09  p.  100  en  Algérie 

Venteê  judtrtaifes  d  itnmeiiblee  —  Il  a  été  procédé, 
en  1888,  à  1,13b  ventes  judiciaires  d  immeubles,  dont 
22  seulement  par  les  notaires  ou  greffiers- notaires. 
Les  deu!  tieiti  de  ces  ventes  7  2  ou  05  p.  100,  ont 
eu  liousur  des  saisie  immobilières  et  les  trois  dixièmes, 
341  ou  30  p  100  Eur  lee  licitalions  entre  majeurs  et 
mineurs  ou  entre  majeurs  seulement 

Le  nombie  des  incidents  '.oulevés  par  les  adjudioa- 
lionË  (1,270)  esl  plus  élevé  que  celui  des  ventes.  En 
France,  on  ne  compte  en  moyenne,  qu'un  incident 
pour  deux  ventes.  Les  incidents  les  plus  fréquents,  en 
Algérie,  sont  les  renvois  d'adjudication  (47^)  et  iei^ 
surenchères  (333)  ;  les  conversions  de  saisies  immobi- 
lières en  ventei!  involoniaires  y  sont  extrêmement 
rni-es;  il  n'y  en  a  eu  que  7  pour  742  saisies. 

Dans  les  1,136  ventes,  le  montant  total  des  produits 
a  été  de  17,53tj,t2d  francs,  ce  qui  donne  par  procé- 
dure, une  moyenne  de  1o,437  flancs  inférieure  de 
1,572  frAcs  a  celle  de  1S37  el  de  2  284  flancs  <  celle 
de  ISHS^es  trais  se  sont  élevés  &  1  11_  r9  francs 
soit  par  vente  98^  fraiicB,  ou  S^O  franc  de  plus  lue 
dans  la  métropole. 

Ordres  et  ùontrihutions,  —  Les  jug''B-commissairi>i> 
avaient  régler!, ISIiwdresdont^  1  nouiaux  Ilsen      I 
terminé  8Ki  [près  des  trois  qiinrU)      3  </   |  ar  re^l 
meut  déHnilif,  437  par  règlement  amiabla  et    '    I 
toute  autre  manière.  Mi\\gï6  \ça  Mftt^W  *  qïw.  t 
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Ontrê  ftÈ'fl;(WT']dg:èi«Mrts  cr-aés*ft,-4,S 
reodus  eur  requStp.  ou  mit  rapport,  dont  1,21 
liiiTe  de  l'oilliLe. 

En  1S87,  il  n'avait  élé  reçu  aui  grelTeB  d 
naux  de  comoierce  que  U'i  actes  de  nanslilutioo  ds 
Suciéléa  commerciBlea.  En  188S,  il  a  été  Tait  dépùl  de 
124  actes  relalîra  :  98  à^dea  Sociétéa  en  nom  Dollectif: 
16  &  des  sociétés  en  Rommandile  (2  par  action)  et  1(1 
A  des  sociétés  anonymes.  LadieaoluliondaôS  nomëtéri 
n  été  déclsrén. 

Faillites.  —  Le  nombre  des  Tsillites  ouvertes  s  été, 
ea  1B8S,  inférieur  de  123  è  celui  de  1887  (341i  au  lieu 
de  473). 

Aux  3''iS  rsillit«B  nouvelles  il  faut  en  ajouter  49M  qui 
rettaienl  i  liquider  des  années  préoédeiileâ  :  c'est 
donc  S44  procédures  à  régler.  Il  en  a  été  clôtura  SiVi 
ou  ^tt  p.  100  par  les  modes  de  solution  ci-aprés  :  con- 
cordat, 74;  liquidalioa  de  l'EClil'  abandonné,  H  ;  liqui- 
dation de  l'union,  ri2;  dans  136  railliteB  l'actif  était 
irisufBsant  pour  continuer  les  opérations;  29  jugements 
déclaratifs  ont  été  rapportés;  enfin  les  tribunaui  ont 
oixlonné  la  jonction  de  2  failiiteâ  â  d'autres. 

Les  217  faillites  terminées  par  concordat  ou  par 
liquidation  présentaient  après  vérification  : 

32  un  passif  de  5,000  francs  ou  moins; 

/,j  un  passif  de  fl,O0t  à  10,000  r'ranca; 

lOy  un  passif  de  10,001  è  50,000  francs; 

20  un  pnssir  de  50,001  à  100.000  franco; 

I L  un  pa^if  de  plus  de  100,000  francs. 

Les  paa^ifs  réunis  de  ces  217  failltCes  formaient  un 
total  de  tJ,U30,628  franoH,  savoir  :  passif  privilégié, 
2IJU,a7/<(raiios;  passif  hypothécaire,  917,344  franca,  et 
passif  cbirugraptkaire,  5,803,710  francs.  Il  n'y  avait, 
pour  y  feire  feoe,  qu'on  actif  de  2,701,347  francH,  dont 
fôt,8HJ  b'aaoa  d'acliC  inunobilier  et  l,87!l,531  (ratic::^ 
d'aotif  oiobiUei'.  Si  l'oa  défalque  de  l'actif  le  montant 
dee.wwl'oespriTÎlégiéesethypoihéoairea,  on  constate 
(fue  i«  iHtliinuat  à  dislriljuer  aui  oréaaeierB  cliirogra- 
fj^juoce  a»  reprûDotoil  que  27  tr.  13  pottp  lUU-  Iranc.-' 


:;;  p.  100.    • 

Justices  DE  padi. —  Concilialion  /mdfÂors  de  l'au- 
d'.cni^e.  —  Do  IS(^1  »  1KS:j,  la  moycrino  aiinuolle  des 
Ifillrea  d'avei'lii-?ciiii[i[  jiuHrinl  Ips  parlies  â  SBoonoi- 
lier  en  delioiv  lU-  riuidiiiLii-  i]\u:iit  été  que  de  63,547. 
Ce  chiirro  f'fet  ,}lfvi-  ù  -KKiH  ol  70,1/itt  ea  IBSJ  et 
la:i7  pour  alleiLidre  7o,ys*i  eii  [HSS.  Celai  des  all'aires 
9  été  de  61/.9;),  auuée  meyeiiue,  de  1881  II  IS^;  de 
'i 5,022  en  1886;  de  m.W,  en  1887,  et  de  71,3'.3  en 
1888. 

Dana  27,722  de  ces  dernières  (3y  p.  100),  les  parties 
O'it  élé  inutilement  appelée»,  de  sorte  que  lea  juges 
de  paix  n'ont  lente  la  uonciliation  que  dans  44,122 
affaires;  ils  ['ont  obtenue  dans  I3,88'i  (36  p.  100),  maie 
ils  ont  employé  KanËSUCcfeâ  leurmédiation  dBDs2M,238 
iGi  p.  KKJ).  En   1-'[-auce,  ces  réâullats  sont  en  sens 

Coneiliationàl'awlience .  —  L'extension  du  terri toii-c 
civil  avait  l'ait  monter  le  nombre  moyen  annuel  des 
citations  ea  conciliation  à  l'audieuce  de  374  en  1S7I>- 
18ti0  â  1,363  en  1381-1883;  mais  cet  accroissement  ne 
s'est  pas  maintenu  et  l'on  n'en  campte  plus  que  1,306 
en  1886;  1.328  en  1387,  et  ),(^1  en  IsaH.  Il  a  été  dit 
plus  liaul  <{ue  les  Présidents  des  tribunaux  civils  d'Al- 
gérie écartent  le  prelîminairc  de  conciliation  dansâU 
affaires  sur  100  qui  ne  rentrent  pa^  dans  les  excep- 
tions prévues  par  l'article  Mi  du  Code  de  procédure 

Comme  pour  la  conoiliation  en  dehom  de  l'audieuce, 
loa  parties  s'abstiennent  de  comparaître  dans  les  deux 
miiquiâmes  des  CBS  :  418  ou  40  p.  100.  L'essai  de  cod- 
cilialion  a  éolioué  neuf  fois  sur  dii,  dans  567  affaires 
sur  633. 

Attributions  judiciaires.  —  Comme  juges,  Ifes  ma- 
gistrats de  canton  ont  eu  à  connaître,  ea  1883,  de 
:EJ,416  affaires  portées  à  l'audience  pour  y  rerevoir 
jugement,  au  lieu  de  32,060  en  1»Ë7,  de  31,390  ea 
18W6;  de  -27,159,  année  moyenne,  (te  ï»i\  4  V^fii  e\ 


de  àt.TTO  bb'ÎWmSSO.  LâugnieiABbon  Veïplïqiio, 
dsLià  l'eâpÈce,  moins  pur  rinsurce^  de  la  conodislmn 
en  dehor.4  de  l'audience  que  par  la  créalion,  tant  cû 
Algérie   qu'en   Tunisie,   de    nombreuses  jualicea  de 

Lei  juge^  paix  n'ont  laissé  sanb  décision  à  la  Un  de 
l'aimée  que  707  affaires;  ils  en  ont  juge  lo  22{l 
i-'ù  p.  100)  cûntradiotoirement  et  12,'k)8  (3a  p  iUOj 
par  défaut;  leâ  plaideurs  ont  transigé  à  l'audienoe  sur 
leur  différead  dans  1,/>3t  (-^  pour  lUU),  el  ils  ont  aban- 
donné 3.300  affaires  (11  p.  100). 

Ce3  32,709  affaires  terminée.-  n'ataient  provoqué 
que  1,754  jugements  d'avaut-fairc-droit  ordonnant  : 
Û41  des  expertises;  4!j9  des  enquêtes  SI'U  des  de»- 
centes  sur  les  lieux   en  litige   et   )il)  diverse»   autre» 

Ud  peu  plus  du  diiième  de»  jugements  définitifs 
S,722  sur  27,778,  staluaieiil  sur  des  demandent  excé- 
dant le  taux  de  la  compétence  les  partiec  a  en  ont 
frappé  d'appel  que  310  ou  G  p  100  et  les  tribunaux 
civils  d'arrondissement  ont  conliimé  les  prerai''r  t, 
décisions  sept  foi  j  sur  dix. 

Altribtilionii  exlrajudieiairea  —  Pendant  1  année 
1888,  les  juges  de  paix  d'Algérie  et  de  Tunisie  ont 
présidé  1,199  conseils  de  l'auiille  réd  gé  1  8  7  acl<H 
de  notoriété  (au  lieu  de  i,ijSa  en  1UË7,  de  1,376  eu 
IseSetdel.OOO.  année  moyenne,  de  18»1  à  18SS:  cons- 
taté, par  actes,  101  émancipations  el  procédé  à  99li 
appositions  ou  levées  de  scellés. 

Ventes  publïquet  de  meubles.  —  11  a  été  fait,  eu 
1S8H,  par  les  grefllers  des  justices  de  paix,  'i93  venteii 
aux  enchËres  d'objets  moltllierti,  qui  ont  produit 
&2ti.289  francs  et  coulé  M,2B9  francs,  ïDÎt  un  prix 
moyen  d 'adjudication  de  631  francs  el  une  moyenne 
de  J'j  francs  par  vente. 

Nalionaliti  det  partiet.  —  La  nationalité  des  parties 
engagées  dons  les  procès  civils  el  de  commerce  jugijp, 
>i  que  dans  les  actes  notariés,  cun^itue  une  ludi- 
on isiporlanle,  que  donne  le  tableau  ci-Dpl-è^^.  •■  n 
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Actes  notariés.  —  Dans  la  colonie,  comme  en 
France,  les  actes  Dotariéâ  riont  de  moioâ  eu  moins 
nombreux  :  50,  678,  a uuée  moyenne,  de  1881  à  tSSii,-  — 
'S,Sn  en  188ii  ;  —  47,30S  en  1887  et  't6.Wt  en  1888; 
c'est  pour  celte  dernière  année  400  actes  par  notaire 
ou  grefller-notaire.  au  lieu  de  460  en  1881-1885  el  de 
497  en  1876-1880. 

Affaires  miistdmtmes  el  kabiks.  —  Pendant  l'année 
1888,  la  Cour  d'ajifiel  d'Alger  et  les  Iribunaux  de  pro- 
niiftre  instance  du  resBort  ont  atatué  sur  l'appel  de 
3,93y  jugements  rendus  :  1,662  en  matiAre  kabile 
[décret  du  29  août  1874)  et  2,277  ep  mati&ra  musul- 
mane (décret  du  10  septembre  ISSti).  Ceujt-ci  éma- 
naient :  1,717  do  tribunaux  civils  ou  de  paix,  491  de 
cadis  du  territoire  civil  et  G9  de  cadis  du  territoire  mili- 
taire. Les  affaires  présentaientà  juger  :  1,283  sciions 
personnelles  et  mobilières  jusqu'à  2,000  francs  de 
capital;  939  actions  immobiliërea  jusqu'à  300  francît 
de  revenu  et  :K)  actions  oi!i  l'intérêt  du  liligct  excédait 
Us  (aux  ci-ilnâsiis,  ou  était  indriterminé. 

Les  IroU  dlxii'mesdcï  appels,  2,773  aur  3,939,  ont 
éli?  suivis;  l,*;'^  de  confirmation  (74  p.  100)  ;  61a 
d'iiiRrmatioii  (2G  p.  lOU)  et  398  de  transoclion  ou  ' 
désistement. 

Dans  o8B  des  1,)C4  afl'aires  non  jotiées  aw  ■i\  it- 
eembre,  lo  jour  rf'ouijience  avait  éVé   ftno",  VRS'i 
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runme.  —  Afin  de  mettre  en  relief  l'importsuce 
lie  la  lilche  imposée  aux  magistrats  de  Tunisie,  il  con- 
vient d'extraire  des  totaux  relatifs  au  ressort  d'Alger 
les  cbilTres  les  plus  iotéretsanls  fournis  par  les  comp- 
tes des  v\x  premières  années  de  fonc" 
In  justice  franijaise  dans  la  Régence. 

Tribnnanideltf  instsaoe  milniiat 
su  ciill  : 
AITiirei  nonrclles  iimcriiH  an  rtHe.. 
—        du  rûle  JDgéHGaatradietaire- 

AITïireaaonliiBarliCBat  jugée^< 

OrdoDnaDces  du  priHidem 
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Tribuniui  àe  ptii  ; 
rairSB  Bppeltei  an  concilittioD  <n 

dehors  de  l'uidieuca I,73S    S,  5(9    N.âSÏ 

tùna  appal,  ea  cunc.  &  l'uidieni^e.  40        133        G(G 

-  à  juger l.Ml    3,W5    5,998 

9  aurais...  663  <,OSfi  1,636 

plradictolr.  Î03  iÔO  696 

géet Ili  (87  (80 

Urdamumcea  du  préaldem 1,331  1,761  2,889 

Tribun,  de  lr>  îDaionca  ttaluaiit 

Affairea  coatBDtleDBea  noniBlles 193        731        701 

Tribiinaui  de  paix  : 
Affaire)  (ppelêas  eo  cuociJiatiUD  en 

dehors  de  l-auditnce »,I86  U,I33  IS.t» 

Affuresappel,  au  coud,  b  l'audience.        S(8        I7S        310 

-  ijogsf 7,lli    8,a»î  11,578 

Le  Iribuiial  de  Housse  n'a  élé  iiislallë  que  le  A  juin 

tSS8;  mais  il  Buffit  de  jeter  les  yeux  sur  les  deiu 
dernièi'es  colonnes  du  tableau  pour  voir  combien  a 
été  grands  l'iullueiice  de  sa  création  sur  le  mouve- 
ment des  alTaii'Bs  oivilea  en  Tunisie. 

Immairiculalion  des  immeuliUs». —  Uji  décret  bey- 
lical  du  1"  juillet  HSHii  sur  la  pi'0|)riété  foncière  en 
Tunisie  a  eu  poui'  but  d'assurer  aux  Européens  uno 
sécurité  complète  pour  leurs  InioBactLonB  iminobi- 
liËres,  par  une  immatriculation  qui  place  l'immeuble 
sous  la  juridiction  deti  tribunaux  frani^aiB. 

Do  18U6  à  1888,  ce  décret  a  reçu  71  applications  : 
23enlB8li;  — I3en  1887  ot  33  en  1858. 

Ceu71  demandes  d'immatriculation  conuernaient:  &2 
des  immeubles  ruraux  ;  7  des  immeubles  urbains  et  2 
des  propriétés  mixtes.  Elle»  avaient  été  formées  :  45 
par  des  Français,  14  par  des  Tuniàens.  G  par  deslls- 
iiens,  'S  par  des  Maltais.  1  par  un  Anglais,  1  par  un 
Kspognol  et  1  par  un  Hellène.  Dans  4)i  cas,  le  pro- 
]iriélaire  était  demandeur;  dans  W,  c'était  l'enzéliste 
ou  posaoeaeur  d'une  propriété  foncière  grevée  4' 
renie  pei'pétuclte. 


I 


,  d'immaii'ioulaiiou  avsïeut  lieu  : 
enlra  justiciables  dee  IribuaauK  français  el  luiiisieDâ; 
20  entre  justiciables  des  Iribunaui  français,  el  3  en- 
tra TunisionB. 

Au  point  de  vue  de  la  valeur  déclarée  dans  les  de- 
mande.-, les  immeubles  se  divisent  ainsi  :  3,000  francs 
el  au-dessous,  13;  —  3.001  s  6,000  francs,  13;  — 
6,001  i  12,000  francs.  13;  —  12,001  à  30,000  francs, 
1 1  ;  —  30,001  A  60.000  francs,  a  ;  —  60,001  à  100,000  fr., 
7;— 100,001  à  200,000  fi-anct,  y,  etplua  de200,000fr., 
4. 

Quant  à  leur  aonteiisnce,  elle  était  :  de  50  hectares 
pour  31  immeublea;  da  ul  i  IDO  heciarea  j'our  '>;  do 
101  i  300  heotares  pour  8;  de  iiOl  â  l,IMi  hectares 
pour  9,dBl,001  à 3,000  hectares"  pour  7;  de  3.001  à 
S,UOO  hectares  pour  2  et  de  fi.OOl  â  10.000  heclai-ea 
|iDur  1.  Les  immeubles  urbains  avaient  :  2,  cent  lok- 
Iros  carrés  au  maximum;  1  de  101  i  200  mÈli-es  car^ 
rci;  1  de  201  â  300  mëtrea  carrés;  1  de  2,001  a  o,000 
mitres  carrés,  et  2  plus  de  5,000  mëtres  carrée. 

La  délégation  du  tribunal  de  Tunis,  chargée  de 
constituer  le  tribunal  mitte  appelé  à  statuer  eut  les 
coDteslatioDs  relatives  aux  demandes  d'immalricula- 
tïon,  a  rendu,  pendant  les  trois  années  <!l-dee^UB,  1^7 
déciâionE,  dont  31  préparatoires  et  liU  définitives;  37 
de  celles-ci  admettaient  les  demandes  et  19  les  reje- 

Le  décret  du  17  juillet  1S88  est  vepu  ajouter  uni; 
autorité  nouvelle  aux  dëcir.ioas  du  tribunal  mixte,  en 
êdictant  que  le  titre  dressé  eu  suite  de  ces  décisions 
est  déHnitif  el  inattaquable,  et  qu'il  forme  devant  tes 
juridictions  françaises  le  point  de  dépari  unique  de 
la  priipriété  et  dei  droils  réels  qui  l'alfecleut. 


JUSTICE  CfîlMlNELLE 

m  l'on  n'anviâage  que  le  nombre  des  orimesM 
délita  porlét  è  la  connaissance  du  ministère  p^T 
d'Algérie,  on  roldvo,  de  \m\  à  W*,  mm.  i        ^ 


Uon  de  2a  p,  lOÏ);  m^ia  pour  apprécier  le  vérilalife 
oaracli-re  de  celle  augmeiilation,  il  importe  de  reclier- 
iher  la  suile  donnée  aux  alTaires  dooL  Jes  parquets 
L'tit  eu  à  s'eccupei*.  Or,  cumme  l'accroiâËemeut  n'a 
]i<iË  perlé  BUr  les  alTsires  jugées,  on  doit  l'attribuer 
inoius  à  uae  recrudeEceuce  réelle  de  crimxaalilâ  qu'à 
l'activité  déployée  parles  agents  chargés  de  conslater 
led  infractions.  La  HÏtuation  ne  s'est  donc  pas  modiQée 
dans  des  oonditions  inquiêlaliteB  pour  la  sécurité  de 
la  colonie. 

Cours  d'assises.  —  Les  ceui-3  d'assiaes  d'Algfirîe  et 
les  deux  tribunaux  de  Tunisie  out  jugé  coutradîctoi— 
renient  W,  aecusatiouseo  1888,  au  lieu  de  sOG  en  1837, 
de  S3e  en  1386,  de  492  eu  1885;  le  chitTre  de  1884 
est  exactement  le  la&me  que  celui  de  1888. 

Les  !!U4  affaires  de  1888  se  composaient  de  3^3  accu- 
salions  de  crimes  contre  les  personnes  (68  p.  100  ou 
sept  oenliémoB  de  moins  qu'en  1887)  et  de  ISl  accu- 
TiatioDK  de  crimes  contre  les  propriété!!. 

Elles  comprenaient  72B  acDUiiéa  se  réportissant  en  : 
1°  712  hommes  et  14  Temmes  [2  p.  ICO  eeulement); 
2°  Fram'.ais,  4'Jou  7  p.  100;  autres  Européen^  68  ou 
:>  |i.  lUU';  et  indigènes,  609  ou  S-1  p.  100;  3°  mineurs 
de  vingt  et  un  ans,  77  (11  p.  100);  accusés  âgés  de 
vingt  et  un  â  quarante  ans,  o33  (74  p,  100)  ;  de  qua- 
rante â  soixante  ans,  104  (14  p.  tOO);  el  de  ' 
ausetplus,  KJ  (1p.  100). 

Les  trois  diiiâmes  de  ces  aeousés,  228, 
acquittés;  celte  propurtion  est  plus  élevée  de  deux 
centièmes  que  celle  do  la  France,  malgré  la  sévérité 
iaeente^lsble  du  Jury  algérien;  les  cours  d'assises  ont 
envoyé  dans  des  maisons  de  correction  3  mineure  ie 
i&ita  ans,  à  l'égard  desquels  le  jury  avait  répondu 
négativement  sur  la  queslioii  de  discernement.  Les 
verdicts  afiirmatifs  du  jury  ont  entraîné  la  condam- 
nation de  21  accusés  à  la  peine  capitale  (i  oui  éU 
exécutés);  de  32  aux  travaux  forcés  &  perpétuité;  de 
163  aux  travaux  rorcêsa  lemps;  de  114  à  la  réclusion', 
do  120  à  plus  d'un  an  d'emprisounemeal  b^<  â£  <â  ))i 
un  M  ou  aïoiof  de  la  mv 
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Contumoic.  — lîaôiéjugé  par  w 
conceraaiit  tll  accusas,  igtiî  otiL  éiè  condamnéa  j^ 
mort,  ItV  aut  travaux  foreiia   k   parpéluilé; 
Iravsux  farcëB  i,  temps  el  5  à  la  réduaioD . 

TribunaUiT  eorreelionneU.  —  De  18^  S  ISW,  le 
nombre  dm  sITsires  oorreolionn elles  était  descendu  de 
9,383  &  8,6fi3  pour  remonler,  eo  18Si,  à  9,40!1  :  il 
s'est  élevé  à  9,H72  en  18S0,  s'est  abaissé  à  9,683  eii 
1887;  eiilin  il  a  été  de  9,801  en  1888;  il  est  donc,  poui' 
ainiii  dire,  resté  statiounaire. 

Presque  toutes  les  alTaires  ont  été  iotroduites  par 
le  iv.iuiit(>ro  public:  8,76a  sur  B,8CU,  soit  neuf  sur 
dix  ;  Ic^  ndluillii^l^ationB  publiques  en  ont  paui'suivi 
8-iS  ol  U'd  parties  civiles  204. 

Malgré  l'êleHdue  territoriale  des  arrondissements, 
la  diKiculli.' Jp^cûc  ■      ■         -  -        - 


1  piiblii: 


iiifûrni, 


I  pu  r 


r  inO(daiis2,fl)iairaires);il 


llagrar 

a  cité  diraclemeut  les  iin-venus  »  i  auaience  correc- 
tionnelle dans  S.iiOS  all'aires,  les  deux  cinquIëmeE,  et 
requis  instruction  dans  2,im  m  3U  p.  iOO. 

Dans  les  9,801  alTaires  »b  trouvaient  compi-îs 
13,îilM  prévenus,  dont  HOÛ  Temmea,  le  vingtième.  Ces 
derniËrea  étaient  âgées,  16  ('■i  p.  100)  de  moine  de 
seize  atia;  45  (9  p.  1.U0)  de  seize  à  viogt  et  un  ans  et 
439  (88  p.  100]  de  plue  de.vingt  et  un  an».  Sous  ce 
rapport,  les  homnieB  se  claasent  ainsi  :  mÎDCurs  de 
aeiïe  ans,  309  (2  p.  MU)};.  &gé&  de  seize  &  vingt  et  un 
ans,  t.2^^}  (11)  p.  luO),  et  majeure  de  viugl  et  uu  ans, 
H,ai5  (88  p.  lOÛl,  Ou  voit  que  la  répartition  pro- 
portionnelle est  presque  identique   pour  les  deu\ 

On  comptait  pariiii  lee  prévenus,  2,097  Franoui? 
(le  p.  100),  2,735  autres  Européens  [20  p.  100)  et 
8,742  indigènes  («1  p.  100). 

Lea  irihuuaux  coirectionuels  ont  aoijuitlé  1,384  pré- 
venus, 10  p.  100,  au  lieu  de  H  p.  100  en  France; 
jnaie  on  sait  combien  varient  dans  leui's  dépOGJlions 
,   Jet  iémoiaa  iudiuËiiaa  de  Va  Gtism-,  ""   —■— 
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de  seize  ans,  ayailt  agi  sans  discernement,  ont  été  : 
53  remis  à  leurs  parents  et  48  envoyés  en  correction. 
Il  a  été  prononcé  des  condamnations  à  Tamende  contre 
4,236  prévenus,  à  un  an  ou  moins  d^emprisonnement 
contre  7,140  et  à  plus  d'un  an  de  cette  peine  contre 
733.  Les  deux  tiers  (65  p.  100)  des  prévenus  condam- 
nés pour  des  délits  communs,  auxquels  Tarticle  4H3 
du  code  pénal  était  applicable^  ont  bénéficié  des  dis- 
pKwitions  de  cet  article.  La  proportion,  est,  à  un  cen- 
tième près  en  moins,  celle  que  Ton  relève  pour  la 
France. 

Ld  chambre  des  appels  de  police  correctionnelle  de 
la  cour  d'Alger,  saisie  de  6^  jugements,  on  a  con- 
ârmé  413,  les  six  dixièmes,  et^inûrmé  270. 
■  Outre  les  9,801  affaires  correctionnelles  ci-dessu&, 
Jugées  en  1888  par  les  tribunaux  d^arrondissement,  il 
en  a  été  soumis  3,546  aux  justices  de  paix  à  compé- 
tence étendue,  parce  qu'il  s'agissait  de  délits  de  chasse 
ou  que  la  pénalité  édictée  dans  les  autres  cas  n'excé- 
dait pas  six  mois  d'emprisonnement  ou  oOO  francs 
d'amende^  Ces  3,546  préventions  se  rapportaient  à 
4,745  individus,  qui  ont  été  :  349  acquittés  (7  p.  100;  : 
3,558  condamnés  à  l'amende  et  783  condamnés  à 
Femprifionnement.  A  l'égard  des  55  autres,  les  ma- 
gistrats s'étaient  déclarés  incompétents. 

Récidives  criminelles  et  correctionnelles,  —  La 
récidive,  en  Algérie,  se  chiffre  par  23  p.  100  pour  les 
accusés  et  18  p.  100  pour  les  prévenus.  Mais  ces  pro- 
portions doivent  être  bien  au-dessous  de  la  réalité, 
parce  que  l'état  civil  des  indigènes  n'étant  pas  encore 
constitué,  beaucoup  de  malfaiteurs  échappent  à  la 
constatation  de  leur  situation  de  repris  de  justice  en 
donnant  sur  leur  identité  et  leur  filiation  des  ronsei- 
gnements  erronés. 

Néanmoins  la  relégation  a  été  prononcée,  en  188S, 
contre  72  récidivistes  condamnés:  12  pour  crime; 
53  pour  vol  (délit),  3  pour  escroquerie  et  4  pour  abus 
de  confiance. 

Tribwiauafcle  simple  police.  —  Ces  Iribuuawii  tCoxiX. 
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REGENCE  BE  TUNIB.    —  BUDGET  691 

lofttnictioa  crimiDelle  : 

Parqoet.  —  Nombre  des  affaires  inscrites i ,  752 

Affigûres  oommuniquées  anx  jages  d'instruction 235 

Affaires  laissées  sans  poursuites 844 

Ordonnances  des  j  âges  d'instmction .  (Total) 207 

Ordonnanceb  de  non-lien 66 

IndîTidas  soumis  à  la  détention  primitive 836 


Toins  (Beylik  ou  Régence  de) 

sous  LE  PROTECTORAT  SE  LA  FRAUCE 

Superficie,  116,000  kilomètres  carrés.  —  Population, 
1,500,000  habitants  environ,  dont  45,000  israélites  et 
40,000  chrétiens,  le  reste  est  composé  de  musulmans. 

Capitale  :  Tunis,  135,000  habitants. 

Budget  de  Pexêrcice  1308  (1889-1890) 

CBAPITBK  1«.  —  GOMTBIBOTIOMS  DIIBGTBS. 

Sêetion  i.  —  Medjba. 

Piastres  (1). 

Prodoit de  la  Medjba 6,000,000    » 

Section  ÏI.  —  Dîmes. 

Ktnoon  des  oliviers  et  dattiers 2,300,000  » 

Dîmes  snr  les  oliviers 500,000  » 

Aehoar  payable  en  nature 2,000,000  » 

Aehoitr  payable  en  argent 1,200,000  » 

Section  JII.  —  Mradjat, 

Produit  de»  Mradjas 67,000    » 

CbAVITBB  II.    —  CONTBIBtITlOBB  INBIBBCTES. 

Section  1. 
Douane: 

Droits  à  l'exportation 1 2,200,000   » 

Droits  à  iMmporution  et  droits  assimilés 1 ,200,000    » 

Droits  sur  les  vins  et  spiritueux 200,000    » 

Carronbe  sur  la  vente  et  les  loyers  des  im- 
meubles          500,000    » 

Timbre 700,000    x 

(i)  La  i^aBtre  éqniraat  àOtt,  60  c.  de  noUe  motiik«:\<à. 
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Produit'  des  piu^los 

Produite  de»  lélâgraphaa. . 
Subvention  re^oe  de  la  < 


t60,6oB  69 
13,333  33 


Rappel  d«  ri 
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Cn.riTU  Vît.  —  DoToiidiii  »ici.i,Ei 
Fort  de   Tunlii  (somme  n-tna^  disponible  H  la 

clALore  de  l'eierclCB  13(M) 

Sonliede  la  coniaraion  de  (889:  Fando  spé- 
i-ial  k  emplojor  en  Iravtai  eilraordlnalre» 
d'intértl  publique  (somme  reaiaut  dia)Kiiiib1e 
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RiSgENCE  de  TUNIS.   —  BUDGET  093 

CBAVITIC  VIU.  —  BODGBT  SDB  RBSSODBCES  SPiCULES. 

Recettes  réalisées  poar  le  compte  du  fonds 
de  résenre  (décret  da  20  chaoual  1303) Mémoire. 

Recettes  affectées  au  remtMnraemeDt  des  certi- 
ficats de  ooDpong  autérieurs  k  1870,  sortis 
aux  tirages Mémoire. 

Recettes  affectées  an  payement  des  dettes  an- 
térieures à  l'exercice  1299  (suite  de  l'ancien 
comipto  de  liquidation  de  l'emprantde  1884).  Mémoire. 

Recettes  affectées  à  la  continuation  des  opé- 

.  n^ons  de  remboursement  et  d'échange  des 
obligations  de  la  dette  4  p.  100  (suite  du 
compte  de  la  liquidation  de  la  conversion 
de  1889) Mémoire. 

Total  dn  budget  des  recettes 36,977,500    » 

CBAPITBK  I".  ~-  IClMISTftBt  DIS  FIMANCES. 

Piastres. 

LfstedviledeS.  A.  leBey 1,500,000  » 

Dotation  des  princes  et  princesses  de  la  fa- 
mille hosseinite 1,200,000  » 

Personnel  et  service  des  Palais 200, 000  » 

Décorations  tunisiennes 54,500  » 

Pensions  civiles  et  militaires 185,000  » 

Direction  des  finances  et  régies  Hnancières. . .  5,622,595  14 

Cour  des  comptes 23,980  » 

Hdtal  de  la  Monnaie  et  réforme  monétaire. ...  1 ,457 ,  500  » 
Remboursement  an  .Trésor  français  des  frais 

duservicemédicaldes  indigènes  nécessiteux.  11,000  » 
Rente  3 1/2  p.  100  :  intérêts  et  amortissement 

{annuité  de  6,307,620  francs) 10, 512, 534  » 

Commission  allouée  (5/16  p.  100)  pour  le  paye- 
ment en  France  des  conpons  et  autres  frais 

pour  le  même  service 34,000  » 

Total  du  chapitre  1er 20,801,109  14 

CaAViTBt  IL  —  OrricK  ots  postes  >t  TiLiaBAPHis. 

Personnel  des  postes  et  télégraphes 775,000  » 

Frais  divers  d'exécution  du  service 75,000  » 

Transport  des  dépèches 125,000  » 

Dépenses  de  matériel 119,000  » 

Travanx  neofi» 30,000  » 


y 


rote/ dn  chapitre  II i^VH^^^^^   ^ 


RÉGENCE  DE  TUNIS.  —  BUDGET  695 

Recrutement 23,000  w 

Instruciion 200  » 

Section  111.  —  Pensions  et  secours. 

Secours  à  des  invalides 40,545  » 

—      à  d'anciens  militaires 3,330  » 

Section  IV. 

Solde  et  indemnités  des  Maghzen  du  Sud 172,000  » 

Toial  du  chapitre  V 980,098  » 

ChAPITBB    VI.    —   DlBECTlON    GÉKÉRALB    DES   TRAVAUX    PUBLICS. 

Section  I.  —  Direction  générale. 

Personnel  de  rAdministration  centrale 193 ,000  » 

Frais  généraux,  matériel,  mission  et  dépenses 

diverses 100,000  » 

Section  II.  —  Service  des  ponts  et  chaussées. 

Personnel  du  service  des  ponts  et  chaussées. . .  620,000  » 

Matériel  et  dépenses  diverses 120,000  » 

Routes  et  ponts 1,734,520  76 

Cheminsdefer 200,000  » 

Ports  maritimes,  phares  et  fanaux 454,845  91 

.Aménagement  des  eaux 824,000  » 

Palais  nationaux 150,000  » 

Bâtiments  civils 1,503,500  » 

Bâtiments  domaniaux 300,000  » 

Travaux  des  villes  non  érigées  en  communes.  50,000  » 

Section  III.  —  Section  des  mines. 

Personnel  du  service  des  mines 36,000  » 

Matériel  et  dépenses  diverses 45,000  » 

Établissements  thermaux 5,000  » 

Forages 25,000  » 

Section  IV.  —  Service  de  la  police  des  jwrts  et  de  la  navigation. 

Personnel  du  service 86,000  >^ 

Matériel  et  dépenses  diverses 58,000  n 

Service  V.  —  Service  topographique. 

Personnel  du  service  de  la  topographie 54, 000  » 

Matériel  et  dépenses  diverses 54 , 000    » 

Part  contributive   du  gouvernement  tunisien 
dans  les  frais  de  confection  de  la  carte  de  la 

Régence 83,333  33 

Section  VJ.  —  Service  des  forêts. 

Peraonnel  du  service  des  forêts "iOti  ^'^^^    ^^ 


Amélioraiion  des  forSia  domsniali 
Entre^en  des  forais  dumaniBles, . 

MpBnaee  dïnersea 

Total  du  chapitre  Vt 7,175,000^ 

CminTiii  ¥11.  4 

Unique.  DépeoseB  idtprèvnei SOO.OMQ 

CblMTBt  VIII. 
Uniiine.  D^penaes  des  exercices  clos 

UulquB.  Dépenses  dus  eierclces  térïiués 

Porl  de  TUDis  (noDinia  réglant  disponible  &  la 

clûture  de  fcierclee  1307) 

Soulle  da  K  convenûoD  de  1S89  :  Fonda  spécial 

C 

Fonds  de  réserve 

Certtflcats  de  coupona  aotérieurs  k  187D,  sorlls 

SarTice»  desdeiles  auièrieuri»  i  reierciccIS99 

(rsisinl  Buile  à  l'ancien  compte  de  liquid*- 

tiandDreinpnintdsiaSi) 

Compta  de  liquidaliao  delà  ronterEioo  de  1880: 

Snlle  des  rem b nurse nieots  i^t  échaDgea  deg 

obligations  de  la  dette  t  p.  IdO 

TdMI  dufhspilreXT 

Total  eénérnl  du  budgei  des  dépenses 

necenes ; 

Excédent  de  recettes 3^,067  9 

Les  [)iS[)eiiseEi  qui  incambeut  nu  budget  île  la  Mi!- 
trnpole,  du  chef  de  ta  Tunlâie,  sont  tes  dépetises  de  la 
brigade  d'oG(;upalion  el  les  dépenses  pour  garantie 
d'iul«riu  des  clieisins  de  ter  tiinigieiis.  Cette  garantie 
d'iniërât,  insarilr  à  tort  au  budget  de  l'Algérie,  e^t 
f  évaluée,  pour  1892.  à  -2,aw,OQ0  ftanc*.  Quant  aux  de- 


f 


^r- 
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penses  de  la  Justice  française  en  Tunisie,  elles  sont 
payées  par  le  Trésor  français  mais  elles  sont  rembour- 
sées par  le  gouvernement  tunisien. 

Les  dépenses  du  Ministère  de  la  Guerre  sont  éva- 
luées, pour  1892,  à  11,497,717  francs  pour  un  efîectif 
prévu  de  366  officiers  et  de  12,382  hommes  de  troupe. 
Elles  se  répartissent  ainsi  : 

Service  géographique  et  télégraphique Fr.  16,000 

Ëtstt-majora  et  personnel  hors  cadres 845,431 

Solde 4,684,348 

Gendarmerie 262,565 

VivrtfBy  foorrages,  habillement,  etc 3,817,i83 

Service  de  santé 336,913 

—    démarche 442,400 

Joatice  militaire 19,312 

Remonte  et  harnachement 333,585 

Stabliaaaements  de  l'artillerie 40,280 

—            da  génie 691,000 

Misaions 8,700 

COMMERCE  EXTÉRIEUR 

Les  valeurs  importées  et  exportées  en  1889-90  (du 
31  octobre  1889  au  12  octobre  1890;  se  répartissent 
ainsi  : 

Pliyt.  Importations.  Exportations. 

fr.  fr. 

Praoee 15,607,081  11,230,370 

Algérie 704,741  8,576,065 

Jfaite 6,396,940  634,721 

Italie. 2,693,053  3,105,692 

Antriefae 859,141  37,684 

Angleterre 582,020  4,807,529 

Belgique 545,585  511,488 

Tripoli. 494,969  457,544 

Turquie.. .V 428,594  68,783 

Aatreapaya 922.396       1,169,346 

Ensemble 29,134,520     30,599,222 

lie  moovement  commercial  de  la 
Régence  avait  été  en  1888^ 
de 31,153,936     18,104,903 

Les  principales  marchandises  sont,  à  Vxmpo'cV^Wovw  \ 
\maB  de  cotons  et  toileries,  6.2  miWioti^  de  Iv^xv^^' 


OH  COXONIER   FfUHÇ&ieEl 

farines  et  semoules,  3.2  millions;  ilenréea  coloniales 
2.6  [uillioriB;  vins  et  spîrîLuBux  1.0  million;  coton 
soie  grège  et  filée,  laine  niée,  1.3  millian. 

A  l'exponatiaN  ;  Mes,  11.4  millions;  orgee,  S. 3  mil- 
lions; hdled^olive,  4  3  millions;  alfa,  S  millions;  tan 
1.7milliou;légomesBec9, 1.2 million;  bestiaux,  1.1  mil 


Créée  lai"  avril  18H4;  évigéeen  succursale  de  plein 
exersice  le  16  mars  \S6e;  a  délivré,  depuis  sa  créa- 
lion  5,34S  livrets,  ainsi  répartis  :  â  des  Fr8n[;8ig,4,20U; 
à  dan  musulmans,  307;  à  ries  Israélites,  2ii3;  à  des 
étrangers,  S'i9. 

Au  :)1  décembre  18UU,  la  succursale  avait  en  dépàl 
une  somme  d'environ  900,000  francs;  elle  a  servi  aux 
déposanle,  depuis  i^e  création,  plus  de  ë3,O0U  francs 
d'ioiérêia;  elle  a  reKU  en  dépût  2,aS7,229  francs  et  elle 
a  remboursé  1,433,2U1  francs. 


COLOMIES    FBAHÇAIBES 

Nous  j'ep réduisons  les  chiffres  du  dernier  Ann^ 
])our  la  Mniliiii4ue.  Par  suite  de  Ti 
de-FfaiiiT),  cette  colonie  n'a  pu  fournir  de  slati 

Superficie  :  93,782  hectares Populstion  ; 

tanls,  taai  :  1G0,-23-2.  —  1888  :  173,863.  Dont 
tionoaires  et  leurs  familles,  l,'2^;  tMDpes, 
é migrante,  2,fi:i6. 


i 
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1887. 
fr. 

Valeur  approximative  des  propriétés 87,580,000 

—      des  produits  ne  18 14,221,010 

Commerce.  fr.  fr. 

Importations 23,461,450    22,916,449 

Exportations 18,197,946    23,445,102 

Totaux. 41,659,396    46,371,551 

Commerce  avec  la  Fra»  ce 25,442,987    30,208,214 

1888.  1889. 

Navigation.                          Entrées.     Sorties.  Entrées.  Sorties. 

Navires  français 338         342  276        313 

—     étrangers 365         383  309        245 


Totaux 703  725  585        558 

GVADKI.OVPE  ET  DÉPEXDAIVC'ES 

Superficie  :  265,123  hectares. 

Guadeloupe.  —  La  Désirade.  —   Les  Saintes.  —  Saint- 
Martin  (partie  française).  —  Saint-Barthéle'iny . 

Population. 

Habitants 

Immigrants 

Troupes 

Fonctionnaires  et  leurs  familles. . . 
Population  flottante 


1888. 

1889. 

149,071 

150,342 

16,083 

15,557 

604 

484 

1,196 

1,202 

4,663 

4,391 

Totaux 165,637  165,896 

1888.  1889. 

Cultures.              Hectares.    Produits,  kil.  Hectares.    Produits,  kil. 

Canne  àsucre 23,856    65,512,188  23,693    63,270,000 

Café 3,392         653.683  3,490         670,000 

Coton 188           57,585  206           62,000 

Cacao 1,119          212,277  1,146         225,000 

1888.  1889. 

Nombre  des  habitations  rurales 7,615         8,127 

—  des  travailleurs 71,709        75,698 

fr.  fr. 

Valeur  approximative  des  propriétés.  147,387,312  158,500,000 

—  des  produits  nets »         24,184,000 

Commerce.  U .  ^x . 

Importations ^4,33^,"^^^    'i^^^^V.^'^^ 


■tuions aB.0i0,88l    35,830,895 

Tolaiii SO,37i.aC«    5U.S9t.5lli 

lerce  aiec  la  ETlnce 3Ï,U68,341    3S.G(n,90i 

MfrsnçRi»...,' aie  '  SU  '      Ï55         3H  ' 


Superficie  :  77,70U  kilomètres  can'éa  (sauf  règle- 
ment diplomatique  avec  le  Briiail,  d'uue  région  enlre 
rOyapook  et  l'Amazone). 

Noua  reproduiaona  les  chilTresdu  damier  Annuoire 
pour  la  population  et  tes  culturea,  faute  de  statistique 
plus  récente  dans  la  colonie  de  la  Guyane. 

La  populaliou  était  eu  lS8t)  de  26,9U5  âmes,  en  1887 
de  2b,T69,  ainsi  répartie:  fonctionnaires,  1,437;  habi- 
tante, 13,711);  émiprants,  travailleurH  loué»,  6,877;  in- 
diens  aborigëaSB,  2,530;  troupes,  634  b.;  tratieportés 
libérés,  3,223. 

Cependant  on  évalue  la  population  totale  en  1869, 
à  21»,9fi3. 


Canne  A  ancre Ï7         23,(00           43  68.900 

Café 3U         «5.500         SU5  8.400 

Hscurea  culilyéi 3.314  3,093 

Habitation» 1,414  l,t6B 

InnillenTâ 6,100  1,91» 

Valeur  dai  pmpriétéE (.OU, 070  Sï, 631,600 

—      dcaprodnilB 341,070  937,530 

ImporUlions .' i9.î7i.H5  B,9ïl',05 

EipariBlionl. 6,013,9»  (.271,934 

TolBUI 48,186,1(7  13,1«,409 

ft«i«)BM)W  tfH  II  FTtnoe U.UIAAW  ^,<mn-i\ 
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1888.  1889. 

Navigation.  Entrées.    Sorties.     Entrées.     Sorties. 

Navires  français 7â     7â     65     64 

—  étrangers...  ....     53     42     38     27 

Totaux 125         114         103  91 

LA   RBVIflOX 

Superficie  :  251,150  hectares. 

Population.  1888.  1>^89. 

Habitants  (blancs  et  affranchis) 126, 282  127 ,  124 

Émigrants 38,727  38,791 

Fonctionnaires  et  leurs  familles 3,100  3,486 

Troupes 680  686 

Population  flottante 5,046  6,352 

188t.  1888. 

Guitares.  Hectares.       Produits.      Hectares.     Produits. 

Canneàsucre 37,350  33,995,260  39,315  36,627,515 

Café 4,468  908,275  4,214  521,349 

Cacao 68  2,107,354  27  3,300 

Tabac 3,765  183,691  3,305  149,710 

1887.  1888. 

Hectares  cultivés 53,250  64,967 

Habitations 5,940  6,007 

Travailleurs 42,426  40,511 

La  colonie  n'a  pas  fourni  de  renseignements  pour 
les  cultures  en  1889. 

1S«8. 

Valeur  des  propriétés 97,741,124 

—  des  produits 6,039,218 

1889.  1889. 

fr.  fr. 

Importations 22,516,003      11,262,367 

ExpoPtotions 15,594,763      13,101,601 

Totaux 38,104,766      35,163,1)68 

Commerce  avec  la  France 19,944,326     21,804,477 

1888.  1889. 

NaTi|pation.  Entrées.       Sorties.       Entiées.       Sorties. 

Navires  français 150     153     144     134 

—  étrangers.,..     85     82     58     55 

Totaux '  235  235       ""m  ^ 


I.OIRBS  MAKÇÂIS» 


(Snl. 


S-) 


La  populalion  élail  an  1âU8  de  13^,iJ35  hahitauld, 
doDt  M'I  roaclionuaireB  avec  leurs  ramilles;  2,71U 
bommOE  de  troupe  et  21,^00  de  population  flottanlc. 

Eu  1889  QQ  la  porte  â  lB5,i42  habitants,  dont 
708  l'onotionnaireB,  li,453  bomines  do  troupe  ol  23,70) 
'    de  populatiou  flottaute. 

KMiareBOultivés 150,850  179.9311 

HBblUUiuDB *3,(H»  «,00l> 

I    TravaiUaars 359,000  370. OOD 

Jura  des  pni  prié  lé» 33.3*9.350  3L.0HS,7i» 

iB   d'eiploilBLinn 3.878,000  S.85i,5UO 

ValaurduBprodnita 3,558,000  (,3Î3,SUU 

IiaiinrlHlionB 15,037,3111  9S,81Ï,87B 

Expsrultons 17.9U,i76  <3,9i4,041 

Tolaoï 4î,î7î.777  39,758.71? 

Commeite  nM  la  Franoa 37,654,î«  îl.OU.O" 


En  1887,  toute  la  colonie,  non  décojnpoaéi 
habitants. 

La  population  e^t  évaluée  ainsi  eu  1887  :  Cazamanaa 
-1,891;  Bio-Nunez,  3,^4;  Rio-Ponga,  33,375;  ) 
lacorée,  5,tf2l;  en  tout  47,3'il. 

Les  foDctiannaires  et  employés  sont  au  nombre  A_ 
3],  les  troupes,  SSO;  la  population  flottaute  de 3, 
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Rîo-Pongo 610,551  485,434 

Cazamance 263,749  78,803 

(Marchandises  françaises) 246,917  » 

Forecaréah 323,232  ;^29,045 

Rio-Nunez 705,223  1,152,671 

2,716,821        2,603,998 

1887.  1888. 

Casamauce.  Rio-IVuii«z. 

NaTigalioD.  Moirées.   Sorties.      Entrées.      Sortie  . 

Navires  français 54  56  101  103 

—  étrangers 27  27  126  125 

Rio-Pongo.  Hellacorée. 

Navires  français 41  34  8  12 

—  étrangers....  106  73  105  ll7 

BTABLlSSEMEIfTS  FRANÇAIS  DIT  GOI.FE  DE  GUIIVËE 

{Gabon.  —  Assinie,  —  Grand-Bassam.) 

La  population  française  était  en  1888  de  22o  habi- 
tants, dont  17  fonctionnaires;  23  hommes  de  troupe. 
Les  indigènes  occupés  étaient  au  nombre  de  3'')U,  la 
population  flottante,  413. 

Commerce.  1888.  1889. 

Importations  de  France 1,317,680       1,496,052 

Exportations  poor  France 173,271  236,678 

Importations  de  l'étranger 2,372,360       2,193,997 

Exportations  pour  l'étranger 2,718,190       2,505,600 

1888.  18R9. 

Navigatioa.                   Entrées.      Sorties.  Entrées.     Sorties. 

Navires  Français 16             14  50             55 

—  étrangers 81           129  110            75 

Totaux...        "^  146  '       160  130 

MAYOTTE 

Superficie  :  S3,858  hectares. 

Population  en  1881  :  8,794  colons,  immigrants  ou 
indigènes. 

On  comptait  en  1889  12,270  âmes,  dont  \)\  fonction- 
naires et  leurs  familles,  hommes  de  U^^up(i•/i.^^^^■.^  *\\^\- 
migrants  et  9,683  de  population  t\oUî\T\Vo. 


'0  occupe,  en  ISSlf,  l,ï!16bectai^  et 
produit  3,43(J  loones-de  sucre  brut,  valaut  1,207,000  fr. 
eL  172,000  litres  de  l'iiuui,  d'une  valeur  de  86,000  fr. 
Les  auli'Bïi  cultures  t'éteodeut  eut  environ  i,\(\t)  hec- 
tares et  rapportent  environ  260,000  fraDca.  Elles  por- 
tent sur  la  vanille,  le   coton,  le  tabac,  divers  vivres. 


ValeardeapropriéiéB 

3,013,000    3,0M.S0O 

CooiDiercearecla  France.....'.' 

....        1,%1.(69      1 
...        1,US.096       1 

Superficie  :  20,300. 

En  13S'.l,oii  complaît  une  population  totalede  7,5< 
dont  IT'i  fo net ionna ires  et  leurs  ramilles,  1,2M  in 
granls  boumis  k  uu  régime  spécial  et  G,323  de  pupu 
lation  flottante. 

CuUurex.  —  Environ  2,300  hectares  et  4,000  h 
tares  de  forêts  et  savanes. 

Carme  d  auere.  —  900  à  1,000  hectares  produis 
1,093,3(2  kilogrammes.  En  1889, 495,000  kilogran 
de  sucre,  11H,UW  lilree  de  mélasse,  82,231  litres  i 
rhum,  d'une  valeur  totale  nette  de  713,000  rrancg. 

J..'ensemble  des  produits  des  cultures  a  donné  a 
bénédce  net  de  13'i,137  francs.  La  valeur  hrute  élu 
de  295,366  francs,  les  trais  d'e.i  pi  oi  la  lion  de  lt;i,228 
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Exportations 1,450,185 

Total 3,386,734 

Commerce  avec  la  France 2i9,112 

DIKfdO-SVAREJB 

Population  :  Français  et  créoles  de  l'île  Maurice, 
527;  Européens,  93;  Malgaches  et  Gomoriens,  2,689; 
fonctionnaires,  31;  troupes,  1,051;  marins,  70;  popu- 
lation flottante,  50;  en  tout  :  4,607. 

Commerce.  188S.  If^ST. 

Importations  de  Fraoce 1,481,920  42,278 

Exportations  pour  France 1,905,598  82,167 

Importations  des  colonies  françaises.  o  94,765 

Exportations  aux  colonies 117,775  33,055 

Importations  de  l'étranger 2,042,534  1,708,055 

Exportations  pour  l'étranger 2,725,650  2,117,076 

1887.  1888. 

NaTigation.  Entrées.       Sorties.  Eotrées.      Sorties. 

Navires    français....  50  32  50  52 

—        étrangers...  185  191  _190  183 

Totaux 235  223  240    ^    235 

sauvtjb-marie  de  Madagascar 

Superficie  :  90,957  hectares. 

Population  1882:  7,169  hab.;  1887,  7,478;  1«88, 
7,667,  ainsi  répartis  :  14  Créoles  ;  1,452  Malgaches; 
122  Mozambiques,  etc. 

On  comptait,  en  1888,  1,442  hectares  cultivés  sur 
6,600  de  savanes  et  forêts. 

Commerce.  1889. 

Importations 145,795 

Exportations 109,492 

Total 428,287 

Commerce  avec  la  France 208,419 

La  navigation  a  compté  en  1888  deux  navires  venus 
de  France;  4  des  colonies  voisines,  75  de  la  grande 
île  de  Madaga-car,  dont  six  navires  de  guerre  (H 
27  navires  étrangers. 

En  1889,  17  navires  venaient  de  France,  1H2  de  la 
grande  île.  53  étaient  étrangers. 


BTIIBi.IMIEHKIITa  PBAHÇIIB  BASB  I. 

dujierliciB  ;  ■iH,!liJ2  hec.larcs. 
Pupulaliuii en  1S71  ;  Europàeii^,  l,1fiU:  : 
iadigèaeii,  281,927. 


3S.3I5 

Colluiïf.                llecrarei. 

'pi.daiO.         Ueclit». 
aSO.BUÏ         18,613 

Ï8,6U               611 

«7,035 

118.733 
33,W 

731.854 
li,637.I3S 

YftDaon 601 

ImportJliou»  dua  colontss   i 

E,pur,.lioa«    «ui   colom». 

6SÎ.8I7 

Eiponaiioii!  da  l'élrangar... 

lU,m,73( 

97    '  'S'â         54 
iëi"      636'     li 

lu, 703.653 

—       éiMUKfiri 

Tuiauj 

378 
r       33i 

E(i  \>i'ii,  011  Hvait  déaonibrê  aioïi  la  population  : 
Popiilaliun  iilvile,  4,1(13;  population  libérée,  1,1^: 

indigèiios,  îles  Lovalty,  1H,520;  îlefi  des  Pins,  l,40i.; 

lji'aLidi3-'I'i:tre,  2:i,100;  énilgranU  fraofaiâ,  241;  émi- 

graiiU  euiopûeua,  '231, 
Eo  lesS  OQ  trouve  : 

ne,  C,77ii;  nés  en 
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nies  françaises,  2,170;  étrangers,  376;  en  tout,  9,001 
transportés;  libérés  astreints  à  la  résidence,  -2,51;); 
condamnés  en  cours  de  peine,  74,771  ;  fonctionnaire» 
et  leurs  familles,  1,732;  troupes,  1,714;  immigrants 
réglementés,  3,825;  immigrants  dans  les  tribus,  7,11)7; 
en  tout  49,314. 

1884. 
Hectares.     Produits. 
123  )) 

542        110,680 
803       703, tOO 


Cultures. 

Sucre 

Café 

Maïs 

Plantes  vivrières... 


339       672,500 


1885. 
Hectares.    Produits. 
10        140,500 
568        105,198 
71        168,467 
462         70,964 

Travailleurs 


Miues. 


Nickel. 
Cobalt. 


Tonnes 
Hectares,    extraites. 
2,600      22,598 


1,599 


Habitations 

Valeur  des  propriétés 

Nombre  d'engagés 

Commerce. 
Importations  de  France  dans  la 

colonie 

Importations  en  France 

Exportations  de  l'étrauger 

Importations  à  l'étranger 


3.151 

1884. 

1,068 

8,448,100 

2,246 

1888. 


blancs. 
951 
187 


noirs. 
207 

18 


1885. 

1,161 

7,915 
2,629 


1883. 


Navigation. 

Navires  français 

—      étrangers 

Totaux, 


4,786,339  4,024,622 

1,160,436  2,067,020 

1,821,296  5,452,206 

5,325,920  4,191,698 

1888.  1889. 
Entrées.  Sorties.  Entrées.  Sorties. 

31    26  29    25 

77    20  43    .34 


108 


46 


f2 


59 


ETABLISSEMENT  FRANÇAIS  DE  l/Of  BANIE 

liea  de  la  Société.  —  Ilca  Marquises. 

Popalation  en  1881  (recensement). 

Français  et  Tahitiens 

Océaniens 

Asiatiques 

Européens 


Tahiti. 

Mourcd. 

7,229 

1,116 

1,105 

248 

396 

53 

580 

11 

Totaux. 


9,380        1,428 

La  population  de  toutes  les   îles   coniprc^nait  UUI 
Français  et  615  autres  Européens. 


Totaux... 

...        15,130    13. 

En  1889  on  dénonibrait,  sur  ce  total  :                      J 

Sn  roBCiioniialrïs  el  Lcure  familles.  ^Ê 

l,G9i  hommas  de  iroupi:  et  marins.  fl| 

257  de  pnpulBiÎDD  floILsnw.  J 

Les  eultupes  ootnpreaaieiit  2,S03  hectares  de  coco- 
tiers, praduiaant  l,tii>0,6U3  coooâ,  d'une  valeur  totale 
de11S,747  francs;  430,032  kilogratnmeË  de  coprahs, 
valant  101,2ti0  fraocs.  Le  cotoD  occupait  1l'>5  hectares 
et  donnait  HS,427  k  ,  d'une  va;lQur  de  itl.a?!)  francs  et 
l;ia,tîl8  kil.  de  graines,  valant  1:1,382  francs. 

Comnorcfl.  tSflS.  1SI9. 

liDporUtinnsdeFnDcaïlacDluflie...        Gfll.Sai        BU.N3 
EiporlBiUiDsdelaoïlunieca  Prance..  D  l,H37 


Troupes  et  gendarnisrie 113  111 

Importai,  de  Knncadtns  la  colonie:.  3.73I.S77  3,707,189 

EKporullone  de  licoloiDeen  France.  9,917,141  9,tlil.498 

loiliortatiaiisdescolUDk'B  rrun;iisei>.  50,831  69,fi43 

rlallonHaDir.[>l.inieafra[i^'ai:,.^s.  1,857,419  a.4e3,eSl 

imiiuDH  de  l-flraOKOr 9. BUS. 106  10.578, 173 

I   £iporLa(iODi  a  l'étranger ï,tW,!i»)  ^,846, 180 
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1888.  1889. 

NivigtUoo.  Eutrées.     Sorties.    Entrées.    Sorties. 

Navires  français 468         645         433         426 

—      étrangers MI6     1,060     4,251      1.231 

Totaux 4,584      1,786      1,684     1,657 

C«€Hni<miiB  PBAIVÇAIIIB 

Superficie  :  5,945,797  hectares,  y  compris  les  îles. 

1888.  18^9. 

Français 2,537  2,235 

Européens 114  183 

Annamites 1,678,907  1,660,691 

Cambodgiens 153.244  136,910 

Ghams 2,896  2,504 

Mots 9,446  3,168 

Chinois 65,741  56,988 

Maiabares 911  8i3 

Malais 2,940  3,152 

Tagals 14  101 

Antres  Asiatiques  ou  Africains 9,639  9,914 

ToUl 1,910,778    1,876,689 

Troupes : 1,692  1,583 

Fonctionnaires 1,817  1,575 

Cultures,  —  En  1888,  on  évalue  la  superficie  cul- 
tivée à  9^,931  hectares,  ainsi  divisée  :  plantes  ali- 
mentaires, riz,  maïs,  haricots,  838,887  hectares  ;  jardins 
maraîchers  et  fruitiers,  51,699;  la  superficie  non  cul- 
tivée à  4,635,265  hectares  dont  :  broussailles,  800,.'37o  ; 
terrainsde  montagnes,  marécageux,  incultes,  2,968,^<8'i  ; 
salines,  654;  enfin  le  territoire  occupé  par  les  bâti- 
monts  et  parle  domaine  public  est  de  3'i8,8()3  hectares; 
en  tout,  5,980,000  hectares.  Le  riz  occupe  820,000  h., 
la  quantité  de  semence  par  hectare  est  de  80  litres, 
le  rendement  32  hectolitres,  le  poids  de  rhecloliirc 
56  kilogrammes,  le  prix  de  Thectolitre  18  fr.  50. 

La  canne  à  sucre  occupe  6,474  hectares,  avec  uii 
rendement  de  18,600  kilog.  à  Thectare,  au  prix  de 
Ofr.  10  par  kilog.  ;  le  tabac,  3,^16  hectares;  rindigo, 
i,378  hectares,  etc. 

En  1889,  une  légère  augmentation  deé  c\i\V.wvc>  ^^ 
wmstate.  On  révalue  ainsi  : 
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Prit 
Rendement,  moyen . 
Plaates  alimentaires  :  hectares.       bectol.       fr.    c. 

Riz 874,865  31        45    » 

Mais 5,359  20        48    » 

Haricots 44,475  20        42     o 

Tubercules  et  racines (quii. ta;)...        6,229  20        10    » 

hectares.  litres.        fr.  c. 

Plantes  oléagineuses 6,492  40         70» 

Pbcctolitre. 
Plantes  textiles  :  hectares.       kil.         fr.  c. 

Ortie 442         950        2  50 

Coton 575         244        0  65 

le  kil. 

Plantes  industrielles  :  hectares,    kilog.  fr.  c. 

Sucre 6,549    48,500  0  40 

Tabac 3,983         535  4  30 

Palmiers 45,355        »  )»    » 

Indigo 4,944    46,000  »    » 

Rocou 80         500  4    » 

l'hectolitre, 
fp      C 

Cocos 45,594    25,000     75    » 

Commerce.  lKg9. 

fr. 

Importations  de  Frarce 8,880,584 

Exportations  eu  France 942,699 

Importations  des  autres  colonies  frannaisis 21,592 

Exportations           —           —           —       294,120 

Importations  à  Tétranger 23,042,032 

Exportations  de  l'étranger 40,789,844 

Mouvement  maritime  du  port  de  Saigon. 

1888.  1889. 

XavigatioD.                      Entrées.      Sorties.  Entrées.     Sorties. 

Navires  français 472     474  454     447 

—   étrangers....     348     358  230     229 

Total 520  532  381  376 

Le  commerce  est  fait  en  outre  par  l,oOO  barques 
annamites  et  oO  jonques  chinoises. 

Commerce  avec  VAnnam  et  le  Tonkin^ 

Aonam.  TonkiOé 

/mportaiioDS  de  France tSV^«i4       7,306,804 
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Exportations  pour  France 2,048  502,987 

Importations  des  colonies  franc  lises..  124,200  117,919 

Exportations         —                —       ..  5,084  47,4^28 

Importations  à  l'étranger 4,567,293  16,319,734 

Exportations  à       — 9,918,628  5,111,968 

Commerce  général  des  colonies  françaises  en  1887. 

Commerce  (éuéral  deM  coionieB  friiuçaiaes. 

Commerce  avec  la  France, 

1887.  1889. 

Importations  de  France 170,165,980      73,994,064 

Exportations  pour  France 100,526,591    104,840,281 

Totaux 170,692,572    118,834,345 

Commerce  des  colonies  entre  elles. 

Importations 3,013,991        3,o98,.-i3l) 

Exportations 3,859,956       4,637,813 

Totaux 6,871,947        8,236,379 

Commerce  avec  l'étranger. 

Importations 129,598,835    129,603,424 

Exportations 105,302,579      91,393.600 

Totaux 235,011,414    220,997,024 

Totaux  généraux 412,563,934    408,067,748 

Sacres  des  floloiiic»  françalaes. 

1888.  1889. 

Exportations  pour  la  France .    114,619,141    117,609,736 

—  pourles  colonies  fran- 

çai.«es 25,995  41,938 

—  pour  l'étranger 6,867,429  797,084 

Totaux 121,512,567    118,448,758 


QUATRIEME  PARTIE 


PAYS    ÉXRA.1VGERS 


PrasM 348 

330  67        39 
85»  71         ! 

S03  69        a 
081  (3         I 

6H1  SB 

939  50 
4SÎ6Î 
m  43 
5^4  86 

333  75 
988  05 

940  49 
lïi    » 

318  39 
8!5  67 
339  71 
S3Î    ■> 
Î97  70 
Î55  36 

599  4j          ( 

608  56        SB 

959,388 
589.383 

03^,443 

578.565 

Saie-AltenlKHirg 1 

170.867 

SchwiinibDllrg-4on(l>'r4llnlisen... 

8s',83g 

Heu^B  <hgn.  ildéo) 

Mflus»  tligne  eadmifl) 

flï,7SH 

118.414 

■      KDi|.irB.,..        S4t 

4îa,9ÎS 

(1)  Emiilffl  AllemiiDd  ea  plus   bui: 
BKffM.  Les  oliiirres  de  1889  (1"  décem 

q..e  :  E..pir 
Sfe)  tiinl  pro 

d'Alle- 
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Émigration  allemande,  par  pnys  de  dei^tiuntfon. 

Auires  pays    Auslra- 

Années.       États-Unis.       Brésil.     d'Ann'irique.        lie.  Arrii]i!0.  Asie. 

4877.          18,240        1,069           568        1,396  750        31 

1878.  20,373        1,048            634        1,718  394        oU 

1879.  30,808        1,630           561            274  23        31 

1880.  103,115        2,119           761            132  27        36 

1881.  206.189        2,102        1,162           754  314        35 

1882.  189,373        1,286        1,588        1,247  335        40 

1883.  159,894        1,583        1,716        2,104  772        50 

1884.  139,339        1,253        2,063           660  230        35 

1885.  98,628        1,713        2,331            604  294        72 

1886.  72,403        2,045        1,398           334  191      Uô 

1887.  95,976        1,152        1,555           500  302      227 

1888.  94,364        1,129        1,922           539  331      230 
18S9.          84,497        2,412        2,243           496  422      202 

FINANCES.  (En  marks  de  1  fr.  25  c.) 
Budget  de  Vannée  1890-91 . 

Recetten. 

Impôts  communs  pour  lous  les  États  : 

Douanes 285 ,  522 ,  000 

Tabac 10. 302 ,  000 

Sucre 49, 35'», 0(10 

Sel 41 ,000 ,000 

Eau-de-vie. 129,844,000 

Impôts  non  communs  : 

Bière 2 1 , 3  '.  2 , 0 , 1 1  ) 

De  territoires  ne  faisant  pas  partie  du  Zolhve- 

rein 35, lU) 

Droits  de  timbre  de  l'Empire 30,271»j;(i(i 

Postes  et  télégraphes  (net)  (1) :;2,7lN,<i5'"» 

Imprimerie  de  l'Empire  (2) l,175.s^o 

Chemins  de  fer  (net)  (3) 20,003,(i(l() 

Banque  de  l'Empire  et  autres l,3S3,5iiO 

Recettes  administratives  diverses 1 1 ,535,  '»S3 

Fonds  des  invalides 25,837,s'.i3 

Intérêts  des  capitaux  de  l'Empire 531), ooo 

Vente  du  terrain  des  foriiflcaiious  di;  Sl»;tlir). .  400, ',79 

Renell»'»  brute?.  U.'|trn'^t'>. 

(1)  Postes  et  télégraphes...     218,819,510    186,1(11,454  m. 

(2)  Imprimerie  de  l'Empire.        4,608,0(M)       3.432,120    )^ 

(3)  Chemins  de  fer 50 ,989  ,(H)0     :^V>  ,^^Ç>  ,vnvs^n    ^^ 


QaateE-piittD  matricL 


pDaUM  et  lèlégrBpbsB... 


Hecklembg 
SaiB-Weim. 
MecklDiulio 


a  (branche  csdetU') 


Lipiw 


«1  nui 

91 V 
«^ 

AS 
M 
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«7 
M     ^ 
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t^ 


Imprimerie  de  l'Empire »  478,  doO 

Administration  militaire 383,523,850    296,66-2,144 

Administration  de  la  marine 38,267, 4âi      41,483,570 

Dépenses 

pemiaR.  extraord. 

Administr.  de  la  justice  de  l'Empire.        4,860,096  150,000 

Trésorerie  de  l'Empire 303,509,268  4,348,200 

Chemins  de  fer 299,830  4,912,500 

Dettes : 46,622,500  » 

Cour  des  comptes 555,048  » 

Pensions 37,958,563  )) 

Fonds  des  invalides 25,837,893  » 

Déficit  de  l'exercice  4888-89 »  20,198,738 

Augmentations  de  traitements 42,688,065  » 

Autres »  877,510 

874,355,796  409,180,406 

Total  des  dépenses 1,280,536,-202 

La  loi  du  22  mars  1891  établit  ainsi  qu'il  suit  les  dé- 
penses pour  Tannée  1891-92   (!"'  avril  au  31  mars    : 

marks. 

Dépenses  ordinaires  permanentes 941,723,025 

—  accidentelles  (à  faire  une  foih)..  71,721.270 

—  extraordinaires 88,990.828 

Total 4,102,435,132 

Les  recettes  ont  été  évaluées  au  même  chiffre. 

Dettes  de  VEmpire  Allemand.  —  La  valeur  nomi- 
nale de  450  millions  de  mark.-  a  été  réalisée  sur  des 
obligations  à  4  p.  100  émises  en  vertu  de  difrércutcs 
lois,  534,898,700  marks,  valeur  nominale,  avaient  été 
réalisés  vers  la  mi-octobre  1889,  sur  des  obligations 
à  3  1/2  p.  100.  La  valeur  etVective  réali,-ée  da  <'e< 
obligations  est  de  801,510,837  47  marks. 

Papier-monnaie  en  circulation  au  !•"  avril  IS'.io, 
122,908,940  marks. 

COMMERCE  EN  1888 

Valeur  des  principau^x  articles  de  Vimportation  et  de 

^exportation. 

IMPOBTATIOM 

Céréales. US».  ,^^  ,^^^ 


Ciilon 

JS(l,(iO(l.<»>ll 

L.in»     .                          """' 

Sucro 

IBl.BOa.OO^^I 

i34.7na,DaB^H 

m.siKi.oeè^H 

lll.9U0,Udj^| 

78,700,0^^ 

Li"tdfn™'" 

46,0D0,IU|^H 

^            Fil'-  !"■  '■<"• 

t3,»O.0W^I 
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NAVIGATION  EN   1888 

Mouvement  de  tous  les  ports  allemands. 
(En  tonnes  de  registre  de  2.83  m.  cubes.) 

Dont  : 
Total.  Chargés.  Vapeurs. 

Pavillon.    Navires.  Tonneaux.  Navires.  Tonneaux.  Navires.  Touoeaux. 

ENTRRRS 

Allemand.  42,406    5,771,536  35,380   5,228,25016,126  4,413,619 
Étranger..  17,675   5,849,391  14,652    5,20i.321    8,583  4,S-27,W1 

Total...  60,081 11,620,927  50,(  32  10,432,571  24,709  9,2U,110 

SOllTIES 

Allemand.  42,585    5,814,926  33,393   4,694,058  16,116  4,424,358 
Étranger.  17,646    5,798,177  11,119   3,659,877    8,5414,783,449 

Total.. .  60,231 11,613,103  44,512    8,333,935  24,657  9,207,S(I7 
Mouvement  des  ports  par  Etats. 

Total.  Dont  chargé?. 

Etats  côtiers.  Navires.-    Tonneaux.     Navires.     Touiieanx. 

ENTRÉES 

Pnisse 45,300  5,284,829  36,600  4,399,797 

Hambourg 7,164  4,287,662  6,665  4,0:i4,738 

Brème 2,212  1,178,734  2,009  1,148,9'J5 

Lubeck 2,447  487,306  2,372  447,374 

Oldenbourg 1,859  179,636  1,335  161,137 

Mecklembourg 1,598  260,199  1,469  247,186 

soRriRS 

Prusse 45,209  5,238,370  34,002  3,641,2fi4 

Hambourg 7,181  4,317,682  5,682  3,329, .360 

Brème 2.330  1,193,038  1,747  933,983 

Lubeck 2,449  490,956  1,587  316,4î)6 

Oldenbourg 1,889  153,575  1,093  70,404 

Mecklemboury 1,619  266,541  843  107,487 

Effectif  de  la  marine  marchande  allemande  en  18S9. 
(En  tonnes  de  registre  de  2.83  mètres  cubes.  —  Cipaoité  ncite.) 

Le  tableau  suivant  no  conipi'cnd  pns  ios  iiavii'cs  df 
moins  de  50  mètreri  cubes,  capacité  égale  A  un  Un\- 
nago  de  22  tonneaux  de  1,000  kilog.  \>ouv  \o>  \\^\\yv^ 
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à  voiles  et  de  \ô  tonneaux  de  1,000  kilog.  pour  les 
vapeurs. 

Navires  de  mer.  Donl  vapeurs. 

Ëtats.          Navires.  Tooueaux.  Équip.  Navir.  Tonneaux.  Éqtiip. 

Prusse 2,255  354,213  13,025  349  122,866    4,081 

Hambourg 493  382,007    9,780  227  234,908    6,562 

Brème 341  325,594    8,569  118  124,256    5,312 

Mecklembourg.      231  82,685    2,489  20  6,602       249 

Oldenbourg...      287  79,836    2,033  12  5,663        156 

Lubeck 28  9,559       362  24  8,284       324 

ou 
de  la  mer  du 

Nord 2,372  908,217  25,452  408  382,477  12,615 

de  la  Baltique..  1,263  325,677  10,806  3i2  120,102    4,069 

Total...  3,635  1,233,894  36,258    750    502,579  16,684 

MONNAIES  FABRIQDÉES  EN   1890 

(On  a  supprimé  les  trois  derniers  chiffres,  tout  en 
les  maintenant  dans  le  total.) 

Monnayage    Frappes        Retraits       Beste  au 
en  1890.    antérienres.     en  1890.     91dëc.l890. 
(En  milliers  de  marks.) 

Pi'cecs  d'or  : 

De  20  marks 74,930    1,925,489      1,105      1,999,315 

—  10    —      26,640        475,108      1,495         500,233 

—  5    —      9         27,960  9  27,960 

EDsemble...     101,580    2,428,557      2,610      2,527,528 

Pièces  (ranjent  s 

De  5       marks 7  74,096  7  74,096 

—  2         —     7  104,936  8  104,956 

—  1       mark 7  178,983  7  178,982 

—  0.50    —   2  71,483  3  71,483 

—  0.20  —  13,002  'J2,715  13,003  22,714 

Ensemble...   13,027   452,236  13,029    452,233 

Pièces  de  nickel  : 

De  20  pfennigs 1,002  3,003        »  4,005 

—  10      —       1,010         27,229  1  23,238 

—  5      —       584  13,343        »  13,927 

Ensemble...        2,5%         !*'^,t.'lÇ>  V         «^^,<7l 
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Pièces  de  cuivre  : 

De2  pfenui{çs....i.  »  6,213        »  6,213 

—  1  pfennig 372  4,784       »  5,156 

Ensemble...  372         10,997        w  11,370 

Au  31  décembre  1890,  le  total  net  des  frappes  res- 
sort à  3,037,304,111  marks.  Ce  chiirre  comprend  les 
fabrications  monétaires  de  181)0  qui  s'élèvent  à 
117,1)77,690  marks. 

ARMÉB  ALLEMANDE.  —  Pied  de  Paix. 

Officiers.      Hommes.      Cbc^aux. 

États-majors,  etc 4,996  65  » 

Infanterie H, 195  326,779  » 

Cavalerie 2,359  64,163  62,'foO 

ArUllerie 2,722  58,173  22,473 

Pionniers 562  12,247  » 

Train 256  6,053  3,360 

Formations  spéciales 367  929  » 

Totaux 19,457      468,409      88,283 

Orficlers.      Horomef.      Chevaux. 

Dont  fournis  par  la  Prusse...      15,166      362,468      69,576 

—  Bavière..        2,206        54,185        9,226 

—  Saxepoy.        1,271        31,810        5,695 

—  le  Wurtemberg.  814       19,946        3,786 

Totaux 19,457      468,409      88,283 

Landwehr  et  armée  territoriale . 

L'eiïectif  en  temps  de  guerre  ne  peut  en  être  éva- 
lué qu'approximativement  sur  la  ba.  e  des  dispo^iliunfc 
de  la  loi  militaire. 

Seront  disponibles  en  1881,  en  llomlnc^  cjui  ont 
rec-u  une  instruction  militaire  : 

hon.me5, 

7  classes  d'âge  de  l'armée  active  et  de  sa  réserve 
(•i'après  les  listes  de  recrutement  1884-90,  dé- 
duction faite  de  10  pour  cent) env.     1,062,000 

5  classes  d'âge  du  1«»  ban  de  la  laiidwelir  (1879-83, 
dé.iuciion  faitede20p.  100) env.         605, odO 

7  clauses  d'âge  du  2e  ban  de  la  landwehr  (1872-78, 
déduction  faite  de  30  p.  100) f'nv.        690,000 

6  clabses  d'âge  du  2*  ban  du  landstarm  (i8()6-l^. 


f2(J 


ALLEMAGNE.    —  ALCOOL 


dont  cependant  le  nombre  ne  peut  pas  être  dési- 
gié  exactement) 

Ofticiers  (y  corn  p.  lesofftc.de  réserve)  environ,... 


36,000 


Total  sans  compter  la  levée  en  masse  et  la  réserve 

du  dépôt 2.393,500 


Marine  militaire. 


Tout  des 


Biliments  de  guerre. 

Jâ  vaisseaux  blindés 

45  autres  navires  blindés , 

22  croiseurs 

8  frégates 116 


canons,    chevaux,  humine». 
145      69,400    6,064 
16,700    1,371 


20 


10  corvettes 

4  croiseurs 

3  canonnières 

7  avisos 

10  navires-école 

9  navires  de  destination  diverse. 


116 
26 
12 

18 

72 
8 


25,100    3,451 

32,900    2,813 

4,200       486 


1,020 
21,850 
10,360 

6,860 


249 

835 

1880 

711 


78  vapeurs 533    188,390  17,860 

PRODUCTION   ET  CONSOMMATION  DE   L' ALCOOL  EN   1887-88. 


Etats  et  pavs. 


Prusse 

Bavière 

Saxe 

Wurteuibcm. . 

Bade 

He>st' 

Mecklcinboiiri;. 

Tlinrini,'e 

Oldenlx'urj^. . . 

BrunwicK 

Anh;ilt 

Liibock 

AUui:e-  Lnr. .. 


Brûleries 

existantes      Brûleries 
à  la  fin        exploitées 
de  peudant 

la  catupagae.  la  camp. 


8,134 

11,000 

638 

14,135 

25,884 

558 

52 

168 

38 

38 

42 

2 

30,204 


6,351 

4,302 

5.0 

5,-219 

14,27-2 

304 

47 

9-2 

37 

36 

40 

2 

17,123 


Production 
totale 

de 

Palcool. 

beclol 

2,579,401 

127,558 

155,737 

11,047 

36,484 

12,151 

46,825 

8,473 

6,363 

26,201 

39,270 

1,237 

7,278 


Impôt 
perçus 

sur  l'alcool. 

marks. 
95,903,387 

4,253,463 

8,336,683 
717,885 

1,131,624 
895,120 

1,322,647 
492,431 
552,941 
915,841 
789,939 
259,231 
927,612 


Totiux. 


90,899      48,415      3,008, 025      llo, 491,804 


Co7i.sommali(jn  des  alcools  en  \^^l-\^Hi^.  —  Pour 
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évaluer  la  cousommalion  des  alcools  en  Allemagne 
(consommation  totale  et  par  habitant),  il  y  a  lieu  de 
tenir  compte: 

Litres 
d'alcool  par. 

io  ]>a  prodaU  de  l'impôt  de  consomniation  perçu 
aa  taux  de  50  pfennigs  par  litre  d'alcool  por, 
soit  73.878,737  marks,  ce  qui  fait  un  nombre  de 
litre  double 443,757,454 

2o  Do  produit  de  l'impôt  de  consommaiion  per- 
çu aux  taux  de  70  pfennijça  par  litre  d'alcool 
pur,  ioit  15,831,383:0.70=: 22,616,119 

Ensemble 168,373,573 

3 o  Delà  quantité  d'alcool  destinée  à  des  usages 
industriels,  curalifs,  scientifiques,  etc. ,  et 
exemptée  d'impèt,  soit 38,756,800 

Consommation  totale  d'alcool  indigène 207 ,  130 ,  373 

LMmportation  s^est  élevée  à  15,288  quintaux.  Éva- 
luons ces  15,000  quintaux  à  1,600,000  litres  dont 
i, 900,000  litres  d'alcool  potable  et  300,000  destinés  à 
différents  usages. 

D'après  ce  qui  précède,  la  consommation  de  l'al- 
cool pour  boisson  atteindrait  169,300,000  litres 
(168  millions  +  1.3  million  de  litres). 

La  consommation  de  Talcool  destiné  à  diiïércnts 
usages  autres  que  Talimentation,  monterait  à  39  mil- 
lions de  litres  (38.7  miUions  +  300,000  litres). 

La  consommation  de  Talcool  en  Allemagne  attein- 
drait en  tout  208,600,000  litres  environ.  Le  territoire 
de  la  régie  commune  des  alcools  comprenait  une  po- 
pulation de  47,126,000  habitanls  en  1887-88.  Par  con- 
fiéquent,  la  consommation  d'alcool  potable  ressortira  il 
à  3.6  litres  d'alcool  pur  par  habitant.  La  consomma- 
tion de  Talcool  destiné  à  différents  usages  autres  que 
Talimontation  ressortirait  à  0.830  litre  d'alcool  p;u' 
habitant.  La  consommation  totale  de  Talcool  ressortirait 
à  -4.4  litiges  d'alcool  par  habitant. 

Pour  la  période  1670-1881,  la  statistique  officielle 
donnait  les  évaluations  suivantes: 

Consommaiion  lotaie  ;  i,lo4,000  hecloUlrcs en  Vï^'^  *, 

4\ 


IfilOMi  ïectolitrse  en.  1&73  ;  \  ,6S3;(ÏÛD'hBctb'Ëfra£  e 
■ma  :  1^40,000  hEctoUtre?  en  18tiO-SI.  Cousommalio 
le  la  période  1870-18S]  :  I/iBj.OOU  heclu- 

[iitionpar  télé  :  ^.8  lilreEen  187CJ;  4.i  litres 
lilrea  an.  1878;  i.3  litres  sa  1880-81.  Con- 
moyenûe  par  lèle  de  la  période  1870-1881  : 


Produciion  IoUIb  de  l'Empire 


Dorlmund 33.855,1111  33,aî3,6<« 

BrMûu 10,000,875  17,6W,i8l 

Bonn. 7,98Ï,MJ    8,MB,7!3 

RnyBDine  dB  Sue 4,338,131    i,339,(KIS 

HIaerais  de  hr  : 

iraduciiua  lotile  de  l'Empire 7,B10,iïl    7,40S,»S9 

iniparitiols  BnnI  : 

L'Alice- Lorraine 3.9S9,î5à    5,805,365 

L'arroiid.  minier  de  Bonn  (Prj|<>ie].  3.611.006    2,171,001 

—          —  d»BrefHdd(Pross..  853,661        700,l»j 

L'urrand.inin.dflDDrtmundfPimse;  191,511        5(H,9;i 
Foule  tirutu  : 

poule  au   hois ai,9i7         J6,7« 

3U  miJsDge  ds»  deux  combjtlitiLea.  3.938.098    3.78S.6lit 

Tounx 3,963,0»    3.S13,31Â 

Arrondus.  miniordeDorlmund l,ilO,IM    1,379.ÏK 

—             —      de  Bonn 1, 181 ,95'l    l,UO,»;o 

Aisaïa-l.orraioc.. 56Ï,17S        513,099 

Arri'iidis^.  minier  de   Bmstta 180.537        ISB.tW 

~             —de  Clausihal 115, E3«        lie.MI9 

Fuis  tuccesslvemenl  :  l>i  Mni 


dcisDï  m  dècsmpoiet 


Fenie  brute  en  gueuse*  ptiur  fm 

t,fi«fi,277 
.      1, 708,775 

n.664 
i.963.0i5 

nWpourarauaeB: 

SonlBEB  de  premitie  rniiDii.,. 

Tolou. 

Presque  loulQ  la  faute  au  hoi'  a  élé  produite  ei: 
l>i-u»w,«t  plus  de  la  moilié  (14,012  tcinne:^  en  imi  ol 
16,092  tonnes  en  [SSK)  dans  le  âiïlrict  de  Gonn. 


935,SS: 

781,181 

imiulagBB  de  secundo  fus.  sudi 

)i6,ar>î 

Mi,|l7â 
*7',8îK) 

W,3Î9 

FerMaciBr.prodiiiUHDdtB  : 

MïiBiauxdeElInèaiiucaraDienis 

80,036 

),579,7ifl 

Far  el  acier,  prodiiiu  fondus  : 

Uagi]Ude>t<nè>Bacoiniiian;s 

SÏJ,7BS 

4,381, usa 

i,im,m 

L^     WurionitierB-.. 


—       iea  ttls  (kil.). 

Nombre  (fesbarflau 

Npmhra  de*  di|}»clii-B 

Drpèchii  pirlicnliAret. 

—       olBeieII<!( 

iDlernaliDnilea: 
Dépbstan  BDVoidcB 

TOI»]. 


(kit-)- 


3H,D83.81 

1,*B7 

8.I3Î.41I 

i6.40B 

SUi 

16,705.959 

1,Ï87,7BS 
93.973 

476.090 
îîS,ïil 

3,tS5,3H 

3,638,736 

970,506 

163.SnB 
7.îâ3 

63,9S3 
89,1  M 

9e,8t7,83G 

i ,7li,iS3 

970.9S2 

38  «3        IS  6'\ 


Le  chiffre  le 
les  charge  mente  m 
lion  de  Berlin  (2    63 
ricti,  Kur  le  Rhi      b 
Conima  arrivages    B 
■nier  raog  à  la  d 
ricii,  le  lrsn»it  d  »ce 


iSupsi'lioïe  :  lA,b08  kilomètres  carrés.  —  Populaliuii 
en  dêoembre  1873  -.  l,ii31,â(M  habitants;  en  décembre 
1880,  1,360,870;  en  décemtire  1883,  1.^64.333.  (BésuU 
tatâ  pravenaul  du  dénombrement  de  décembre  4^00, 
1,603,987).  —  Capitale  :  Strasbourg,  111,9«"'  habitonli-. 
Villes  les  plus  importantes  ;  Mutbouee,  00,700;  Mel7. 
34,072;  Colmar,  2B,ii37. 

Cutles.  ~  Il  y  a  en  Al»ece-X^rraine  1,200.000  oa- 
Iholiques,  3i3,00U  prolestanls,  37,0U0  Israélites,  cl 
quelques  milliers  d'individus  appartenant  à  d'autrcî 

Budget  orâinairt  dl  l'année  IB90-91.  —  (En  miiks.) 


Coiimil  d'g»L 300 

Inairncliua 1,373,500 

Inlèrienr 7*7,797 

JuBlke  el  culte 178.170 

AdmiDiBintiODilearoiËi» E,315,00l> 

étendants  de  la  munuru^turu  de  uibsc 180,000 

OoDailus,  impAu  iudirecu 35,681,911 

[mpAu  diracU I1,3J9,U0 

AgricnLlurB «7.99S 

«BceHflS  générales «7.5t0 

Tolal  àei  reccices  bnilei M,473.W6 

l.ieuUiiant  de  l'£in|tereur Hâ.OOO  u 

ConHSiJd'Eutel  coiweil  impérial. ...  lO.Ot»  » 

IlevréuDUtiDn  au  Conuîl  léitnl...  30.ODO  n 

LBi>dirs>au»scliuu.  {Oiii^) IE7.-00  300.000 

MhKtère flVO.Oy  li.OOO 

latinieiiOB.  wieneei  el  benoi-arva...  â.^Vl  ,*»i  Vift.^TO 

/,.Wrii:ur(jcon.prl>Upolit.) V,^^        m*^» 


(■■—  aOPEHFIClE  727 

2.309,678       ÏJG.IOO 

lî^ïââjïâr  3,179,650 

Tuial  des  dôpenaes U, 359, 646"         ' 

RBceiIea 1, «0,8(11 

GuMeut  da  l'annéa  iS8G-lSB9 1,377,151 

Dépeiwi 3,S66,741  (1) 

7ffî,31D  marks  de  rentes  3  p.  100  -t^e  qui  ternit  uu 
capiUl  de  23  â  24  millione. 


•»'). 


Saperlicie  :  2,347  kilomètreâ  carrés.  —  Fo|mlatioB  su 
<li;cembre  188u  :248,iai  habitanU.  (1890,  chiffre pruv. 
271  iTHa.)  — Capitale;  Dessau,  27^^  liabitanU. 

Budget  de  IB90-lfl61  (ea  marks). 

il««LU>  (dont  3,041. OOOprovsnBDldeBdumafneïcl 

3,S».7O0d'uaenilaedesal,j<:flnprïBe,GB1.00O 

de  cacBLiea  opérées  pour  l'Empire,  qui  HgnKnt 

n  d^penies.  ut  qo'll  Tiul  uniurellemciit 

•ralquer) 17,191,000 

ifpaïuea:  dalla  163.000  U.  !  Financer,  3,079,000 
•"--it  L.S.'SS.OOO  ponr  la  mina  de  h1,  icampTu 

n  6, filM, 000 dBsIiDéBBl  l'Empire) t;,«l,W 

ETIE  puBLiomt  i-*  *B8G. 

Fassir  [dooL  dette  1,710,000  M.) 3,683,188 

ictif. 4,56t,OS3 

IK  [EMnu  ■•). 
■iSupoificie  :  lerriioire  oiâleithnii,  3(»,232  kilomÈtres 
nsleilliflQ   illoiigric  c».  C.ï->a*âftN, 

a)  L'e.xeMtat-iletdipeat^s  eM  «Dinevl  pac  (eiolAtw.  ta 
tmdgel  prdioain. 


HS2,3îakilom61rEa  carrés;  81 
carrés.  En  outre,  Bosnie  e 

Population  de  Id  Cialfiitha 
«■embrelH80):22,(/.4,aW; 
ot  Bosnie  et  HerzégOïine.  ■ 

^semble.  ^2,S60k 
1  Hei-zégovine  3! 

nie(rocen9enieDt< 
aven  la  Bosnie,  2 
1,336,091. 
dénambrimtnt  di 

lu  31  aJM 
3,481,338^ 

(SKI. 

3,651,530 
1.3S5,Î55 

78S,37Ï 

I7î,87i 

*360.'U3 
i»B,39D 
1B7.64K 

eB.70( 

116,1111 
5.837,603 
a,S7ï,BM 

6,578! 36i 
«6.607 
S«,107 

3.131,556 
S.OM.SiS 
13,83!,»  1 

735,169 
831,(73 
106,011 

ÏB5,9Î0 

IS7.B63 

...ir:î:::::; 

Algérie 

759,6îil 

V.V.'.'!   i.îialsà? 

Trieslseltemloire.. 

Tjriil 

80S,176 

Logemenw 

î  ATm 

i,760,63S 

Capitale  :  Vienn 

(a)  Tienne,  dios  les 

ancieDDiH  liinilei. 

Angnienflion 

iinéea  k  li  capi- 

i  lam....  iî,sio  i5o,09s 
(  iswi....  H.16S  m,m 

I  ibEDlue.       t,95S      33,940 
\  enp.inu.          150           159 
tlSBO....     «,Î80      ai.S36 
1  IBW....     13.îi7    IlS.lfig 
1  abMlno,      Î,ÏU      îl.Sîl 
etHi.Hm.         ÏW           W 
,  1880....    ■U.W   ÏIV.W 

lia»....  ».«»&  «»■'« 

AogiDenlalioii 
(r)  Vienne,  la  ville 

I^^H 

AUTRICHE-HONGRIE.  —  FINANCES  7J.> 

.         '   .    .        S  abi^olne.      4,905      57,272        243.876 
AugmenUt.ou.  j  ^^^^^^  ^^^  2^7  219 

FINANCES  EN   1891 

1.  —  Budget  pour  toute  la  monarchie. 

Ordinaires.      Exlraordin.  Tota^ 

Ministère  des  affaires 
étrangères 4,769,700         91,400      4,86MC0 

Adrainist.  centrale,  ser- 
vice diplomatique,  con- 
salats,  etc 3,469,700  »  » 

Subvention  an  Lloyd  au- 
trichien       1,300,000  »  )i 

Min'stère  de  la  gnorre  : 

Ponr  l'arraée d^erre.  102,839,845  14,450,4.39  117,290.281 

Pourla  marine 9,484,033    1,860,500    11,344,533 

Ministère  de»  finance;*.  2.011,610           »            2,011,810 

Admin.cent.  etddp.div.         691,610  »  » 

Pensions  militaires....       1,320,000  »  » 

Cour  des  comptes....  126,710  >)  1*26,710 

Tôt.  desdépens<'S..  119,231,898  16,402,339  135,634,237 

Budget  de  1890  pour  les  payn  représentée  au   Raichsralh 
(Autriche  ou  Cisleithanic). 

Frais  do  per. 
brutes.  Cf  plion  et  fl'ex- 

ploitatioD. 

Mioi8l6re  des  finances  : 

Impôi  foncier 35,310,000' 

luipôi  sur  les  bâtiment.- -  31,472,000/ 

Impôt  industriel ll,103,000l  660,000 

Impôt  sur  le  revenu 25.334,000 

Arriéré,  etc 903,000) 

Douanes 39,619,822  2,134,000 

Bière 24,664,500 

Eau-de-vie 32,375,000 

Vioet  moût 4,613,420i 

Bétail 5,774,500f        .^  ..^^  ^^^x 

Sucra 20,36%,m.       '^^>^^^>^^^ 

À utres  objets  de  cunsom maii( >n .  6 ,  500 ,000\ 

Amodiations 3,7V1,^00^ 

nc^cettes  diverses 4 ,3i6,OftO 


Î0.B79.800 

ï3,ï;0,(MiO 

Si. 500.000 

a.397,000 

S3G,3ID 

(,167,000 
2,SÎÎ.383 
4,(7».  SKI 

ioî.ieo 
soo.ooo 

13.500,000 
30,800 
91.390 

13,000 
1,1117,010 

Droits  dcjuatke 

Lioouces    iaiHUÊea    su»  mar- 

Preduil  des  bien»  de  1  ËMt,  eic . 

KeCDaesderuliuini9i..'eiiinl^. 

Tol.duMrn.dïS  tioxaees... 

HlniMùredncon.nurce: 

Pè-ge.  d«i  pr,ru '.'.".'.'.'. 

Putlxset  lÉléïHpIiw 

Caiautd'èpdr^B  M»(-le>t..      . 

Tôt.  Hinis.  desflD.  clduciini. 
Hiaistftre  do  ragricnlinrD  : 

3W.M0 
m,870 
î9,(lft.0UÛ 
1,JS7.150 
50.535. (ÎB 
SI .750.706 

68,079.960 

Î5.B1U.0OO 
l,a«7,i50 
43.  MU.  300 
69.W7.550 

fll5,M7M5t 
509,îi3l5(3 

i.oaa.in 

r.lî*,550 
G78.655 

6,6S9.908 
538.190 

Rccelies  divorucs 

718.800 
J.I59.Î01 

5,»00.30l 
901,700 

90.819 
515.'570 

5iO,UU 

39,ÎWI 

i83.041 
tO,3«l>,6U 

i8,*li.U5f 

ltiiiiit«re  de  J'inLërieur 

—      dc^B  culMael  del'ini- 
InieiïoD  pnhllqne  (y  compris 
les  rccelws  de  diven  fondai 

Ci^T^'oiC' 

h-oiid»d-»in»rl[ss.  dfl  ladella- 
AiliuiiiiiL.  du  il  delic  publique. 
V«nie  dtj  biens  de  l'Eui 

^^^           ruol  dsa  recitU'i  brutes. , 

530,607.955 

^^H^^^^^^^^^^H 

^^^^H 

^^^^^^1 

AirriucHB-BoHofitE.  - 

Pensions  mika I7,S6Î.OOO  .„ 

Dotalionsel  subrentions 1,331,130  9,397,1 

Delle  pobliqiiB U3,797,)35  l.SaS.S 

A<1nim.  lin  In    Hpltii    nn hlïji iip .  R(W.7fll> 


Eirident  des 
Budgil  de  1890  pov 


ContribnOona  directes 97,IB0,« 

Dont:  ImpAt  roncier 35,000,000 

InipAl  sur  le»  bSlImeata.      lO.UOO.OnO 
Droii  d'industrie 18,800,000 


lUUoDB  indli 
D«nt  :  Bièr«.... 


Biuil.... 


Monopole  c 
Uonopole  du  tahu:.. 


î, 580,000 
3i,0i5,l)<)0 
6,000,000 
3,150,00n 


Beceliet  nuitée  des  che- 

Pd8W»  El  lÉlëgmphes,.. 
Hrai»d'«i;)loii.daEChcni. 


J 


ToM\6fcntta\ VA, ■SI» Sx" 


namesd'iadeainiie. 

11,960,340             n             11,960,240 

Tuul  da  l>  dBlte 
générale 

Betiii  des  p 
Dalla  cnnâOlldëd.... 

,783.193,«3  Î9.B91,BÏ4  î.813,084,867 

ul«iKai«lB90. 

973,873,161  79,460,363  t.0!>3,333.3i; 
4.46a.ffl)6             0               4.4H,(K)S 

Tat.  des  dellea  àm 

97M.Ï33,I67  39,460.363  1.057.795.5ÎO 

Ta..daL»dMIaBâoé- 
das  pays  reprÉBï  111. 

.761.5*8,410  IÛ9.Î51.987  3.870,880,397 

En  onire  : 
llBchat    lies    renieB 

6fl,67â,I0O    1,037,777        67,708,977 

Dells  garanlia  de  k 

Frais  de  la  dtUe  publùiue 


.    tlB.«n,lî7  30,163,336  80,789,791 

iO,U7.035  lÔù.OOO  tO,S97,035 

6*8,808  11  Ij68,808 

!»1 (27.067, 970  30,31i.336  96. 7 SS, 634 


15,8S9,9J9 
1.850,3811 
4, 157,(95 


roui  général. . .    n9,8>ia.W'-   'iû,iw.^'»'  ' 


AUTRICHE-HONGRIE.  —  MONNAIES  735 

Dette  des  pays  de  la  couronne  hongroise  en  1889. 

((9(00  compris Upartdo  la  Hongrie  dans  les  dettes  communes 
de  te  Monarchie  austro-hongroise.) 

Total  de  U  dette  hongroise 1,462,598,115 

Aotr«a. 119,660,988 

Total^génëral 1,582,259,103 

J^tat  éeê  biens,  publies  de  la  Hongrie  au  commencement 

de  1889. 

(Eb  millions  de  florins  autrichiens.) 

Domaines 45,000,000 

Forète. 4O2,«00,000 

Mines 210,700,000 

Chemins  de  fer 495, 900, 000 

Bâtimentfi,  etc. 98,100,000 

Pont  An-Cbslnes  et  pont  de  Marguerite.  15,000,000 

Propriétés  divei>e8 60,800,000 

i.  Immeubles. 1,028,300,000 

2.  Meubles 112,800,000 

3.  Gréaoee» 402,600,000 

4.  Eeliquats 181,300,0u0 

5.  Comptant. 43,300,00u 

6.  Papiers-valesTs 21,100,000 

Total 1,789,400,000 

^MOSMAIBS  FABBIQOÉSS  BN  1890. 

fabrication  de  ta  monnaie  de  Vienne  en  1890  (Autriche). 

Nombre.  Valeur. 

MOHMAIBt  lAoaLKS  d'ABCIMT  fl.  Lr. 

Piàees  de  9  florins 103,680     207,360    » 

—     delflorln 4,163,886  4,163,886    » 

Tolani 4,267,566  4,371,246    » 

MOHMAIKS  BS  COMMBBGB 

Tbalfirs  levantins  (?alear  9  fl.  10483).       468,050     985,165  88 

MONNAIBS  D'OB 

^adnp)esdac^t8(valeari9a.  20 kr.)  kl  ,%^     ^^1  ,^V^  ^^ 

Staples  dacata  (nlean  4  fl.  80  kr.).  373,^^  l^n^V,^*!*    v^ 
F/ècas  de  8  Ûor.  (raieur  8  Ûor   10, 

^^^fr.) ^^  ^^1^      :iii,^,^^^  V^ 


■.  [»» 


•-  s, 


ioitiori'O î.siT     ii.esSj 

Tutiiil (67, »7  S.OËÏ.sij 

Pi^cesdelOk^e1lIe^s(^e^ontl:) 6,»1,ISÏ      G9(,ti 

Pièces  il  l  krauier O.IOI.OCQ       SLOItT 

Tutaux  gèDèraui !0.5t5.l)iS  9.135.473.3.1 

En  1889 H,îW,U0)l,fiM,5iS    » 

Fabricationi  dt  la  mnnnaic  de  K'-rmnii:  en  iSSO 

PifoMdel  norin a,0il,79î  1.011,732    u 

PiècosdeSn.irinsooîO  fr.) 3Î9,MI  Î.BM.SM  10 

Pièces  de  4  tliiriaii  ou  10  fr.) !K.989      l(7.30S  (» 

Tolaa» 358, ÎIO  î,;si,U95  JS 

TaUuI  générBui Î,3^(),UUJ  4.rUtl.MIT  ii:; 

Eol8S9 *,3(l,97l  4,H9S,1'U    >i 

Pour  l'ensemble  de   l'Empire  auslro-hongrafe,  on 
arrive  à  une  vah-iir  lolale  de  13,^1,31»  11.  88  kr. 

E/T'CUr  de  paix  «i  1890. 


rtif  probabls  en  lemp!  i 


AnTmciiB^BOXGittii.  ~ 


<SE3.  6»,3ai).D0D  781,900.000  13,9(10,01)0  1^,900,000  37,300,001) 
JJUS.  6J(,90a,0DU  749.900,000  31,700.000  (.300,000  43,100,000 
ISBi.  61i,«0O,l)0O68l,S00,O0O  13,700,000  9 900,000  U,7(IO,OeU 
1S8Ô.  537.900.000  673,100,000  lî.30O,O00    8,700,000  39.300,000 

1896.  s}9,aou,aao  6ïB,goo,oao  ii),6oo,oou  1,800,000  37,300,000 

18S7.  568,600,000  67Î,SOO,000  10,900,000  •  i.WO.OOO  36,000,000 


T/Allcrnaene  Diéridioi 

l.«S.ie , 

La  Vratie 


lus, 800,000    1I!1,100.0I 
153,700,000    îli,300,OI 

7;.!oa,ooa    75.ioa,0( 


1,800,000  î.'i.fiOO.W 
17,31)0,000  35,fKJ0.0l 
16,700,000      17,300,01 


is  éWU  llmoIroiibsB «6,900.000    ' 


(En  tnillim  du  Oarins.) 

Oolon '.....  53.300      Ctréiles '. .     Iîi.900 

)jine 37,900      Bai» 58,300 

Cifé. 3i.M)      S.1WI6 5«,70O 

Houille ;iî.7Q0  fiW»ft.- 

T-aMc Î9.11W 

B(iaittoiui 16,5ÛÛ      BooïVVi 


FilésdehiiiB 13.600 

Soi» 15.81)0 

Ap.iljl.!B.'QCQlp....         M 

m 

40(1 

VBffB 17 

ArticU'sen  biàs....       13 

niNdecDlon U.IOO 

U.re..ei(| lo.îoo 

Oeufs là 

ArlicloBED  f^r 9 

^ée«mea 9 

FrniladuMidi 7,M0 

Artida»enfor. 6.300 

VêtemenUelliiBe..      3,600 

^K              libre  de  Tritile  e 

de  l'exportation  du  po 

.liTE.    Si.m.OnO    71.383 

Allirtique  Bl  BalilquB 

....    31.976.000    lO.ÎSO 

N.Hh.7 

BSUmBDiBàïDilB....    Ï7.553 

s  de  ia  Monarchie  en  1 

Tonnnui,  Niilf«i.      Tmih 
flJS.MS    Î7.i70        9St 

Dont  toui  p»ï.  «ulr.     58,3» 
MouBemenl  du  pori 

mUmeBisI  chargés.       3.330 

tl.^Bi.31S    6M,B31    8.3S7.5Vt8        ^| 
7,383.113    SH.MË    7.3;t,Ulg      ^H 
de  Trient  en  18B9.                     ^H 

iï3,5n    a,iw      \'\''^^B 

8,H3    l.il'.Blrt 


Burquei  ié  ftcb.,  tW^ei. 
Vapcars(!B.l(BcheTBDi). 


19)96! 


10,031        3S7,(91 


'1 


Ni«ïel  et  cnhall... 
Speliw  (I?  nkVfl... 
Fonte  d'arUangs. . . 


EnwmblB 3U,05!,7S1 


18,877 
Gi.Tili 


AUTRICHE-HONGRIE.  —    POSTES  7 'il 

CUEMIMS  DE  FER  E!<  1890  (En  kilom.). 

Autriche.   Hongrie,     Tolal. 

Réseau  en  exploitation  : 
Lignes  de  i'ÉUt  administ.  par  TÉ tat.      4,940      4,327      9,i2C7 
—            —           par  les  Com- 
pagnies   84        »  84 

Lignes    des    Compagnies,    admiuis- 

irées  par  l'État 1,929      4,117      6,04G 

Lignes  aduiin.  par  les  Compagnies..      7.730      2,2ô6      9,086 

Total 14,083    10,700    -25,3S;{ 

POSTES  EN  1888. 

Nombre  de  bureaux  :  en  Autriche  'i.oSy;  en  Hon- 
grie ^'i,3U7. 

Lettres  avec  déclara  t. 
de  valeur  et  maudais 
Milliers,  de  poste. 

Imprimés 
Cartes  et  En  millions 

Lettres,     postales,  éckaulill.  Milliers,  de  Traiics. 

AUTaiCHB 

Service intériear.     260,252    70,750    37,166    18,917    7,338 

—  extérieur.      72,928    14,082    18,315      2,309    1,275 

—  de  transit.        3,172         357      1,458         128         83 

HOMURIK 

Service  intérieur.      77,013    21,459      9,768      9,169    2,5V0 

—  extérieur.      42,709    15,248      8,969      4,455    l,3iO 

—  de  transit.       3,254         500         344  39         33 

TÉLÉGRAPHES  EN  1889. 

Autriche.        Hniiirrie. 
km.  km. 

Longueur  des  lignes 41,759  iy,8<Ji 

Longueur  des  fils 109,069  73,3ôu 

Bureaux  télégraphiques 3,649  l,7oi 

Dépèclie  à  l'intérieur 3,974,358  2,137, 3:y 

—  expédiées  à  l'étranger 1,668,556  746,101 

—  revues  de  i'étrauger 1,726,873  819,  o5i» 

—  en  l^an^it 710,522  i5'J,%9 

—  de  service 655,890  248,073 

Tulal  des  dépêches 6.730,199    4,211,iW 


BAVIÈRE.   —  FIXANTES  7i  ' 

Budget  des  administrations  ayant  des  comptes  spéciaux 

en  1890  et  1891. 

Recettes 183,110,425      Dépenses 165,606,095 

Dette  publique  générale  en  1890. 

Nft  portant  Portant 

pas  intérêts.          intérêts.  Tota!. 

Mentant  du  passif 33,329,565    17,200,871  50,5:^0.436 

—      deTactif »                    »  42,854,685 

Dettes  des  chemins  de  fei\ 

Dettes  portant  intérêts 339, 364 ,  535 

—     ne  portant  pas  d'intérêts 1 ,083, 096 

Total 340,447,6;U 

Montant  deTactif. 9,999,730 


BAVIÈAE   (mOYAUME   DE). 

Superflcie  :  75,859  kilomètres.  —  Population  fui 
1885,  5,420,199  habitants.  (Dec.  1890  o,o89,382).  — 
Capitale:  Munich,  261,981  habitants;  Nuremberg. 
114,632  habitants;  Augsbourg,  65,470  habitant.^: 
Wurzbours,  55,109  habitants,  71  p.  100  de  la  po[iul;i- 
tion  bavaroise  sont  catholiques. 

FINANCES  (en  marks  de  1  fr.  25). 
Budget  annuel  pour  Vexerciee  biennal  1890  et  1891. 


Frais  de 

Recettes  perception  et 

brutes.  d*expioitation. 

Reliquats 12,309  » 

Contributions  directes 21,960,000  884,970 

—           diverses 20,579,700  717.900 

Douanes  etcoDtributions  indirectes.      68,649.600  10,807,280 

Etablissements  de  l'Êiar,  etc 127,084,240  86,519,252 

Domaines  de  l'Etat 34,813,273  15,885,430 

Recettes  diverses  et  accidentelles.          884,580  13,962 

Retenues  pour  pensions 307.940  2,53o 

Total  des  recettes 280,291, 6i2    114,831,3'2« 


HiaJsièro  de  la  Habon   rnyale  ei 

e.   .ff-i 

'' 

Quoua-pïru  mïtriuuld[  th,  tic 

.      3Ï,ÎW.6» 

DETTK  puaugus  G 

H  1890. 

Toul 

l,33<>,U91,ï>U 

Superficio  :  2,y/!^,::3y  heoUies.  —  Pupulation  selun 
le  recensement  du  [il  décembre  18811  :  ii,l>-2Li,0i.i'j  hn~ 
liliiiils.  —  Evalualiuu  pour  le  31  décembre  18K7  ; 
;'>,974.743  babilauts.  —  Capilale:  EriuelleB,  177,;^;.: 
liabilaaU,  el  avec  lea  couitnune^  adjacentes,  ptks  di.- 
',(X),000.  —  PrEnoiptles  villes  ;  Anvers,  2 iO,U3i;  GSMl, , 
r.7.W2;  Lii'aa,  iiO.iilJI;  Bragei,  4U,721;  f  "■  " 
W,lfâO;  Vcrviere,  47,74.1;  LûuïbIg,  38,689. 

fisa:icE9.  —  Budgtlt  de  fannii  1S90. 


■ 

^m^t.. 

llauBDts  (droils  d'« 

naélraogerBCU.... 

..        î,i 

.,.   IOJ,33U,lOU  "i,liH,H6  Wife-iS".!. 


^H                 —       del'iuiârieuretddl'iusir 
^P                  —        ds  rsgrieuliure,  de  I'Id 

1,181.3111 
23,(168, 68  j 

16,901.157 

ioi.ew.oss 

16,834,73^ 
4,337,900 
15,SS0.87O 
1.586,500 
333,814,(61 

81,454,605 
16.1S8.S9T 
l,3lî,000 
1.150,000 

Cl.  publique. 

-        des  ch^miDi  ds  r.r,  d« 

o&laetMM- 

T0UldMdép™«. 

BETTE  PUBUODE   ES   iSBO. 

lolécAis  à  3  1/î  p.  100  des  cagtiann 

nraeni-.... 

ToUlBéu 

Gommer™  spécial  (anna  (M  m 
(en  miniers  de 

France 

™l 

«hliqn.,..     î 

[.iBi  précien. 
froDcs.) 

K9.OO0 

100,066.60* 
Î31,683,0;* 

ï)  M  1888- 

341,7(1«' 
1H.500 
171,000- 
1S6.I0O 
W.700 

6:600 
14.300 
19,80H 
30.100 
I.IIU.IOO 

M.ion 

13,600 
11,700 
1.880 
1,100 
4.7U0 
38,ÏO0 

a?-::::::::::::::;:::' 

183,6)» 

(S.ÎOO 
liB.SOO 

E«l»6ne 

II.UOO 

IS.IOÛ 
1,105,800 

Europo 

IUpubliqa<sAfK«Û... 

64,800 

31,300 

JatFMpaj» 

sa,ioo 

BELGIQUE.  —  ARMÉE  747 

Pays  aoD  enropéens 328,600       133,600 

Total 1,534,400    1,243,700 

Princ^tUB  attires  du  eommerce  spécial  en  1888. 


Céréales 

Lin  etétoapes 

Bois 

Produits  èfatmiqiies.. 

Laine 

Animaux^. 

Réi^ines. 

Peanx 

Semences  oléifèrM.  • 

Cafô 

Mioetais  de  fer.  Ut,  • 

Céréales 

Hoeilie 

niés  de  lin 

Peaax 

I>lenns8 

Objets  en  fer 

Filés  de  laine 

Un 

Machiaes 

Verreries 

Sucre.. 

Articles  chimiques... 
Zinc. 


IMMSTATIOn 

^3,400  Fromage  et  beurre. 

68,900  Coton 

69,700  Graisse 

68,600  Drogues 

66,600  Vin 

66,000  Riz 

65,000  Tissus  de  laine.  . . . 

64,300  Viande 

46,;{00  Fourrage 

44,400  Huiles 

S5,900  Cotonnades 


KZVOKTATIOM 

91,000     Papier. 


79,000  Tissus  de  laine 

75,000  Graisse 

61,700  Animaux 

59,100  Tissus  de  coton 

57,300  Semences  oléifères, 

86,700  'Résioes 

89,500  Tissus  de  lin 

52,000  Fer 

45,600  Fourrage 

35,500  VUnde 

S($,900  Chiffons 

i8,00O  Bois 

AaMÉI 


33,100 
24,600 
23,700 
23,700 
22,700 
19,900 
19,800 
19,100 
18,300 
17,800 
17,000 

26,900 
25,300 
23,300 
20,700 
20,000 
18,600 
18,200 
17,600 
17,600 
17,200 
16,200 
14,500 
43,700 


.  L-efléoiif  de  y«rmée,  y  oompris  les  officiers  et  les 
noiHCombattaiita,e6i  en  temps  de  paixde  44,610  homme? , 
8,929  clievaux  et  204  canons  de  campagne. 

La  gendarmerie  compte  53  officiers,  2,351  hommes 
et  1,576  chevaux. 

La  ^garde.  civique  active  compte  27,125  hommes 
d%ifanterie  «t  ({uelques  corps  spéciaux  :  1,502  chas- 
Beurs-éGlaireurs,  254  chasseurs  belges,  1,580  artilleurs, 
400  cavaliers  et  193  sapeurs-pompiers.  Total  :  30,954. 
11  y  a,  en  outre,  90,000  hommes  de  garde  civique 
Qoatactiie. 


Le^  impnrlatioDS  se  sont  «levées  en  188D  â  la  e( 
<le  1, 33(1,047.000  francs,  en  augmenlalion  de  3  p 
=ur  1388.  Les  exportations  rassortent  à  1,247,631,000  Tr., 
en  augmentation  de  14  p.  1()Û  sur  1S8S. 

En  I91X)  les  importstlons  ont  été  établies  i  In  gomme 
de  1,S33,3S1,GDU  Trancs,  en  auinnenlaiian  dP  :;  p.  100 
sur  1889. Les  ejpoi-lntions  s'élÈvenl  à  1.289,312,000  tf-, 
cliifh^  à  peu  prËs  égal  A  celui  de  1830. 


S, ET*     l,3S8     e,ti3û 


!:  344  barqDoe  jauges  ni 


exvl"lt'<t«"i  par  l'Ë'tt 3,S»  kil 


BOLIVIE.  —  COMMERCE  749 

Réseau  des€ompEgiiie9  : 

Rifoettes 40,223,562   » 

DépMlséft 19,858,846   » 

POSTES  ETi  i389. 

Nombre  des  bureaux  :  821  ;  lettres  particulières  : 
95,467,361;  cartes  postales  :  34,331,674;  correspon- 
dances «dministratîvM  :  17,021,282  ;  journaux  :  91  mil- 
lions 545,377;  imprimés  :  68,457,974. 

TtUCiTAFHES  EJf  1889. 

Longueur  des  lignes:  6,487  kil.;  des  fils:  30,931  kil. 
(non  compris  1,163  kil.  de  fils  établis  aux  frais  des 
chemins  de  fer  et  2,030  kil.  établis  le  long  des  cours 
d^eau).  Nombre  des  bureaux:  935;  des  dépêches  du 
service  intérieur:  2»569,783;  des  dépêches  du  service 
extérieur,  transit  compris:  2,603.027. 


■ouvm  (MrmLTQUB  de). 

Superficie  :  1,200,000  kilomètres  carrés. —  Popula- 
Jatiônd^après  le  recensement  de  1882, 1,192,000  habi- 
tants, sans  les  Indiens  sauvages.  —  Capitale:  Sucre. 
23,207  habitante;  la  Paz,  26,000  habitants. 

niiAiicss.  ^  Budget  dé  1888-89  (en  bolivianos  de  3  fr.  13.) 
Recettes:  4,980,380.  Dépenses  :  6,519,670. 

DSm  FCBUOVB  EN  1888. 

•  Dette    extérieure  :    6,027,292;    dette    intérieure  : 
8,730,075;  Total:  14,763,367. 

ARUés. 

L'armée  permanente  se  compose  d'un  millier  d'or- 
ficiers  et  de  2,000  soldats.  Il  y  a,  en  outre,  une  garde 
nationale,  dont  font  partie  tous  les  citoyens. 

COMMBBCE   EN   18^5. 

Importation  :    6,150,000  bolivianos.    Exportation  : 
10,4U3,84l>  bolivianos. 
Lee  principaux  articles  d'exporlaiion  &o\iV  Y«Lt%^\vV 


(6,^7,130  bolir.),  d'autres  màlsux  (ëUia,  cuivre,  or 
sic.)  ;  puis  quinquina,  caoutcliouc,  laines,  colon,  café, 

PDIIES  E!(   I8S6. 

KxpéditioiiB arrivèsE,  836,008;ex[iédilioiis  envo^ée^. 
IH  .,1198. 

TËLECIAPIIES. 

Dépi'cUes  envoyéoe,y,ïli2;cfiipêcheB  arrivées,  6,87o..    ■ 

Superfloia;  2Sii  kiliimèlrea  carrés.  —  PopulaliOQ 
(in  do  188S),  ira,IJ2a  haWlsnlB.  Ea  déc.  1890,  im,'Mi. 
UrêmB  (VillB),  l\Sfi{3  habjtanu. 

fisusCER.  —  Comple  de  1888-90  (.'n  m  irimlii  1  fr.  «).     J 

Itecellei lT,fltt.8U  j^H 

DCpeiues IS.SIO.SS^^H 

Dual  ddpciiMï  ektraordinalrSB S.lSS.aaT^^H 

Parmi  las  impâta  uouï  remaniuoDS  :  i!,3(>2,5TJ  marks 
da contributions direotea et  7,71-'i,484in8rksdeoonlri- 
butinni  indireelea.  Parmi  les  dô|>enees,  signalons  :  l'ad- 
ministration iutëriBure,2,3tio,314;  les  travaux  publics, 
elR.,  9,lii3,230:  l'instrud'ou  publique,  1,376,268;  les 
liiianoes,  4,W0,nS. 

DETTE  RN    ISeO. 

lis  millions  de  marks,  dont  les  2/3  contractés  pour 
i^cijistructioDS  de  chemina  de  fer.  Montaul  désintérêts-. 
■J,'.87,000. 

Depuis  l'année  1889,   !e  commarce  de   Brème  Ml 

oonrondu  daas  le  comaierce  alieniaiiil. 


■ûau.  (KËrrausm:  dd), 

Superllcie:  8,;i80,000kilomfttres  carrés.  —  Po(i 
ioneoiëSà  :  eu  a  évalué  la  population  libre  i  10,08 


BRESIL.  '—  IMMIGRATION  7^)1 

babitaiitaetlesesclave8(actuellement  libres)  à  1,2/40,80(5. 

—  Indiens,  700,000.  —  Population  actuelle,  12,233,375. 

—  Capitale  :  Rio-de-Janeiro,  357,000  habitants. 
Autres  villes  :  Bahia,  140,000  habitants;  Fernambouc 

(Reoife),  130,000;  Belem,  40,000. 

Kilomètres  Popuia» 

Provlnees  oa  ÉUlf .  carrés.  lation. 

ÂmaiOMM. 1,897,020  80,654 

Para M49.712  407,350 

Maraohào , 459,884  488,443 

Piauhy ;.  301,797  266,933 

Cewa ;.. 104,250  952,625 

Aio  Gnade  do  Norte 57,485  308,852 

Parabytw 74,731  496,618 

Penambuoe 138,395  1,110,831 

Ala0OM 58,491  459,371 

Sergipe 39,090  232,640 

Baliia 426,427  1,821,089 

fiftliiriio  atnto 44,839  121,562 

ftiodâiftueiro 68,982  1,164,438 

Manieipio  Neutru 1,394  406,958 

$&»Pa«lo 290,876  1,306,272 

Paraaa^ 221,319  187,5i8 

S^nta  Gailiarioa 74,156  236,346 

aia.GmfHto  do  Sul 236,553  643,527 

Minas  Gvraea 574,853  3,018,807 

«oyaz 747,311  211,721 

aiuttoAroMo 1,379,651  79,750 

Totaux 8,337,218    14,002,335 

Villes  iêê  plus  importantes  (1890). 

Rio  de  Janeiro d00,000h. 

RijOife  (Pernambouc) 190,000  » 

San  Salvador  (Bahi») 80,000» 

Belem  (Para) 65,000  » 

Porto  Alegre 45,000» 

PariLhyba 40,000  » 

liaraahio(S.   Linz) 38,000» 

SàoFaolo 35,000» 

Cearà  (Fortaltza) 35,000  » 

Ooro  Preto 22,000  » 

IMMIGRATION. 

En  1882  :  27,197.  1883  ;  28,670.  i^ii^i  *.  ^<;i,^^l.  \^^ô 


30,1^.  1886:  23,741.  1887:  a',,990.  18=8:  BS/iSu. 
le^â  :  6o,l<)1.  Parmi  les  immigruDts  de  Vanwée  t8S<.i 
il  y  avait  34,92DItalîens,  13,240 PortugaiB,  8,ti62 Es- 
pagnols, 1,903  Allemsnds, /i70  Autrichiens,  584  Fran- 
Rfliif.  387  Belges,  76  Anglais,  12Q  SuédoU,  et  2,793 
nulrps. 

(En  fianc!,  an  rhanjre  de  î  fr.  50  c.  par  milrei».) 


Droit»  d 


irl.  propriété  uni* 

I=U 

<l«l'i"*''=« 

IBLIQUE  I 

OBTIE  pl 

■.H  m»- 

BRÉSIL.   —   ARMÉE  ToS 

Sucre 40,500 

Coton .  37,800 

Tabac 15,600 

Peaux...  1 13,400 

Gomme  «>la-ii«^ijo 13,000 

Thé  du  Par;igu:iy 8,500 

NAVIGATION   Eli   188S. 

BNTBÉrs. 

FtTiilon.  Navires.  Tonnounx. 

Long  cours  étranger .».  2,858  2,416,4t>4 

—  Iirésilien 385  174,558 

Cabotage  étranger 1.545  861,648 

—  brésilien 3, 1*79        U269,725 

Toial 8,067        4,722,395 

SOBTIEt. 

Long  cours  étranger 2.267        2,346,682 

—  brésilien 123  70,103 

Cabotage  étranger...;..... 1,342       1,006,820 

—  brésilien 3,290        1,403,186 

Total.... 7,022        4,826,796 

Electif  de  la  mariné  marchande  eh  1888. 
115  navires  à  voiles  et  89  à  vapeur. 

CHBMINS  DE   FER. 

En  1889  8,o86  kil.  en  exploitation. 

POSTRS    EM   1889. 

Nombre  des  bureaux  :  1 ,994.  Nombre  de.-*  expéditions 
officielles  :  687,>";69  ;  des  lettres  particulières  :  12.987, r>r»:3  ; 
des  imprimés  :  501,041  ;  des  journaux  :  16,149,092;  de^ 
échantillons,  etc.  :  783,404. 

Titl.ÉGRAPlIES  EM   1889.  • 

Nombre  des  bureaux  :  173.  Longueur  des  lignes  : 
10,720,  des  fils:  18,489  kil.  Nombre  des  dépèches: 
567,935. 

ARMÉK. 

Veiïectir  de  paix  en  1890  éVail:  \,^^^  ç^^^\ç:\^^^  ^v. 
28,41X)  hommes,  savoir:    Armée    acWve.  VA^^^^^"^^- 
36  batai/L,  i  comp.  de    transport,  \  covc\\).  ^^^  ^^^^^"^ 


pour  llnBlrncUbn.        . 

cav.  à  4  comp.,y  comp.  d'élite  e.  i  .,™..  m...i..  - 
Ailillerie  :  li  l'ég.  de  cam|>agne  cL  5  batt.  â  pied-  — 
Génia:  2  bat.  de  pionniers. —  Gendarmei-Ie  :  iOfiOU  li., 
dont  2,000  h.  A  Rio  de  Janeiro. 


5Ï  navires  (dont  10  Cl 
uièi-es,  2  vapeure,  S  navires- c col e,  13  navin 
liftûys,  navires  lorplileors  et  2  romorqueurs  à 
de  37,IS0  chevaux  avec  232  canone. 


Superficie  :  3,690  kilomètres  carrés.  —  Populalioii 
ifio  de  1BB3),  372,  4D2  habiiaols.  Ku  décembre  1890. 
.103,029 b.  — Capitale-.  Brunswick,  Hj,174  habilanli. 


ï'ariu  tes  recntlei,  nous  signalons  :  impôt  foncier, 
1,11)7,000;  Biinuilés  pour  la  venla  des  chemins  de  fer, 
2,62S,(XHI;  domaines.  990,200.  —  Parmi  loa  dépense^, 
la  dette,  pour  2,70">,KtO,  ai  la  justice  pour  1,3jS,O0U  fr. 
11  y  a  un  tonde  pour  le  culte  et  l'inslruclion.  dont  le-; 
rerenuiB'élËvent  à  plus  d'un  million  et  demidemarkï'. 

UETTE    EN    1890. 

iJette,  Ii7  million!^;  créance-;,  /d,>^>0,(H)(l  maEk: 


"1. 

Superficie  :  <jl>S,3^i1  kilomètres  carrés.  —  Populatie 
cecdnsemBU Ida  1873  ;  2,Û75,9"!HiatiilBntÈ,  recense: 
de  iSSS,  5,527,320.  -  CapilaYe  ■.  aau»:\a%Ov'!^*'i* 
biumta.  vâj|tarai90,  lU4,tfJi'l. 


I 


CHILI.   -^  MARimS  MILITAIRE  7oo 

n!(AiieB^  —  Budget  dé  1889. 

Recettes  de  1889  et  reliqoato 90, 645,735 

Dépenses 59 ,  387 ,  209 

Budget  de  1890. 

Solde  de  l'antiée  1889 , 31,257,526 

Recettes «rdiiMires 58,000,000 

Total 89,257,526 


Ministère  de  l'iDtérienr 6,100,053 

—  derextérieur,  des  cultes  et  des  colonies.  2,647,431 

—  de  la  justice  et  de  l'instruction  publique.  9,804,776 

—  des  finances 13,167,695 

—  delamarine 6,927,729 

-•       do  rindustriè,  des  travaux  publics  et 

des  colonies 21,164,576 

Total 67»069,809 

DETTE  POBLIQOE  AU  1er  JAKTIER  1890. 

Bette  extârievre; 47,416,460 

Dette  intérieure 24,013,579 

Papiei^moiuiaie 22,487.916 

Total 93,617,955 

ARMtE^ 

Airmée  active  4890  :  9  généraux,  26  colonels,  97  lieu- 
tenants-colonel«!i,i48  majorg,  298  capitaines  et  362  lieu- 
tenants; total  940  officiers.  —  L'infanterie  comprend 
8  bataillons,  la  cavalerie  3  régiments,  rartillerie  2  ré- 
giments et  1  bataillon;  le  génie  1  bataillon  ;  total . 
6,671  hemmes. 

La  garde  nalionale  comprend ^42, 120  h.  d'infante- 
rie et  8,970  h.  d'artillerie;  total  :  51,090  hommes. 

MAaiHB  MILITAI  as. 

Navires  en  1890  :  3  frégates  blindées,  3  corvettes, 

2  canonnières,  1  croiseur,  2  vapeurs  de  transport  et 

3  pootone,  ayant  tous  ensemble  8^  cauon^^wiv^  ^^V^- 
etïé  de  i4,870  tonneaux,  une  force  de  ^,%VlOûfeN%>\^ 

et  un  équipage  de  i,278  homme&.  £u  ouVeçi\^  \svvc\^^ 


,-om[ireiid  2  ïaîssBBiix-éoôle,  S  rhalouiies 
lias)  et  10  Iwleaus  |jorte- torpilles. 

cuHHEiicE  KR  1688  (pîa&lrcs) . 
Cummo-«  ipMal. 

1870...        Î8.î«,n9        î8,fi7S.8)9          3.081 
|gS5,..        (0,096,639        Sl.iJSa.GJl         6.680 
t88S„.        60,717.658        73.089,933        10.371 
1839...        e6,0«,013        65,9fl3.1(j|)        H,lu9 
(V.ltur  en  P...OS.) 

I.B|Wrl.HS>i. 

1 

6.5*9.160 

B.070.93I 
9,7Î3,!JB8 

1.071, 0(X1 
Î.0:0,1)(N1 

BBslooo 
115,0(10 
Ï6Ï,000 
315.000 

5.368, W« 

i!73i"00O 
t,i95,OW) 

toiooo 

Bqwtenr 309,000 

1.  A.mMq«^ li.îlS.OOO 

AûBklerre M, 331.000 

AIIenir.BiiB n.UiB.OOO 

EapHcne : 3i7,iHI0 

a.  £«.0*.. »7,s6)i.D(W 

66.ld6 

3.  Aulrei  pani i~3.(100 

1. 671 .1100 

Eglsaoloon 

33.866.  (WO 
13.878,000 
17  ,110.000 

AciiruviEianiiïmcalJe.oiibucaui.                  n 

Tnlaliiénéi'Ml'nlSBg....      eJI.TIH.OOU 

Prlneipauic  aiiiclti  d'exiroriallon 

^^^^H 

CHINE.  —  PORTS  OUVERTS  7o7 

Mioerais  d'or i, 244,000 

Cuirs '. 1,123,000 

NAVIGATION  EN   1889. 

Entrés:  11,109  navires  jaugeant    9,723,908  toiin. 
Sortis   :  11,286  —  10,17/4,173    — 

Effectif  de  la  marine  marchande  en  1889. 

191  navires  jaugeant  en  tout  90,783  tonneaux,  y 
compris  40  vapeurs  jaugeant  22,897  tonneaux. 

CHEMINS  DE  FER  EN  1890. 

Lignes  de  TEtat  :  1,0G8  kil.  ;  lignesdes  Compagnies  : 
1,641  kil.;  total  :  2,709  kil.  en  exploitation. 

POSTES  EN  1880. 

Nombre  des  bureaux  :  503  (en  1890);  des  lettres  ex- 
pédiées :  17,006,056  ;  échantillons  :  42,143  ;  procédures 
judiciaires  :  17,039;  expéditions  officielles  :  1,096,96-2; 
journaux  et  imprimés:  24,715,629. 

TÉLÉGRAPHES  (de  l'Ëtat)  EN  1889. 

Nombre  des  bureaux  :  304.  Longueur  dos  lignes  : 
12,691  kil.  —Nombre  des  dépêches:  603,628;  dont 
77,470  dépêches  de'**service.  —  Les  télégraphes  et  le^ 
téléphones  privés  ont  une  longueur  de  8,297  kil.  et 
comptent  107  bureaux. 


(SBIVIBB  DS] 

Superficie  :  environ  4  millions  de  kilomètres  carrés. 
—  Population  :  382,070,860  habitants,  plus  pour  la  Mand- 
«hourie,  la  Mongolie,  le  Thibet  (6  millions),  21  mil- 
lions 180,000  habitants;  ensemble,  403,259,000  habi- 
tants. 

Capitale  :  Pékin,  1,650,000  habitants  (évaluation). 

PORTS  OUVERTS  AUX  ÉTRANGEHS. 

Habitants.  ^^^^\x^\%  - 

OmUod l,SOO,iiœ      "Wèn-TcUëou ^.^'^ 

u:5 


Kou-lehèmi.... 
SfMe-bïi 

...        630,000 
..        355,000 

S::."-';s..; 

53,000 
4...          *0,OOO 

Ta80BlT.i«an.        M5,ft» 
Tobio-king I3S.000 

TchÈ-fou...  . 

3Ï.0(» 

,......„,.., 

Évaluation, 

(EnueiBdeHa 

7  rr.  Î5). 

t.ik<D  [InpAt  IX 
DoDUiOT  eons  1 

irls«œ»rch8Jidii 

les  élranB*". . 
les  iDdigèoea.. 

..  lî.000,000 
..      3,000,000 

Impii  Foncier  e 

Toul  payé 

Biargent 

..    ê6,4D0.OCXI 

Lo  moiilanl  des  recuites  des  .luIoi'Uéa  douoniërea 
GEt  publié  louE  les  ans  dans  les  ports  ouverts  aiu 
él  rangera. 

AiDétl.  <°I|IB,  d'iBpurlilItiii. 

iBBi tl.OSS.STS  4.ffii,00T 

)8S3 i3.î86.TS7  i,<0l.387 

i88( 13,510,11!  *,37B,37a 

ISBS I*,i7î,7fl6  5,0;».77O 

1886 lS,t)4.67S  S,0|g,l56 

1887 9U.UI,4»9  5,70U,t«l 

I8B8 Ï3,1«7,S9Î  6,6Î5,SB3 

188» ai,8i3,Tel  5,868,163 

Le  ilroit  d'espoi'tation  rapporte  environ  te  tiers  de 
plus  que  le  droit  d'iinporlalion  :  les  droits  sur  l'opium 
produisent  de  4  à  6  millions  ;  le  cahoiagn,  le  IraD^it, 
etc.,  le  reste. 

DtTTE  ruBLigci. 

En  (874,  le  gouvernoraetA  ctanou  a  tnÂi\»^wto«t 

emprunt  eitérieur,  i'è\evan\  i  vi;;m,w*i\»Si\t,  4b«a 


7  millioita  ds  laelâ  ont  étiS  pasiéE;  reste  uqb  dette  de 
U.300,QOU  laëls.  Les  dettes  inlérieuieâ  sont  évaluées 
à  30  millioDB  de  tsëls. 

Pied  de  paix,  environ  300,000  hommes.  L'eirootirdA 
guen-a  est  évalué  à  un  million  d'hommes.  Le  vice-roi 
de  la  province  de  Pelchili  entretient  10,000  hommes 
lie  troupes  orgaDisées  à  l'européenne. 


77,7lS,îia 
73.56J,7W 
7S,760,7M 
88,KI0.(IIS 
B7. 179.321 

Iï4,78î,a3î 
IIO,B8t,3âÔ 


67,iiS.Oti 

liO,G78,91S 

B7, 171.179 

137.976,Î0S 

7J,igl.S6î 

m,5es.e8e 

77,8a3.5S7 

167,177,039 

7l.i5J.97l 

ia3,3a3.ssi 

67,33a,  8W 

llS.(MU,07i 

ïi).lBJ.fi93 

i*3.7B6.395 

67.(tï.«80 

139.90e,i3g 

a5.0lE.7il 

133,106,719 

I 
I 


91,(01,067 


L'imjiortallon  de  IMI  est  inréi'ioure  de  11  p.  lUii 
â  celle  de  188Ë.  Les  pritinipales  diininulioiis  portent 
sur  l'opium,  1!  p.  lUO;  les  cotonnade?.  19  p.  lOU:  les 
lainages,  22  p.  ItIO;  Isj  métaux  2  p.  100.  La  iguanlilii 
d'opium  importée  a  diminué  de  6,3W  piculs,  c'c&l- 
B-dire  de  près  de  8  p.  100  par  rapport  à  1888.  Ce  liîl 
résulte  tiés  probablement  de  la  consommatiou  crois- 
eanle  de  l'opium  indigène. 

L'importation  a  diminué  de  12  p.  100  poup  le  fer, 
de  n  p.  100 pour  l'élBin,  de  22  p.  100  pour  YbcVm.Ai 
Si  p.  100  pour  le  zinc.  Augmenlalvon  46  W  çAV»   | 
pour  le  plomb  el  de  ISU  p.   ICJO  pour  le  cmvni. 


1.6  charbon  de  terre  importé  v 
pou  ;  maÎB  le  temps  sfiprDi^lie  oi'i   la  Chine  li 
608  mines  touie  la  liauille  (IdhL  elle  tt  brsoiu. 

l.'imporlalion   du  colon   brut  (H3,fUX}  pioulsl 
appelée  à  diminuer   l'exporlstion  du   cotoa   ohinoio 
repi-ésonlant  déjà  le  quadruple  de  l'importation. 

L'âxpoi'latiou  lotale  tnonlo  à  96,y47,S32  taëken  I8S9  ; 
c'est  la  otiidVe  le  plus  coneidérablc  qui  ail  ûté  atleinl 
depuis  181)8. 

Cependant,  on  a  ei po ri é  moins  de  Ihé  ;  l,Lii8,8trl)  pi- 
culs  en  \>m,  valant  2t(.2  milliona  de  (ai.'ls,  «autre 
1,7oi.Ûa7  piculs  an  ieS8,  valant  a().2  millions  de  lai'^lï. 
L'exportation  de  lâHU,  dont  le  ohillte  n'a  jamsis  été 
surptiËsé,  atteignait  33.£i  millions  de  taëla. 

L'R^porlB(iou  do  la  ëoîb  est  en  progrËs.  En  18811,  il 
a  é\é  expédié  <i!î,^1T  piouls  de  eoie  blanche  hiute. 
contre  ui.TÛi  piculs  en  1888,  39,^  en  I8S7  el 
'iii,tiâ2  eu  I88J.  L'ea,purlalion  de  la  soie  sauvage  brulo 
H  atleiut  17,827  picule  en  1S89  ooiitre  13,129  en  188». 
15,041  piculs  on  1887,  t-t  12,334,  en  I88G.  L'eifiorla- 
tiou  létale  de  la  soie  eu  1889  présente  une  plus-valur 
de  l'J  p.  100  par  rapport  â  1888.  L 'exporta tion  du  co- 
lon brut  chinois,  qui  ne  s'élevait  qu'A  iiu,u00  piculi- 
pour  IJ78,UOO  taëls  en  1887,  a  atleiiit,  eu  1H8K. 
3M,(X1(I  piculs,  représentant  prëe  de  i>  niillious  de  laôls. 
L'expurlBtioii  de  la  laine  de  nioutoD  et  de  oelle  de 
chameau  a  paaeé  do  «,000  piculs  an  1883*  102J»0pi- 
culii  en  1889.  Les  résultais  concernant  le  tabac  soiil 
également  TaVorableA. 

Voici,  pour  18S9,  la  répnrlilion  du  c 
avec  rélranger  : 

l?!!»!!!!**»  avec  riHrungir  pi 


EiporU' 


Cher.'0.... 
Haokun: . . 

Wabu 


i.oai.iGi 

B.SIT.OU 

il7.3fi8 

i,is7.m 

S,™  ,6^ 

S,S8(,SÏ5 

CHINE.    —    COMMERCE    EXTÉRIEUR  7«>! 

Chinkiang 33,625              »  33.625 

Shanghai 59,172,250    41,617,985  100, 790, --^35 

Ningpo 128,853               »  42>,8o3 

Wônchow 5,006               »  5,006 

Foocbow 3,099,729      5,565,359  8,G65,i)S8 

Tamsui 1,443,564           84,450  1,527,714 

Takow 1,141,528         735,725  1,877,253 

Amoy 6,129,688      4,077,115  10,206,803 

Swaluw 6,982,253      1,801,806  8,781,059 

Canton 10,968,445    16,476,604  27,445,0i9 

Kowloon 42,894,763    14,194,598  27,0,S'J,361 

Lappa 3,775,336      1,541,151  5,316. '»87 

KiungchOM' 1,029,211          232,672  1,261,883 

Pakhoi 3,306,254         395,558  3,701,812 

Lungchow 10,863             1,708  12,571 

Môniztzù 62,300           87,629  149,l)-i9 

Totaux 113,260,906    96,947,832  210,208,738 

Réexportations 2.376,551              »  2,376,551 

Totanxnets.,.     110,884,355    96,947,832  207,832,187 

L'importation  nette  se  divise  comme  il- suit,  ijnnnl 
à  la  nature  des  produits  achetés  par  la  Chine  à 
l'ctranger. 

DésfgnattoD  des  marcban'Jijes.                   1R83.  iss'>. 

tafilâ,  tai  -. 

Cotonnades 44,437,525  36,135,5% 

Opium 32,330,506  30,444,N6y 

Lainages 5,097,605  3,975,476 

Tissus  niélaiijîés 121,866  123,147 

Métaux 6,887,123  6,728,3i)4 

Autres  produits ...          35,908,268  33,476,873 

Totaux 124,782,893  110,884,355 

Voici  les  chiffres  des  exportations  pour  1888  et  !«*-<'.)  : 

Désignation  des  marcbaadbes.                     1888.  18R9. 

taëU.  tar-  s. 

Thées 30,293,251  28,257,314 

Soies 32,180,298  36,401,937 

Sacres 2,489,9%9  'ir»'i'>»,VN'^v'- 

Autrea  marchandises 27 , 437  ,5<i9  ^^  ,^^v>  >"^V^ 

Totsio^ 92.401,061  i^^VK^^ 


"glus 

73,00ï,577 

53,857,915 

m,m,m  S9.6g 

ChinoU 

31,«rî,6tl 

!7,I83,500 

39,08«.U2    18.39 

3,675,516 

13.89ï.îg2      8.53 

tl.73e,U3 

U.0:S,796      B.M 

Japonais 

3,3((,IU 

5,i97.E77 

8.909,011      4.19 

R"SSB(1) 

5S,563 

5,790,753 

5,BS0,3U      Î.75 

Danois 

t,303,OÎ8 

195,748 

1,498.776      0.70 

Autres  pavill. 

i.03J,M5 

ï,Ma,476      1.14 

ToUui... 

il3,ï60,90« 

Î9.3i(,383 

213,695,389  lOD.OO 

LA). 

Superficie  :  1 ,010,160  kilomëtres  carrés.  —  Popula- 
tiOD  en  1870;  4,403,032  habilsnle.  Capitale:  BogolB, 
40,000  habîlauts.  Panama,  13,:J7B  habitants. 

niUNCES.—  Sudgat  iittmal  dM  1690  et  IS91. 
(En  iKsoa  de  3  fr.  SO.) 

RBCettee (9.140,700 

DépËDieB 10,UB,ODO 

DETTES  ÏN  1S89 

Dette  publique  (dont  11  millions  de  pspier- 

■DOnniie).  Inlirieur 33,335.000 

Eilérieitr 3,878,103 

Pied  de  paix,  Si,U00  hommes. 


(Jrande-Br.'lasne 4,5M,ST3  l,S47.« 

Frmce 3,411.583  l,;gl,61' 

Allemagne l,3i(,.190  t.UOM 

AmiSiique  [Eials-Unis  d' l,S30,t;B  3.9t!0,Si(   ^ 

Aolrespit;! a.tlfl.300  t.Wa.MB  * 

Tolaui(l88D|....  11,TTT,6U  JS.m.Trt' ^ 

Les  priDoipaux  article  d'exportnlioti  sonl  :  pro 
minéraux:  VBi'iW;  "fé  :  3,B16,00O:  peaui debcalitb: 
1,159.00(1;  tabae:798,(W;  caoulohouc:  373,000;  noi- 
seUesdeleirei  305,000;  bais:  2Uâ,000;  cacao: -205,000 

Xavires  à  Joio  coiii-j. 


En  esploilsilon  :  3-17  kilomèlres  (Panama). 
piisnt  (uDD  cDDipnuts  les  poit»  déparlemenliJgB) 
Lellres  el  carlea  jioetales.  i,0IV3,o84:  imprimÉs, 
âchantilloriâ  et  papiers  de  commercB,  A4l,9â8;  envoie 
rocoramondés,  13^13:  envois  déelaréa,  I7,B73  (doll. 
lfV>!«,23';). 

tiiicH>rBE9  EN  1884. 
Longueur  d«a   lignes,   3,771   kilomètrCË;  nombre 
iea  dépêches,  MW.Sn. 


4 


cOBÉB  (kot&dmb  bk], 

-   Superficie  :  218,ii'IO  WomfeVtea  taitêa.  - 
10  1S83:  I0,51!tjmiii, 


COeTA-RICA.  —  FINANCES  765 

FIXAHCES. 

Les  revenus  sont  évalués  à  environ  9  millions  et 
demi  de  francs,  dont  près  de  8  millions  payés  en  na- 
ture (surtout  en  riz) . 

ARMÉS. 

7,000  hommes. 

COXMUGE  EN  1889 

Importations,  évaloies  à  3  millions  de  dollars. 
Exportations,       —     à  2  — 

NAVIGATION. 

Dana  les  trois  ports  ouverts  au  commerce  étranger 
(Chemoulpe,  Fousan,  Vœnsan)  en  1878.  Entrées  : 
1,0^  navires,  dont  221  vapeurs. 


GOSTA-miGA  (AÉnmuQUE  de). 

Superficie  :  55.393  kilomètres  carrés.  —  Population 
en  1889,  209.000  habitants. 

riRAMCSS. 

Compte  de  V exercice  ftnianant  le  2i  mara  1890. 
WtmmmHmu  br»to».  (En  p*MM.) 

Douane». « 1,807,101 

HoDOfMles  :  Eaux-da-Tie 1 ,  403 ,  028 

—         Tabae 599,699 

Biens  nationaux.» 171,693 

Impôts  et  droits  dinars 191, 92i. 

Timbre  et  papier  timbré 65,077 

Emprunts  intérieard  temporaires,  etc 6i0,38$ 

Recettes  diverse» 119,820 

Total 5,078,166 


9éwt 

Intérieur 380,189 

Police 202,890 

Finances  et  commerce 269,234 

Justice Uft^^Cil 

aaerre ^Vi.VVL 

Tra  rata  pablica «à^  ,^V"i 

lattracHoa  pablique J  !  !  .*. '^^^  <î^'^'^ 


"AltiflMs  *tmi([6r(ft 

Bïenfïifimce 

Fr^Bd'«i|ildilatlon teS^iU 

Delle î, «6,647 

UèpeDeea  dlieriee 300,330 

Toldl 5,9i*,9i5 

DETie  PCnLlQUE  «   I"  AïML   (800, 

Detle»  etlèdBure J5,01HI,B71  puDB. 

DeMoinlPrioure 1,891  ,î8i      — 

pBjiiijr-maDiiiiieL'DcircuUliùo Slll.ît5      — 

Tolal 17,711,39)1  vmoi. 

Troupes  riiguliÈi'OB  :   600  hommes;  milices:  li.'JiKl 


7SÛ  (HIU        3,035,000 
2»  UOO  301,000 

S'O  000  18,000 


Toial 6,306,000        6,965,000 

Pniicipuax  articles  d'exportation:  café:  6,tâ(j,6t)6; 
tiauaoes  :  3,1)90,020  ;  (leeui  el  ouÎl-s  :  73,040  pesos. 


Entrée  à  Punta-Arcnas  :  139  n. 
17i,%S  tomieauï:  à  Limon:  136  n 
171,070  lonneaux. 


1886. 

l^^H 

olficielies.  3-26.3Li6;  iournaïu.  etc..  i.4tl.fK)2.                    ^ 

TËLËCKiraiS 

EN  1889. 

■ 

Longueur  des  Cls,  SOa  kilouiÈtres. 
pÔchee,  133,967, 

^el1lb^e  des  dé-     ^H 

1 

DAMEMAmK    («OTADHE 

^     ^_^   !....,,„  ™«. 

SU|»rtcl>.    ULh»..          ^ 

1.333      ll.Hi 
10S.i7i      7Î,«)0 

SB, 100        9,S3t 

lis       ■> 

SE      37.600 
3*         ). 
I9S.Ï61    {30,350 

^H                  ilKÀiim  len  couroBncB  da  1 

fr.39.) 

^^^                 fJoniElr  ri«  2'nHn>»  Jînn 

meiilre  ■ 

1888-1689. 

....     V. «'».,'.»■ 

ToUl  des  receu 

*6 T,^,^-ii.,^'ï- 

^^^^^I^^H 

PonaioiiB  ortimirM 
Peneioiis  niUuIreB 

384,851 

UatoiatnUan  à'M 
Dépaaui  (Ururdii 

laicu «.Î48.897 

Avucss,  lubventioi 

1                         ...      'mjna 

E  AD  31  Htns  1889.  (Ea  couFODon.}       W 

Fonds  d'eiploiiolion 

TdUI (9Û,33t,Ul> 

IbHgU,  eluMionadiiarses..       17.811.7% 

ToWI 81.9U5,TfT 

AniME  EN  ISSO.                                       ^ 

(j.-ui.le3).                                                                   ^ 

K'  hin.                              !•  tan.                  ■ 

r 

^Klvmllrie...            139 

^■lArtltierie....          173 

He^iie fil 

^g^         ToUd...        1.176 

—  COHMERCE 

Î,4Î0 

4,755             49 

41.733           S94 

9,793 

.90l}'       89  ■ 
,800       18 
,800       !S 
,S00        36 
,156        6S 
.440        34 
1,180        13 
,400        10 
,931)      Ï9i 

H6,1Î6.000 

Ï5, 670 ,000 

17,847,000 

7,74î,000 

3.Blfl.gOO 

1,013.000 

818. OOO 

1.B90.000 

1,537,(100 

1.090,000 

1,979,000 

IH.OOO 

1,641,000 

191,71S.0OO 

1.5U0,0WI 

^^                                       HAHJKE  MlLr 

S  BBvires  cairapsés  de  1er  rs 
3      —             —le    rai 

mniEMlSgO. 

Cbi 

10         —               a- 

co...„ 

c  CM  188S. 

ImpDrliLhK. 

loo!  181,000 
37,747.000 
5,715,0110 
Î5,630.000 

a,40ï,noo 

tr,a90.0OO 

B,i30,noo 

Î,*41,fl00 
736,IHjO 

'346|000 

lî.Otl.OUO 

974,364.000 

I.         4,000,000 

Allenugne 

Huïiie 

P*T8-a»8 

B8lgiqu« 

eroéulandetllwdï  Fètof... 

.      Ï78,Î64.000 
Beurre 

19B,Î3S,000 

on    ^,^,«ft^.^■^*'■ 

PHnelpa: 

CêM,le« 27,7(3.000 

Tianu  de  laine..     19,690,000 

^^^^^H 

^^^^^^^H 

n^ius  ds  ml».. 


IS,tSÏ,lO<l     CittïJeg 11,786,000 

16,3ÏS.O0O      Cuira 7,413,000 

(3.610,(100      raltSL>ai 6.019,000 

11,669,000      OZati i, 613, 000 

10.660,000  Arlidea  CD  b<Û<j.  3,694,000 

i,835,Û00      Café S.ÏH.OOO 

l.45i,0OO  AnirLes    méml- 

1.133,000         nques 3,765,000 

i.OSS.UDO  Tissudde  laioe..  3,69S,000 

3,961,000      Eiu-de-viB 1,145,000 

lAVlUtTIU-l  EN  1S89. 

II  ds  registre  anglais.) 


Longueur  tloa  lignes  eu  ei[ilaitatioi]  :  l,9nt)  kilo- 


Service  iolërieur..    33,8ffi 


EQUATEUR.   —  FINANCES  771 

Sirvicoioternat...      7,448    1,0U    2,150       224       46,264 
Service  de  transit.         453         43         64         i5       10,389 

TÉLÉGRAPHES  DE  L*ÉTAT  EN  1889. 

Longueur  des  lignes  :  4,416  kilomètres  ;  des  fils  : 
12,077 ki]. nombre  des  bureaux:  162;  deà  chemins  de 
fer  et  des  particuliers  :  202  bureaux.  Nombre  des  dé- 
pêches: 545,493  intérieures,  960,908  internationales. 
33,264  dépêches  de  service. 


Superficie  :  343.280  kilomètres  carrés.  —  Popula- 
tion, en  18do,  1,004,651  habitants,  plus  200,000  In- 
diens (évaluation).  Capitale:  Quito,  80,000  habitants. 
Autres- villes  :Guayalquil,  40,000  habitants,  Cucnca, 
30,000  habitants. 

FiNAHCES  (ea  sacres,  1  sucre  vaat  5  francii). 
Compte  de  Vewerdce  1889. 


Reliquat  de  rannée  1888 149,457 

Doaaaea 2,473,740 

Dîme».: 609,559 

£au-de-vie,  lel  et  pondre 339,953 

Timbre  et  enregistrement 307,404 

Postes  et  télégraphes 65, 696 

Emprunts 5,044,163 

Ressources  extraordinaires  et  diverses 825, 577 


« 


Total 9,815,549 

Dettepublique 4,308,339 

Douanes 1 71 ,817 

Cultes  et  bienfaisance 365, 545 

Instruction  publique 329, 996 

Travaux  publics 506,073 

Guerre  et  marine isQfè^  ^*i^V 

lalénènr,  Ûû&nces  et  autres  dépenses '^ ^^^  ^^ 

A  reporter ^^^^^^ 

Total S^.'èVb.V*^ 


Datlo   extéri*ure  :  12,B;.â,lfi2  buei-be,   detle  iolé- 
lieura  :  3,424,;)Vtfi  sucres,  lolal  :  18.3«2,;'*0 sucres. 

KITeclif  de   paix   en   WM)  :   al(î   ofTicierB  et  ■lyV.iiî 
hommes. 

cOHUiaci  IN  1SB9, 
L'imporlalion  a  élé  de  9.'>SI,'ijii;   l'esporlalion  di" 
7,1110,210  sacres. 

Principaux  arttclet  d'exportation  (en  >ucm.) 

Cacao 5,621.000      Cioutctaonc aH.OOU 

Ivriinr^gU^....        530.000      Peiu< ITi.OOU 

Cite 911,000      Tibac M*iW»  "3 

l':iili'éE,  669  navires  jaugeant  383,346  lonneanz  (dO^H 
^iTI  vapeurs  jaugeant  3'i'l,'i'y2  tonneaux).  ^^^ 

CUBMIKS   DE    fEB  IK    tSSB.  ^H 

En  eiploitation  20'i  kilomèlrps.  ^^| 

Nombre  des  lettres,  carlea  postales  el  échantillons 
Hxpédiês  13,024,034. 

t£i.«ob«fees. 
NVimbre  des  bureaux,  Xi.  Longueur  des  ûls:  l,GOti 


Superllcie  :  507,045  kilomâlrea  carrés,  —  Popul.i- 
tion  en  décembre  t877,  )6,«3t.809  habilnnls.  —  Popii- 
Istbii  évaluée  pour  1S87,  tT,545,160  (Isa  Iles  Canarie,, 
comprises  pour  28",72àliatoian'.s\.  —  Ç,9^\a.U'.  Ma- 
drid,  ,397,8J(Î  habitanla.  .      ^, 

Ajitrea  villes:  Barcelone, 'i^S,***!-.^^'**-^^'^'***' 


ESPAONE.    —  DETTE  PUBLIQITE  77» 

Valence,  143,000;  Malaga,  115,008;  Murcic:  9l,00(>: 
Cadix,  63,000;  Saragosse,  Grenade,  76,000. 

FINANCES. 

Budget  de  l'exercice  finissant  le  30  Juin  1891. 
(En  pesetas  de  1  franc.) 

Rceelte*. 

Contributions  directes 269,549, 110 

—         indirectes ;  298,985,000 

Douanes t S 

Timbre  et  entreprises  en  régie 170,856,000 

Recettes  des  biens  nationaux 35,571,277 

Du  trésor  public 30,590, 00(» 

Total 805,551,387 

Liste  civile 9, 500 , 000 

Corps  législatifs 1 ,749,20:i 

Dette  publique 282,803, 189 

Dépenses  judiciaires 1,888,733 

Indemnités  et  pensions 52,481,545 

Présidence  du  conseil  des  ministres 1,384,217 

Ministère  des  affaires  étrangères 5,160,692 

Grâces  et  justice 56,758,958 

Ministère  de  la  guerre 146,220, 530 

—  delamarine 32.088,598 

—  de  l'intérieur 29,167,393 

—  des  trayaux  publics 88,269,724 

—  des  finances 19,104.714 

Contributions  et  rentes 84,085,915 

Total 810,663,413 

DETTE  PUBLIOrE  EN  1889. 

Dette  consolidée  à  5  p.  100  due  aux  Capital .  Intérêt!:. 

États-Unis  de  l'Amérique  du  Nord.         3,000,000         150, Oi(» 

Dette  perpéi.  extérieure  à  4  p.  100.  1,971,151,000  78,846,001) 

•—       —      intérieure  à  4  p.  100.  1,931,588,391  77,263,535 

—  inscrite  en  faveur  des  corpo- 

rations civiles 356,402,110    14,250,084 

-^   inscrite  en  faveur  du  clergé.      357,\.^0,^QSi  ^^ 

—  extérieare    amortissable    à 

^p.iOO 1,591  ,Ç>^,CiQ^    Ç>'î»,'c><b-  ^^.^^ 

—   amortissable  à  2  p.  100 K%  ^%&1  S^^  "^^"^  ^^'^^ 


Depuis  IH6S,  les  mooDaies  GBpaf^Doles  imitent  exao- 
tement  celles  de  l'Union  latine,  itont  l'Espagne,  c 
pendant,  ne  fait  pas  partie.  Toiii  aulre  iJtait  le  régim 
antérieur.  Les  monnaies  d'or  ëtsienl  :  la  pièce  de  lOu 
réaui,  râlant  26  francs,  el  la  pièce  de  iA  réaux;  les 
les  monnaies  d'srgeni  élaienl  la  piastre  de  2  écus, 
valant  G  fr.  19  oenl.:  l'écu,  la  peseta,  valant  i  réaux 
(0  fr.  93  cent.),  la  demi-peseta  ou  pièce  de  2  réaux 
et  la  pièce  de  1  réal . 


-  Siilinic 


re  de  1B6(. 


ToUlpourlWS-ea... 
B.  ~  STilème  monéUiri 


1 


Tolal  pour  1876-90... 


»I,U7,S 


ElTeclif  de  paix  :  130,000  hommes,  dont  30,000  dans 
les  colonies. 

Effectif  en  temp»  de  gaetfç.  —  Infanterïa,  env. 
734,GB0  hommes;  cavalerie,  env.  2:1,300 hommes  avcr, 
I8,ii00  chevaux;  artillerie,  env.  30,3U0  hommes  avec 
'iSO  canons;  génie,  env.  7,UO0  hommes;  auli'es, 
:t,200  hommes;  total  ;  SOS.iOO  hommes. 


3  Inaapon»  de  it  cIibb«... 

tS  petites  embireatiunt 

9  eauoBBÎèm 

t  ariao-iraïupart 


3S,130 

w.seo 

1,730 


65O,»0,t9a  170,889,03!  l,Hl,tS8,ân  !0,636,3(5 

SI6.eES,900  765.37^,087  l,581,Ul!.eB7  100.037,176 

893,ia6,0li  7ie.tG8,tl4  l,613,ltTt,tl5  98,0(9,913 

779,6(3,866  61 9, 192, 330  1,398,836,305  86,469,188 

764,758,900  608,003,000  1,(61,760,706  a6,37a,ti6S 

835.106,950  727.3(9,885  1,^81,^6,835  90,775.340 

Sll,tlt,708  7SI,1S1,T1Î  1,S33.393.5»0  90,395.951 

716,085,179  763,104.389  1,(79,189,868  79,818,931 

866,311,414  896,855,816  1.763,167.150  84,946,784 

npoilalion  tt  exporlalion  tH  1888  par  payi 


t'ùi 

;:r^ 

113,100 
57,800 
S7,:i)0 

Sïioi» 
Ï3,6U0 
17,100 

1(4.100 
14.300 
5.70O 
(7,900 
716,100 
luillienae 

l8(.60O 
11,700 
14,200 
«4.300 
1,6»0 
(00 
9.600 

15,(00 
119.800 
6,300 
7,300 
18.600 
763.100 

Su«d<  CL  NontKe. 

Amérique 

AMqiu  aepienirlu 

aie. 

PriHcIpauic  art 

i3 

m 

-89 

«s.  (E.I 

"^^^ 

Peu 

^^ 

■ 

H 

^H 

^^H 

^^^^^^H 

Fileudeli- 
Ariiole»  ctii 
Uil^iiel  de 

c«™ 

Arlicleede 
Coionn>do» 

■^^ 

Supre 

Morue 

35,11*8 

i9,SB3 

.  13.S0S 
.  1Ï.519 

Tsbac 

auîo 

Lilno 

SplriBfie..'. 
tuism, 

U.Ei* 

L»B» 

Omniîuj 

SO,893 

18.888 

17,077 

8,595 

Camnerci  en  ISS3. 

A  l'importation.  lo  chiffre  total  de  1869,  soit 
iiCG,3II,'i24  francs,  se  décompose  ainsi  :  importalioii 
gBinJi-ale  el  spéciale,  7âl,9j;).!97;  liiiportatiDii  tem- 
[loraira,  jo,33i,!(i6;  rentréafi,  29,022,ttji.  A  l'ex|)or- 
tation,  le  chilTre  total  de  89j,8aa,&2R  ri-arics  com- 
prend leb  élëmenlB  suivants  '.  exportsltun  générale, 
«Ji,âlO,t!l  1  francs;  es  portaliiinlemiioraire^2,n::'i0,-2'i"j; 
réexpoPtationB,  47,3^3,970, 

Lph  diKiits  d'exportation  n'entrent  dans  la  recette; 
(otHle  de  84.»i6,Tcs/t  franco  que  pour  2,1L!6  frioca. 

Les  importations  et  eiportalions  dp  l^^SQ  se  partagent 
camme  il  suit,  au  point  de  vui'  di>  !a  voie  suivie  par  les 
marcha  ndiàes  : 

Vaied«lerre lIS.DlSjei    133,ail,»S8      3{l,U37,7t9 


TolMii SECail.tîl    K96,8â5,ltïa  1,76: 

Eu  ISS'J.  les  pays  avec  \ea(iOB\i  Vl.>v!.ifïic  wimMJ» 
un  mouremenl  d'affaii'es  de  plus  Ao  'iil  atffiwos,*" 
l'raac»  aoni  les  suivantâ  : 


ESPAGNE.  —   COMMERCE  777 

Pays  deproTensDce  Importations  Eiportaiions 

et  de  eu  Eupagae.  d^Espagnc.  Total. 

destination.  fr.  te.  fr. 

]  France 264,292,090  386,476,280  650,768,270 

Angleterre 161,000,674  207,340,307  368.346,981 

IledeCnba....  34,767,463  82,718,u64  117.485,717 

États-Unis 102,046,91S  46,193,556  117,240,474 

Allemagoe 53,533,205  14,967,139  68,500,344 

Poptagal 16,891,347  43,756.372  60,647,719 

Belgique 29,974,342  19,934,940  49,909,282 

Porto-Rico 15,937,647  16,385,434  32,323,081 

Rép.  Argentine.  3,567,414  .      23,280,053  31,857,467 

Iles   Philippin.  23,102,360  8,662,588  31,764,948 

Italie 19,503,582  9.541,581  29,045,163 

Russie 19,658,306  825.683  20,483,989 

Les  principales  importations  de  1889  sont  les  :fui- 
vantes  ; 

Coton  en  laine,  89.2  millions  de  francs;  bois,  Ati.'J  ; 
houille,  40.4;  morue^  poisson,  37.4  ;  sucre,  35. îi;  ma- 
chines, 33.7;  tissus  de  lainQ,  29.8;  tabacs,  28.8:  ter^, 
aciers,  etc.,  26.6  ;  blé,  23.2  ;  cuirs  et  peaux.  19.2. 

Les  perceptions  douanières  les  plus  élevées  pro- 
viennent des  articles  suivants  :  pétroles  ^  ï^ciiiâtes, 
8.6  millions  de  francs;  fers,  aciers,  7.7;  tissus  de 
laine,  6.5;  blé,  6.3;  alcools,  5.9. 

Les  vins  y  tiennent  le  premier  rang  :  vins  ordinaires 
communs,  252.2  millions  dit  francs  (840.6  millions  de 
litres);  vinstle  Xérès,  23.8  millions  (18.3  millions  do 
litres)  ;  vins  de  liqueura,  6.4  millions  de  francs  (7. 1  mil- 
lions de  litres)  ;  en  tout  262.4  millions  de  francs. 

Viennent  ensuite:  le  plomb, 48.4  millions  de  francs: 
le  cuivre,  32.8;  le  liège,  21.6;  les  oranges,  19.6;  les 
raisins  secs,  17.3;  le  jnercure,  11.1,  etc. 

La  France  seule  aurait  recu,d^après  la  statistique  espa- 
gnole, 708,620,000  Htres  de  vin,  valant  212,586,(XJU  IV. 
3,421,000  litres  de  vin  de  Xérès  ou  similaires,  valant 
7,149,000  francs  et  344,000  litres  de  vins  de  liqueurs, 
valant  3,079,000  francs;  plus  encore  28,497,1)00  kilo- 
grammes de  raisins^  valant  5,69\);,uQ0  ^t^vi^*^. 
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Na*lr»>n^rch.nd9«ep.E 

9.  (Nombre  dcB  niiîres  enl 

9,996,33» 
li.3(fl.l95 

56Ï.935 

«un II,1H 

Total 5Î,5W 

EJffCtir  de  la  marint  marchande  en  JilM. 

Le  nombre  des  navires  à  voiles  jaugeant  plus  de 

i»  lonneaux,  était  de  1,450  jaugeant  269,573  tonneaux, 

celui  des  vapeurs  d''au  mnins   100  loaueaux  de  35f> 

jaugeant  200,308  tonneaux  ue.li. 

0.(i(V,i  kilûmêlre?. 

IT»    XN   188S. 

Nombre  des  bureau 

lï  :  2,87o. 

e.pÉdiii.«. 

Imprlm*.  •! 

(,lil,OOII 

15,813.000 
60,000 

OOO  fr*ncs. 

de 

TÉLtr.K«,nï9  >»  1885. 

Nombre  des  bnreou^  :  9U  (dont  502  bureaux  de 
rÉtal):  longueur  dos  lignes:  17,839-,  des  fila:  43,301 
kilomètres.  Nomiji-e   dpf  di-pèches:   3,:i'>i,e87;  dont 
e-JS,il(i  dépêclies  itilemationaleà  et  M9,(y!  da  traosil. 

ce  LOI 

leN  ■iiPAUirai.Ka 

<,S11.6Sl 

H0,i9t 

6,569.0*0 

75.0UU 

J/&<Sulu(Jelo) 

1,156 

^^^^^^ 

^^^^ 

^^^^^^^^^^^1 

^^^^^^^^1 

^H^^l 

3u[ierilcîe  ;  LI,2I2,'270  kiloiiiî^trea  carrée.  — 

lalioii  eii'lUdU,  chilli-es  pravisoire,  62,4Sti,0IXt  b 

AccToisieniiHl  de  la  populaltoH  des  Aoti'-C/i 


1890  (cbifTreii  pruvis.). . .         fiï.iBO, 


,783  l.M„. 

.m         i;&J 


AlabKDW 135,3il 

ArVasHifi 439.466 

Californie U0,â35 

CaroliDeduNord 130,312 

CïcoliDeduËUd ;9,17] 

Colondo »».(» 

Conneellcut lï,9ai 

uik^Eîdûsild"'": i  '*^'*"i 

Dsk-wira S,3D9 

DlBinctdBC'luiDUie....  (81 

Floride JSi.B75 

Oinrgie làt.Uîl 

Idaho ÏI9.S13 

IWùiùs ikfl.in 

/ntfnos Ut.lW 

/eM H5,lfl9 


,3fia,75U      I.6I7,»U 


i77.6i 


19,493  3M. 

l,iU3.ISU  l,83(. 

3J.eia  84 

l,o;7,87i  3.81B 


^  ETAnrB-ums.  —  population  7S1 

Kansàf 212,578  996,096  1,423,485 

Rentuoky 104,632  1,648,690  1,855,436 

Loaiûane 126,180  939,946  1,116,8:28 

Maine 85,570  648,936  660,261 

Marytend. 31,623  934,943  1,040,431 

MassaebaseUs 21,535  1,783,035  2,233,407 

Miehigan....^ 152,584  1,636,937  2,089,792 

Minoesota 215,907  780,773  1,300,017 

MiMiMijpi 121,232  1,131,597  1,284,887 

MiASOiiri 179,778  2,168,380  2,677,080 

Mootaaa 378,331  39,159  131,769 

NébFMlM 199,046  452,402  1,056,793 

Névadft. 286,701  62,266  44,327 

New  Htmpshire 24,099  346,991  375,827 

NewJersey 20,240  1,131,116  1,441,017 

New  York 127,345  5,082,871  5,981,934 

Ohio 106,341  3,198,062  3,666,719 

Orégon 248,707  174,768  312,490 

Pensylvanie 117,102  4,282,891  5,248,574 

RhodelsUod 3,237  276,531  345,343 

Tennessee 108,905  1,542,359  1,763,723 

Texas 688,343  1,591,749  2,232,220 

Vennoot 24,772  332,286  332,205 

Virginie. 109,942  1,512,565  1,648,911 

Virginie  0C3Bi<tentale 64,178  618,457  760,448 

Wenhington^ 179,169  75,116  349,516 

WisoonslB 145,137  1,315,497  1,683,697 

Wyomini 253,525  20,789  60,589 

T«nrltoire»« 

Arizona.... 292,709  40,440  59,691 

MooTeM-Modqne.......  317,469  119,565  144,862 

OkUhCMM^ 7,640  j»  61,701 

Utah. 220,063  143.963  206,498 

Total  des  Étals-Unis.  7,659,350  50,155,783  62,480,540 
Dépeiidaocef. 

Indiaa  Territoire 159,900  76,895  » 

indiens »  179,231  » 

Territoire  d' Alaska. 1,376,292  33,426  » 

Antres 16,731  »  » 

Total 9,212,270  50,445,336  »    ' 

Sépartitiùn  de  ta  population  <Vaprét  la  couletAr 
^  kl  nationalUé  en  1880. 

i»digêBe8.., ^a,vl^^w^^ 


ÉMngers B,«J9,« 

BUuo 4î,4t«,9™  1 

aibliuli  de  coDieur 6,S80,79S 

AïilliquBB 103,611 

iDdigng eE.WT 

Des  S,()79,9^3  élraugers,  Étaient  nés  dans  l'Empira 
J'AlIemaene ■■  1,930,742;  en  Irlande,  i,^'i,37I;  Amé- 
rifioe  brilanniquB,  717,084  ;  Angleterre, 6fi2,'i7l):  Suèda, 
194,337;  Norïège,iai,729;  Ecosse.  170,136;  Autriche- 
Hongrie,  133,S50:  France,  10S,97i;  Chine,  104,041; 
Suieee,  S8,(î21;  Galles,  83,302:  Mexique,  69,3Uâ; 
Danemark,  i>4,]9l>;  Pays-bas,  f)S,090;  Pologne, 
4g,3S7; Italie,  44,230;  Russie, 35,722 ;Belgique.lij,iï3o: 
Luiembourg,  l:2,S3(i;  Indeâ  occidentales,  tl/iB4 ;  Por- 
tugal, 8,130;  llea  atlBotique^,  7,S12;  Cuba,  O.IHT; 
Espagne,  !),12t;  Australie,  4,9(>li;  Amérique  du  Sud, 
■i,3l)6;  Afi-ique,  2,204,  etc. 

P  p    al        d  889 

CapiUle     d  W    h 

—  Principa  es    "s 

lion  206,294  Ph  ad    p    e  P 

(N.-YorL    a    to.     Chi 

iMoES.),3'     839      an     L 

timoré  (Ma  3.  2  3  3 

âan-Franc  se         Cifm         <UU9y  u 

Orldan6,2  6  09f   Ce     and  Oh       bO  14»'  P  td)      g 

(Pensylva         lob39S   BulTa       oo  33habtan 

PopulalloH  dei  vMt  daprit  II  rtttmtnrHt  de  tSW. 

Ben-York  (Naw-York) I  ,flî7.î37 

ChlMBO  (IllinniO t.lW.OOil 

PhitiaclpliiB(PBa»j)>iinii,} l.(KO.ia) 

Uroaklfn  (New- York) 9»,6;i 

Biltimore  CHïfjlïoiJ) HMI.OOO 

Sainl-LouiB  (Mimouri) kin.V*.} 

BoiWn  (Hisuchii^etu) i<;,710 

Ctnein»ii  [Oliiol 30(i,0(Kt 

flulIiJoJNew-Voik) îbUjWO 

PiiUbourg  (PeniîlYiinw) "KftS»» 

ClanJuid  (Obio) ■«.%}»» 


MilnankH^Wiicualiii)... 
WMhlncUin  (upiuLc) . . . 

Dairsit  CHIcbiEaD) 

Utniiai^ialig  (HinnefiDU). 


..:,.... 

-     d>«  Im  Urritoir» 

indien- 

fer  du  PioigijiiB 

Tolil  dei  rcceties  ordiwirai 

Irais  de 

<er(es(ïconipnsletlr 

•■•iipuUlict., 

io.iitIiu 

1,199. aïs 
108.887 
1.5i«,«56 
S, 80V, 131 
6.S90,9S1 
(03,080,9113 


I3,8Je,al7 
U,^81,838 
3i.  1106.106 


SU.t3g.734 
197,736,(i87 


EN  ltW9. 


Aciif  en  rMisëC 

DiSéi-eoce MU  l'-jaillel  ISg».,        975,»39,7M 


I 


M  d«  di/Tér, 


Men 


ir,). 


ConnecUcut, ISS9 

1889 .' 

Dakoti   du   SDd, 

1889 

Delawira,  ISSe.. 
Flon4e,1889..,. 
Géorgl^lRSi..., 
illinols,IS8g.... 
Indiam,  1838,... 

lana.(SS9 

KlIlMa,  IS89 

Kenluck;.  IHSe.. 
LoniHÎ&ne,  1888.. 

Haine.  1889 

Miry1uid,1889.. 
Hasitaiihuiclu, 


e,I38,n00      MichlflD,  1889 

t,UB,000      >linnesDl«,1889..  i,3ASi,0«a 

3.633,01)0      MissiEsipi.  I88S. .  9,935,01X1 

Missouri,  1889...  9.5ïi.(tuÛ 

H,SU),IH)a      Montana.  1889...  « 

NfbmsIiH  1888..  ((S.IHXt 

6,587,000      N.-ïBdB,  1889....  i;6,OU0 
n           Ncn  tiumpiinre, 

3,7iO,OUO         j)i89 3,885.000 

Ni:wIerse5.1S88.  1, «6,000 

S4O,O00      Ni,»  ïnrt,  18S9..  fi,77b,lJD0 

Obio,  (889 3,-97,0(10 

710,000      Orriiioa,  1889....  ■ 

741.000      Peiwylvaoie.ISSg,  11,970,000 
t, 1)17,000      Hhnde    laliDil, 

S,TSS,000         1880 1,383.000 

n           Tunaasit*,  1889.  17,000.000 

6,771,U00      T»M,1889 4,3M.UII0 

B           VeroKinl,  1889...  133.000 

1,166,000      Virginia,  1889..,  31,819,000 
674,000      Virginie  occiden- 

It, 8(1,000         lals,1888 g 

3.369,000      Wiu,l>ingu>n,]8S9  « 

10,371.000      Wiacniiiin,  1889,,  I,3à!,ti(KI 

28,851,000  tiM* 110, 3113. OUI  I 

AniitE  El  1890. 


L'armée  régulière,  d'un  elTeotif  normal  de  2,1  -  '< 
floiers  et  25,000  hommes,  n'est  quo  le  noyau,  aui 
duquel  se  g;roupent  leâ  milices  eu  cas  de  guerre. 


Imporiatian  totale  et  expor 
(Biins  ks  mè 

EM  1889.90.                                    ^H 
aMon  de  pradmta  indigéaea         V 
.ut  préc,«u»).                                       ■ 

..   iM.îs9,ôou  tu.ûis'.aoo 

Ctiino  (I  compris  Houb-Ihibb). 

17.130        7,379          ^ 

Asie.  Afrique  et  Ane 

Le   commerce  de   Iraiii 
-i7.iœ,Z^  doit. 

I   a    Blé  en    ^i'»^^^^  M    ^M 

^^^^^^^H^H^^l 

Principaux  ai 

'litlei  ImporUt  'et  exporté!  en  IMt-a^H 
[Ed  milliers  de  doUan).                            V 

..       7i,700      CaDiilcli,.iic «.«» 

ObjïMderer..... 
irticl»  cbim.,  eu 

..       t3,tO0      ArllIlBB  mélall....       11,300 

i„      39,300      01.1*18  decnlr 11,300 

,.      SS.IOO      Ariicles  de  bol 11,ÎOO 

.,      M.800      T.biC(brut) 10.900 

Catoouaile 

SoJBhrule 

;L=..T,™, 

..       Sfl.600      Arlloldsdecpir-...      10.700 
..      «.MOO      Benrreeitroimge,.      10.51» 

Articles  durer... 

..      30,800      HineraliilecuiTre..        7,500 

Inportationê. 
régime  douanier  de*  articles  imporl.-;  : 

ItUUVIH 

Lob  importai 
ce  qui  touclie  le 

-          iui 

Lee  importa 
étrangers  mon' 
18gU-90  contre 
tpansporlB,  les 
euit: 

Touui ÎBH.SH.SiB        7*5,13i,6ii 

lions    venues   directement    des    psy^ 
leiLl   â   r-iC','d   millioim  de   dollare  ea 
7Uo,7  en  ltiî*i(-«9.  Comme  moyens  de 
imporlaliona  le  parlagenl  ain«i   qu'il 

'  wvfe       ■»?.■ 

l'-T  DUïirès  améViciiBs  i. iox\ti "'«^       '^^ 

66.3 
E;B,â 


Tolsiix TSS.J        7i5, 

réparlition  par  nnlure  de  marcliandise 


O^jels  ouvrit,  i 
l'usï^te  de»  us 


S5l,9        339,1 
180,8        1"S,6 


lO.R 


i.es  pi'oportions  relalivss  des  cinq  grouppEi  »oi)t 
presque  les  mêmea  eo  1889-90  qu'en  188fi-Hi»  (31 .9-1, 
-J.-2M2,  10  7-.,  211  Ui  et  1 1  >l  en  1889-10 

Exporiaiioiu     {Priduils  IniHg^nua  ) 

La  BtaUsLiqne  oriicielle  groope  comme  il  ^a\\.  le-. 
sL'LïcIeE  e^purtes  pendant  te»  deux  dprnK^ie^  sinieis 

Agricoliup* «9, a        BM,a 

Miriea M. 3  19,0 

Furets S9,5         ÎT.O 

l-i^chej 7.5  7,1 

Divers ,. 5.1  3.t 

MmiÈios  hniiBS aa*,a        Bltl,6 

ObjcU  fabriquilï lil.l        13S.7 

Tduoi 845.Ï        730,3 

On  voit  que  les  esportaliona  auraient  augmenta  da 
1 1:>  inilIianB  de  dollars. 
Voici  les  principales  augmentstionR  el  diinlnulion; 
ii  résulte  celte  plus-value  netto  : 
tagmenlations.    —  Gros  bètaW   IjHBufe,   -(at\vc=,, 
m»;,  ià,li  miliioua  de  doUars-,  b\è,  ^,îi  to'K\<i^'-, 


f 


a'WÎÎQé',  'i  biittfenS:  ieiglo,  i  million  ;  fromenl,  3.6  mil- 
lions: farine  de  froment,  H,8  millinns;  cliarbon  de 
len-e  bituinpux,  I  mîlliun;  colon  brut,  13,:i  millions; 
iiiachiuea,  1,8  million;  g-JlBaui  oléagineux  el farines 
oléagineuses,  1  million',  bceuf  uonsenij,  2,4  milliouâ; 
biBuf  frais,  i,:i  million;  lard,  9,2  milliou=;  jambons,  3,2 
millions;  otëomargarine,  3,8  millionâ. 

Diminitlioas.  —  Antbracile,  t  million  de  dollars: 
minerai  de  cuivre,  1,5  million;  graine  do  IrËlle,  i/i 

Voie 


—  cinngers  t  vapeur B4t,E      Sal,B 

—  -       à  voila 95,0       91.S 

Toiiui 8tS,3      7311, 3 


1W5-Ï6. i3(.80a.O0O  3(8.800,000 

lSM-67 395,800,000  Mt.SOO.OOft 

1867-68 3S;,(00,flon  381,000,000 

1868-89 «7, 500,000  Ï8B, (00,000 

1869-70 (3o,»00,000  395,800,000 

1â"il-7l 5ÎO.ÎOO,OOD  «1. 800.000 

lâTt-7! 016,600,000  a(,100,000 

l87i-73 GU,»1,000  613,1100,01» 

t873-7i 567, «lU, 000  588,300.000 

1874-75 533.000,000  5(3, (00.000 

i876-78 (60.700.000  510.W0,I)0B 

1876-77 «1.300,0110  601,500,000 

lSTT-78 437,01)0,000  694.900,000 

)878-79. *4b.80O,000  710,400.000 

/S79-S0. 66",W*l,Mft  V£<fMjm 

IftmSi 6li1.11«,W«  Wft,Wft,«« 


I 


4 


—  ■NAÏISAII   N  "S9 

7j3  «00  000  SU  aoo.ooo 

fiB7    OD  000  M  SOO.ODO 

57    500  OnO  (3  300,000 

fias  iW  OOO  679  500.000 

h9»  3on  om  16  îoo.ûwi 

îl  000  000  (196  000,000 

i5  (00  000  ia  iOO.DOO 

gg  «H}  ODU  8  7  KOO.OOO 

!   preoidenl   de  nombreui 


Longs  CDUri.      33,376      18,343      J0,U78      li,S63 
Efficlif  de  la  maHne  mardiande  an  1860. 


<5,(7Ï    1,D9Ï    S.Hi    1,7GS      I.ÎIO    M 

LeschiTreB  suivants,  relevéa  par  M.  W.  C.  Wrigbl, 
eoal  le  r6eu11at  doa  recherches  faites  sui-  le  taux  de 
placement  des  fonds  des  20  principales  CompRgnieB 
il  dû  préférer  les  placemenl  sùrsel 
il  compélentes  pour  les  apprécier. 


I 


Pour  donner  une  idée  approximative  de  la  circula- 
liou  des  valeurs  aux  Ëlats-Unîâ,  nous  rappellerons  que 
tes  II  banques  nationales  "  seulement  (il  y  a  en  cuire 
les  banque  d'Etats  et  les  banques  privées)  ont  émis, 
dans  l'année  Unissant  le  3(J  juin  ISSU,  pour  prés  de 
HO  milliards  de  francs  de  traites  sur  d'autres  banques. 
Vûiei  les  ohilTres  : 


<B  de  ChicaïP 1.0B(,S7i.558  9.39 

de  Salnl-LoDis <88,T6E,gtS  IM 

iilresïtlle^irnafrTe.  ï^;,7B7,(8i  Î(.8H 

11.  Tillesqnelaonques.  (Sl.8t7.73fl  f  .01 

Tolïl ll.S5a,89H.155  < 00.00 


S  loi 


i,  très  c 


t    t  Ë 


If 


t 

tr    E 


j 


H"  juillet   1890    les  3  36 
nt  i'é]«ndu  à  1       ro  1         d  1       gé        I  (< 

m  euHaisBé  ^21  8      T  6  il  IJ  rs   d       3  726  jO   d  II 
a  or  (0.8y  p.  IWJ)   1  J.  2      7  g     t  (f   J    p   l» 

uiaencertinosl    d   d  p      d      6      7     3(1      p  100) 
.icerlificats[ded  p  1  d     g     16  3a(l    Tp  ICKI) 

!  resie  en  autL  1     rs        par  d      1       p  océdes 

'eet-à-dira   qu     p         d      lo   p     tOO   d      t  tal    dea 
étéopéréâen  chËquee  et,ptuBde4flp.10) 
au  Cleariiighouse.  Ainiti  dooo,  Tsi-genl. 
lire  (0.32  p.  100)  el  en  certiflcala  (1.52  p.  100), 
dans  les  ira usac lions  que  pour  1.8i  p.lOOl 
(D'aprëa  le  Bankcr't  Magaziyie  ) 


(fia  BipLDiuliDa  ï  la  ta  de  1-Hnn«fl  1889.] 

2j9,j10    kilo na êtres.    Reoelles    brutes    en 
772,aiH,83'J:  en  1  asfi  :  Sijg.M 


;«,ÎH»9:  nombre  des  lettres 
;  dc^  PspiSiJilions  tombées 

-I);  tint  ions  jw^lates  &  l'in- 
I  |.i.(i«l,Niri  dollars),  intec- 

IJ.J'iiJ.on  doWatsV 


MmualtluiQBTpl.  Cu....  1,100         il.STU  Mu, MU 

Bultimoi-e  md  Oliïo  ItR. 

Tel I.U3         10,800  87,013 

Tbe  BankBr.'    und    Mer- 

ricuRipid.  Tel.  Cd...  .  n  fi,>37  iÙ,5U 

The  PoKal  lelegr.  Co  c.f 
Hïwyopk n  î.lli  7.241 

Le  total  des  lignes  en  exploitation  est  évalué  i  filus 
de  300,1X10  kllomÈtifiâ,  non  cumprif  les  tùlégrB|ihca  des 
cbemins  de  l'er,  du  gouvernement  r^t  dea  pirliculierB. 
Les  lignes  t'iléphoniquee   avaient  une  longueur   d»^m 
'i(j2,300  liilomèlres.  '^H 

Angleterre 431 ,6M       «,613.iW 

CalJw 19. (W9         t.MW.ÎiU 

teoit 78,805         Ï.73S.S73 

Irlande M.IM         S.  (71.6.16 

tladuKin 5W  à3,!>5lt 

lle>t4uwuda> IM  87.71» 

Soldu*  et  miiiiQs  lian  du  pajra >  115,3't 

Touû JU.HtI        U.UI,tH3 

Les  résultai.'^  du  recenEemeiil  de  1S91  ne  sont  paf 
encore  coiiiius,  nous  danncronE  daoB  VAppentUee  les 
cUilTres  [ffovi«jifes  qui  auraal  été  publier  lors  de 
/acbèvemeai  de  r>innuaiiT.  SeJou  une  évaluation 
fuite  par  Je  registrar  gêné(a\,\a  vov^^^^*^  t'»ï\c\Bil 
eji  1tm>  à  29,407,6irt(  en  A.ngXcWsïte  A  vfMtfà^wi'*  4a 
Ojrftoe,  i  442ft,M7  en  Éoi»«ï,  4  'i,«a*^2»  ««■'«««'■''•i. 


à  111,200  dans  les  îles  voisines,  à  213,374  pour  lea 
soldats  et  marins  hors  du  pays.  Ensemble  38,iiS3,y,iJ 
pour  le  Royaume-Uni, 

Émigmllon  du  Sayaumi-Unî  tn  IS89. 


AnKlaii 93,307  ïl,417  13,103  31,891  J63.5IS 

EcDSili» 17.567  3,649  l,3Ti  1,761  35. ,W 

Irlmd»!» 57,897  S.Î03  Î,8r7  Ï.OOS  6*,ili3 

ElranEB^B 59,799  9,;s:  B(0  3.317  83,;"îli 

d'arigiac  inconnue,  i.833        n  n  3,548  5.38U 

ToUul:  1889.  310,395  38.036  33,83*  35.356  343,611 

Imraigrotioa  dans    le    Rovaume-Uni   en  t'ii*9  : 
147,398. 


a  popii 


i  H3I, 


IB31 il,i7i,l87  »  i.37 

1831 ai,393,iBB      3,130.298      1,01 

tStI 37,OÏ7,9!U      î.665.i3S      0,  i5 

I8S1 37,7(5,1119         68B,I«6      O.S.i 

J86( S9.3Î4,Î88      1^77.339      O.W 

187f..... 31.845,3-8      ï.511,091       (.01 

1881 36,146.561      3,40t  ,183      1 ,  68 

Le  Royaume-Uni  compte  à  peine  6  million?  ds 
callioliques.  dont  la  plupart  habitent  l'Irlande. 

Copilnle:  Londres,  en  187i,  3,231,804  habitant. 
Selon  le  ^ccpn^ement  de  1881,3.815,483,  *l  celui  de 
1890,  i.mfl'M  habilanlB (chiffre  provisoire). 

La  superficie  de  Londres  est  de  122  milles  carréri 
(139,17o,M-2  mètres  carrés,  en  y  comprenant  les 
10,997,023  mètreB  carrés  couverts  parla  Tamise). 

Voyei  dans  VÂnnuaire  de  1884  :  l*a  \tiM.o^\e*  te 
Loadivs;  dani  t'Aniiuaiiv  de  IfJSfl  ■.  UacatQHtftiftc^'*' 
deLoodi-eàdelSOlè  1881,  etdaniVAnnua\re4''A?^-- 
La  police  de  Londres. 


PùpulaUon  dei  villa  Ae  filui  de  10n,(inO  hahita^ 


■\m 

Cla.to»  (ÊCHSfi'). 

...    5il,!13i 

Sioka-eur-Trqn!.., 

.     (ÎÎ.(BT 

tZSS::::.:. 

..    100,757 
..    311,W]8 

niindee(Eco«se)... 
WMt-Hjm 

Leiceisler 

.     19S,69î 

DuhliD  IIi'Ib;:'!^).. 
EnJ8S9 

. .     338,573 
. .       3Ô!t,000 

1(6,361 
.     111,631 

...     S84,SiO 

Eiltufadur;:  [Eco» 

«-■•ehiOT 

BuILdd 

Ab?nlatn(ËcoBie), 

.    107,  MM 

..    a08.6l)3 

.    lUE,OEt 

Voyez  dans  V Annuaire  de  ISffi  ;  tr  P-fujo^rwiiir 
de  no"  â  1881'  (nombre  de  pauvres  secourus),  et  dati.-. 
VAnnvaire  de  lâH7  :  ie*  èlnetions  anglaUts. 


\ 


B.u.H».  Vi^rsé  à  l'Ëctiiquier  (()....  «a.iii.nflv  I9,7U0.1KI[) 

—        Produit™; ai,Uil.-,iBÎ 

Dom  :  cure lîT.fHÏ 

—  spjriiusuii »,bttî,OI3 

—  ih- *.w.6ai 

_      lame 9,1», 6» 

_      T.I1 a.anB.flW 

fta.iH.  V^r>«  b  l-EDbiquicr u.iM.iHia  SS.SOn.UHO 

—  piodull  Irul a6,3Si,635 

Dam  :  cnuiuioB  da  ter 3S4,M1 

—  hitre 9,598,95» 

—  apiriiueui )i,80il.6ï7 

(ÏJ  Houi  avons  fail  metlre  en  cwaeiArc  çrBs  les  cbiffren  in- 
rfiçoant  Ib,i  verseminU  oBetlufea  4m»  \>--»  ti\^Kti  fcaTitw 
(Échiquier)  par  les  recavEur»,  abliVcaVwn  ^i-'  ^  ^*  ^'^'^  ■=«■"* 
Mm»  leura  calises  spéciales. 


..  Veraé  ï  l'ËeliiiIiiier ,.  ii.OM.oaa   l3.i5D,1UI) 

Produilbrul )5,i75.g« 

:ce»iiun''....  9,S3ti,5S7 

>. 750. îlî 

_      quillsdcet,  «IR.,  Il  1  li I.OIU.SJB 

—  BaBurmcBB  mari  uni  e^ IH.BKI 

—  gïMinliB(nrel»PWiii) IIO,B"0 

—  DbonneineDli  de  Jn  Biaquu  bL 

dBs  )Hiu[uiers. iii,m 

Tu».  Laad-ux  (iioiiûi  Ua-iier). 

ïeraé. i.au.OD»     l.030,U00 

—  Produit  Imu ),O0â,S37 

—  Hïisona  bBbilèea.  Vent (.mcoso     I|45U.IIU0 

—  Produit  étrangtr 1 ,  »78,S96 

■u.._.-u.>.  luip.E.lBrtvHDu.VBrM.  t>,t)«,aao    43,TSIJ.O(IO 

-  -           Prai.   brut.  I3.Ï31,992  (H 
■■»»•.  Versé  Â  l'ËBhiquiflr b.imjhiu    IU.13II,00<< 

—  Produit    bru! 10.747,694 

T«l.ir.,I.M S.sio,o<M      3,4S0,(KX1 

—  Produitbrui 3,B4ï,3a'J 

»tmmi-w:\en6  i  l'Ëchlquier....  (iB.oao         UU.CIOO 

—        Produit    brut 5«,370 

a.n,  >».  Vi^reé  à  L'Ëchiquier. . .  i».l»  Siti.ODO 

—  Produit  brui »  n 

Di»p>.  VBriié  &  l'Ecli>f|>iiBr >,«ii,t«i      3,^IHI.WU 

—  Produit  brut a  » 

Taui.  Venékl'Ëcbiciiilet M.dM^w    9U,43U,iAiil 

-  Prodatl  brut 95,3ifi,13B 

TuWlgéooMi iu,«ia.»w 

(I)  Produit  ael  ta  l8H9-!)0, 1^^3,901  lii.iierl.,  se  diti^.int 

A  propriélé  fonoièM (,Ï7I),S77 

B  fariBiBea i55,531 

C    ronlee,  dlildi^Ddes 1.054.935 

D  bénifioes 6.Vi9,*at* 

m  tnlleiiKBli aïï.Wïi 

rotai v»,i*a,^v 


[  Doal  ;  pallia  riiyiux  (entrailen)..  36.TI0 

*■  94,9Ul 


Eu  ABglelerw 
En  e<!OBaa... 
En  Irlande... 


Ï,Î97,I6I 
i. 193, 877 


651,353 
G, 516. 029 


Dol..i,e. 

19>(M).«00 
ï*,788,000 
U,iflO,000 
l.nî(),ODO 
), 370,000 
13,î5O,0O0 
ii,RSO,0OI) 
î,3W),0CKf 
S30,000 
2SI,33S 

î,b;9.i-7 

mMÎ 

ilioi.m 

.irdlr.). 

19.1ES.il9 

Impfit  foncier  

ImpâlBurlesiDaiBona.. 

1.030.000 
1,570,000 

Tol«raphe». 

con^on." 

Î,Î80,000 
130.000 

^^.^.K-n 

Toiaa 

89,4811,114 

ï    %>«.?»'' 

1886  638,Sl»,ï9i  S!i.S!a,9I7  l'.aiî.lilK)  Ttl.SgS.lll 

)B97  637,637.6(0  8),£»3.li8  17,517,9(10  7J6,Î78,6»8 

1888  eou,7ia,7(3  ;8,tis.i3â  i7.ass.ini)  los.s's.m^ 

188B  607,087,811  75.Î79.438  iB.llOS.aaî  698.430,371 

IS90  S8fl,eG9,aSl  71,731,869  3î.iâi,WS  eë9,9(l,0iâ 


I 


SUuaHon  de  ta  délie  publig 
Detlede  la  Grinde-Breugoii. 

." 

aflndeftxiir 

C.pli.(. 

660.013,670 

«,917,1M 

589,999,8.51 
71.731.869 

cici  1889-ra. 
16,083.663 

Dette  ronaolidée  de  Ib    Grao 

Je. 

(6.83n,i6S 
6,S.W.39fi 

Tniïl  général 
Oeilenonrons^lidèB 

3s'.î5î]305 

33, 39!. 061 
9iî.363 

KBr 

Autres  ohLlgsiions  de  l'État.. 
TûUlgénér.! 

719. 8li 

«.33M« 

A  dédoira]  le  moatai]i   piuh 
des  Bcliuni  du  upal  de  Snci 

1U.919.919 
679,733,889 

îi,33i,m 

H.c.t<n.  <iG>l>n.        tc-n,'.        M.filt.         T°I|1. 

S  dinets 33.636,06»  3.t6>«,l(9  3.864,038  39,888,352 

ib.  indirsi^tei.    !>,117,l8a  l,tm.3ii      ilS.SOi    6,7'i5.1!S 

publics l,;9a.IS9(     1«,03S       91,139    1,111.71» 

bliapul'Ëlat    4.17S,HS     764.965      1I0,?37    5,148.930 

nnu 8.340.098  1,784.877      5(3.380  10,367,356 

t  recettes....    1.131.803     3t4.6?5      (%,430    1.691.V68 

ToWJ 55,2i8,9681,65V,»ia  K3av>1*  «  >1V.'.>A. 

BieamiMM  pabl..  lB,lll,3aO  l,litA.^9  \,T.V.'*»  «A»»;'^ 


M  imid  pâli  tel,  police 

f^aoL»  publique...  35,;Ot,317  3,993,713  I,3l3,5î7  i!,00B,367 
Aulrea  dépeni^es...    i.itcï,797  I.DSEjnS     7D!,liS    0,001,71» 

Tûlal j3,G7fi,i0i  7,186,030  i.l39,30t  67,*KI,735 

iioimjL.i\aK  %«  1889. 

(Voir  une  série  d'années  antérieures  à  VAnnjKiira 
de  1890. 

Oi- 7,500,000  pièces  lalant 7,500,000  lu.  si. 

Argtnl...  PièesB  dii.  valant.    ï. 178,883      — 

Bronsi...  Eitces  dir.       —  6^,950      — 


1880 

5.7U.ÎB8 

336  809 

1  151  867 

1881,. 

6,3S7,Oïfl 

353,133 

).3«,1S0 

1881.. 

e.ïii.are 

Î38,1S0 

l.aM,918 

B,  «9,104 

»>,a80 

1,058,703 

s, 798. 551 

960,613 

18S5.. 

5,  SI 1,071 

Ï31.873 

935,0» 

18S8.. 

5,901.9ï5 

119,619 

1,198,557 

8.(177,1197 

336.169 

t, lis, 813 

G, Bit,  171 

1S89.. 

7,6(8,766 

ÎM,II7 

1,338,813 

1S90.. 

7,S0i,0iS 

189,107 

l,UG,5U 

E  d'aprét  Ui  Arnij  esllinales  1890-91. 


Artillerie 4,4SS     3S,tTB  3lt.9M    ID,« 

GÈDie 9M        «,390  7.5M 

CurpB  caloniBDi I7â        S.DSi  S 

Service!  Bdn>lnibtrBtir>i...      I,90S        S,li7  10. 

Réterre  de  l'armée »»      OÎ.OHO  ei.K»    i 

Armèa  réanltËre <0,S51   377, Sel  ï88. 

Cavalerie    (ïeomanryl    ; 

39corpB 7(1      13, OB:  13,808    id 

Anillerie:  35  brie^dei.  al 

3  réElmeflla  (196  bail,}..         ËOS      19,017  19,633 

G«nie:goorps 97        3.493  1,590 

lliruilerie:l3BbaliiillDps.      3.069    IK.ISS  lU.Ui 

Miltces i,5l5    H5,74Î  I50,!57  1 

Cnalerie 30           471  601 

Artillerie. l.SiO      45.719  I7,ti49 

G*ni« «W     13,570  l*,i; 

Infaeleha 5,995    189. 34G  19S,U1 

Corps  difers Si        1  .«8  1 ,30» 

Total 8,499    150,264  sisjëT 

Oarilc!  dn  corps i  ISS 

Ganterie:  40  règimeni«,.          IBO      30,1140  lO.SlO    3l,no<.i 

APlillïrie •             1,300  t.3U0         80(1 

Gdcie n             3.0(W  3,000         2IH) 

tDriiDlerie:116ré|iinieBls.      1,030    ]W,000  101, OSO      3,C0O 

ninciarad'éUI-nmJDr,  eic.      1.500         i  1,300        « 

Armée  indigène 3,834    Hl,976  i«7.8IO    S4,060 

Tolal  Eiïi>6ral 16,399    7BS,81J  815,341    T8,30j 

Il  y  a  eii  oulro  en  Irlande  un  corps  de  police  armô 
el  organisé  milita  ire  m  enl,  fort  de  13,000  liommes  et 
de  '.OO  chevaux,  —  aux  Indoi  orientales  une  (lolice 
mililBlre  indigène  de  ]1M),000  hommes,  danl  certaine» 

Lplûces  d'officiers  bodI  vésenèes  avo.  NingiavÈ,—  \ms, 

ini'Iiao  et  deé  corps  de  vo\onl8\toa  àoiia  \3  ^w'j.atv 
des  Coloaiûs, 


.1  (Cn=,«,r«  ,pt,\,l.) 

(«",885,695        «T.S95,Uî 
ir>3.S%î.Sail        tl8.V3S.l95 


33,953,70»  'ïl,*«»'^ 


^^^^^^hakSS^ 

ÏS.Ifl7,0TI 
5»,150,T86 

«1,839.(03 
2S8.7Î9.57Ï 

Ï5. 111 .630 

~l7977ia89 

lEi.69i,461 
274,056.835 
728.751.286 
180,637,636 

isu. 

10,360.087 

134.870,525 
Î6.Î10.77* 
3,973.!*IÔ 
22.084,845 

8,635,378 
7.122.998 
91,307.086 

43,694,671 
64.Ï63.4I( 

15.071,742 

En  plni  BtutimportslioM.. 

Import.  et  eiporlïi.  téaalea. 
En  plan  BDi  imporlalions. . 
PrincipaCa  caltgorieÊ  itimp< 

Denrées  Folldei  tl  liquides  ; 
Uenréci  anlmni  en  Ipenchise. 
-       ««ÉfcS  M'ctnlpée.... 
Taban  lue  à  l'entrée 

74Î. 578.975 

166.Wl).g31 
jrfolfon  et  A'ix 

.      11,216,333 

.     l36,(-!i,II0 
.      M,ïlti.88i 
.        a,54î,9W 
,      33,710,901 

.        8,190.389 

a. 991. 653 

.       85.239.389 

.      II.636.1SS 
.      63,ilB.I67 
.       ll.E10.885 

Uiiièrea  bi'ulea  pour  direnaB  m 
ObjaiB  t-briqué» 

Totaui 

,     Si0.8H5,693 

870.661 
.       11,235,061 
.      21,538,385 

'.       4S,î51.*3i 

417,593,442 

1,173.248 
10.741,329 
17.352,996 

U0,i:i.877 
40,914.429 

DenrMs  solides  eLiKJDidw 

Objeu  fabriqués  llnli  on  piniellï 

ment  fini?,  sa.nir  : 
Fila  et  Dbjel*  de  rindustrta  u: 

Miiani  n  objet*  en  niélsl  {a» 

^Ê          Mtchiaei  et  ouvrage»  pourUmin 

^1       VÊuaieau  et  objets  pour  l'oeage 

Pfoduiu  chimiqoBB  el  phirmaoeu- 

tiqnes 8,9(8,331        7,533,9*1 

Objets  Doa  dénumniÉs,  Sntsuu  par- 

UeUemeBt  Buis 3S.5il,7Fi      33.95S.li9    I 

Totani 363,5(3,5D()    S48,Ï3S,1U    | 

Les  principales  importations  en  1890  et  1889  c 

reDaentles  arlicleBEuiTanta:  coton  brui,  42-8 millions 

irling  en  1890  contra  hS.3  millioDS  en  1889;  blé, 

millions  contre  22.S;  Tarine  de  blé),  S.t  millions 

e  8.D  ;  laine  brute,  26,9  millions  contre  2SJi  ;  tbé, 

:10,0  milliona  contre  10.0;  sucre  raffiné,  8,1  millions 

«onli-e  8.9;  sucre  brut,  9.9  millioas  contre  13.6;  bois 

et  de  consti'uction  :  bois  scié  en  pièces,  11.1 

allions  contre  13.1  ;  dégrossi,  5.0  millions  contre  S.S; 

^Animaux  de  boucherie,  11.2   milliona  contre  10.4; 

lurre,  lO.li  millions  contre  10.2;  vins,  o.9  roilliona 

Dire  5.9;  élolTea  de  soie,  3.3  millions  contre  a. 8; 

bans  de  soie,  2.5  milliona  on  1890  contre  3.0  en 

189. 

Voici  les  chiDVes  les  plus  importants  de  l'exporta- 
tion :  cotonnades, 04. 2inïllionsËlerling en  1890 contre 
"'  '      il889;  iilsdecoton,  12.3  millions  contre  11.7, 
articles  de  coton,  8.S  millions  contre  8,1;  fils 
ode  l^e  et  lainage,  20./i  miUions  contre  21.3;  fita  de 
"  lingerie,  S.7  millions  contre  5.8:  fers  et  aciers, 
et  objets  [machines  exceptées],  31.6  millions  en 
1890,  contre  29.1  en  1889. 
Recettes  douanières  eu  1890  : 


Chicorée 83.199 

.Cacia 8t.ï76 

Zttë 1TB.313 

«ruItB  seCB  :  HbIbîiib  de  Corintbï 440,»! 

—  Figus!!.  praaeaai U,8gl 

—  Riisina  «tes .- ^«1,1% 

SpMiuem  :  Rbam ,       . .  l,WVi,W» 

—           Cognac \  .VW.'*"* 

,   —         Tbé a,û\a,'** 


Tihacsbrat 9.DIÏ,8I6 

—      mani.ru!(urâ 5S9.93I 

Tina ),3Î5,ÎBÎ 

AniclïB  dlïKr» as.MO 

Bccel.  aulresiiuedrDilisurlflâ  marchaudis»!.  U,t3S 

Tolnl *a,US9,86g 

Lee  drawbacks  et  autres  reiiiboul'EemeQts,  qu'il 
convient  de  dâdmre  du  total  ci-dessus,  ont  atteint 
191,768  liïres  en  189U  contre  Mi.Om  en  1889  et 
163,9:j2  en  ISB8.  Le  produit  réel  de  la  douane,  pen- 
dant ces  trois  années,  ressort  donc,  frais  de  percep- 
tion Don  défalqués,  â  19,873,092  livres  en  1890  contre 
20,^5^,312  eu  1889  Ht  19,842,322  en  1888. 

COMMKRCE  PAIl  PAYS  T-V   I8S9 

1.  faj%  ttrtD^tTt.  1iiip»rr.  Eiporf. 

Kauit S7,IBt  S,33i 

Stitdtt  ai  BorïégB IÏ,70S  i.«3 

Dantunark  (et  blandc^ 7,810  9.3ei 

AlIsmBHDe 37.  ID5  1B.313 

lulHcbe-Hnogrie 3,3tJ7  I.OM 

Pa:n-Bu W.BTS  9,70i 

BelgiqnB (7,675  7,160 

Fr»noe 45,780  U.SSl 

Etpagae II,S39  4.»0 

PDilugal 3 ,  lOÎ  S,  5U7 

lUIie. 3,Ï30  7.113 

firèce i.Sfil  851 

TnrqBÎB 1.459  3,0S0 

Balgirie S«  81 

noDdwnie 3  .SOS  1 .358 

Enrops 191,895  89.u8(l 

Étati-Uuis 9B,»«I  30.î9t 

Meiiqn (86  1,513 

Amérique  centrale I.ISI  9S6 

Clb*  Bt  Porto-BEni loi  1,819 

LeK  luim  AnUllsB  émTigbm  ci 

GajÈBt lU  799 

Vénéxaet ■»&  Ifà 

Brésil. &,W^  *-'«'' 

/ttfpifAriqDe  Argentine  al  Uruguay.  Î.Wil  «.*« 

Cplombh **       *'^ 


I 


«RANDE-BRETAGNE.   ^  COMMERCE  SOîi 

Equateur 72  266 

Pérou 1,294  938 

Bolme  «t  Paraguay »  14 

Chili 3»265  2,934 

Àmériqae 110,056     60,857 

Chine ~6,ÏT6  5,039  "^ 

JapoD 978  3,888 

Philippines 2,332  4,5i3 

Java 2,234  4,525 

Turquie  d'Asie 3,806  3,081 

Le  reste  de  l'Asie  et  la  Polynésie.  738  824 

Egypte 8,621  2,940 

Tunis  et  Tripolis 395  106 

Alger 658  286 

Maroc 956  572 

Le  reste  de  l'Afrique 1,552  2,435 

Pêche  de  baleines 34  » 

Autres  pays 28,421     22,239 

Total  des  pays  étrangers. . . .    330, 372    164 ,  176 

IL  Possessions  britanoiqnes.  Importation.  Exportation. 

En  Europe 1,154  2,234 

Colonies  de  l'Amérique  du  Nord. . .  12, 191  8, 121 

Antilles»  Hondnra.  et  Guyane 3,647  3 ,091 

Australie  et  KouTelle  Zélande....  26,805  22,771 

Inde , 36,199  30.956 

Straits  Settlements 5,417  2,396 

Ceyian 2,822  780 

Hong-Kong 1,129  2,171 

Maurice 422  300 

Colonies  de  l'Afrique  méridionale.  6,118  8,9&3 

Col(»iies  de  l'Afrique  occidentale.  927  780 

Autres  possessions 435  330 

Total  des  poss.  britanniques.      97,266     82.873 

Totaux  I  et  II 427,238    2i8,U49 

Principauœ  articles  en  1889. 
(livres  sterling.) 

IMPOIITATIOII 

Cérèêlen 5i ,186,000  Articles  cYi\in\<VQi<^^ 

Coton 45,6éi,000         et  dTOgucT\e» . .     ^,^V,<^^ 

^'oe .,    f8,6i5,0n0  Fruits Ç»,«â^>^*>f^ 

^''^'^ 23,081.000  Feaoxeicuu»...      Ç^^^V-^^^^f^ 


i-BMETA^».  —  iufim  Mjûutïunë 


.  tl,UJ»,OaO  Cuir 

!  <K,391,0aO  Culire... 

.  13,191,000  Vin 

.  11,789,000  Jule 

.  10,637,000  l.inelle... 

,  S,98B,000  Cs.Cè 


5,flai,UI>0 

i.5;o,ooo 

(.319,000 


,  SS,793,00O 

,  31.131,(100 

.  2l,3î5,D0a 

.  15,371,000 

.  U,78i,000 

.  {(.712,000 


5,777,000 
.I.SOS.OOO 
(,979,000 
i,  3(3,000 
i, 091,000 
î,  730,009 


3fi,9(S,iU  9.5;N,Bei  35,S!(,a7S 

11,077,196  7.(iO,eSi  38,117.810  , 

33,li(,3.'<0  3,794,77(  39,D36,30( 

(6,(10,991  1,113,361  (7,51(,35( 


16.3îi,U0 

9,841.380 

3fi,36S,6M 

34,766,353 

8,181,518 

33.048,881 

13,778,767 

5,949,119 

39,717,896 

(1,11S,73( 

801.995 

41,031,719 

MAUINI    UtAuiAXDE  EJ 


ODies 15,0»)      1 ,748      1,683 

JVomtra  dtl  naviru  ie  m«r  emplov^i  «n  18 


Cabotage....     d,9S5      B71  l,&il.      130  W.*''* 


6  a,5S5  4,6«S  17,5»  7,6il  230,163 


ï.33t,»)i      6g,33«,374      29. Î7 

68,461        l,6«,53T      îl.U      ît.S 
59.386        ï,193,8lî      36.91      


Anglslern! I,776,0tl      5fl,036.S81      31.55 

GKlIeii lil,OSl        3,5i8,l3a      M. 07      V.6S 

Êcossi-. SÏJ,488        7,8ii,03t      35.09 


3,3U;,78i      7i,7( 


,755      3ie.37      33.9i 


1,623.967      DS.t09,(36      41.94 

S(9,Uil        8,130,^8      31. 7i 

1,015,715      37,182.053      36.61 


<    164,078,736      39.75 


304,613        8.69t.774      28.55      30.3 


324,780        9,374,9W      Ift.îil 
10  «Tes  41S  i  le  buftbel  ^boîMeeLa')-.  tb  "à 


■^P^ISil 

■SU 

!■ 

Angleterre 

îîr.sM 

s, 8(0.361 

Î6.M 

m.ff^H 

1.351 

t.*n 

3U.70I 
35.138 

il. 16 

W.8S 

foc.™ 

Crsude-Brei.. 

*ï4,7ei 

5,906.101 

S6.ÏS 

H-tT^^I 

Irlinde 

M8 

15.006 

îi.(6 

ï3.<(^^H 

Ho)r»iime-Dni 

m,t3i 

B.Sil.SW 

Ï6.Î7 

38.»  j^l 

Angleictre 

3Bi.S0a 

Ï.337.î9a 

6(M 

3e,96S 

5.H6 

5.4»  ^H 

tcùiM 

15i.7i6 

1.011.598 

i<.T»^H 

Grands-ttret., 

3.5S7.765 

6.19 

■  if^H 

Irlinde 

78T.a3i 

liDyauuie-Dnf 

.      1.3Ê6.i5C 

6.435.ÏS7 

„j;" 

«.^1 

Anxlelerre 

1,ï:o.»(» 

19.3Si,ee9 

H.03 

I5.I»'*H 

Cnndt-Brel.. 

IrlMile 

«7.911 

3,909.8îa 

13.13 

KoïBume-Uni 

.      î,ïl8,SSt 

3i.007.085 

ll.iS 

lt.S9'  ^M 

Aneleierre..  .. 

3,977.677 

18.79 

19.89^^1 

«,91» 

î^wfse 

l.tUl 

l8,Dt;l 

17. ît 

17.7»>^| 

Grande-Drel.. 

Irl-nda 

tt.Oil 

6tl .639 

It  11 

il  71»   .■ 

370,149 

0.7*0,378 

I8.SI 

19.01  .]B 

A-ïlelerre 

e,IB7.9i8 

"s  691  8JÎ 

1.57 

l-U^^H 

6U0.9ït 

967,875 

I.5B 

1,5»   ^1 

t'.riDde-Bret.. 

7,IEt,îiU 

it 

IrUnde 

Î.IST.Sîî 

i.ou  ^1 

n^jaume-Vai, 

tl.e5l,7H 

le.îWi.W^ 

.,'^^ 

^oglelerre 

57,711 

km  ,ftvi.   *■'*  ^JSH 

^^^^^^^H 

^^^^H 

^^M 

^■^^1 

1,3SS,3]6      S.tll.nS      3,9<}4,9(IS  S3«,66l 

S.it».3àl      1.I3I.3S0      î,8Si9.704  579,132 

Ï,561,Î37      î,086,561      S.SS^.ÎàJ  690.i6u 
fitlall  en  Gi-ande-Brclanni . 


6,su8,63a    a7,a"a,i3îi    1,773,609 

e.J39.5S5      ÏS, 63!. 113(1      3,910,803 

6,1Î9,Ï75      Î5,Î5T,U9      î,J0i,3li 

La  ricolte  tn  Irlande  <n  1889  ei  1S90. 


Frnnieiii 913(1  1.48I.6L3  1.(36.(63  l.tl3,%l 

Avoine I.Sît.DlJ  18,Ui.3;i  17,63ï.etR  17.796,313 

OrgH 181.058  1,889,(06  3,3(3.e«  3.057,397 

Sdgltt ti,5;3  ll3,STtJ  3U3,(3II  169,130 

Pomme»  dB  lerre.  TSO.PDI  8,968,937  î,B(7,6Sit  l,8IO.iîD 

Nd<elB(lllrnipe)..  395,386  3,683,503  3,909,833  i.35i,7<l) 

llMi ne»  diverses,  40.(37  617,637  6îl,639  663,081 

Lin 86,896  SiMi7  19,366  20,Î01 


detrèllB.elï 631.818  J,  la?  mn*  *.l"8-3't    1.358,009 

duprét 1,161,816  \'-"'-f"'l  3,375,657    3,335,981 

L'iNDUStniK  UISËIALI  tx  l»88  ET  1889. 

Combugtibtes  mincrav(e — La  producUoii  houillère 
du  Boyaume-Uiii  en  IJtfty  s'eal  élevée  i  179,7'i7,391 
Lonnes  de  1,000  kilogrammes,  dont  la  valeurs  repré- 
senta une  somme  d«  I />1 15,744 ,243  francs;  elle  est 
réparlie  coinniH  il  cuit  entre  les  trois  parties  du 
Royaume:  ^_    _ 


AngltWrTs  «t  GbIIo 15e,0S3.WÏ       M.<t  .'«%V,t.SR, 

Beoeie 83,588,631  llWfc.tSft 

Ifltade. |Ot,aM 


lï9,7fc7,3»V         \1*.*.ÎU,V*^ 


AngielBrre  el  Galles 1 .363,3^1,369        9;i.6âS,3l!i 

Éetaae lS2,lSg,fi(g        1II,I7S.<83 

[iIkdlIi; 1.063,tlfl  869,1  Si 

Tvlaui 1,U6.7U,30    1,083,735,580 

Les  dUtrioIs  qui  □□!  [e  plus  contribué  à  cette  pra- 
iluotion  sont  ies  comtés  de  Durliain,  30,T'J2,002  toDim^  ; 
(la  YorkshirB,  ii'2,327,(W3  loanea;  de  Laniîashfre, 
-22,0:'Ji,19Li  tonnes;  de  Glamoi-pan&hire,  20,62l,7ati 
tounos,  el  de  BtaffordsUire,  t'i,IiiU,4U4  tonnes. 
Ls  quanljtë  de  charbon  siporlée  n'a  cesâé  de  e'ao— 

Ton.Md.l.OWtllogr. 

Charlui. ." aï.flii.'g»       a8,04î',BÎB 

Coks 7SI,-9S  811,0» 

AgglomàréP B9i.96;  3il.SI3 

Toiaui S9,il9,7i9       Ï7,1((S,06B 

C'est  aurtont  en  France,  en  Italie  et  eu  Allemsgijo 
que  le  charlion  anglais  a  U'ouvo  un  important  dé- 
hnuciié;  T»ici,  pour  quelques  paya  d'experlalicin,  la 
quaLlitê  de  cliai'bon  aDglais  qui  y  a  été  introduit  en 
IHB'J  et  IWIKI  ; 


Freoce 3,9'JO,000  i,l43,mo 

Il9li« 3.H3.O0O  3,3lO,OUO 

AlIcmagDE 3,tîS,l)00  3,0S0,U0U 

Russie 1,7SÎ,0(0  i,5l3.0OO 

EapagDB  «t  Iles  CuiirleB 1,187,000  I.19S,00U 

Snèda l,i9S.OO0  I,Î83,000 

Daiieinarfc l,3Ci,O0U  I,t3ifi00 

Égjple l,t75,onO  i,U0,O0O 

Iode  eL  ddiroiu 1 ,187,000  1 ,365,000 

/gi:  —  Fonte.  —  La  produoUott  de  la  fcnle  a  al- 
loînt,  eu  iSm,  3,i3l),;S88  Uiiwiea. 
La  valeur  d»  la  tonte  oblenuc  cm  \e  ^^?^>r:rf''^  *""' 


GRANDE-BRBTASnS.  - 

celle  do  la  Conte  obteijua  au  moyoa  des  minerais  élraii- 
gors  s'estélBvêe  à  191,084,848  francs,  La  vBleur  lotale, 
calculée  au  pris  mojen  da  veale,  e'p-^1  élevée  ii 
:il4,2û8,a5Z  francs. 


Fers  en  h.irpo,  fer»  m 

inda,  coroiè 

^.: 

l,UU.i 

Fil,g.:t^nhé,  DU  non 

,fll     Mé&T 

aph. 

^r-blHÙE 

aa-i 

UuTrBgGs  «n  Ter  on  ea  roule i3t.9 

Feulllard»,  lAlei,  blindiigea 417.9 

Acier  brul ,',' ISï't 

Ouvrages  en  Ter  et  scier I9.S 

TdWui i,(BI},l 

Plomb   et  argcnl.  —  Les  mines  de  plomb  d 
Grande-Bretagne  ont  pcoiiuil  en  1M89  •  " 

(eu  16S8  :  32,081}  do  minorai  préparé,  dont  le  b 
meQtafourniSOJTt;  tonnes  iloplomhton  1688.  r 
el.  9,a2l  kilogrammes  d^argeut  {eu  1888  :  U.Wf 
2tïi  gramme»  d'argent  par  tonna  de  plomb.  .1 
leur  du  minerai  était  de  10,33j,(;97  franoB;  o: 
retiré  pour  11,710,705  rancs  de  plomb  et  pour  i  ij 
lion  373.3I33  francs  d'argeul.  Les  mines 
produisent  plue  la  quaulitc  de  plomb  néoesaBire  t 
'consommation  indigène,  les  importations  a 
de  plomb  mctalliqno  font  relalivement  conaidérsti 
en  18S9,  l'Angleterre  a  lire  de  l'Espngno  i 
7(>,'t3[i  lonncs  de  plomb  et  l'importation  lolale  di 
nerai  préparé  et  de  plomb  en  saumoné  i 
s'est  élevés  a  lrt2,07^  tonnes  (en  18"^ 
L'expoi-tation  totale  do  minerai  préparé  el  de  f 
en  saumons  ou  en  feuilles  pendant  l'année  1889  a 
de  3-2,93!;  tonnes  (en  1888.  ^j9,'j30). 

Èfain.  —  Las  comtés  dn  Cornwall  el  de  Devunsliire 
font  les  Ëeuls  olj  l'on  trouve  des  mines  d'étain  en  ac- 
tivité fit  des  eïploilalions  de  sables  Blannifères,  Voici 
la  production  de  l'élaiii  pour  les  années  1838  et  18»J  : 


f'Vlaiiimêlallique  o\Aemiiiar\aî\ 


l'epréaenla  une  valeur  de  2I,(itf7,82S  franCB.  Le  prix 
Tnoyen  àee  mioBraia  propres  â  la  fusion  et  celai  do 
l'âlain  Riùtallique  oui  conî^idérabl émeut  varié  de  iSS~ 


Elachlin ï,398    3,9(0    Ï.Sfia 

Eiain  r*lllo8 S,(W    3,031    3,803 

L'Aiiglalerra  a  imporlé,  on  IS89,  S.CWO  lonn-^s  iki 
minerais  eL  30,^75  tonnes  d'étaîn  en  lingots  el  en 
liarres  ropréjenîanl  une  valeui" lolale  de  72.322,133 (r. 

iCëlain  repré-^enlant  une  valooi-  de  UI.'iTO  'i'i3  francs). 
Cet  élaiii  provient  en  grande  partie  ilcs  délroil.t 
[121  tannes  de  juinei-aJ»  el  2'2,IU  toan^s  d'élain)  et 
(les  mines  de  f'Aualrabe  (347  lonnes  de  minerais  el 
6,772  tonnes  d'élain). 
Quant  aux  exporlatîont  d'étaiu  elles  ee  sont  clevi'oF 

'  S,EI9  louacs  d'iuïn  ladïg^De  d'une  i>> 

Ed  <'«».,|7,;9  lonDesd'BiaiiièlrunMerBidBicu. 

\  loniea  d'une  «alsnr  du 4I,(l8e.8H:^ 

i6,l3B  lonnra  d'âUIn  iDdlgËnad'uDD  lï- 
iMpde 17,698.711 
18.883  LoD»c<  d'élan  é>r.d|terei  d.».'o- 
loniee  d'une  ntleur  dv S0,78a,6TK 

La  production  indigène  diminuant  de  plus  en  plus, 
l'élain  étranger  et  colonial  im|iorté  en  Angletern' 
depuis  1877  a  con^lammcnl  augmenté. 

Cuivre.  —  En  1889,  les  mines  de  cuivre  ont  pr..- 
duil  y.htiH  tonnes  de  minerai  valant  74ii4,'Ja8  frane. 
Ëur  le  carreau  de  la  mine  et  Ulu  tenneiî  de  cuivre 
d'une  valmr  dol,2B9,Haa  fi'anos  ; 


«Inn  (biniile) 9.1M  l3S.4gg 

Tsrre  Blnminauie 4 ,35S  13.  I9U 

Arsenic i.SU  Mi.917 

Araaols  pjrileux 7.811  IHi.53S 

BiTïle îô.liB  Tlî.tflS 

Limauite  (ÏD0  orO 11. MS  I7fi,565 

Jrj^ilf  rétrtBUiTt 3.08i,S!a  ÎO.SSE.MS 

C/iarfton ilS,TM,îî\    \,V\l.,l»tWS».V 

Minerait  de  cuirre S,Wi  W^sVV*. 

f rrt!/p/(é  do  cuitre «  '^''^'* 


Minerais  de  rur 

PiTiles  de  fer 

Mmerabda  plonih.. 


TuDgtWte  de  cliuu 


309 

10,Î65 

13i,»75 

U,778.S13 

aoi.ss» 

*9.îil) 

10,835.697 

8,991 

(83,373 

ll'.fieâ 

391.717 

96J.66Ï 

l,977,GtO 

îi,*5i,980 

157 

94.ilî 

MS,77I 

26.i3i.l6ll 

218,68(1,981 

((.030 

18,390,732 

Î3,373 

e.3se 

!7l,01i 

7.161 

î,047.O9S 

lî,  703,692 

30 

1,135 

ÏOÎ 

aso''3 

3.137 

68' 

23.6S8 

i»,t69.gu  1 

8S3 ,064.720 

919 

1.S59.688 

B.Mi.fllI 

3SO,l7i,IOi 

35.17^ 

11.710,703 

9,05i 
9,à« 

SI .697.825 
i.845.897 

5,il3 

151. MO 

33,S3i 

50.389 

i»m5 

Î30,637 

1.373,305 

lio.as 

333.585 

Tro 

Ditars. 
MpcDus  d'exploi 

EDUDtp.lO0dD 

("ClWM 

3.     -     

3<     -    1 

T01.U»...  ; 

Grande  vilehse.. 

5 

■ 

]'"W. 

3().9Si,0»    m 
38.7B<>.000 
3,135,000 

m  des  rccïi 

,„, 

....     7;,OS5,000 

-l.RB5,000 
3;.;63,000 
35,133,000 

l!M. 

3,oi«.noii 

1.693.000 

i8,ao».aoo 

3.051,000 

.... 

....     36,931.000 

30.0-5,000    SO.âeS.ol'Û    3,l»8,U0O 

es  .688.000    63.10i,000    2.705,900 

iSî.tiO.OUO  tltS,933.0O0  i'J.THi.OOO 

.           S,1W,OUO 

175,183,000  ■ 

71Î.. 

19t),000  17,874  .ODO  !e,47t,000 

D              90Î.000       891.000 

3,8SS.OO0    3.fi(9..WO 

Emeniblu... 
Marebindiaei  div 

-'■'"■' 

„„ 

I         31,731,000 
iOrchandUtt. 
i«m.  ' 

3U,98i.0OO 

91,940,000 
16.159,000 
1.357.000 

Ton»! 
Î01.676.0OO 
80,171,000 

3 

■•"""•" 

'"'■ 

T.in.'. 

/Sfrallen  de  l«  »< 

</i  lecxplaUaii 

.on.  —  Délelli. 
Wt.  w.rt. 

iwMne/ruuIdnr,. 

3.m& 

^^— 

■ 

^^^_ 

^^^1 

■ 

^^^^^H 

^^^^1 

f 

Dépenses  cinsée)  par  le  traac H.SSi.ODO  H,7E7,UUi> 

Kraisgènér.uï (,75Î.U0i  (,7M,n00 

linp&Ude  taules  eoriee  (lucini) 3,134.000  Ï,<6(,D0II 

Droits  i  payer  bu  goDTeroemenl 31(,000  311,000 

CumpeDiîDlLoDi  psjéi^B  aul  vajigeurs.  3(8.000  I03.00U 

—            puurmtiicUaiUlisec...  183.000  1E6,00II 

IKpenseï'  idininlslnii.  et  j^idiciiiiren. .  SES.OOO  3i6,OOU 

—  —           1,319,000  1,395,(K1" 

—  —            188,000  iM,»'» 

Frais  divers S,O07,OiiO  1.989,0011 

Tul,.ui 40,091,000    17,763,000 

AngloEerre  et  GalW 3J.58S    6S, «76,000  31.373,0110 

Ër06» E,0!8      g. 308. 000  »,M8,000 

Iriande t.iSï      3,011,000  1,390,(1(10 

ToUUI 31,093    Î7,0i5,001)  35,93i,U0Ô 

POSTE!  EX  IBSS. 

Nomtjre  des   liureaui   au   31   mars  1S68  ;   17,SB7. 
Expédtltona  an  1689-90. 

Leurs» 1,650,0011 

tarie»  ihk.uIB' St7,(lflO 

Journani  m  l^lpnlué^ ESM.UOO 

Uandati  postaux  : 

Puiir  lu  rojaume-Ccii 9,030,000 

—  reimnger  et  laa  culu(ll^^ 36.000 

Valeart  dea  maDdats :  (En  iw.  •.■■i:i.i 

Pourlerùy«iiine-Unl S3, 333. 000 

—  l'élPioeep  ellas  culonifl- 999.000 

De  l'étranger  et  des  coloDlet S,S34.0U0 

TfLËCHtFHEt  B-l   ISSH-ÎO 

Nombre  des  bureaux  de  l'Etat:  3,<ifi'i.  Loiigueui' 
des  lignes  t  4Q,40e,  des   GIb,   2^.538  kilonèli'e».  — 
Nombre  des  dêpècheà  :  82,369,034,  dotH,ïa,A\!i,""M  t\\ 
.-In^/Bfeiiï  ei  en  Galles,  0,539,269  en  ÈBtKBa,"^A\\.;.''"*'* 
en  IrlaudB. 


wm 

3*3 

1 

163.^ 

cliypre 

iDda  mglBi»*: 

États  iiidigtDed  de  HndB  (.Pn\.}. . . 

3S8           183.3» 

9.311            (86.173 

Î.ÎW.333    108.793. 350 

1,5%,3H7      60,681.378 

49Î,«J0        S,O0a,O(W 

63,976        î,88i,9W 

6,495             14,618 

1,771               5, SOU 

3.74S           568.000 

63,870           357,000 

83           115,800 

KO.OOO           600,000 

7H               3.883 

171             34,711 

H                   tl9 

(îi                   5IS 

7,964,531        3,860,(96 

939,100         137,500 
10.843         1Î5,141 

40,334            (90,000 

15,175           175,000 

48,â60           UO.IEK 

lL,a90            139,788 

477,800           183.000 

1.150                  SOO 

1,600             75.000 

179             K.ISO 

76.1(5        I.105.43(> 

3.768             87.165 

113               5,300 

iVS                    94 

Î.W^             WSWJ 

Ceyltn 

Hcmg-liDnft 

Bornéo  septuntrional  (Prol.) 

Ilea  de  KaelioK  eL  ChmiiDB> 

CalDaieatuilrBl.  at  Nouy.-Zé lande. 

Honrelle-Guinée 

Ua*  Fiji  et  RoloumWi 

ileadeHBi'iey  du  Zauii?tai.) 

IluhDiéu 

Pondsiaud  (Pfolec.) 

_           Oambio 

■         UK" 

H           Sle-H^lioa 

Ile  Miarlca  ni  dépendances 

GRANDE-BRETAGNE.   —  COLONIES  819 

Dominion  of  Canada 7,990,706        4,946,497 

Terre-Neuve 110,670  103,121 

Labrador  (Côte  orient.) 310,800  4,211 

Bermudes 50  15,743 

Honduras 21,475  27,668 

IlesdeBahama 13,960  49,500 

Iles  de  Turc  et  Caïcos 575  4,778 

Jamaïque 104859  613,376 

IlesCayman 584  3,066 

Iles  sous  le  Vent  : 

Savoir  :  Iles  vierges 165  5,287 

St-Christophe 176  29,137 

Anguilla 91  3,219 

Nevis  et  Redonda 118  11,864 

Antigoa  et  Barboude 440  34,964 

Moniserrat 83  11,680 

Dominique 754  28,840 

Barbade 430  181,(J00 

Iles  du  Vent  : 

Savoir  :  Ste-Lucie 614  43,124 

St- Vincent 381  47,649 

Grenade  et  GrenadineH 430  50,393 

Trinité  et  Tabago 4,839  216,798 

Guyane   anglaise 221,243  282,066 

Iles  Falkland 12,532  1,890 

AIJSTBALIE 

SUPERFICIE  ET  POPULATION 

Kilomàtrrs    Popu'atioa 

Coloniei,                                       carrés.  en  1889. 

Nouvelle-Galles  du  Sud 300,730  1 ,122,200 

Victoria 227,610  1,118,028 

Queensland 1,730,630  406,658 

Australie  méridionale 2,339,775  324,484 

Australie  occidentale 2,527,530  43,698 

Tasmanie 68,309  151,480 

Nouvelle-Zélande 269,957  620,279 

Indiffènes  i  Nouvelle-Zélande »  41,961 

^         /Australie »  31,700 

Total 7,964,541  3,860,496 

IMMIGRATIO.f  ET  ÉMIGRATION  EH  \%^^  . 

Nouvelle-GsLlleB  du  Sud 6W  AT*  U*?»  T-^'^'^ 

Victoria ftV,^^  Ç>%,V.V^ 


«.«73.S9II  a,7l9,ïT(l  7,BIB,B(li  37.3( 

ml....  I.t(a,it9  <,S;i,6U7  3,59t.6ir,  ->.^.»III,<I5II 

i.érid.  Ï,î7n,i33  7li,3lS  Î.33S,9Ï7  ail,l.-i5,5iKI 

iccld..  31)1,413  lUi.aVIt  SKG.W.I  t.37l,9KI 

: BlK.Sm  tl3,t((  GBI.e't  s.oi9,u;u 

ande..  3.UBI.910  IWifi.llKl  3.eei.7it  3H.tS3inil 


Tnl«l ÏB,SUi,HO    I 


llï,6U7    Ï)I,ITU,I31  I7S,1U,S); 


,;3U,178  S,6ll,5S5,tD3 
7,719        ÎÎ,IS6,465 


l 


(I)  D-anrh  U-   DtuUchts  Hanàt 
,  Ml  j«.iir  les  luuiix 


82! 

TuiTTHnie J,WI,9      3,71i,Mt  lfl.S73        B(,33i,93i 

M)uv.Zél>».la.    B,ia7.9    1<),3I11,H8S         331,8113  1.193,633,399 

Quacmliuicl...  U  «:9.1    «.BIl.filB         183.983      at).614,9ia 

TatKui (9.u8«,3  138,»>S,M<J  J,0UU,5^»,7  S,3'9,4t9,g66 


Nouie1le<~Ca1lB9  dn  Snd 10,885    lO.SlIO 

Viclorîi 13,979    13, «54 

Ouetnalond «,Ci7      6,126 


Tasmani» 1,611  !,3ïl 

Nouvel  lB-ïél«iiilB 5,9*1  J.767 

TuUHBBS 65,157  57,«)5 

—    18)19 «8,S3Î  61,5*5 

La  valeur  de  la  laine  aW  élevée  en  IhUS  à  : 

NoBiello-GtilSB  dii  Sud S. 359.000 

Vlclofla 5.171,000 

Qoesnilnud... S.lSg.OOU 

Auainlle  mérldlonalf 1,810.000 

Anatral[a  KOeldenUlc Ui.OOO 

TimudîE 307,000 

NDoielle-Zèlande 3.H5.000 

Toial ii.îU.OOO 

n*V1G«.TI0t<  EN   IBS9. 

Nou»el1i-C»ll6  du  Sad.. «, 183  *  S, 311 ,179 

Vicioila 5,7U    1,599,178 

Qoeeûslanit 1,533    1,001,009 

ADStraLie  D.pri<ll.,Dale t,081    1,959,311 

Auiirallo  cwcldtnmlu 69(    l,0Oi,S18 

TBsnwnie , 1,661        911, SiS 

Nomella-ZSIanUe I.S43    1,195.886 

Total 19,737  IS,993,63S 

■aeums  DE  riH  bk  *889.  fL>  mille  uib\.  =  1  ,Wfi  XV*,"! 

r^anlle-ctlii     la  Sud.,' :i,t.«v\\. 


Tocal 

I 


Victori» 

11.807. lOÎ 
I7,0H.S77 
l.iOi.SOO 
t.7l«.att 

IU,3i7,fSI 
1,5W.3Î7 

Aailrallsmérlcllaniile... 

..      SBt 

..  S.BliS 

l7N.i69.3tfi 

Aiutralie  mémdionsle 


t7,iDi      3S.7S7        460  3,(10,(07 

6.7(9      16,871        S95  1,713.938 

1(7,53      36, -M        Ml  (36.031 

e.SSi      1S,73I        111  991,930 

(.765        5,108         38  480,735 

lit  17<,769 

(73  <■  78.1. 860 

Total 63,(18    111, 8A3    1,111  IO.BUt,57U 


GRANDE-BRETAGNE.  —  COLONIES  823 

Toronto 166,809      Ottawa 40,000 

Québec 62,446     Portiand 14,226 

alifax 40,000     WioDipeg 22,098 

FINANCES.  —  Compte  de  Vannée  1888-89  (en  dullars). 

Douanes 23,726.784 

Accise 6, 886,739 

Postes 2,220,503 

Tra?aux  publics,  y  compris  les  chemins  de  fer. . . .  3,642,557 

Primes  et  escomptes 77,398 

Intérête 1 ,  305.392 

Terres  publiques 237,821 

Droits  de  tonnage 58,995 

Antres  recettes 626,681 

Total  des  recettes  ordinaires 38, 782,870 

Emprunts 27 ,  368,357 

Placements,  fonds  divers 2,983,044 

Comptes  des  provinces 42,2(19 

Autres  recettes 1,971,474 

Total  général 71,147,964 

Dipenaes* 

Dette  publique 42 ,  159,166 

Subventions  aux  provinces 4,051,428 

Gouvernement  civil... 1 ,281 ,714 

Jastice 685,807 

Police  et  prisons 337,743 

Législation 701,171 

Immigration,  quarantaines 292,552 

Pensions  et  fonds  de  retraite 334,963 

Milice  et  défense 2,1 53.253 

Travaux  publics 2,487,891 

Service  à  vapeur , 622,353 

Phares,  ^etc 51 1,779 

Octrois  aux  tribus  indiennes 1,112,776 

Dépenses  diverses 1,3H,900 

Frais  de  perception 8,873.339 

Total  des  dépenses  ordinaires 36,917,835 

Rachats 17,030,853 

Subventions  aux  chemins  de  fer 846,722 

Placements,  fonds  divers 2,817,551 

Chemins  de  ter  et  canaux "i  .,^'^'iTV'VL 

Dépenses  diverses ^  .;^'^^^\. 

Tola\ IV.VVi^V. 


m 

\ôk\:>  im^^^^^Ê 

ÉtiU-Fûis 

ce  spécial  e 

TDUl «7,530,OU   ^H 

n  im-S9  (en  dolInrKV         ^^Ê 
..  ..      !iO.537,00(l      ilMl.in^^ 

>'f'^'' 

3.37g.<XI0       ï.8)S,00i) 

Amérique  du  Sud, 

Autres  pajs, 

Principal 

Obj-Blgenrer 

Articles  on  iBinn... 

Hodille 

Sucre 

Ëu.ffBfdei».U,iL.. 

Touuj,.. 

li,î!fi,000 
lO.ttS.OO» 
8.587  .OnO 
B.Î39,0» 
(.ÏIB.I)I» 
Ï,HÎB.001I 
ï.978.000 
ï,MS,000 
l,77i,N» 
i,f.S5.m 
I.SHI.OI» 
(.6Î1.(MW 
1,8(13,000 

M  ,757.000 
9,87fl.O0a 
9.îBÎ,fflW 
9.Ï18,000 
B,9Ï3.»00 

3,7io.oflo     (.Ho,(ym 

..   .,     iU9,6'3,WI>     BS.îM.Oil) 
<n  ^m■S9  [en  dnll.rO. 

pe.ui i.m,m 

ArtiriBS  en  cuir...     I.Ml.OOO 
Objets  en  lin  el  en 
i"" l,i9i,W0 

AniclBBDBboif,..     (.ISfi.OIW 
Chipe»u».eti„.  .    l.VH,mi 

U»reii.eln I.ÏBi.OOO 

VdrrBneu I,tl05,000 

CMBtlv (,*11.000 

Ohjeti  en  Élilt l.lSO.HUll 

Papier t.iïl.OOO 

Houille Î.î33,0n0 

Œuf» î.lfiO.OnO 

Peau. I.N37.O0O 

Fruit» I,«8.00ll 

Soierie» 

Thé 

Arllcl..rh,iriq,,e.. 

Vi.ndB 

Céréales 

Banrre  et  tfomugi:. 

BM  1888-89 

^k.W^        (..Wî..»» 

r 

rina  marchande  avait  en  tiiHy  itn  liiTeclif  de 
vires  de   mer  jaugeaiil   I,0i0,'i81   1 
i8  vapeurs  jaugeant  aOS.lBS  tonnenu 


)   fer  en   expioilatioii 


Nombre  des  bureaux  :  7,H38.  Nombre  des  lettres  : 
U2,(Jli8,0t)0 ;  des  lettres  recommBndées :  J,«W,CO(i; 
nnmbi'B  des  cartes  poeLnIe-  :  19,3liS,QI)l) :  de»  journaux 
pt  imprimés  ;  1H,322,CI0U;  des  eipêdilious  ofiicielles  : 
:l.H72,(J0D, 

itLËGTtpnES  EN  (8S9 

Nombre  des  bureaux  -  ""/iSli.  Lonsueur  des  lignes  : 
■i7,0*iii  kil.,  dont  4.223  ,  "'  '.aes  de  rÉLal.  Dévelop-, 
peinent  d«B  fils:  99,S1(  ètree. 


I9i.(i7  S.lGI.eOT 

(85.879  9.84S,59i 

ai.OJO  i.tR6,(88 

336,(138  (0.26S,39Î 

•09.510  l.53i,9T3 

SU.JiO  îil,U70 

!0.955  3.IWI,!36 

91.878  S,8t5,t05 

13.1-3  741, 730 

M,7M  S.Sfil.flSî 

74,677  l,7U9,TÏ0 


! 

■BRBTAGHG.   —   COtOI 

I8SI. 

■ 

AdonlenrB  ie 

Nt 

..        3.JIS.875 

an(«,  1 

Papulalia,! 
«oœba, 

"1- 

ï«(«  i*»  pjui  impori 

S8I. 

7«,Î9S      KsOBOoo.... 
i05,8t8      PnoBB 

t!fil,303     Bareill; 

131,176 
IÎ9,7S1 

HjdBrïhid 

«3,417 

Delhi 

*ï" 

S9,5«5 

86,06* 
Si,(i9 

CswnpnrB 

lEI.iU      Trichinaiioir 

79,076 
-SB. 

C. 

En  iivro^  slfrlins.) 

r.  IBSB 

Monopole  du  tel 

67S,63l 
H7,D8S 
70S,346 
01(.lSi 
Ï31.78t 
5Î0,94B 
349,0  If 

Enreglilnmeat. 
TrihutaelCOùlr 

bat 

«.V^Hft 

PoMtea,  UlàgtiLfh^ 

^ 

828                 OKAMlE-BHblu, 

Total  des  niarehsiiilis 

F 6B,BT0,3iS    9i,6H,73i 

i.s-o.m       ;i,36l 

Tolal... 

83,18S.iî7    9B,a33,8;9 

S;,-G5  Tissus  de  m 

i,S30  vttemGDle,  e 

PolBaous, . . . 

3,915  Soiebrole.., 

3,717      Sel 

1,883      Eiiice» 

1,8EI  Eiu-de-ijv.. 

I,:91      Vurnri 


10.  SOS      Iridlic».. 


85,1»^ 

TuUI  1SSS-S9...      G.ISl      3.t5U,i;B      5,3u4      J,533,in'J 
CKiMixi  Ht  fER  Br<  Etr^niTiTiov  in  1 
2:!,^2kil  N'ombre  des  losaç.  6n\«^-.\\^,'Sft^ 
d^a  ioaueaur  transportés,  îà,'yv^,U\. 


Nouibi'e  des  bureaux:  797,  non  compris  leebuicauï 
téiégraphiquee  des  chemins  de  l'er.  Longueur  dt? 
ligues,  Ua,s:itkil.,dfiB fils, 9tJ,6oi.;noa compris STUkil. 
de  câbluà.  Nombres  des  déptiches  payées,  3,OIO,S'J'i. 


Suparllcie  :  64,B68  kilomèlres  carrés,  —  Populfllitii. 
en  1869  ;  2,137,208  habitants.  —  Capitale  ;  Athènes, 
107.231  habitants;  le  Pirée,  3o,g<>9 habitants.  — Autres 
villes  :  Palras,  33,1129;  Cortou,  19,023  ;  Zante,  lOjliffil  : 
Ai'gOB,  9,8lil. 

FiKAStES.  -  Budstl  de  l'anné„  1890, 
(£n  dndiDies  (slsnt  t  Trutc.) 

mpilw  diracU i!P,Bi6,iJ"U 


«onopolea ,H,9B3,0(W 

Produit  daa  )>i«D>  da  r£lal 3.U7g,5S3 

Virâtes  de  biaiu  de  l'Ëlul H, 987,105 


Recetlee  diverie! :',3i.1,(i00 

cala»  dus  (UDIB  et  caiiu>wé«B j, 308.819 

—    des  phnrsii ilW.OUO 

T>xd»  lélégraptiiijueB  interDaiionnIca 3iO,(HHI 

TotW 93,013,365 


Datte  pnbligne 

Isie eivile du  roi elio  prince  rojBl,. 

Feiuhae  gt  doutioas 

Corjii  législatif. '...'.'.'. 


W              K»                   e«i£ 

i 

^ 

^B 

MiDislire  des  affaira»  èlrangêret. 

«63,1  SI 
B,lt3,%ij 
4,887,001 
3,«i4.t«l 
18,437,000 
4,831,781 
1,4B(.3IB 
8.413,370 

9l,ÎSS,8ia 

..TTE  r.»uo, 

1»  tA^VIEH   ISSO. 

Kmprunis  amorlisBables. 

.8,887,817 
WISÎS^TO 

700  cl 

IT,885,4I5 

■26,OUi)  hommes  et  3, 

B. 

HE  11  II 

.iTiinn. 

Une  vingtaine  de  os 
21LI  caoODS. 

lïirea, 

,  graiidi  et  peli 

ts,  pOrloTil 

SHNEnCE. 

Commerça  ipécial  en  lBg9,  pa 

ir  pas»  (en  dpnd 

imsBoafr.). 

P.JI. 
liiwide-BTeiigQo 

■«.portvit... 

.      ÎS.6HI.0OU 

.      Î5,'BB,(HI(1 

.      ll.G38.(KH> 

..      «.636,00" 

.       M.3H,0(IO 

l.TÏS.UOU 

.        5.0I7.0II0 

.        t.TI3,00U 

1,908,1100 

3,300,0110 

.        I,90«,0l)0 

31,737,tol 
1,871,000 

3I.5(K,0U0 
8.7i8,000 

lî.139.008 
7.Ï5J,000 
3.380.00(1 
Î.W7,II01> 
8.040,000 

'sfiilooo 

TarqulBeiËgypls 

BBlgiqu" 

Tolil 

.    i3a,6S3,OU0 

107.777.000 

/Ti'ncfjia/ei 

movchanaUti  tn  \m 

Ct  i 

.«.UT 

"""■ 

,..    W3Sa,'». 

GRÈCE.    —    POSTES  831 

SOS 26,579,000 

it  prodnits  animaux 14,523,000 

Bt  métaux 8,714,000 

métal,  machîDes 7,679,000 

nstruction,  etc 6,tt96,000 

i,  couleurs 5,406,000 

ouvrages  de  chanvre,  etc 3,864,000 

îic 3,390.000 

erreries 2,2!!, 000 

8,!77,000 

IZrOMTAtlOII 

55,568,000 

7,640,000 

zinc 7,044,000 

6,208,000 

t  pruduiU  aiiiiuuiix 6,013,000 

4,608,000 

2,425,000 

.:. 1,800,000 

* 1,789,000 

MAVICATIOSI  £!(  1889. 

Eotré«».  Sortie*. 

HaviTM.     ToflBMBZ.  Ntvini.     Tuiineaax. 

BC8 2,4i8       323,767    2,108       375,726 

rangers 3.55i    2,!!6,452    3,385    2,020,894 

Total 6,UU2    2,440,219    5,493    2,396,620 

feclif  de  la  mttrine  marchande  en  1890. 

lavires  à  voiles  jaugeant  223,11^  tonneaux  et 
*s  jaugeant  40,489;  total  5,890. 

lEMINS  DE  FCa  B!l  EXPLOIT ATÏOIC  £!(  1890. 

omètres. 

POSTES  EN  1888. 

e  des  bureaux  :  249.  Lettres,  6,344,000.  Caries 
1,800,000.  Imprimés  etéchanlUloii%,l,l%{^. 
ec  déclaration  de  valeur  el  manÀaX&âL^  V^<sNfô> 
r  3,246,000. 

des  bureaux  d'État:  173.Longue\w  AesXx^t^^'fe 
ies  ûh,  8,i36  kil.   Nombre  d^a  d^v^cJûst* 


1 


internes,  084, bliU:  înterDatioiialeË,  271,1S'J;  de  service, 
12,4o0  ;  total  des  dépêchée,  9(l((,2ya. 

onATÉHAui  (kÉpUBUcnE  ns]. 

Superficie  ;  1-2(J,uCK]  Uilomèlriiâ  Ciirréa,  —  Population 
en  1888  ;  l,427,H(i  habitanU.  —  Capitale  ;  Oualéniala. 
fij,796  habllantn. 

tiaiKO^a,  — Budget  dt  Vexercici  (890  (en  pesos)- 

Donanes î,7O0,0OU 

Coniribu  lions «6,000 

Timbras tîO.OOO 

Monopoles 1 ,  573,000 

llECeliBs  diierBCi ÎÛ9,  OÙO 

Total D.OeO.UOO 

Finances l,ïU,o;i 

Fomenlu  (coaimercg  el  Iraoui  pnbUas)..       579,091 

IiuLractiou  pobllqne TlO.m 

Cowre I,l5t.!89 

bépsases  diTuraes Si3 ,054 

To»! i.610,673" 

DHTE  FCIU.IQDS  En  IgSB  (en  peHia). 

Dette  inL6rienrfl 1,813,900 

—   eilèrieoro 7,697,50g 

Total 11,311,008  ^Ê 

Pied  de  paix:  'l,±i^  homme?.  ^^| 

Pied  de  guerre  :  33,DU0  lioiiunes.  ^H 

GOMMKRCE  (ea  doUan].  ■^^È 

impormaon S, 160,000    i.Oii.tmM 

fiipomiion -i,*W,w»  ft.'ïiftSfift 

Les  principaux  arliclea  (l"6ï.çQt\«->Â«o  w^yA^çAfe 


NtVIUATIOn  KH  1889. 

Ëiilréd  :  31G  navires  jaugeant  463,/i»B  t. 
33G  Tapeurs  jaugeant  4'J2,242  1< 


Iill  kilotnËlres. 

rosTEs  El  (889. 
Nombra  dea  bureaiw  r  130;  des  eniois.  ■2,97fi,()y2, 
et  des  réceptions,  4,23T,2Utt. 

TËLËCRApnES   EM   1889, 

Nombre  des  bureaux  :  [02:  long,  des  lignes, 3,188  k.; 
nombre  des  dépêches,  478,749,  dont  :  dépêches  iiflî- 
oielleg,(3b,970;dépachesdesarvice,aS^19,6tdépt>cliei 
parlîculiËrea,  308,460. 


rfuperfloie  ;  2fi,l)3(i  kilomfelres  carrés.  —  PDjiulii- 
imii,  environ  600,01)0  habitants  [évaluation  oniiîicll,! 
de  1887).  —  Capitale  :  Vorl-nu-Priuce,  30,000  liabi- 

ritmiiCES.  —  Budgit  de  1SS6-BS  [en  piaslrea  de  ô  FranE>; . 

Uauaaes  (dont  :  droits  d'etpnrtallOD,   3,l7B,ilO; 

et  drolUd'eiporiaiioD,  1,917,1109) 5,095,113 

AoirBB  recul  lea 1.317,515 

ToWl 6,1H,S57 


Cultes 67,6(9 

Agricudura T:!,\î!-A 

Oelies,  dépenaea  divetieit ï,1%'i,'iS, 

Totsl fe>«: 


*     ^. 


La  d'Me  pnbliqDB  s'élève  i  )3,a00.000  psatreâ,  » 
voir:  Jette  extérieure,  dite  r  empruat  de  ItlTii 
'i,!GO,000  piastres  ;  délie  intérieure,  9,180,000  [lîa^ln 


e  de  i'iiltat  compte  2  n 


La  valeur  das  importa 


jaéléde6,83i,"iy7pinjli'ei. 


celle  des  exportatioDs  de  10,183,3Eii'i  pïastrett 
principaux  arlicjea  d'eiportatiou  ont  été  :  le  café 
('.9,8]l,7âl  livres),  le  bol*  de  OBrapâche  [227,29^,80:1 
livres),  le  cacao  (a,lj34,B(iO  livres),  le  colon  (2,-S3,3/.(l 
livres),  les  peaux  et  les  cuira,  le  bois  jaune,  le  bols 
le  gaïac,  le  miel,  les  gTsiuee  de  coton,  l'écaillé,  l'sc 


re,  les  écorce- 


Csp  Hiitien !6G       339,257  IM  180.051 

Purl-iu-Prioce SÎ7        3(6, 0<(  116  313, 751 

Ganaîre m        III, lit  H3  <(K1,1I6 

Aui-Caio-H 99         9t,63S  71  86,777 

CspHiUlsn Ï(i5       ïig.66T  173  l9n.C6< 

Poii-BU-PriocB ÏÎ7        246. UU  US  îî5.7Si 

GiNilies I3f        III, îi(  S3  KHI. 116 

Aui-Oiîe» Si         93,s;7  71  «.777 

POSIEB  e:<  laflâ. 

Nombre  des  bureaux:   ^1;  des  leltres  et  carie» 

l>odlâles  :    233,B72;   des    imiirirnés    et  êcbaulilluiu 


BABlBOraG    [Vt 


») 


Su|)GiTinie  :  -il  k  om  e  ai  es  —  Popula  i 
(ia.iySoLi  lirwnl  0  t»yO  olbe'Û  hablants  m< 
cembre  lë!^;  3  7  •)  }  I  ab  lents  en  décemb  s  i'*  1 
Hambourg  ^ville  61.  hab  tnnti  m  188.   a  ec 

l'aubourgs  de  Is  lie  dAtona  qu  Ta  par  e 
Holstein  (Pinisse  1  a^gl  méral  n  hambouTneo  e 
leinl  SllO,uOÙ  âmes 

FislNCïs.  -~  Budgt   de  1889  (en  ma  kB  de  t  T     " 


lie,  U2,8ijo,8{ll 
[loui-  la  dette,  9,^83,801 
Mique,  5,433,400  marki 
2,82d,o00  marks  pour  li 
lionâ  27,im  pour  les  t 
la  police. 


k6  dont  lU,Ob..>,000  markî 

—  ■  lis  pour  rinstmction  pu- 

ien  lai  Banco  pulilii]uc, 

a  de  l'Empire,  1  mil- 

publics,  6,8C8,0(J0  pour 


233,707,7' 

DETTI 

48S9  (en  mil 

P.r  luer  ; 

CrondÉ-Bralui 

.^■-V 

-/;:;: 

n,^Wl 

Î8,W» 


mpm 

HP 

■1 

HP 

H 

lUIia 

10,600 

Anlricbe  el  Isx  Pi; 

da  DBlka 

n,600 

'^B 

Ports  eurDpécps, . . 

ÉWls-Unii..- 

— — - 

138,700 

JlBiiqOB 

33  ,'500 

lO.iOU 

IndB»oe(^idenWi.^.' 

37,900 

15,'80l> 

VénfaiicU 

Brtsil 

13.91)0 

17,400 
eS.OO'l 

e>oo 

37,ai>n 

6l'.60l> 

Chili y.'."..'.'.'.' 

as.ioo 

35,100 

Antres 

M.HIO 

î«,300 

Amérique 

(6H,»!X) 

iW.SOO 

B*,800 
ÎB,80» 

■'■■■' 

j^m 

A«slrsliy 

7,5I'0 

^,400 

Total  pa 

mer      ' 

l,3fS,Bua 

1 ,30C,00f> 

P»rlea  chemin»  du 

«rei'iir 

'■ïn'e 

(,(Î7,300 
H.200 

Arfont  txQDnijâ!! 

'  ll).'9U0 

3,387,11)0 
mbùurg  m  1 

.„.„,.„. 

,,;:: 

â»  Ha 

gs. 

^»*^ 

SoKtg. 

P.,i. 

Su -ira. 

d.  ^sl 

™       H..lrB. 

dg  r»(|iilr.. 

288 

47        l,55i 

msK 

:i.3H 

9.178 

Î7*        3,7(0 

I.i86.(3S 

neetedal'EnropB. 

1.89i 

9M 

563        I.G61 

7IB,WS 

AmériclilB 

S39 

1,107 

983           899 

1.1ÎÎ,3S5 

AWqUB 

H7.0M 

AsiaelAOBtralie.. 

16 

011          139 

Tol.del.iiB»ig. 

mariame 

^m 

k.BMMft      ft.U'M 

*,8îfl,90« 

■         Boni  npears.... 

5,77ï 

fc,'*&6,i.W      ^.1^ 

V,1SAM.V 

H              nXIIera 

4^7 

6U3.™     isa 

6,917 

\,mm>     '^»"' 

EAWaT.  —  DETTE  PUBLIQUE  837 

sur  lest i,13a         340,194       î,208      IJ30,603 

Navigat.  sur  TElbe 
sapérieure 12,385     3,349,537      13.423      2,376,757 

Effectif  de  la  marine  marchande  en  1889. 

266  navires  à  voiles  de  156,064  tonneaux. 
271  vapeurs  de  308,718  tonneaux. 


BA'WAi  (botaumb  se).  (Iles  Sandwich.) 

Superficie  et  population.  —  Les  huit  îles  Hawaï, 
Manoui,  Malokaï,  Lanaï,  Ooahu,  Kaouoi,  Nihaou, 
Kagoulahi,  avaient  ensemble,  en  1884,  19,50(5  kilo- 
mètres carrés  et  80,578  habitants,  dont  environ 
44,000  indigènes. 

FiiujfCBS.  —  Budget  de  1890-93  (en  dollars). 

■•«•Mes. 

Douanes,  droits  de  ports 1 ,048,100 

Commerce  intérieur 186,450 

Impôts  intérieurs. 796,500 

Réalisations  du  gonTeruemenc 511 ,800 

Amendeset  frais  de  justice 110,000 

Numéraire  da  trésor  au  le  af ril  1890 30;^,655 

Total 2,862,505 


Liste  cifile,  apanages 86,200 

Corps  législatif,  conseil  privé 25,300 

Justice 173,582 

Affaires  étraugôres 161,350 

Intérieur  (postes,  constructions  publiques,  poui» 

et  chaussées,  santé  publique) 1 ,  183,262 

Finances 659,640 

Police  et  ministère  pnblic • •.  285,780 

Instruction  publique 206,700 

Totol 2,781,814 

OSTTC  PUBLIQUE  M  i^%. 

i, 934,000  Aollar^. 


lui  la») . 

1889 ,' 5,439,0(10        U,039,IW0 

i88S.. i.SH.IXW        1I,90S.U(XI 

1887 i,9«,000         9,5M,i«iU 

Principaux  paji  de  pronenancr  et  de  dcsiiKollon. 

Ëuu-Uai» de  l'Amérique (,30i>.flOO  13,WI,I)00 

liPïBdB-Brelugne 673, (MK)  o 

China  ei  lapon ÎOI.IWO  • 

AUeinB|;iis 91,00(1  ii 

Aui)lr>lie 116,000  33.000 

Antres  pija BO.OOO  « 

Tou 6,ait,uoo  iTsT 

Les  deux  principaux  articles  d'exportation  de 
soal  :  la  miore  {13,Oâtf,30-2  dollars)  et  le  riz  (431 
dollars). 

N1T1CÂTIOX. 

18S9.... m         ÏI8,7BH 

iNMs »e       m. 1(8 

1887 , ÏH         ÎIO.TUÎ 

Pdrmi  les  271  navires  de  'iiS,~S'.J  tonneaux  eotré: 
en  IS89,  il  y  avait  192  navires  amérîcaiDd  de  12U,W: 
tnnnenux,  -20  navires  anglais  de  19,138  tonneauN. 
H  navires  allemanils  de  4,197  tonneaux,  M  navire? 
hawaiiens  de  iiifiVi  tenneaux  et  12  autre»  navires  de 
11,542  tonneaux. 

E/feeilf  de  la  martnt  marchatuii  en  I8S9. 

57  navires  (dont  22  vapeurs)  jaugeant  13,103 


,U00 


,13i 


Lignée  en  eApioitalioo  dans  Vrte  de  Uavaï".  de  H 
à  Walakéa  («  kil.)  al  de  MahuUona  is  \.ïa\eî*  V  ' 
u-icide  AyiiaiafJikil.j-.dan^Vrte'iaWauwki.-.i 


HESSE.  —  FINANCES  83*J 

Kagoulahi,  par  Waïloukou,  à  Haîkou  et  Makawao 
(11  kil.)  ;  dans  111e  de  Oahou,  au  port  des  Perles  (3\) 
ivil.),  total  90  kilomètres. 

POSTES   EN  1888. 

Nombre  des  bureaux:  54;  des  lettres,  journaux,  etc., 
dans  le  service  intérieur  :  1,125,548  ;  dans  le  service 
extérieur  :  667,282. 

TÉLÉGRAPHES. 

lis  s^étendent  sur  toute  la  surface  de  Tîle. 


VEStB  (GmAHD-DOGHÉ  DS). 

Superficie  :  7,676  kilomètres  carrés.  —  Population 
eu  décembre  1875,  884,218  habitants;  en  1885 
956,611  habitants;  eu  1890,  994,614.  —  Capitale: 
Darmstadt,  56,503  habitants  ;  Mayence,  72^934  habi- 
tants. 

FINANCES.  —  (En  marks  de  1  fr.  25.) 

Budget  de  la  période  financière  du  i«r  avril  1888 
au  3i  mare  1891. 

Reeeit««  aMMMelles. 

Domaine  et  forêts. .  ;\ 5 , 309 , 951 

Droits  régaliens 5,300 

Impôts  directs 8,000,000 

—     indirects 7,756,442 

Receltes  diverses 812.846 

Totol  des  recettes 21,884,025 

Charges  et  non-valeurs 1,327,950 

Dette  pabliqne 1,210,028 

Pensions 1,C35,000 

Maison  graod*dacale,  apanages 1,230,002 

Diète 45,660 

Ministère  d'État 322,440 

Intérieur  et  justice 6,817,952 

Fînancas,.... 5>,\^\^^VL 

CoatributionH  matricultûre» \  ^^:ftft  ^^i^^ 

Total  des  dépenses IV^Wb^*'^'^^ 


Le3  dépeDEés  extraorâioairèe  àa  la  période  (luaneièi'o 
1888-1891  s'élèvent  à  2,S80,0j2  marîia;  pour  les  cou- 
vrir il  eiiste  des  funds  disponibles,  au  moulant  de 
^..tan.SÙS  marks;  il  restera  â  la  Un  de  la  période  une 
somme  de  6,U0,-233  mark^ 

DEtiE  n'DLigrE  en  1890. 

Faitif 3fl,lM,(05  marks. 

Aclir. 5,B1Î,01S       ~ 


SuperBole:  121,382  kilomèlrea  carrfe.- 
en    188B  :   environ   362,000    haljilanU.  - 
TeguGigalpa,  12,000  habitanla. 

-Populalii.1» 
-  Capitale  : 

ulllet  IBSSv  J 

.  i.ifii.ea^ 

.     l,398,0Se 

7î,01i 
M.ÏM 
133,331 

.   a,Bi8,sa5 
fi(7,3ia 

.        186.500 
B.I7S 
91,777 
.        «1,3» 
31,«ïl> 
96.1ia 
703,783 
I88.W7 
9fl,7UÎ 

..    l,8ffl,531 

Tolil 

i^i.-1/e    élmngèrc    en   18&y  ■-   fS'^'**^ 

HH^^I 

HOStitHAB.  —  TiLÉClUPIIEB 

Les  iiitérèls  de  celle  daHe  dont  le  payement  a  cesse 
depuiBl873s'éleïaieiit  au  !■' janvier  1890  à  8,l08,88:i 

Detle  inlérieure  en  ISBS  :  2,031,379  pesas. 

oOO  hommes.  —  Milice  :  environ  20,000  homme». 


^'«""«■l» 

l...d,l 

Id/Kd' 

Aiilreuproflatu,... 

cmmus  oï  > 

à   Soii-Preilo-t^ul.i  e^l 

Nombre    des  bureaux:  3lj. 

TËUCHtPBEt    bH  1SÏ5. 

•i""'  '    I  dn?  bureaui  :  03.  Longucuï  des  \\çw,» 


Superficie  :  286,388  kilomèlres  carré:'.  —  Popula- 
lion  en  1871  :  26,901,134  liabilanU  —  Population  re- 
•zeneée  fin  1881  :  28,439,628.  Populalion  calr.ulée  au 
:l]  décembre  1890,  30,138,108. 

Capitale  ;  Rome,  244./i8^  hiibilaiits  dans  la  commune 
«t  219,60i  dans  la  lille  en  1871,  301l,'.67  dans  la 
Mmmune  et  273,208  dans  la  ville  en  1881  et  423,217 
dans  la  commune  en  1890  {i"  jarivierj. 

La  population  de  1890  est  calculée  d'après  la  mc;- 
Ihode  soiïîe  par  les  Aiiglais,  c'eet-â-dire  en  suppoeanl 
i(ue  la  population  continue  de  s'accroître,  d''année  en 
iinnée,  dons  la  même  proportion  où  elle  s'est  augmen- 
tée entre  les  deux  derniers  recensemeuia  (IMTletlSSlj. 

Voici  la  division  par  teri'iioires  (1)  : 


I 


PiémoDi M.Wi      3.070,î50'     3,î3i,B0« 

LlguriB 5,(U7         892,373         BtC.653 

i]iidl9  (pratincae  de  Hanloueel  piuiioceiidu  Véuiliea)  E«sub- 
Jivïheol  ea  dUlricli  el  loaulresea  arrondi fES men Is  (cffeaii- 
dari).  Il  !  avait  en  I8Ï1  (l'r  jan.ii^r),  197  Brrandia^menl;. 

des  diriislODa  liLhlariquiiB  adoptéen  [laar  le  groupemeot  de! 
Itrovtnceii. 

cDDiinenlaieel  pitDin»laire  et  sur  chacune  des  lies.  Ea  voici 

Iulie  cunlinsnUlaolptaiaBDlaire 23fi.(0]  kll. 

Ile  dnSicilo ÏS.ifll    ■ 

—      SardaiiiDE 13,800    n 

Auirea  Iks 985    b 

Total tS6,JHt  hil. 

A  iéftai  de»  chillreE  o(SGiali,nDUt  doanoiia  pour  lea  terri- 
loii-es  iei  elittTfos  de  Slrelhilsti,  (\ui  s'a.pçtoAeM.MatT.i'iK- 
*D'(al  (o<aI  ubKoa  par  l'InililUl  géngraçtaiViB  \vaftci..\A '»\m\ 
vfSciel  de  la  superficie  de»  pruivncea  Btt  eo  -"«o  ù.tïfcta.ftwi. 


LomlwnUe St.ïOS  3,680, 6iS  ï,9l 

Vinèiie Si,0S5  1,8(4.173  Ï.W 

Emilie SO.ÎSl)  1,IS3,:9I  ï.ïl 

ToscMB îi.Ofiî  Î,Ï08,869  Î.S; 

Mïrchei 9,836  93B.Î3B  9< 

Ombne 9,471  53Î.OBÛ  Bi 

Home (î,)ÎO  903,171  9'. 

Abrutie»  et  Uoli» 17,008  1,317, IIS  l,3[ 

Canipinte 16,536  î,896,577  3.(H 

Pouille» S0,5I0  1,589,064  l.Ti 

Baiiliuie (O.ÎSi  Bï»,50l  Si 

Cilabre I5,(U9  l,t57.S83  l,3( 

Sitilï S5,79B  2,937,901  3,1) 

Sicdilgiic Ï3,S11  689,001  7J 

ToUI 348, StO  18,469.618  30,1! 

Population  det  communes  Iti  plut  imparlanli: 


Géant »M,4I 


1.556 

33,USO 

1,7M 

iO,B71 

98, «fis 

6,835 

63,5!W 

87,568 

3,7fl( 

65.407 

6,117 

Î1,*W 

Ho.iue 

8i,t74 

3,  (SI 

129,463 

82,941 

3.3ïi 

lOt.l» 

9Î.6Î1 

1,413 

133.181 

I890 100,15»        1,118 


157,193 

IB7,8i9 
115.64:5 


340       115,854 


ITALIE.    —  FINANCES  SVÔ 

Télégraphes 15,400,000 

Services  divers 17,434, 500 

Rerobourseraenis 37,682, 105 

Recettes  diverses 7,794,24*!* 

4e  catégorie.  Recettes  d'ordre  : 
Affermage  des  biens  domaniaux  an  service  de 

l'État 12,803,701 

Intérêts  de  la  rente  consolidée  déposée  en  cau- 
tionnement dn  papier-monnaie 1 4 ,  937 ,  895 

Versement  par  la  caisse  des  dépôts  et  prêts 

des  fonds  pour  le  payement  des  pensions. . .  39,312,569 

Recettes  diverses 2,277,95a 

Total  des  recettes  ordinaires 1,652,354,633 

Reeettcfi  extraordinaires. 

Ire  catégorie.  Recettes  effectives  : 

Concours  et  remboursements 14, 854 ,0'i7 

Recettes  diverses 5,132,915^ 

Se  catégorie.  Mouvement  de  capitaux  : 

Vente  de  biens  et  achat  de  redevance 1 1 ,  886 ,  580 

Recouvrement  de  créances 3,744,009 

Nouvelles  dettes 16,530,000 

3e  catégorie.  Construction  de  chemins  de  i'er.. ..  145,745,958 

Total  des  recettes  extraordinaires 197,893 ,509 

Récapitulation  des  recettes, 

Ordlniires.  Eitraordioaires.           Total. 

Ire  catégorie...    1,583,022,515  19,986,962    l,603f,009,477 

2e        —        ...              »  32,160,589         32,160,589 

3e        -        ...             »  145,745,958        145,745,958 

4e        —        ...      69,332,118  »                   69,332,418 

Totaux...    1,652,354,633    197,893,509    1,850,248,442 

Dépenses. 

Ministère  du  Trésor  *.  Ordînalres.  Exiraordin. 

Ire  catégorie 724,884,352  12,320,080 

2e  —       »  35,962,400 

3e  —       »  22,229,000 

4e  —       57,045,278  » 

Total 78i,919,^^Q    1^  ,'vi\V  .V^<i 

Ministère  des  finances  : 
ire  catégorie i9&A9%,^"Q      V.^'^^Ô'^'^ 


33,933.917 
Hï.09i 

3.(i7S,;^^| 
67,^^1 

UinisiÈrede-BPSeB*.  dBlsjuBliï 
ei  des  cnlles  : 
IrBcalègorie 

..«t^gorte ^:'::::. 

3i,OlJ(>,UU9 

9.396.054 

1(5,790 

(0.IS9.76O 
1.088.783 

MiniBiira  de   l'instracii™  pa 
!-CBlégorie..... 

MiDÎBlËTedttl'intèrieiir: 
ir<»tégorio: 

41,178,913 

IÎ.83Î.736 
1,550.448 

i'.ÎSfl!940 

4,0g9.e^H 
534;^H 

Semiee  aSDiUire 

AdminHirabiH.  de.  pr.«i.« 

4<G>uigorie 

Total 

M<D<9lère  des  Irataui  public*  : 
Ire  ciiègorie  : 

B»,3ii,;» 

i.0îl.l58 
îe. 961 .981 
1, DUS. 737 

s.ioolS^^I 

9,500.a^B 

Kouie».  eïOïiiï,  porli 

Dépenses  diieraet. 

HiDbtère  dc<  pnles  et   i.é[6 

Télégraphes. .                           .    . 

TdIbI  des  dëpencp-- I,S7U.HI(,3U  illS,Ml,9iT 

SBcapilulatlo  i  générale  du  badgel. 


h  n.U:        —  »i.3il 


Dévtloppemtnt  du  budgtt  du 
ai......  .tM, 


«.légor» 

u  ter 

83,0Jt,!)ie 

(jar. 

M""—'---  '-^«dépuiè» 

î.îiO.llOO 

^.■i'.->,t 

»e  CïUgoda  ! 

I7,ÎI5,818 
516.861 

Ii.ïï0.080 

5,!7-.776 
!4,33i,6îi 

4.000,000 
3,460.000 
ÎJ. 339,000 
70.511,480 

8Si,(ti,no 

1  /Inanea. 

17.897,73.-. 
3,500,l)0i> 

I6.7I'I,616 
l,S88,4Dn 
I6.BÎ5.610 
11,618,450 
II.BB7.797 
4.S3(l,OUO 
(6,734 .»77 
11,174,407 
S3,430,fl.';g 
l.63i.3<3 

Affernuee  dea  biens  doinKnisu»  m  servÎM  do 

TolMl  dos  dépenses  ordlnslres 

l't  calÉgorie  : 

it  Ml^Bi^rie  : 

—              —      OPdinsirB  et  exlraor. 
1"  oaiegoria  : 

Impdls  direen  el  cadisitc 

Monipoie  du  Ubac 

(•  Mlëgorte 

ToUl  lien  ilèycuw* 

^^^^^H 

ITALIE.  —  FINANCES  S'iO 

DETTE  PUBLIQUE  BN  1890. 

luiéièts  (y  compris  les  primes)  et  amoriissement  1889-1890. 

1.  —  SSTTB  COJISOUD&E. 

Rentes,  inté- 
Dettes.  P.  100.     rèt5,  etc. 

fieniesàSp.  100 6      442,684,059 

—  à3p.  100 3         6,408,080 

II.  Rente  permaoente  due  au  Saint-Siège. .      5        3,225,000 

III.  —  DKTTB9  «iFABiMBlIT  INSCRITES. 

Rentes,  ioté>  Amortiseem.  Ad  née  de 
rAO,  ete.       1889-1890.      rextinct. 

1.  Sardaigne  : 
Dette  de  1851 5 

2.  Toscaie  : 
Emprunt  de  1861....      5 

3.  Modène: 
Emprunt  de  1825 3 

4.  Farme: 
Emprunt  de  1827 5 

5.  Rome: 
Empr.  Rothschild  1857.    5 

—  de  1860  et  1864.     5 

—  del864 6 

6.  Royaumedltalie  : 
Empr.  garanti  par  les 

biens  de  l'Église  de 

1867  et  1870 5  7,576,010  288,045  1911 

Empront  du  chemin  de 

ferdeNovara. 5  171,920  11,072  1917 

Emprunt  de  Guneo....  5-3  371,990  8,055  1948 

—     V.-Emmaonel.  3  3,753,465  15,8i0  1901 

Total ~    21,178,408    952,846 

IV.  Dettes  diverses....   ~    92,375,750    387,507 

V.     —    flottante...      »       13,113,635         » 


1,439,425 

191,425 

1896 

2,134,950 

20,800 

1959 

13,963 

» 

» 

23,C92 

1,371 

1895 

2,246,850 
1,699,812 
1,746,931 

221,400 
98,400 
96,438 

1896 
1907 
1944 

ToUax •      578,984,9321,340,353 

Budget  rectificatif  de  l'exercice  1890-91. 

Voici  les  ciii/Tres  principauiL  de»  tftc^VXes»  ^v  \^^  ^^- 
penses  rectiûéea  rapproché»  dea  ç\i^!Kx^'e»  ^>x  XiNAsy^"^ 
primitif: 


B  les  ilépejisos. 


CarabiDJEr» 3l,â61  3,313 

InfiinUiriB lOT.  l'i  9ID.33(  I 

Bunaglien li,7U  ÎS.SOSi 

Troupes  aliiines.  U.tOl  3S,80S 

DiBlriiu  iriLhoir.  1I),SS6  171,710 


*«,I19 


Anilcrit'........  3fl,UÎ4  77,IU)8  3i,SB3 

Céoii 8,tSi  19,"7  8.UÛ3 

Aalita UMl  ilMO         8.599 

&OJI-D/Ï, etJMjid.  îi8,:isi  5-â,iw  36a:>^ 

roffl/  gèaénl.  Ifii^î  5*1.9W  3'''-^^^ 


Les  importations  et  .■ 
élevées  ea  18âUâ  2,317 
miauliou  de  12U  millions 


.  .ations  réunies  se  son 
l'apport  aux  chilTi-es  di 


Les  mélaiu  précieux  figurent  pour  12-1  miiliojis 
dans  la  ehiirre  total  du  commerce  en  1390, 

Voici  le  mouvement  particulier  du  numéraïi'e  di>> 
puis  1882: 


Le  lableau  suivant  présente  pour  les  dix~sepl  c 
goriea  du  tarif  les  valeurs  impoi-lôDs  el  osjioi'léea 
rattt  leis  aiinéBï  lâSU  et  ISlXi; 


Spiritiieui,  baissons  el  liuilei. 

ai,'J36,150 
83,705,066 
39,677.588 
!3.S49,161 

B3.i65.5Bl 
il3,S07.ïfi7 
U,763.«ia 

li',S08^73; 

19t,S0S,68O 

l3S,lfl,l6S 

ÎU,S1H,839 

19!  nuises 

35.836. 3B9 
S-!,iSÛ,m 
l6,iH,Hi7 
33,116,823 

36,ÏS«,015 
I7S,181,69» 
B2.Î36.11M 
fc7.m,i91 
13,ÎU.I5Î 

u,«(ii,aii 

45.3B9,0Ut 

lt8.Ui,5li 

IO,i7»,35S 

lL>7,fiti,9f3 

1U9,S37.38I 
18.811.931' 

CoDlsurs  et  ingi'ollïna  pourli 
IcinlureetU  tannerie 

Cliai>Tr4,  lia,  juts   el  uilros 
<^i.  aiaa.«i>leD>,  saut  le 

Coton.... 

L.ineB.  crii.6  81  poil. 

Boi>  et  paille* 

Ps»UÏ 

Piurr^i,  leiTot.  fouaie,  terne- 

Ctrta1e».f»riBe«.pàliiieii.f0- 

Aoimnui,     produits    el    Oé- 

Tottaj  de»  ii  [ireniieiâ 

Kiuupu» 

ildtaax  précieux 

;3lG,î.Sôaïa 

l,i.W,161,»\(. 

^^^^^1 

F 


Bpirilueni,  boiBSOii!  ei  iiuile»,  tïS.i9S,9li  9î,677,597 
Denréca  colOniiLcs,  énîce«,  Va- 

bâca 6,670,939  7,î50.îi5 

ProduiUcbioilqnaitaidiciiiu., 

rénineaBtpiirrutiierie i5,5G6,9iS  (3.i69,iâj 

ODulennelingrédienuipoiir  lu 

tciotqre  ei  lu  iinnerie 9,481,09  10,036, Si? 

CliBDTie,  lip,ju(Bel  ïutri»  vo- 

gélioi  Blainenteuii  aiaf  le 

cawn il, 383,961  10,909,72? 

Colon 37, 781, H»  Î9.8Î5,60« 

Lsince,  criua  et  poil» IU.OÏ6,9iS  10,111 .6)5 

Soie .-.  ass.ie.i.esi  100,310,819 

BaîselpalllB 37,ta9,USO  3l.56î.fi39 

Papier  el  liim (î, 374, OU  10,875,374 

Peaui «,917,591  ÎO,aîi,881J 

Niner.!*,  joâuui  .t  leur,  p    ■ 

ditiu Sû,5i!5,830  Ï7, 915, 949 

Pierrat,  Isrm,  poiaritw.Ti    - 

f««rt«l.WlU;pie 50.935.115  Si,îl9,993 

CJretlMi.firinei.ptUBCipi    - 

dalMiégtUui 7(,fi09,0SS  89,115,361 

Ahïmiuii,  prod,,  «t  d^pauiU 

d'aoiniaQi 93,778,371  98,604,371 

Objou  diTCr» 7.85i,0B3  9,183, 5îi 

Tuuuidei  10  précuit  -S 

groBpea i>50,â4S,7S0  373,760,660 

Mclaux  prÉcieui 55.058,100  60,655.100 

ToUuïgéflér»BK. ,,  1,005,703,860  348,415,769 
Principaux  pays  ii  provenance  el  ii  dtalinaiioti  m  1889. 

France ïild, 653,000  ie9,iON,000 

Autriche 163,305,000  95,176.000 

Angleterre 313,71i,l»0  113,894,000 

AUemague 156,516.000  S5,H5,(IOO 

Suiaio 65,550,000  837.373,000 

«uBSie 153,587,(K»  9,8S5,OI0 

Turquie,  Serbie, el  Kuuiuuua.  5^1,303,000  10,8i8,000 

81.867,000  67,SÎ7,OOa 

,,.,  75.35i,CÛÛ  Tj,^**>.«!ft 

'  "  KÏÛ.IMO  10,-.*^.«» 


P^^H 

J»*tU.  - 

-twmi.TW.-4 

AMijue 

30,Si»,000         13,309,01)0 
S,QUa              561.0(10 

ToUI 

l.i«,T67.00l)    i.0U5,70t,lHK) 

Nirir.i-eli.rcl..l...rlw 

.aci«>..le  = 

—      éirsnger. 

7.153      B.3SS.0U 

tai le.nt    7.i93,tîa 

-       élranger. 

a.H9      3.336.089 

lal 100.676    I3.7IÎ.893 

Tuul  d«^>  . 

solréfS...     116,790    a0,9o6,3iâ 

NaviMilon  înlern 

ii;i™Bla.  ., 

TuialduB 

aofiÎBS...     115.759    Î0,79l,66l 

Dinl 

!.1,.^._               0»«J.p«r^^_^ 

Fmiinonlulien... 

-      èlr«g=r. 

Nliig.  inurnai... 

,.      7.Bfi8 

1.567.361      1.5S0      1.Î86.3I5 
*.9tS,908      (.97J      S.  060, 886 

.     iS,75î 

G,5U,I69      6,55iS      6,3)7.311 

PivilloniULien... 

—      èlruiger 

Cbotnge. 

Toul  des  Gniriea 

.    «8.031 

9,003.310    SI.360      S.SÏJ.IOO 

.      1.710 
.    «9.711 

).5SI.9.'.S      3.1S7      3.187.739 
10.585.ï;8    Î1.5I7    11.039.839 

1.  63. m 

I7.09K.H7    30,0*6    17,377,050 

Nttmixlliia  inUrn. 

c:iiAaiase 

rot.  de»  sortiBs. 

..      9.180 

3.910.3-1      6.15*      5,858.997 
lO.m.ni    33.8*5    11.168.855 

.  ïs.m 

Ik.l'ïl.O''»    ^•'«*    '''^.'*'^-'««- 

Au  mouvemenl  des  poïU  çaiVi^^çeo'-  \ca  û^swc'i  i^ 

ITAUE.  —  AGRICULTURE  855 

la  grande  pêche,  dont  1,388  jaugeant  11,176  tonneaux 
8ont  entrés  et  1,388  jaugeant  11,176  tonneaux  sont 
partis  en  1889. 

EFFECTIF  DE  LA  MARINE  MARCHAIS  DE. 

En  1888.  1889  (81  décemb  J 

NaviMit.   ToDoeauK.      Navires.        Tmin. 

NavireB  à  voilefi 6,544      677,933       6,442      642,2^5 

—     à  vapeur 966     175,100  279      182,2^9 

Total 6,810      853,033        6,72i      824,474 

Au  31  décembre  1889  Tinscription  marilime  don- 
nait un  total  de  202,083  hommes. 

AGRICULTURE  ET  BÉTAIL 

Période  1879-8S 

SuperBcie 

moyanna  Récoltes 

cultivéas  (1).  moyenDes. 

Céréales  :                                                Haetare».  Uecloiitres. 

Fromeot 4,434,053  46,562,105 

Malt 1,891,831  29,661.200 

Avoine 436,741  6,481,155 

Orge 337,628  3,849,873 

Seigle 160.295  1,839,647 

Riz 201,311  7,281,041 

Haiieottf,  peiiib  pui»,  leultlles. . .  ^. . . .        306,675  1,994,810 

Fêve»,etc 413,384  4,153,859 

Chanvre 120,319  853.142 

Lin 68,340  198.734 

H<>eUref.  Quintaux. 

Pommes  de  tenu 150,258  8,783,430 

Châtaignes 406,416  3.899,657 

Vin 3,166,718  36,760,035 

Halle  d'olive» 928,897  3,390,293 

Nombra  Centaioes 

des  arbraf.  de  fruits. 

Oranges  et  citrons 15,698,432     37, 765,756 

(I)  JLa  statistique  agricole  est  recneWWe  «\  v^V\\%«  ^^\  X*^ 
Direetioa  de  l'Agriculture  ;  ces  chiffres  sont  «e^\«m«ù\«vv^^^^' 
mati£i.  (Il  en  est  aiasi  dsns  toos  les  pa^a. 


13.155,000  33.fi30,D0D  S,69S.«00  3,t3l.00lt  1.675,000 

il,343,<KIU  39,663.001)  tl,35i,flOD  3.3(0.001)  l.iSS.OOD 

S86.    i3,3L8,0DU  30,SSÏ,UU0  S.eOî.DCi)  3,»I.OU0  t.SO'.OOO 

887.    ii.tSl.ODO  29,137.000  a,3î(,0D0  3,940.000  1.613,000 

I8SS.   38,800,000  SS.fiO»  000  5,399,000  3.615,000  1.3S4,0DI> 

[8S9.    38,301,000  9S,91fl,ll<IO  6,111.000  1,951.000  l,ii9.(K» 

1890.    17,S(I7,000  38,148,000  5,698.000  3,760,000  • 


7.978.000  1,807.000  3,381.000  Bii.flOO  165.000 

7.838.000  1,602,000  3,421.000  794,000  101,000 

8,651,0W)  1.761,000  3,llT,UflD  BtS.OOO  IM.OOU 

7,961,0110  1,180,000  3,250,000  850,000  165,000 

5,097,000  1,484,000  1,906,000  «98,000  141.000 

8,331,000  1,719,000  3,207,0110  816.000  144,000 

7,flîO,UO0           »                  .  785,000         b 


7,991,000  3,151,000  20,728,000  S,236,000  35,815,000 

7,959.000  3,861,000  11.918,000  1,195,000  30.167,000 

1836.    7.185,000  3,520,009  38,327,000  3,123.000  32.716.000 

7.371,000  3,371.000  34,532,000  t,9(4,000  3(.682.D0O 

6.684,000  3,516,000  32,845.000  2.9it9.0l'0  36.503.000 

6.036,000  t,S6S.O00  21.757,000  1.540,000  30,081.000 

n  1,960,000  36,760,000  9,6(7,000  18,199.000 

Fourra  fti. 


iSSi 63.566,338  76.781.013        91,716,630 

1^5 65,963,037  83.117,62!        87.170.700 

im 70.*i9,6ll  81.136.565        81,836,805 

i887. 6l,5M,66B  85,463,783       89.038,811 

#«Sf, H.U5,ÎU  l^r.W.Wn       •1*.'S,\ï:.!,\ 

im. 7B,6tt,«ïl  16,VW.WftVV\'».«ffl. ''•''■ 


ITALIE.   —    CHEMINS  DE  FER  857 

.    Hacines  fourragères,  7  à  8  millions  de  quintau:^? 
selon  Tannée. 

Cocons, 

Nonbr* 

des  onces  Kllo- 

de  tT  grammes  grammas 

Aonéts.                                  mises  de 

en  iBCtibatIfNi.  cocons. 

I88i 1,415,557  36,W4,663 

1885 1,133,036  32,266,017 

1886 l,2i&,614  41,397,323 

1887 1,323,725  43,025,783 

1888.... 1,339,736  43,899,443 

1889 1,253,681  34,332,291 

1890 1,269,431  40,774,410 

Tabac, 

Saperflcie  Nombre  Prodncilon 

cultivée.  de*  brul*. 

Avaées.                  Hectares.  plantes.  Kilognmaies. 

1884 4,168  67,819,317  6,017,892 

1885 4,408  69,429,870  6,132,520 

1886 3,924  66,286,356  5,288,133 

1887 3,590  57,817,936  4,064,978 

1888 1,906  32,377,271  2,156,914 

1889 1,621  27,908,254  1,757,699 

1890 »  j)  » 

Bétail, 

1816.  187C.  1881. 

Cberanx »  657,544  » 

Mulets »  293,868  » 

Aoes 498,766  »  674,246 

Bœufo  et  vaches 3,489,125  »  4,783,232 

Moutons  et  brebi8 8,674,527  »  8,596,108 

Boacs  et  chèvre» ».  »  2,016,307 

Forçai 1,553,582  »  1,163,916 

CHEMINS  DE  FER. 

En  1889  (31  décembre)  il  y  avait  en  exploitation 
13,063  kilomètres  et  au  30  septembre  1890, 13,139  de 
chemins  de  fer,  sans  compter  le  réseau  des  tramway- 
à  vapeur  qui  était  de  2,262  kil.  (1"  octobre  1888).  " 
Nombre  des  voyageurs  en  1888  :  /k9,^*i,^'o. 
Marchandises  transportées  ;  16,46ô,2.Vù  Voivei^^v^w. 
BétaU :  2,409,7io  têtes. 


frodôtttlitri.... ■,.... Pr.    lU.ewj! 

Pmdultblotnélrique Ci.  30, »G  b 

Produit  (kllom.)  De t Fr.  G, EST  m 


Nombre  des  bureaux  :  4,437  dans  le  roysume  et  fi  à 
l'étranger  (y  compris  ceux  de  Massaoua  et  d'Aesab), 
BU  30  juin  1890.  Nombre  des  lellrns,  caries  postales 
et  manuBcrila,  17a,4M»,217;  des  imprimés  el  échaiilil- 
loug,  173,021,^^;  des  mandata- postes  5,64S,3I^  pour 
une  valeur  de  00(1,412,273  lires,  psudant  la  période 
ilu  1"  juillel  1«89  au  30  juin  1890. 

Longueur  des  lignes  au  30  Juiu  1890  :  30,26»;  celle 
lies  nls:  132,002  kil  ,  non  compris  i',G  kil.  de  câbler 
;ous-marlnB.  Nombre  des  bureaux  de  l'Étal  :  2,1)02; 
nombre  des  bureaux  dépondant  du  aduliaiBtration^ 
des  chemins  de  fer  et  d'autres  sociales,  1,1^1. 

Nombre  des  dépfchee  : 

-_ —  I     —  Dlptub» 

1883 '  ....'. 5,819,010  B^.îî;  3"9.il(0 

ISSi.. 6.«0,8M  B%.1S5  456, 30Ï 

188B 6.6U6.ÎIS  8HJ,859  (M, SU 

iTSemuIre  IIW6 3,161,966  317,6(5  Ï39.K(I 

EurciiMn  1886-8;  7,(»4,fili  6)(6,U4t  SI6.6I0 

—  !aS7-88 7.il7,973  ;«.(B5  5W,9UU 

—  ISBS-SSI 7,078,01»  68*. 050  583,846 

—  18BÏ-9U 7.ï4î,i88  7«j,lM  64S,W7 


1883 17J,3fiï  t66,ï99  7,H7,î;9 

1884 (S6,ï!4  174,937  7,67i,7M 

I88i 194.384  I7fl.0ï6  7.960.39R 

l"Eeiu<»ira  1881 91,690  S1.S75  3.M3.836 

Exarcica  taSi-87 Î06,ï74  Î80,8«J  8,714.4M 

—          1887-88 »a,6V5  Wk.Sn  8,9W,tM 

fO  aipédiéoB  pir  lea  bufeaui.4a  g,otti«ï*ii.eoV. 


Super/lcie  ;  environ  370.000  ItilomèlreB  carres.  — 
Populalion  en  ISftP  ;  39,607,234  habilanla.  —  Capitale  : 
Tokio,  appelée  aulrafois  Yedo,  l,iJo2,ilS7  habitants  en 
18M7. 

Autres  villes importanles:  Kioto,27S,780  habitants; 
OEBka,  442,(w9  habitan'-  ;  Nagoya,  1o.î,fiSl  habilanl!^; 
Kanazava,  90,732  ;  Hol  ,  HS,9a4;  Hirocbima,  84,«:); 
Yokohama,  119,7S3, 

FHAiccES  (ea  yent  ds  S  fr.lBj, 
Budgtl  de  l'cxercic,  flaUsaill  le  30  juin  189(1. 

DoDaiis. (,t05,5iî 

liiipAi  Faucier i*,î4(j,98l 

ImpAl  ailr  les  rtveuu» t.0S3,tei 


5.9S9,35& 
1,4(3.3^3 


IG.au.lSt 


Detie  publique M, 000, 000 

Lii.[e  cirlle,  ï|>uiai;aa  ai  uniiileB  (culie).... 3,!5î,î% 

PeaaiODS  aivenes 831, iU 


1  ;«.>.; 


il 

■ 

^1             —       de  l'agriculture  et  dn  coRim 

rr..... 

47'i,î03 

ToUl 

..„,„„..„ 

1689. 

7.311 .BB9 
Mi.654.W5 

:tKH£E. 

ElTecUr  de  pah:    Garde  8.43S,   trou 
-■2Mi  hommes  et  8,00ti  chevou:i. 

M*.niNK  KILITlItlE  EN  ISSO, 

pes 

; 
iii 

s 
s 

lie   ligne 
ensemble. 

1  Bmvirc  pour  la  Bernes  da  la  pi> 

«d« 

SI. 087    i^^l 

5  biietux  wppillenrs 

^L                Commerce  générai  pn'  payi 

^h              Plis. 

■ 

^^^^H 

■ 

^ 

JAPON.   —  NAVIGATION  861 

France 4,135,000  «,636,000 

Allemagne 5,261,000  1,648,000 

Suisse 660,000  336,000 

Belgique 596,000  30,000 

Pays-Bas 128,0t0  94,000 

Autriche SOvBOO-  296,000 

Italie 200,ai»  706,000 

Turquie 101,000  6,000 

Russie 236,000  289,000 

Chine 10,360,000  11,427,000 

Corée 1,042,000  707,000 

PhiUppIne» 213.009  70,000 

Indes 7,724,000  473,000 

Australie 219,000  638,000 

£UU-Uni8  d'Amérique 5,674,000  23,476,000 

Canada 25,000  857,000 

Autrespaysw 147,000  292,000 

Pour  les  navirea »  2,025,080 

ToUl 65,456,000  66,706,000 

Principaies  m<Mrchandi898  (en  yens). 

Filés  de  coton...  13,662,000      Coton 2,222,000 

Sucre 6,966,000     Voitures  et     na- 

Lainages 4,714.000         iirts%.. 1,728,000 

Cotonnades 4,673,000     Peaux 1,124,000 

Machines  et  ins-                       Vêtements 848,000 

tmmente 4,686,000     ioisaons  ferment.  833,000 

Fer 3,660.000     Céréales 783,000 

Pétrole 3,619,000     Arme»   et  muni- 
Drogues,  eic 2,910,000         tiens 753,000 

Articles  de  fer...    2,662,000     Papier 752,000 

BxroBTAnoaj 

Soie 28,346,000     Gnitre 1^,527,000 

Riz 7,421,000     Poterie 1,354,000 

Thé 6,126,000     Camphre 1,018,000 

Houille 3,238,000     Plantes  marines..  837,000 

Poissons 2,338,000     Objets  eo  bambou 

Soieries 1,680,000        et  en  bois 750,000 

NAVIGATION  B!f  1888. 

Bntiiat.         ^tV\«%. 

Narine  japaotù9 lî%  "Wâ 

Toaaeâox 233,1^5  «H  ^^'^ 


E/recHrd'lamaHna  mayrliandi 

Navires  de  conatruclian  européenne  ;  436  < 

pugeanl  72,322  tonneaux  (lti,6il  oljevaux)  et 

vires  i  voile  jaugeant  60,975  tonneaux.  Nai 

construction  japoneise  i  17,17/i. 

CUEHtSS   AG  PKtt   EH     (S9D. 

Lignée  rt(  l'Eut  en  eiploiiaùon P' 


Nombre  des  bureaux  :  3.710;  îles  lettrée,  jouraaux, 
imprimés,  etc.,  dans  le  fervice  intérieur  liM,9^,6;iM, 
ilans  le  service  exlérieur  2,ini.fi7fi. 

Nombre  des  bureaux  ouverts  â  la  communication 
générale  :  2î)0.  Longueur  den  lignes,  10,B1S  kil.  ;  des 
llls,  29,936  kil.  Nombre  des  dépéclici^  expédiées  :  in- 
ternes, 2,i»2T,7^  ;  iiiteniBlioralos,  (tit,^7t<:  dépêche^ 
iimcielleg:  79,948;  total  :  2,li74,iai, 


Superficie;  1,222  kilom&lrea  oarréâ.  —  Populslion 
eu  lâ»o  :  1-:>3,212  habitants;  en  IU90  :  128,'il4  babl- 
lente.  —  Capitale  -.  Detmold,  8,910  habilanls. 

Recettes,   d,032,30«.  —    Déponi^s,    l,02:t,llB.    — 


LUXEMBOURG.   —  FIXAITCES  8G3 

(décembre  1885)  :  67,658  habitants,  dont  65,399  ilan- 
la  ville;  en  1890,  76,459  dont  63,556  dans  la  ville, 

FINANCES.  —  Exercice  1890  (en  mark^. 

Recettes,  —  3,459,816  marks,  dont  552,751  prove- 
nant des  domaines,  730,000  d*intéréts  de  capitaux  pla> 
ces,  1,333,508  dMmpots  directs  et  indirects. 

Dépenses,  ^  3,459,816  marks  dont  808,415  pour 
la  dette. 

DetU  en  1890.  —  13,586,000  marks. 


LinCBHBOimO  (OBJjni-BUCaDB  db). 

Superficie  :  2,554  kilomètres  carrés.  —  Poputatioii 
(décembre  1885),  213,283  habitants.  —  Capitale  : 
Luxembourg,  17,964. 

FIHARCIB.  ^  Budget  de  1890. 


Francs. 

Euédent  préramé  d«  1889 1 ,  400 ,  000 

CoatribatioB* directes,  accbe 2,078,900 

DoauMS 3,153,000 

Enregiitrement  et  domaines 1,768,600 


Liste  ctTile 200,000 

GoaTemement 139,150 

Cbambredet  Députés 30,000 

CooceSId'fiUt 17,000 

Affsires  ètnmgères 38,400 

Justice 356,600 

Cultes , 409,200 

DépenMsmiUtaiit>s  «  39 

GendArmerie  )  ' 

Chambre  des  eomptes 36. 660 

Pensioiu 482,000 

TraTSUz  public«i 955,540 

Trafanx  commoBaux 187,500 

A^cuUore,  commerce,  industrie "^^^  3^f^ 

launtetiott  publique,  arts,  sciences *^^  ^"^ 

iwsww.... .:..... WV,^^ 

intérieur  (yt:omprU  p(^6e) • .  •        ^V*  v*^ 


Earegirtrement.  dooialuSEM  f6rSU !SS.!50 

Delle  pnhliquB TIS.SIKJ 

■    ■     ■                                I,S3B,ÎS0 

bL  desdéponsca '.U.H.^O 

urordre 1.305,000 


EIlBB'élÈveà  16,I70,0(J0  fr. 

!A)Û  homme  f. 

Le  gr.irid'tiucltë  faïl  partie  du  Zollvereïii 

En  leSI,  3aB  kiloniÈlres  élaienl  en  exploitalion.  ' 

Nombre  des  bureaux  :  71  ;  nombre  des  letli'e 
lioDË 438,319 ;  caries  postales,  UAil.ltSG:  échantilionB^ 
impriméa,  3,622,740;  mandais  et  bonsde  poste, 217,6S 

TËLËCBAriIEI  L1    IBSR. 

LOBgiMur  dcH  lignes  de  l'État:  Wl  kil.;  d 
de  r£.tat,  700  kil.  ;  des  fils  des  cbemins  de  Ter,  7^19  kil.  ;" 
nombre  desbureaux  de  l'Élat,  30:  des  chemins  de  fer, 
44.  Nombre  des  dépêcbes,  92,83)  ;  dont  20,329  in- 
ternes, (17,929  interuattoaales,  4,o73  franches  de  port 
el  dépêches  de  service. 


Superficie:  7o2.130  kilomèli-es  carrés.  —  Popui» 
tiuQ  :  7  à  8  oiilliona  d'habitants.  —  Capitale  Pet 
ft8,0l10  habiUnls;  Maroc,  78,000  habitante. 


On  ne  connaît  pas  le  mol\^.aIl^  ùe^iftiM 


nf 

39t 

Î37,39U 

,139 

«7.U1 

j*r 

M7.4W 

i3S,i79 

3,1 

ï.iOl 

*ï 

7.4*3 

sa 

45 

7,ÎH 
6.BM 

1,«0       ««,'»*i 


MeCU-EMBODHC-SCB^rÉHIir    (QRAnD-VIICE 

Superficie  ;  13,  'i4-2  kilomèti-ea  carrés.  — 
tion  eo  décembre  188fi  :  S7o,la^  habilanU,   en 
cambre  1890  :  5'î8,S«3.  —  Capitale  :  Schwérin,  3! 
habitaotB,  —  RoElock,  port  de  mer  et  ville  univi 
taire,  44.430  habilanls. 


Le  grand-duché  da  Mecklembourg  n'a  pas  de  bud- 
get général,  maia  on  évalue  aiti^i  les  reïBnus  du 
grand-duc  : 

T.EOO.OOO 


FfSEes 

t  cnntribntion 

indireclen 

,000 


DETTE  Pl'nMOtll 


EnviroD  20  millioti:^  da  marks.  —  Ce  passif,  dit-on, 
est  plus  que  compensé  par  l'aclir. 

Les  états  [ou  ordres^  el  tes  communes  ont  eéparé- 
meot  quelques  dettes  (près  de  4  millions  el  demi  de 
marks). 


Effectif  de  la  tRaHnt  marchande  «  t8B3. 
i  navires  jaugeant  Sa.îihifl  tonneouï  dont  21  va- 


SaperSoie  :  2,725  ki\omfeUeB  taïïèi.  — 
I   «o  décembre  ISSU,  9S,311   haUtonV.*-.  ei 


MEXIQUE.    —  FINANCES  867 

n,978.  —  Capitale  :  Neu-Strélilz,  9,366  habi- 

FINANCES. 

y  a  pas  de  budget.  On  croit  seulement  savoir 
produit  des  taxes  et  revenus  s'élève  à  près  de 
ons  de  marks. 

DETTES. 

iron  6  millions  de  marks, 
marine  marchande  et  la  navigation  sont  com- 
dans  les  chiffres  du  Mecklembourg-Schwérin. 


MEXIQUE  (BÉPUBUQUE  SU]. 

erficie  :  1,921,240  kilomètres  carré.-*.  —  Popu- 
en  1882,   10,447,974   habitants.  —  Capitale  : 

0,   250,000   habitants.   —  Villes   principales  : 

ilajara,  90,000  habitants;  Puebla,  8o,000  habi- 
Guanajuata,  48,954  habitants  ;  San-Luis,  40,000 

nts. 

NCES.  —  Budget  de  1890-91  (eo  dollars  de  4  fr.  35). 

îs 26,200,000 

fédéral  sur  les  consommations 1 ,500,000 

)u tiens  directes 1 ,  400,000 

et  télégraphes 1 , 200,000 

ie 270.000 

i 300.000 

i 9,400,000 

es  diverses 1 ,500,000 

Total..... 41,770,000 

Dépens*». 

p  législatif 1,054,037 

exécutif 49,849 

e  justice  supérieure 468,884 

3  étrangères V\\  ^^\ 

rr ^  ^ÇTi^  ,Ç«ft 

•/  instruction  publique V  ^ViV^'^'^ 

pabiica '         '  *       .      1  ^^V^^'îft^ 


^^^s^^^^^SÎSS^Î^bbI^^^^^B 

H             Guerre  et  manuo... 

tBi  budge 

L'exercice  me; 

exercices  lâSl-8 

lea  résultais  suiv 

1881-83 

18Bi-S3 

1883^1 

1884-85 

188Ii-8S 

1887-B8.']." .'.'.'.'.' 
1888-89 

A  côté  du  but) 
budget  particulii 
Tannée  18fS. 

Finance,  du  L 

la  Fie  la  Sépubligut  mcxieabu.  ^^^Ê 
Licaiu  va  du  1-"  juillet  au  30jaii^^| 
2  i  ISSâ-SU,  ainsi  camptés.  onl^^H 

!S,  17  9,000        31, sa, 1)00       9.ït^^^H 
30.(100,000        i5.tU9,O0O      li.TllJ^^H 
i8,î85,000        EI,0a5,(KI0      a3,THH^H 
^7,310,0011        £>2.î3G,O0O      SG.OO^^H 
19,770,813        3I,67Î,Ë36        i.Wiï^^H 
33,136,50»        38,783,9111        e.EBTJMV 
3Î,3ÎI,399        3fl,S7(»,it8        3.B19,I)ÏS       1 
3î,7t5,981        Î8.5Ï7.13B        5,781,158 

got  général  cliaeun  des  27  KtatB  a  soo 
Br,  uous  reproiluiâûus  les  cliinVes  de 

II.                                      doii.n.         dtllin. 

tSmpBclio 

i3l,33S        I33,W6 

HidniBO 

:::::::::::::;.:;:   «o;u6  isi^i 

\\ï.n»     »"i\^ 

-v^AU     «tt?v^i 

iiE\rijoK,  —  eoMMEitCE  81I9 


a. . .  .^ «D.TM  *î8,ai]] 

B , 396,(38  3îB,33l 

joo i5fi,B!3  {&S,Sii 

«"li|«s n  11 

acala (53,362  »B,3(i 

rmCrnï 771, SIS  760,873 

èuaa 530,3SS  â30,7î7 

^(WTilarlum  von  Tcpic SS,iU  63,t<36 

.'                                         Toul 9,IS9,746  9.1(8,977 

Renetlea  muDicipilcs 5,(i3,TiB 

Dipenses         —        i,ï33.505 

DCTTI  PUBLIQUE  K4   18110. 

22,721,a3S  liï.  sterl. 


Ëaviiila  'i2,UIXl  homme:^. 


1885-86 38,715,000  13,741.318  Î9,90fl,401  43.647.7(7 

18H8-H7 3I,lSi,375  15,631,117  33,KS0,5(I1  tS.I8],9i9 

1887-88 36,0(4.438  17,879,711  31,006.188  i8,88S,909 

1888-89 38,658,333  31,373,148  3S,7SS,37a  60,158,(33 


lirsDde-BreiagDe.     11. £36,000 

France 3,948.000 

Allemagna J,063,U<:0 


Argenl 33.003,000 

Kibres  à'i-iaté. . .      6.873,000 
Café 3,886.000 


HlkYIClTIOX    EN    1B88. 

5,386  naviros  au  long  cour»  jaugennl  1,899,083  ton- 
neaux (dont  2,1rtl  vapeurs  jaugeant  l,tj34,238  loo- 
neaux)  aont  entrée  et  U,232  navires  jaugeaal  1,830,611; 
tonn.  (dont  2, IBS  vapeurs  jaugeant  1,584,220  tonn.) 
sont  partis, 

WKtif  Ae  la  marlnt  marchande. 


En  exploitation,  3,946  kilamètie^ 


Nombre  dos  bureaux,  443;  en  ouIrc,911  agencée. 
Nombre  des  lettres  et  cartes  postales  interne»,  87  mil- 
lions 1309,640;  dea  expédilious  internationales,  37  mil- 
lions 193,403. 


Lignée  du  gouverneoient  rôderai,  28,442  kil.;  des 
Étals,  7,042  kil.  ;  des  chemins  de  fer,  7,1Si  kil.  ;  par- 
liculières, 2,776  kil.;  oâble  mexicaiu, 2,094  kil.,  total: 
47,503  kilomËtrea. 


Superficie  :  9,033  kilomètres  carrés.  —  Population  : 
236,000  babilauU.  —  Capitale  :  Cétinié.  2,000  habi- 
tants. —  Aulres  villes:  Aniivari,  6,000  habilante; 
Potogoriça,  C,DOO  habitants. 

On  évalue  les  reoeiles  à  plus  de  1.200,000  francs, 
non  oompi-ii  la  subvention  tusse,  i\w  ca^  de  SI.OOO 
rouble.',,  et  la  subvenUou  auVnctanwiB,  -xw  &&\  fe 
30,000  iJorins. 


■  Le  "nombre  des  soldais  poEsibles  est  évalué  ^  25,000 
n  combattants  ea  première  ligne  et  à  8,400  combatlantâ 
\      ea  doiuîëme. 


(KÉTDBUQUE    DU], 

Supei-ficie  :  139,630  kilomètres  carréi,  —  Popula- 
tion ea  1884  :  260,000  habitants. 
Siège  di)  gouvernement  :  Managa,  9,000  lisbitants. 
A.nciannB  cspilala  :  Léon,  34,000  habitants. 
riHtmis  EU  teSS-e»  (en  pesos}. 

Kecellea , 8,33fl,000 

Dépeaio 8,0511,000 

DETTE  PVBLIQCI. 

Délie  in idriearr I,5M,000  dollar!. 

—    eiWrIeutc 1,800,000      — 

Pied  de  paix,  12,000  hommes;  pied  de  gueiTe  :  ré- 
serve, 10,000  hommes;  milice,  ii.OOU  homme,. 
comiEFicE  IN  1888  («a  peso»}. 

ImportBiioDa a,lU,000 

Exporutioni l,!iîi,O0U 

Principaux  articbii  J'exportation  :  gomme  élastique, 
café,  boiâ  jaune  du  Brésil,  puis  de  l'indigo,  de  j  peaux, 
de  l'or,  du  bétail,  du  bois,  du  cèdre,  etc. 

NAVIC1TI04  EN  1885-86. 

150  navires  de  170,6ij!^  tonneaux  Ëout  entrés  dans 
aportadu  Nicaragua. 


En  exploitation,  Jo9  kilomèlrea. 


I 


i  rie  lils,  8a,SM  déi>È- 


.  Suide). 


I 


OLDEHBODKa    (aKANn-DDCRÉ    OE). 

Superficie  :  li,V29  kilomÈtreB  carrés.  -  Populati 
en  décembre  i88S,   341.32^  habitenU;  en  déc.  1S90, 
335,000.  Capitale  :  Oldenbourg,  2t,317  habilsnU. 

FWAHCHS.  —  Budgel  de  1889  (ea  markn  de  I  Cf.  SS). 

CaistBpenlraie..,.; 1,878,600 

Le!  Inii.s  gr&Rdci^  dKitÎDni  du  lerriWire 6,035,3«0 

TdIoI S.OOt.BBO 


CliBES  cenlr-oli! 1,079,600 

Toul »I.60I,ÎU0 

Chaque  division  lerriloriale  (duché  d'Oldenbourg, 
principauté  do  Lubeck,  principauté  de  Birkenreld),  a 
&3  caisse  spéciale,  et  il  peut  en  céeultei-  dans  les 
comptes  rendus  deâ  doubles  entplelE  qui  ne  rossorletit 
que  tlsna  les  étais  trèâ  dëlailléâ- 

Parmi  le=  recetlea,  i  ,--);i7,3;il  marks  proviennent  de 

domames  et  forêts,  à.ài'J.OJO  d'impôts  directs,  t  mil- 

lion  Iîi2,0(kt  (produit  iiel)  des  o\ieKi\nî.  Aft  W,\t'"^*^ 

de  sources  diverses.  ParLn'i  Vea  4feçtïnws>.  \a  '^^'^'^ 

absorbe  /,^W.),û(X)  marke. 


■     Environ  3 


Environ  37,000,600  lanpkB, 


FAAAOO&x  (nEroBLigiiK  nu). 

Superricie  :  23!J,00U  kilomètres  carrés.  —  Populstiaii 
en  ISSe,  32U,e(X)  habilanls,  non  compris  les  Indiens 
dfimi-ciïiliséB,  60,000  el  les  eauvage-,  peul-ôlrs 
70,000  imea.  —  Capitale  :  Assomption,  23,000  habil. 

Immigratiou  :  eu  lââ8,  l.Oe/i;  an  18SS,  2,39o. 
riNuNCES  EN  1S89  {eo  piaetrci  de  6  francs). 


TDUl 

».„.,... 

lastiea,  Culies,  Imlntcuoi   pulHiq! 

'.'.      m'.m 

..      l,fB4,890 

DÏTIE  ■!<    1890. 

177.871 
l,035,OUO 
4, 51», 674 

piMlre»  t.iit«. 

Ton 

- 

1,100  hoinme^Doi 

1  compris 

,.B„d,.: 

.tionale. 

3  petits  navires. 

HiniiiE. 

co.uir£iicE  sn 

t  ISSg  (en 

piaslrea  l.. 

TU*-). 

'"'""' 3,990,000     Eiportalion. 

v.wo,^ 

Les  principaux  articles  d'eiporlatlou  eohI  le  labsc, 
le  jerba-malé,  les  peaux,  les  orange»,  le  boit, 

NA-VIGATim  IN   1889. 

Le  nonibre  des  navires  entrés  dans  le  pori  de  l'As- 
ËOmptioD  a  élë  de  3U!1  vapeuve  el  ^30  voiliers;  les 
sortis  ont  atteint  302  vapeurs  et  628  voiliers.  —  La 
navigation  Quviale  ost  représentée  à  l'entrée  par 
1,(10  navires  de  41,2ïi9  lonnoaux  el  â  la  sorlie  par 
1,046  navires  de  41,li24  lonuoauK. 

En  exploitation,  1150  kilomëtreâ. 

POSIES  EH  1888. 

Nombre  des  expéditions,  â07,oti2. 

TÉLËOBAFHE!!  KII   1888. 

Nombre  des  dépiiches,  31  ,SJ7. 


rATS-BAB    (KOTACTIE   USB). 

Superficie  :  32,841  kilomètres  carréâ.  —  Population 
éveillée  en  1889,  ^,i)4U.5dl)  habitants.  Le  dénom- 
brement de  iSTi  avait  donné  4,012,393  babilants.  — 
Capitale  de  droit  :  Amsterdam,  40S,3IS  habitants,  — 
Capiule  de  fait:  La  Haye,  1o6,AS7  habîtaiiU.  —Autres 
villes  :  Rotlerdam,  2113,472;  Ulreebt,  83,253;  Gro- 
nîngue,  55,215;  Harlem,  S2,liii);  Amheim,  49,9W; 
Leyde,  48,329. 

La  population  se  réjiartit  ainsi,  en  1881,  selon  le 
culte  :  2,'W,S14  proleslants;  1,439,137  catholiques, 
81 ,093  israélilea  et  22,0'i9  individus  prol'essanl  d'aulrea 

(iaAM:Ëi.  —  Budgit  de  <830  {en  OorinB  île  3  fr.  lU). 

impùit  tiiaâeta vism,*»!» 

SSZT^!::::::-::::::::::::--------   '^^ 


L'aiTOÉe  des  ludea  orieiilales  se  recrute  esclasive- 
ment  par  des  engagemenls  volontaires  U'Européena 
ou  d"ind[gènea. 


fxr.;. 

.r>. 

Benioes  spSoiaqi. ... 

5Î6 

a,59ï 

TotsI 

1,403 

Ce  nombre  comprend  ^1,107  Em'ojuiens;  la  milice 
compte  8,90a  hommes  (3,546  Furopâens;  el  S,3S9  in- 
digènes). 


23DBvire£  blindés;  12  mon  i  tore  â  éperon;  2â  ci'oi- 
teurs  de  diverses  claaaos,  B  vapeui's  à  iMues,  31  canon- 
niËres  gurdeâ-cùteij;  32  lorpilleure;  S  stalionnaires; 
t  garde-pëcbe  â  vapeur;  1  goéletle  garde-péche  ;  4  ua- 
TÏreE  de  pool;  1%  bâti  mon  ta- école;  4  bâtiments  pour  le 
BervicG  hydrographique. 


I8S1-1G56  (      — 

186Î-IB66  C      - 
1867-1871  (      - 
187ï-iM76  (      - 
1877-1881  (      - 

-      ) 

..     m  m     iM.floo 

..        îtO.OOO        IBO.OOi) 

-     ) 

814.000        601.01)1) 

.,     LTOV.Wfl        8»l.OOO 

...   ^A^i.wft     sw.w» 

iS88.   . 

^^^^^M 

GraDde-BretBgDe. .  397. 10»  3(1.100 

Allemagne 389.fiOO  317.7DD 

BL^Igiqua iTfi.eW  137.300 

France iS.SOO  IT.70U 

Suède  (iNortège..  11.  «00  13.1(10 

HoiBie 111.700  136. lOO 

RDDmeaK! 94.000  17.800 

Turquie 6.600  3.000 

Iiilis B.°""  *.M0 

Eipayon 10.  10.:00 

laduorlcDl.liull..  Ui.  118. 30U 

—          tini.,  SB.   ....  5B.B00 

Afrique 8  7.000 

Ëi«ta-UDi8  rt'Aijièr.  7fi  on 

Bréall 1.  I 

Pérou  Bl  Bolivie...  17.  >i 

Au  ire»  pB)  a Si.    -•  .S\ 

Total...  iTiiT  i  T. 

Lra  marchandisee  SB  (  it   bEiii 


Ohjets  de  <;nii!iomiiiBtlon 371). M  330. £00 

M jliereB  brutes 306. SOO  190.100 

OKjelB  minuricturée ISfi.^O  181 .900 

Marchatidiies  diverses 378  800  366. SOO 

Iui«l I.Î41  100  l.U7S.fiOO 

Kélauï  jifécloux 4.ÎU0  15.500 

ToE»l i.ii5.300  l.OOt.fOO 


.  l.DÊl       5M.SM      765    895.7G3    1.816    < 


Entrée....  6.B63  I3,87S.;I0  ilB  li».l)93  7.1B1  13.3Î9  B03 
DoDLhDlL.  l.SOL    3.933.037        Kl      18.6ji    l.BÎI    3.951.MI 

Sortis 4.791    7.S3D.(33  1. 301 5.306 .(il    7.0V6  13,l36,STt 

Uonlholl.  1.793  3.676.932  1»  î9S.3i3  l.SJIIi  3,»;i  SIS 
E/Ticlifd'  la  mariai  mareliande  au  i"  janvier  1890. 

B0OniY,î.,dili.»i»Qgeaot388.O03ni.c.  I  6iOn»*.da699.l73Bi.<;. 
IlOvapeura  —      Sll.lTOm.c.  S 


Le  nombre  total  d 


a  Havigaiian  d'Amslerdam^ 


le,  de  1,576  jaugeant  ei 
itre  1,600  naviroH  d'un  tonnage 
n  18S7,  soit  une  diniinulion  de 
2'i  navires  mais  une  augmentation  de  131 /i4^  tonneaux. 
A  la  sortie,  le  total  des  navires  A  voiles  elâ  vapenr 
était,  en  iSSS,  de  t,S92,  contre  l,G10en  1SS7  ;  ilEjau- 
geaient  ensemble  3,8M,745  tonneaux  en  IStiS,  el 
3.688,264  l'année  prôoâdenle,  soit  une  diminution  de 
18  Davires  et  une  augmentation  de  166,841  tonneaux. 
Ces  ctulli-ea  se  subdivisent  ainsi  en  1888  : 

Nul  m.    Tenu  H». 
Nasires  à  voiles 970       33Ï.0I0 

-  iïspLur 1.306    3.t9*.37i 

Bosemb) 1.576    3.81(.3M 

Naiirei  it  voilea 381        3(6.613 

EnMmbiB I.6H    3.8M.7(5       

UauvimtfU  d  feiUTie  a  J  In  larllt. 
Naïire»  à  Toi  le» 3S1        6'S.«» 

—  àïspBur a.6l7    7.0OO.t9t 

EaSembU i.\.Vi   7.67U.in 

CHlMIits  OK  Eta  tu  UKO. 

n  y  avait  eu  exploitation  î.Tl*  NîAomWici. 


H^      No[nbr( 


Nombre  des  bureaux  ;  1.26îi. 

BB  papiieolièrfs  ; 

Beoi  ponr  l'iniériïnr 50. "m. 978 

Deeiponr  l'élranaor iB.ISi.B30 

Csrtei  poslslrs Î8.;ïS.Î03 


Total 95.6ÎI.IH 

Nombre  des  jnurniiiii  : 

DBeipDurl'iniérieor 5H01.1S7 

De  el  pour  rélrBD((«r 7.5S1,«8 

m 58.9i2.503 

TÊLilùn  :i  1B8B. 

Longueur  des  ligne  al  :  S,133  kil.,  celle  des 

fils:  18,089  kil,  —  >  s  bureaui  i  7-il,  dont 

406  apparEeaaul  â  l'i  des  Compagnie^.  — 

Nonjjre  des  dépêches  dool  2,U4,8f~ 


,,  37,186  dépi'Sches  de 


Indei  B  m  IBBS. 

Java  et  MaJura,  131  carrés  el  22,818,179  h., 

dout  22,o2ô,l}|B  indigi  chiirre  de  la  populalion 

indigËDS   des    autres  nons  (Sumatra,    RIouwt 

Bornéo,     Célèbeii,     It  lluques,     Nonv.-Guinée, 

Timor,  elc),  dont  la  iiu|j<....cie  totale   ert  d'environ 
1,728,000  kil.  carrés  est  évalué  8,400,000  âmes. 

Population  aan  indiginc  da  Jasa  il  de  Sumalrn. 
Eiiropéeug(ciTili}...      11.ÏS3      Araben 13.365 


Capitala  :  Batavia   101,274  hab-i  i 
Java  ;  Samarang  71,794,  Soerabaya  lï 


Cunçiâo 6Ï0 

BOBIIPB 33Î 

kjloœ.  orri S3.m  hibÛinU. 

-          (.701          - 

-         7.36B         - 

»         -          1.431          - 

'0       -       i.sea       - 

13       -       i.m       — 

ies  Indes  orieiUalte  en  IS90(sn  [iDriiu). 

Sjini-M=iiin....  lfl.8 
Saint  EUiLUolie..  10.; 

SBh» iî.t 

tadea  oriflnt.lea.. 

VVntedacKfé 

-  du  quinquina... 

-  di.re«in 

..  39.SSg.3(9      9. 973. MU    39.Î3I.SI9 
..        aM.7S0              I.               ïii.750 
..     S.ÎM.B90               n           5.Ï88.890 

Imiidi  roncier  ou  d]n<«i 

:..         >      ifi.Bis.m  le.ÉiB.m 

PostOK  et  lel*gr»ph«a. 
Chumini  de  fer 

ToLBl.,., 

DLÎjisDfea 

1.            1.39H.0I»      1.399.000 

..      sa9.si»    3.311.000    s.ist.m 

..    1.191.735    16.050.893    Sg.S43,5ttS 

..37.801.311    94.851.353  133  653.(77 
..  Ï5.731.t55  lli.m.iil  KO.Ifiî.Sll 

Commei'ce  dei  /.i 
P-ui  IB  coopK  1 

dngomerDement.... 

d«s  IHiitiCiilJHn 

T0I.H888... 

de»  puriiciHHr» 

TOUII8S7 

Total  im. . . 

dei  orienlalt,  en  1887  (en  florine). 

3.805.0(10               =             3.805.000 
ll3.aS3.OIIO    lO.Ota.OOO    11^.931.000 

U6.6Wi.00ll    lU.Utfl.UOfl    136.737.1109 

3.371.000               .             3.»7(.(KH) 

lie, 381. 000      6.633  000    133.005.000 

119.656  000      6.613.000    136  179.000 
167  131.00B      Ï.Wi.Wft    CW.Wft.Wi 

19Î.9W.WU     w.m.witt   «^.«a.m 

^^^^^^^^^^^^^^1 

irliciiliBrs l6l>.S|[).00n         787  000    107  3116. 01» 

Toli.H887...     ISe.iM.MO         737.000    IB7. 159. 00(1 
cipaiaî  iHoi-rtaxrfi.M  ixportéa  m  (8E7  (en  Hirins). 

fl9.flflO.000     Indigo î.luD.flOO 

M.SOO.OBO      Thé Î.ÎUO.OIIO 

i ai.9DU.0ei)      HailedBnoliOiUB 

13.100.000         (ielernt. Î.ÎM.OOO 

7,800.000      Ptaui ï, 100.000 

e e.WO.OOO      ItoiBDg S. 000. 0110 

e  d«  daiiKi-  Uimhir 1 .900.000 

S.eOD.OOO      Guiu-perrhi,...       l.'JOO.ODO 
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Java,  1,228  kilom.;  Sumnlrs,  iiS  kiloo 


VmOV    (>*P1tBLIQTtE    de). 

Supei-Hcie  :  t,07^,-'i96  kilonitli-OB  carrés.  —  P,)|)u- 

latiun  :  2,629,600  liBbitaols  dont  3tiU,U0u  IriJienï. 
—  GipiUlB  :  Lima,  tO,OT3  habitanU. 

iixiscm  (en  Boles  de  B  tr.). 

Compta  dt  l'exercice  1888. 

Domnes , 4.317. Ml 

Impdlt l.(r>0.638 

Chemina  de  fer  de  l'Eiai 7if.705 

PoslBi t3î.319 

Tâlésnifilits 31.716 

Recetiea  diïerïBB 367.518 


nétriBBtr^s 


l.ltl.9IS 

.     1.676.563 

SS9.963 

6.573. 6S7 


Delte  nomiDals  :  iO  luillloas  de  soles. 
unie  1987-SS. 

EfTectir  de  l'armée,  4,000  liominee;  troupe  d a  police 
3,371  hammes,  dont  S-'iS  à  cbeval.  Total  général,T,371 
hommes. 

2  IraaaportË  jaugeant  1,300  tonneaux. 


Imporiatioa,  U,03i,7i4  aoles;  exporlalion,  7,958,025 

Leï  prÎDcipaux  articles  d'exportation  eonl  le  guano 
et  le  nitrate  de  soude.  Les  autres  produits  d'exporta- 
tion sont  :  le  sucre,  les  métaux,  le  sel,  les  laines  de 
vigogne,  d'alpaoa  et  de  lama,  le  coton,  le  riz, le  qub- 

Mourentnt  du  port  de  CaUtto  «n  I88S. 

Entrés  :  501  navires,  dont  291)  Tapeurs  jaugeant 
249,873  tonn.  el  S16  barques  de  cabotage:  sortis  : 
507  navires  [doni  -299  vapeurs)  jaugeant  340,332  tonn. 
et  829  barques  de  cabotage. 


I,3'i7  kilomètres- 


Nombre  des  bureaux  ;230;  des  expéditions  ordi- 
naires, l,799,843;des  expédilioi 

TËLËGKtPDGa  t.x  I8S9. 

2,:m  kihmèlre^  lignes  de  VÊVaV. 


raiij:  (kotadme  he). 

Supei-liûie  :  1,427.000  kilomélres  carras.  — Popnla- 
tioD,  8  A9  millionB  d'habitants,  dontS  millions  environ 
Tivent  eu  nomades.  —  Capitule  ;  Télifiran,  200,000 
habitants  ;Thaui-is,  16a,000;  Up a han,  60,000. 

ImpDt  en  argant  crligâ  des  provincti 3,eJ->.D0S) 

l)onBi>ps 536.660 

Armée 1.750.(100 

ApanHgeE.  Lraiiement  des  mialiiies  et  emploi^».  750. DOO 

PensiDDsdâspritreg 350.000 

Dépenus  priiies  du  sch  ih SOI). 000 

—        axtraordinnir»  500. OIM 

Eïeédenl. 5M  000 

Total (.lôO.OOO 

Quaranis  ei  quelques  mille  hominei:',  eo  lenips  de 
guerre,  plus  du  double. 

3  canonniârfls. 

Importation  totale,  12S  à  130  millionE  de  franc:^  ;  o\- 
porlatîon  tolale,  Ti  à  TU  millions. 

Principalti  marchandfasi  en  IS88. 
{En  li..  .ler.) 


HIl.OOD 
4*7.000 
79.000 

6S.000 
(S  «00 

l*i«.s 

Thé 

UâUiux 

^^ 

Grsins  et   lèguniei 

Ëpices 

fO  Ob  as  possède 
oaiioas. 

uriea  Si^ 

.... 

\iÇeTWi\™ùt*.«'v 

Sis. 331  i<H.B7a 

an. 697  691. 6«7 

3»0.fi3D         397.033 


Diruohir S3Î  97.773  13! 

I.]iii!1lé 9^1  119.380  3i 

BaDdarabba».  El  8  SIS.599  I3i 

CUEUrKS   DE   PEU   E!<   1SS8. 

Soiil  en  exploitation  :  13  kilomëtreB. 


Nombre  des  bui'eaux,  l'i;  des  Icltraii,  (,46S,934i 
&ii'1gs  postales,  6,^tJ-.dcËjounieux  et  imiiritiiéj. ''1^,211 
deï  (k:haali lions,  6,37t!  ;  des  colis  postaux,  G,433. 


1 


TomraaM.  (motadhe  dt]. 

SuperUcie  :  continent,  !)1 .01^  kilométras  carrés;  île.-' 
3,S3a  kiJomèlrea  currés.  —   Popolalion  en  187K  : 
i,745,J2i  habhaals  dont  39i'.,"m  4ai\î,\e!.\\'>'i.ïaW»i\ 
-M  population  a  élé  évaluée  à  'i.nOft.VOïi  \ia\ii\«^-  -7 
iapilah  :  Lisbowne,  avec  les  [autoiBi,a,'iïa,«ift-'>^*>^- 


WnLa;  Porto,  lûj,M3S  habitantB.-Coïmbre,  13,369  ha - 
bitanls. 

PINAIOEB.  —  Budgit  pour  l'rierctce  1889-90, 


ImpâU  cl  Une  Biir  : 

Tuu  *ur  l'induiciie 

1,IS8.MI0 

-       la»  ohjal.  d..  lu..' 

ST.SOO 

r«ièri,.<lasdfl...«..T« 

l.m  000 

ur au.OQD 

Inip«iati>rle.Jneili«ii.. 

l.(7i.lW0 

ImpâUpDnrLealraniiltdn  p„ri6;  «10 

133.500 

Îî6  8i0 

R      II      d'    J 

e'  =1       flE                      ... 

ji\ VSiSîll.'av 

117.175 

î.381.600 
.        1.313.830 
.       IH.OS3.in3 

S33.î(io 
1.282.517 

93Î.393 
5.1J5.7B4 
3.ï7l.0fi6 

(16.519 
5.139.199 

'  ei:66s 

il  961. Î97 
2,506.500 
(i. (67, 797 

E(fi.i7S.8S5 

î.377.399 

iÈre  1889  ae 

Inlér&lB et  amorlûa.  k 11 oharga  du  Trésor. ... 

Doaepubllqne 

Fonda  DerDi&DSDt  de  la  iéleûfe  ualionale 

—         do  riiislrocl.pub.  et  des  bianï-nria 

TûisJ  dm  dèpcDHE  ordlMlres... 

Les  intérète  liquidés  de  l'année  finan 
MQt  élevés  à  17,730,807  mdrefs. 

AKMÉE. 

HtMW  mUTAIRE  EK   <S89. 

V.p.ur..                                   C 

.760       gs 

Î77            H 
(10           t 
.,330           3 

i^;,X:^!!'-:r:::::::::::::. 

t  frégite                 WT»»"""-    

^^^^^^ 

9(!or»MlM It 

it  BCboanara  «  ciiitera 7 

1  barque * 

13  DSTiresl  voilea "ST 

38S  el  ISB9  (en  milr^is}. 


Marchaii(!isOB(ISS8}....     3!).0B*.I7S    Î3.U9.96I    7.57Û.;65 

Mèlanx  prècEeux £.681.909         611.318    1.9i7  "M 

ToUtiI il. 767. 087    it.06i.IB»    9.5tg.59S 

UîiTiiEndiGes(J389)....     11.860.331    Ï3.U3.5I0    9.5II.U5 

Métaux  prÉiiieui lO.iOl.Sîi      1.987.635  180 

Totaux 31.3SJ.835    33.431. 165    9.311.625 

Commerce  ipéciat  en  1888  par  jjoyj. 
(En  milliers  de  tnllrsls,  -j  coin)iris  les  mitaux  précieoi.] 


Brésil 

793 

906 

Total 

CoionnadBa 3,108.000 

Céréales 3.3IÎ.IW0 

14.767 

<e>  «1  1SB9  {ta  mllr 

Peaux  el"cûl'rV.'.'.! 

Ï4.064 
Bis). 

i.iso.oim 

I .143.06» 

'ra-nanis 3.O-3.0O0 

miatdeler 

-iv\  --a 

"■"^ i. 979.030 

XrlicVB»  tttoni\<\. 

Charlian 

Sucre 

....    I.Mi.ton      Bearreiclfp 
....     1.88B.OO0      Feuillesdeia' 

Z:: 

591. noo 

BSB.DD» 

Soieriea 

....     I.SSd.UOO 

LitB« 

TiDS  BIT  1^89  (en  milliers  de  l 

ODBfll 

,n.]. 

Enlita. 

-J! 

'1^1:^ 

mT" — "7^  — "  N^i,"" 

-^- 

'. 

I.nnECOiim.,. 
Cubotuge 

(!iUTaB8  i!o9o  'm  i'.m 

3  m  4.3S1 
I.DtD      680 

6  697  1.B8B5.IÏS  7.332  6! 

E/T'iclif  lit  la  marine  marc/iande  ta  1890. 

ij7  ïspeurs  jaugeant  86.4TOm.  c,  et  3yO  navires 

li  voilesde  H7.3:i2  m.  c,  total  M7  navire;  de  long  cours 

el  lie  gpoad  cabotage  jaugeant  183,791   mètres  cubes. 


Eneiploitalion,  -2,0G01filoD 
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TÉLÉGRAPHES  E: 


Longueur  des  lignes  do  \"Èial,V)\ïV,\\.-,\onïtt!ivK  4^ 
I}k,lt,0i8;  kil.  Nombre  de j\iU.îa3m.,l"li*.'HowiOT6ifti 
dépôchea,  9I!*.5C0. 


dulrt:.  eaux  dehl 

—  Pupulflto    ei 

(ia<%inbre  18  i 

la7û    0  74"  40    h 

>J  la   ea  duaeiil  e 

■*   —  I      Berin     L2i37l8i 

J.l  âlfl  f      Je  ly71   9o>*fit.à  h  Ti 

"S    -ndéceabre  1880  81  Iù7<)    i    e 

«ilfesen  iSffii  ;  proteaVanUA*?-''^!^'-'*''"- 
jflSi;  jaradliles,  336,3Vi-,  àv^ÀiwVi. 


I 


la  domaines  el  de  toit 


ImpAla  dirtcuj 

Lolarle 

La  I  SfletasodIuDg  m. 


Hiniiitère  des  tr 


1Ï.USI.480  S.!69.3îU 
m.SSO.ISO  3Ï.3III.IXI0 
Î.OOO.OOU         (t5.B6U 


165.7(6.800  IS.Sf'g.lOO 

G7. 349.000  31.173.500 

S.iBI.SOO  163.700 

S.D51.0OO  n 

aw.3î0  339.850 


97*.Î41.ÏS6  6i5.U' 


d«  iijutuce... 


1.1167. (OS 
5I.I56.(W0 
3.948.745 
3.583.190 


(I)  Dédoctroo  faiw  de  la  fenie  àa  1  ."i «,'«(.  ii»t^*.»».< 
par  h  toi  du  17  (ïQTler  18»)  aa  too4»  to  %4<j«i™.n»' 
coaroane. 


Frais  d'MploiiniiDn  B1  de  perception 710. 013. 197 

Snpplémenl  à  li  renie  du  Fouds  des  Sdéki'iii- 

mis  dB  1»  couronne B.OOO.OOO 

Detio  publique  (dont  :  InlérèU,  »)l,&Bt,3US.  tt 

imorlisBemBin,  i7,08S,49e) Î50.988.048 

Chsmh™  de»  HeiBDeur* 171.570 

—  deaDépuléf.. I.SII.OÎO 

CODlribution»  mairiculsiro I5B.Ï51.1)I7 

ApanagES,  Indemmién,  >ul»CQIiuua 93.569.381 

MiDistÈre  d'ËUi 3.98Ï.31Î 

-  dei  sRairaa  élrangÉres 503.000 

m           —       desÛMnoei 59,855.375 

^M     —        desiraTiui  public».. 20.951.381 

^^    —       de  la  jDBtice 87.019.400 

«ÉDèrale,  8,190,203;  polire.  U,ï!!8,83i;  )ren- 
damieric,    10,697,»S;    prisuns,    8,719,198; 

blunrainance,  S59,2J8) U.8t0.4tl 

Uifliaiftre  de  t'sgricDlliiiv,  dea  doiDaineB  et  de* 
rareu  (dont  (,398,870  ponrlea  hïnt] 14.894.155 

bliqua  [doDt  :  cDlte  éviniiéllque,  Ï,787,gl9j 

calle   otholique,     3,S44,866;     laBlruction 

publique,    69,937,738;    ■ciences,     beaui- 

irlB,    3,7^,237;    iaitruclion    lechulqne, 

1,506,551  idépeniLescamnianesauiculieA  et  ■ 

i  l'iDStruction.  9,099,695;  aHelreB  médîciilin  I 

oa  senitslrex,  l,68V7H) 91.476.(179        I 

Hiniiilre  de  la  suer» Il(.75»       1 

Total  des  d^pansea  ordinaires 1.5(4.780.144        I 

Uinislârs  d'Étal SOO.OOS       1 

—  detHnancei' 4.374.698        I 

~        dcB  travaux   pnblics  (dont:  mine!,  I 

Uhiref,   MlÎDer,    500,000;  chemins  de  Ter,  I 

17,807,000;  iravaui  publics,  9.962,000) 28. 3119.000       I 

HIniBlÈrï  du  cumnierce,  eic 399.940       I 

~     denJériMr'.'.'.". !"'.'.".'".  ii.m.Wfc  1 

-  der»gricullare,eic W.Wi.«*^ 


Frencforl- 

■ur 

Mein 

3,(68.-33.610 

3.9î6.5:i7 
5.â95.IM0 

^i.^■!s.m^ 

<}.303.I!(t 

(3.t57.GTl 

(6.S38 

315. osn 
76i,70il 

s.ii)i>.7îi.i<ii 

15.483.951 

elo.  Voy.  ALLEMAni- 


M.  Ad.  Sietbeer  ooBipare  les  résaitals  des  rolevt'â 
pL'uesiens  relatifs  â  l'impôt  sur  le  revenu  pendant  la 
période  187(î-lByU.  Nous  allonB  i-eproduira  les  chiffres^ 
iea  |ilu£  saillents,  eu  marks  : 


I 


RBVL'i>ndo360iSÎ5..... 

Î.311.7BS 

S9.lt 

1.3«.701,«» 

-     da3i6SÎ,000.... 

i.704.757 

55.57 

i.334.4î6.60O 

-     deî,nMa6,«XI.. 

38i.ï(8 

4.6J 

l.îi»B43,«ilO 

-    dea,«)iiSii,onn.. 

58  ^86 

559.B3<l.l<IO 

—     delU.OOltlOU.OlK 

^cuo{ 

i85, 736.000 

Aii-deSBUH  du  100,01».... 

J1Î.446.0OU 

8.467.076(1 

7.857.19^.300 

Si.831.7Sl 

daau  nnii  inip«»=> 

e,î09J15« 

Beienii  de  330  ù  5SS 

i.m.Kts 

(D.ll 

:.S47,44S,650 

-      dB6î6àî.OOO... 

5.M7.818 

54.05 

S.U9.735,640 

T  CHAUD lËB EH 


JbÎ.OOI  Ù6,n00..,  tSO,54l 

jii6,ixir  ksa.ot'i}..  SI. su 

1e!O.ODaàlOD,DUO.  (3.S2LI 

isdBlun.DOO l.OSil 


SSÏ.  105.000 
S7i.  (74.000 
319,609  800 


TolMi 40.307.891(3)     100      9.'J3B.lt:i.g|| 

Pupulsûon  lOUib 19.087.933 

doDl  :  DiiD  imposé ÏS.318.373 

Ces  cbilTres,  sans  doute,  ne  sont  qu'appraximatir^, 
mais  comme  les  rclevét;  ont  été  faits  aux  doux  époqucï, 
d'après  les  mflmes  principes  et  avec  les  niâmes  pro- 
ches,   ils   peuvent   servir  à    apprécier   l6=   pi'ogrt:^ 


ri'produii'p-  los  détails) 


'iUl 
plus  clairement  eî  Ton  pouvsll 

qne  loutes  les  classeâ  de  la  socieLa  mil  prùgresse  eu 
inSme  temps.  Voici,  du  reste,  le  nombre  dc^  deposantd 
âla  CaL^ec  d'épargne  ellemonlant  des  dépôts:  1 8  9B  t 
dép<isaDtB2,376,7H2!  dépota  ],222  millions  de  marks. 
ISSOi  déposants  5,n2H,  174;  déjiOtB:  2.8%J  milHcms. 
Peut-on  dire  que  ■  le^  pauvres  sont  devenus  plus 


(5,l»3        (G.SIit 


4  bttlineala  dsli  manne 


HauillB |Gl,!M  13,3(5      t.flST    311,381 

UgnlM 10.886  13,111         SU      ».6II 

(ïrapliila s  I               II               D 

Aipbïlle 31  (3        >                  U 

Huilfl  minérale d  13Ï        v                 134 

Tolaui 175, HT  5«,(76      5,BJ9    ÏÎ7,17Ï 

Sel  gemme 176  ISS             G           3(t 

AulnatelsmrnirBiii 3.87a  1.070             I        3,9t3 

Touni 3,0(B  1,319             7        4.184 

Hinmie  de  fer.j'"'''"*^-  ■  "'*"  *''^'     *■'"     *'-'B^ 

—  dfliinc !  S.OIfi  3,45B      Î.Bii      11,317 

—  d«  plomb 7 .977  5 ,670         55*      U  .«11 

—  décilitre lî.SSS  î,»69           13      lï.OOO 

—  d'arReot  ei  d'ur..  118  9î          6Ï          180 

—  decobi 

—  de  nioki 

—  d'Bûlim.  _  

—  demjn-iPpusBe..  3Î9  268           31 
guiNe.ifValdecli.  su  3 

—  d'arsenic 97  &8       » 

—  de  pjrilesdefer.  ÎM  ÎB        n 

iPrusBe..  46.79V  Ift.îlîiW     ïi.'-Kl     11 

«DsemWe  des  mines...  3Î5.«5    18,0«   ^^A«   ^ 


nl-bV.-;. 

;™;;;::: 

B0.80Ï 

30,SI9.Oa( 

136. 3^S 

9«.DS5  ; 
3S3,35ll 

03,3-;:; 

3l5.'8îa 

393,757 

ll,7fH,955 

aS5,B7( 
887.37! 
38,339 

e,3[:>a 

193,08^ 

317  10 

i,i33  33 

Cm"r«rrd' 

lit 

38 

ÎÔ.OOO  00 

Prodbiw  .n 

Mnlcuni.. 

Sifl.i 

255  09 

Sels  TilrlD 

ilriiuea: 

35  3( 

■uhpe-... 

<,700 

lil0  39 

Terres  calui 

TolBl... 

I,1B7.8 

I3S32 

....       3.80fi,50V 
Elli|nnn><>. 

3ti,338,»70 

»0,3S!.76'. 
6J7,4«7 

TOLBl... 

....     261,370.18 

il.OOI.iîl 

»    « 

:t  188«'ll 


,s  (987-1888 


Les  clicmiDB  de  Ter  exploités  par  l'Ëtat  prussien 
avaient  au  i"  avril  1889  un  dévelapperaenL  de  2J,Cml 
kilomètres;  au  cours  de  l'eseroioe  iSSB-lfcî),  Is  réseau 
B'est  accru  do  534  k. ,  5.  Le  capital  d 'établisse ment  do 
cos  liane»  s'àiÈve  à  7,617,749,9^1  francs,  soit  en 
■"■^yeniie  i  330,SS1  TraDCs  le  kilomÈtre, 

'jsploitation.  —  Le  nombre  des  \o^aç,ciw%  \îw\i^ 
léi  à  toale  Jislaace  s'est  é\evè  Aa  W'VîriK.ÇA.'^i 
■iSH7-iH3S)à    ai7,8!i7,298    (en    iea4~\'^'J-i  ^'^    '>■ 


qu    eta 


vDjageurï  k  lomél    gue 


année  de  IC  Î82,fe 
amené  à  ]  kil< 
m  11  a    Is  SU   1 


I  oyagcunt  à  1  k  lamèl 
epa  1 1  n  par  lasees  lu 
18b     188S  e   t!i88-tS^9 


augmenta   on  Je  340  inillifB 


uu  emenl  des  voyaget 
-  Mtltim  de  «oj/o 


I 


lrt!cln65e 1,IB4.Ï  OS  95. (B 

a-      —    I9,ll>l),î  la.O  17.00 

3*      —    106, «8,3  B5.4  S1.04  ■ 

4'      -     SI, 191,3  31.9  31.37  ^f 

UlliUir» t,i37.5  8.3  81  .«9  H 

ToUiii  elmajanaei.  19l.67i,0  <00.0  19. ST  -^H 

ï«      -    K.m,i        10.0         4S.»^| 

i'      —    III. 730. 9        S3.8         11.73  ^H 

t"      -    70,318,7        33.3         30.75 

Wliliirci 3.XU,0         1.9         80  Xi 

ToMili  et  mDjcniiBD.      107,857,3      100.0         3S.BJ 
Les  veceltât  des  voyageurs  et  des  nccea^oires  de  la 

gramie  vilesso  ee  sont  élevées  à  230,787,71'i  francs  en 

1t«7-18B8  et  à  2^3,403,670  en  1B88-I88a. 

Stcettt»  da  voi/aglir*  rendnat  l'exircice  1888-89. 

l-clBisi! 10,*61.000  4.t 

î'      -    61,617,000  16.i 

3'      —    110,119,000  il.7 

le      ^  .   .,       B6,ïîft,W«  1^.** 

J/j/i  laif-'B '. 5  ,^ïî,»»>         l.ti 

'nëcetïeiotai. -^^m    ^^^ 


Marchandise».  —  La  quantité  dea  marchandises 
transportées  eu  laSS-SJ  a  élé  da  10^,489,989  tonnes 
contre  9B,9H7,334  Ioqobb  en  ISSÎ-lSeS;  la  mouvement 
â  toute  dislanoo  a  donc  augmenté  de  9,492,63;;  limiies 
ou  de  9.fj  p.  10[1.  Cet  accroisse  me  ut  porte  sur  la  plu- 
part des  marchandises. 


330,411  0.3  3Ï3.9IS 
3.S80,SBi  3.9  3.915,477 
43,6îl,(9fi    46.1    nH,B8J,39î    ' 


(doSà  10  tonnes).. 

790,976      O.g         96î.-;2;      0  <1 

CdeiOloon.flipl.ii). 

48,373,889    48.9    5î,695,57i    iS.li 

Les  recettes   de^ 
M6,889,3'.9  francs  ( 
lions  149,002  franc 
menl  de  S2,2o9,li:i3 

i    marchaudiacâ,    qui   étaient    de 
!n  1^87-1888,  ont  atteint  fiiB  mil- 
s  en  1888-1889,  soit  ua  accroisse- 
francs  ou  de  7.2  p.  100. 

IMMA«S.                    im-ISKI. 

"t™;^"p,  ,«o.*'d'"p.m. 

I4.57fi 


nélail 

Hal^iel  mil  1  luire,  i 


Ens^'inble 619,889    lUO.U    699.U9    100.0 

Dépensée.  —  Les  dépenses  totales   se  sont   élevée* 
—  ndant  l'eiercice  iasP-l8K9  à    624,207,101)  francs. 
1  cbilTre  eU  supérieur  à   cous  des  iettï.  es-wÂtc* 
Jcédenis,  qui  ëtaienl  respeclivemenl  4c '^^-'J^  i^ï^^' 
fes  en  t8i7-liiS8     et    do    46'j,6®,y>W  'iï^.t-^-    *= 


ISBiî-lSff:.   Ces  diSpeusBâ   , 


reraonoB! ÎSS.nTB      19.i'  3411,949 


neDunveUeniiinl.nfectiua 

et  parach'^iemeiil 55,433      11.5      73.734 

Vngeie  liencBMmiKé. 

riol  étraogera i,5RS        0.7        i,«75 

Tolal 481,683     100.»    B24,iD6 

Dépen<tt  d*  t'exploilalion 


Admis.  giniJrsk.  5l),8S7,i!i9  54,3(0,436  IU.6  10.5 

Vi>ie IÏ8,Î7B,(70  I3i,7ï5,933  1S.9  M. 3 

TmciiOD !98. 468,131  3iia.39î,038  63  5  «3.2 

ToUI 477,60Î,I60  51B,3S7,709  100.11  lOU.O 

l.e  dépense  moyeiiDS  par  kilomètre  s'est  élevée  de 
21,37Ifraiio»enl8«7-188Mâ22,488rranca  en  1888-1889. 

Pernonnel.  —  Le  nombre  d'agents  de  tous  grades 
altacWB  d  rexpîoilotîon  u'élavail  à  82,801  en  Ib i7-lâ»8 
Bl  A  82,773  CD  1888-tS89;  celui  de»  ouvriers  était  d<: 
71,813  en  18e7-1888  et  de  76,oû7  en  188a-l8S9.  Lo,; 
aleliert  oMiipaicnt  2,168  employés  en  18S7-1888  ol 
i.im  en  lBf^S-1889,  et  34,398  oovriera  en  1887-1888  et 
:i;i,N9i;en  I8>ia-I8M.  Le  nombre  de  lou*  les  aulrea 
ouvriers  Dccupés  sur  les  ligues  s'élevait  à  i3.IH2  Du 
18a7-t8MR  et  à  /.ii,3;i4  en  1888-ls89.  Le  matériel  rou- 
lant comprenait  8,104  locomolivâs  en  18.S7-188S  et 
8.7a7  en  1888-1889;  13,.ilM  ïoilures  è  voyageurs  eu 
t887-i88S  cl  13,1)03  en  1888-1889;  3,649  fourgons  à 
bagages  en  IBaT-ISf"»,  et  a,Ti\  pi\  ^WW-V^es  «v. 
168,9S9  ra^'uiis  en  1887-18«8  el  \^^,^1a  w  \*a^v*^. 
Laf  fiaU  (i'jcijuiailion  du  inaléïw^  tqm.\!>""-  îpçifes'^ï^- 


9(H 
millions  de 

francs  ou  17.5  p.  lO&du  cspilal  d'iStablisEoinenl.  Le 
parcours  kilomélrique  des  trains  a  été  supérieur  à 
celui  de  l'exercice  précédent.  En  y  comprenant  Iq 
parcours  des  locomotives  étrangères  sur  les  lignes 
prussiennes,  le  parcours  total  ;e  tiubdivis*  comme  il 


Trains  «tireu le,U5,l9J  I7,3D6,Ë9S 

—  àvojigsun 59,5iO,S97  «1,887,139 

—  miima «,938,730  16,980,748 

—  dalipeliu  TilMaa 68,SB(.6St  74,Ë09,)fi7 

—  à  bnllaatEt  deiernou....  1, 777,763  3,(43,491 

Total 1S1,E7(,T<3  i;j,13G,7;!3 

1,010  personne:;  en  <a«7-1888,  et  1,070  personnes 
en  1888-1889  ont  6là  \  iines  d'accidents  dus  à  des 
causes  autres  que  dea  c.-jillementa  ou  des  collisions 
de  trains. 

Les  accidents  survenus  aux  pereonaes  pendant  les 
deux  exercices  de  1887-1888  et  1888-1839  peuvent  ■■e 
résumer  comme  Ï1  suit: 

Accident!  »Ki-oenui    *Br  la  ckintint  de    fer  prutiiens 
pendant  tel  exercices  1BB7-1HB8  cl  IBGB-ISSI. 


VoT-seurs i  43 

Agsnls  de  cumpaguies fi8S  333 

PsnioiiiiBi  élrsDgirBsaii  Knice,.  3  \ 

EDienble 1)93  379 


VOTigiura 

• — --  da  CDm[>sgDÏB9. . . 


SOI     VSk 


tim- 

881 

1,977.761 

îl» 

661 

Ï.I87 

SSi 

1,15.'''.  666 

î,sai 

1,919,931 

m 

3,329 

a.SBI.iîO 

3U3 

m 

3,(93 

IWil- 

*8Î 

3,068.139 

270 

ïiii 

3.338 

886 

3.357,786 

m 

ifl; 

3,6Î7 

3,ai3.B50 
3,9l*,ilO 

339 

7nfi 

K.m 

188S- 

8sa 

3.836,789 

351 

936 

i.m 

rmal.... 

!9,6ei,9ll 

1,800 

390 

33.40i 

SuperGnie  :  1,6CC,800  kiloniÈtres  carrés,  d'après 
l'ëïBlualioQ  officielle,  3,lue,0U0  kilomètreB  carrée.  — 
Population,  aebu  lo  reoeiieemoni  do  18i59  :  1,877,'490 
liBtiitanU,  y  uonipriit  les  territoires  oatioDauK  de 
Chaoo,  Mieeiou,  Pampa  et  Palagonie,  En  ISHll,  la 
population  de  la  République  a  été  évalués  à  3,203,720 
liabilautB.  — Capitale  ;  Buenos-Ayres,  501,llitJ!iabi- 
laiib,  selao  les  ëvalualioua  do  inâo.  ^  Autres 
villes  :  Cûriloba,  C!i,2.'i7,  La  Plata,  50,803  habilauts. 


Immigration  aux  années  suivantes;  ISTU,  30,9lii>; 
1877,  28,798;  »ff78,35,87«;  18T9, 50,203;  1880.  JlI.Ôlo; 
1881,  «,-i8fl;  1882,  36,843;  1883,  73,210;  1884, 
HO.IBII:  1>i8i;,  yX<,i<'i:   laee,   93,110;   1887,98,059; 


on  compte  8fi,l}47  Italiens, 
.    Français,    8,00!i   Belges, 


imporlaliua l%,'a*i,'»ïl 

inrepùiB , Sb^ft,***» 

«pier  tiaibré S  ,lWi  .^f* 


I  m  p6l8  directs î, 300.000 

Haies  ei  ICLigraphci 1 ,55O,0IX) 

Phares,  druila  de  quei,  elc ÏIB.OOO 

Cheiaipa  de  for BÏO.OQO 

Poniaelporu ;ïO,OI)0 

DëpAU  jadlciairta 80, (K» 

BaiiqDBi l,lEI,oa» 

AbatB(;e 15,000 

ActioDsds  la  baoqns  nBtionale 1,500,000 

ReceltBi  dlierseï liE0,0OO 

—      sccidentellc! 100,000 

Agio  delà  0/0 5.8Î0.0OO 

Towl 60,îli'.U0Ô 

Affiirei  *lr.ne*ree l.US.iïO 

Intérieup IG.eil.lIl 

Présldeni  et  CODRrèx 1.191,(03 

Pouet  et  télègriphei 3,315,576 

C1i«iaiD»ilefBretiraTïux  publlu.      ;.SI»,358 

Police  û«  la  <»|Hiale 3,0^,718 

Aolras  dépense» 3,l93,m 

Armée 8,310,781 

Marine î,908,71î 

Jueiice,  cullu  et  Inelructlun  publique 8,757,830 

Finances ïl,7ia,77î 

Deila  publique 17.813,760 

Aiiiros  dépeniep «,907,0IÎ  

ToUl el,7Sl,tig 

Droila  ilinioorUlion «,610,018 

EmDiD(|>^'ii3EB Il  136,  i3t 

Timbra  ei  papier  II mbi-é 4,380,10ï 

PalanleB 1,530.73e 

Imp4ladip«o« 3.117,40^ 

Poale.  et  lèlégraphas 3.008,035 

Phares,  droiia  de  quai,  eic MT.IOI 

Chemina  de  far 797.ïœ 

poni»  el  port» 8i9,08« 

Dépàisjaiîiciaitei 81 ,611 

BnaqaBS 'Wk.Sûa 

Abaitge %JSl!4 

Actions  de  l<i  banque  naûouate ^"'^"w 

Taxes  coDsulaîreB ' 


ÀBio  da  16  p.  100 fi.QiS,»! 

TOMI 7i,  903,756 


Belles  eliârieurei... 
Dattes  Intèri duras... 
fieitea  ïdivargee  taïi 
Lellrea  de  chaDge  éc 


Badgtl'  dei  provincei  povr  Ifi 

reo 30,936,386  30.938,731  p. 

1 ï,Sfl7,8110      3,îflti,87S 

4,8i0,000      (, 478, 179 

S6*,B9Î         S63,im 

1,135,000      1,160.011 

618,180         G14,WI 


98.111      1 

.-<  EU  1890. 

L[gne,  prÈE  de  7,000  hommes;    miliM 


hommeË,  dit-oQ. 


.«,aw      w,vïi 


1 

las.iiî     ioo.iiï       y3.98B 

461,670        iîï,8)S        4ÎO,370 
Diveloppemaal  pour  l'année  II 
i>iislrwi,  j  oomprlB  les  miiDUi  pi 
Piri.                                  Impérial!  on. 

un 

rfïieu«). 

H, 931. 000 
3S,m,000 
46,.1i6,0OO 
I7.1S1.000 
3,630,000 
3,33i,000 
7,7«.000 
7,EÎ3,O00 
5.394,000 
3.501,000 
855.000 

(,KD,ono 

3.617.000 

Allemagne.. 

(5.478,000 

1(1,189.000 

T 
Princtp 

123,815.(100 
anlianute»). 

.     I9,M  1,0(10 
,     13,037,000 
.     11,(87.000 
.      8. 661. 00(1 
S, 390,009 

.    s.osn.oM 

.      6.5M.0OO 
.      B.t6*,000 
.      t,97S,OllO 
.       (, 767,000 
.       4,867,000 
.      3.7I7.00O 
.       ï.lBi-.OOn 
.      3.1*7.000 
,       3.tlffi.000 
.      ï,35(.000 

.     •.m.owi 

.      l.flOO.OOil 

.     ^, *,%,«!« 

alei  marchandiëeê  fan  piieLrea  i 

ArliclBseï 

TiSSUKdB, 

Ëldffi'B  de 

Toile  il-eœhsl1«(ie  et  uaiaftvoll»,-. 

HuiIb  .l'ul 

fsBi-î 

Pierres  i  1 

,■;;,     C,-,WJ»* 

^^^^^1 

,    _         ...."."''"."... 56.7W,O0O 

ji  Pfsu» - Ï7,3S3.000 

*     CdrëilBB I4,ï51,0(» 

TfandBHl  cbBfcuiaik- 7.«77.000 

Animuul 3.6113.000 

GriiBse 3, 397,000 

Lin 1,607,000 

Enlria  IS8H 7,^iiS  l,I92,Baii  5,93à  3,69î,9iS 

—  1889 S.Mâ  l,87S,345  6,333  5,036,3ii 

Suriio   1888 3.J13  1,001.937  5,!>9S  3.317,503 

—  i8t>9 5,470  1,Ï64,75S  5,990  i,378,ïl7 

GDbHmS    UE    FER  EN    1890. 

En  exploitation  8,7liù   kilomëtreg;  en  con^truclioti 
7,083  kilooiËti-ee. 

foe:       en  tSBS. 

Nombre  des  hurcaui      i  noste,  QS9,  des  lettres  ordi' 
oairea   32,^33,932,   lell  lommandées   1.310,909, 

cartes  de  con-eÈpon dam  )5,  imprimés  27,974,999, 

échaDlillona  165,l9o,  \t-  .v=  offloieilea  616,189;  total  : 
62,027 ,al9.  Nombi-e  dc!    )aqoets:  20,876. 

LoufTueur  en  kilom.  ifs,  ™i,j7fi;   lîl^.  GS.ffil  ; 

oilblBi,  1^9. 


BEVnBI-ICDB  DOBD 

Sopo  Itce  3  34Jkd  ra.Mr 
évaluée  â  0'  fl  HJ  habitints. 
mi  ]go     U  OUO  hab  taat. 


à  carrés.  —  Po|iulation  : 
-  Capilnlc  :  Sanlo  Do- 


iDtéricur  el  police ISS,Stt| 

JnHice,  inslnicdoo  (.ublique'.... '.'.'.. .'.'.'.'.'.  (S0,83tH 

Fïaaaces,  commères 85,43S 

Guerre  «i  rairino 31Î.3W 


Imporlaljon  2,0S7,S28,  exportation  2,660,471  p.  f. 
Les  principaui  arlioles  d'exporlalion  ont  été  le  tabac, 
le  sucre,  la  cacao,  le  caré,  le  miel,  la  cire,  le  bois 
d'acajou,  d'aulres  boi»  de  menuiserie  et  surtout  les 
boi»  de  teinture,  L'eiporlatiou  du  guauo  qui  avait 
cessé  presque  tolalemeat  s'est  ranimée  et  se  fait  avec 
BCtivitë. 

Entrés  dans  le  porl  de  Santo  Domingo  1j4,  dans 
les  autres  ports  432  navires. 


11!>  kilomètres. 


Nombre  dei  bureaux  46,  dee  lettres  e 
dans  le  sertice  intérieur  HiiSlS,  dans  le  service  inlor- 
national  176,551,  dans  le  eervice  de  transit,  l,ii20. 


En  exploitation  la  ligne  de  Sanchez  â  La  Vega, 
ilS  kil.,  el  ia  ligne  de  Puerto  Plata  &  Snnto  Domingo, 
Sj-i  kilomètres. 


XOVMUnB    (BOTAUMB   DS^ 

Superfloia  :  127,i;84  kilomètres  carrés.  —  Popula- 
tion :  !;,37ti,000  liabilanls.  —  Capitale  :  Bucharesl, 
221,000  habitanlK.  Autres  villea  :  Ja^sy,  90,000;  Ga- 
latz,  80,000;  Bolochani,  39,941;  Ptoesli,  33,0C0; 
Braîla,  28,000. 


Deg  manoiialai  d'Blm. . . 
ReTenusilomanlgoi.... 

MlDisltredel'mîéris'ur.' 

—  deaflusncea... 

—  d«  Il  guerre... 

—  dseeullee  ttd 

—  ds  lajaHIiDe... 


■.e  1891  It 


:7,gOft,000 
S.ÎOô.COO 
S.ÏSO.OOO 
13,301,000 
î, 760,000 


6i,S-t,IB0 

". 3,9li!i78 

blics II,99S,SM 

ll.6!3.581 

n,;i3,9;s 

)6,(I7,1U 

Tuigèn* l,(80,gSi 

e  l'iDtlmeUoii  publique.  l«,G7»,50i 
t,)e4,5T4 

7(1,(68 


DKTti  >:<  IS90. 
Capital  :  81)1,290,000  francs.  —   Xiiiiii'**.!!   i 


1  permanente  cnnnple.  en  temps  de  psiji, 
6  olliciera,  2(«  employés,  33,921  hommes,  8,124 
X  et  573  canons. 
L'armée  territoriale,  en  temps  de  ^crre.  eËtêi-aluce 
à  toO,OiX)  hommes. 


AllamaKDa  lOS.ÎtS. 

Franco 33, 8)0, 

Turquie  et  Buluitrie 


l'-gumes,  tii 

^-rt™ 

pu  el  produi 

s  elimeDI 

"' 

HiDér 

céramlqn 

"' 

s; 

cuii'ï  Bt  oovr 
"'""«««"'11 
es  uitilm  cl 

n  mùlil. 
getencti 

UDllè 

induBiriea 

qui 

Drogi 

s,  huiles,  elc 

ulres 

«0,551.000 

49,376.000 

i6.8as.ouu 

108,!(B.ODO 

I3,S!8.000 

33,8)0,000 

13.108,000 

I4.6ï3,00fl 

lî.lU.ÛOO 

(,73fi.00O 

19,317,000 

37.U3.0ua 

i.aai.oiiu 

îa.60i,o(» 

I.Î3Î.0OO 

3,758,000 

3Î,(>I«.(KW 

ï.9fili,{100 

:f6J,9U,UlO 

37*. 467,000 

chanduts. 

3,300,000 

î30,BO0.0i.O 

it,9U0.1)00 

9,il)0,mi« 

BOO,OLIO 

4,500,(1011 

it.lOO.OOO 

i.SOd.OOO 

0,0(10,000 

Î.OOO.UOO 

17,800,000 

3,000 

61.9MI.00U 

1,00  ,11011 

l9.tïU,O03 

1  ,OHO,<H)0 

fi,  81)0,000 

f, 000,000 

168,1(00.000 

4,100,(00 

il.HO.OOO 

Î.OOi) 

S.EOU.OUO 

TuUl 161.*i0,« 


f 


-  COMHISaiON  1)1 


E/redifda  ta  marina  marchande  en  1889. 

19  vapeurs  jaug.  840  tonn.,  IOj  naïii-es  à  voiles 
JBug.  ]i,0.iO  tonn.,  tlO  bateaox  jaug.  8,738  tonn.; 
total  Mi-\  navires  jaug.  20,61»  hum. 

CHENins  DE  FEU  sy  1830. 

Lignée  exploitées  2,543  UitomèlreË. 

Nombre  des  bureaux  388  ;  nombre  deg  lettres  iater- 
nes  !),673,ii2û,  des  lettres  externea  u,223,434,  des 
cartes  poalales  3,294,970,  des  imprimés  et  éehan- 
lillona6,'2a2,Hi4,(leBirinDdalspoolBtiiiiBtenies210,98y, 
des  mandats  postaux  externes,  !>l,SO)i. 

TËI.ËailA?UES  EN  1SS9. 

Nombre  des  bureatix  3ii3,  dont  IliD  bureaux  d'Etat 
at  190  bureaux  de  cbeniiDs  do  Ter.  Longueur  des 
lignes  '^;^ïl  liilumÈtres,  longueur  des  flls  13,181  kito- 

Télégrumniiiï  pinieullera  internea 861,750 


Compis  rend»  de  l'annilt  fina 

Tuita  iierçuea '""T! 

Ileuttes  dlve. 


Bsprtcfdenleii V,«»,Vl% 

r/cl  ei  guides  «oiif» TaQI^ 

To»l ^,a!n,'«A- 


AdminijimUon 69ï,784 

SemCB  lecbniqu» 

CUarges  diïerae» 90,731 

Dépeuscd  EpâcinLea  poor  IS89 658,i8» 

Acbal  du  naièriel  et  an Idea  passifs !3fi,ÎIB 

Tolat S.I)97,9Î9 

EtcédBDldcBrecellei 1 ,0)0,031 

AclifB  de  la  Commission  à  la  fin  de  1S89  :  fonda  da 
réserve  1 ,000,000  francs,  de  fonds  de  retraite  dc^s  em- 
ployés 42T,I4Ii  francs,  fonda  de  retraite  des  pîlotea  de 
la  barre  47,148  trance,  fonds  de  retraite  des  pilotée 
fluviaux  27,2()7  francs;  total  ;  1,501,9)0  francs. 


Comme 
données 
sortis,  se 


vigaltùa 


Soutina 


t  ie39. 


l,eBS  1,413,631    toi    I 


3  1,8;U  1.473,345 


Le  principal  article  d'eiporlatiou  est  le  grain.  Fro- 
inenl   ItWS:  8,599,  18B9:  4,60a-,  Seigle  l&W  :  2,29ii; 
i869:  f.458-;  Maïs  1S88  ;  4,358-,  \'iMJ  ■.  Ijm-,  Otia  ., 
fStS:  2,617,  J88a  :  1,553  mWVc.Ts  àe  i^ttuAeï*. 


BoEsiB  d'Europe 

4.889.06S 
1Î7,3!9 

i7ïi654 
13,918,187 

3,S(U,9DB 
37,605 

85°,395,2Ô9 

FiDLude. 

Asie  CBni  raie,  j 

>an.prl»le 

territoire 

Empire  de  Kuaaie 11,130,001    11^, 934,591 

Capitale  :   Saint-Pélerabourg,    929,000   habitants. 

Voici  la  population  de  quelques  villeE  i  ni  porta  ulea  : 
MoMOU,732,nûO;VarsOïie.4U6^000;  Odessa,  217,U0O; 

Riga,  I69,0(,0;  Kosan,    141.000;   Kharkof,   133.iùO; 

Kichenew,   130,000:  Kiow,  127,231;  Tiflis,  104,024; 

Saralow,  109,000;  Vil]      88,000;  Niooiaïew,  82,805; 

Tachkent,  81,951  ;  Niji     Novgovod,  87,000;  PoUava, 

41,000;  Smolensk.  3s,0uu. 

LB  BtntET    DK    L'EMPIRB  POllB    1891. 


impéu  personnels  ei  foDCieni 11,983,879 

Vilenies  el  autrei  drollii  bur  l«  commerce  «t 

l'induBtrie 33,930,1)00 

ImpAlB  sar  Les  reienusdc  c:spit>u\ ll,90S.;iOO 


^~jiaeal  encre  3  Ir.  50  el 


nevsnnsdB  capitaux  st  bânèSces  d'D parutions 

RDtiibBimnsaci<liinii>d[»él»ve*de8SUblijG?- 

8ÎI  ai7 

deiTiUsBat  sur  d'au Irei  ressources 

i8,5î6,005 

TdUI  dearecalUa  diTeraee 

Tolal  dai  receiies  ordJmirea 

Uètkul  «t  ouTTiges  en  méliui  liïris  par  les 

fl7.îro.U38 
sa?, 198,94* 

yiin».  fharraRBs  el  matériel  (oiireis  p.r  les 
miniaièrea  de  li  gueire  et  de  la  niiirlne  fa 
d'BDtree  admln»trationi  et  aimticn>a(lon  do 

tioin  pour  la  campie  d'i        »  servicBS 

cienne   compiRiiie  du              n    do   t=r  do 
Mûurom  i  l'Etal 

Toul  des  receii™  d-trdrB 

3.558,C26 

nèpai»  pefpSLi.eledolanannnBdBUuBBie.... 
chemine  de  Ter  eu  remboursement  de  piSta 

îiS.OOO 

t. ■»»,>»« 

Dalle  publique 
Gniids  Corps  t 
Eilnt-STDDde  e 


DKTTE  FUILtOliE. 


1 

m,m 

25S,BH 

560, 0« 

4 

950,831 

m 

85i.l6t 

153.m 

1)67. 7B6 

K 

gU.9UJ 

m 

*96,88S 

g3s,;Bi 

367, 3I( 

■u 

101,999 

1 

^tg^sifi 

887 

Î30.Î95 

La  délie  publique  rusée  fe  décompose  ainsi  qi 
Ëuit,  eelon  les  mounaies  eu  le«iuel]e£  les  inlérêls  «c 
payés  : 


,tS7,flO0 
,139, 100 
,097,IKKI 


Pour  leê  del(«ft  eo 


en  roiiWe&-wW\l— 


11  circulaîl,  eu  janïier  1890,1,046  roubles  en  papier- 

moaosie,  couveris  par  une  enoaisse  de  211  niillions. 

iRitËt  lit  ISm. 


#1 


coGsques. . 
le  du  CuucasB. 


766,6W        796,81 


Navire»  i  v 


Vtpeurs  nnn  arméi 

ClulonpeB  à  Tïpaur 

BtMiui  ports-lorjiiNe>... 


Vlpeupa  SDJ 
Chaloupes  H 


tédal81,2ii8,0U0r. 


La  foire  de  Nijm 
La  valeur  du  stock  de  i 
NEjni-Noïgoroil  en  1890  ! 
à-dii-B  inférieure  de  Ji.83' 
le  lotat  des  ventes  a  Ë.é  d 
dre  de  3,235,U0U  r,  qu'er 
airaii'es  s'est  élevé  â  lài,'8l 
lion  (le  &,i'S]JJ0O  T..  comparativement  â  l'année^ 
CBdcnte.  Le  relevé  suivant  iniliqne  le»  valeurs  ai 
parées  des  marchandises  apportées  à  la  foire  peiN 


(iri> 


du  Cbine  (lhé«) (8,043 

de    UoukhBn  de    Khivi,  de 
TïwUlienl 


9,6(S 


TDlaLdcsmsrchandieeiaeiaiJques...      17,ÏI5 
ClievDUt  Fl  bétail HN 


jSI.OST    lBl,i5& 


1',  d'argent  et  de  bronze,  frappées 
en  iM3U  â  l'hôle]  des  mojianies  de  Snînl-PêlerÈboui-g, 
l'opi'ésonlenl  uns  voleur  iiihnmi.iIi'  i.!.' ■  ,!■■  ''l' inillions 
371,s:;(;  r.   2';!   l,/2  on     .   ■■■    i-..  -.    ■    iMna   de 

4,277.071  r.  (M  cofi.  à      11.    .      ■      ■    I    ■■■    ■  ■  [it.ilion 

ppi'lc  |iimrJ,7y|l,U)iOr.    nir  I-  i  .1.  ■    .1  ..i. 'J0,(W7 

;ui'  ci'lle  d'argent  à  h;iul  uiru  ui  .jdT.uo^  r.  jiir  la 
monnnie  division nali'o  d'argent;  la  rabricslioii  des 
pi6ce=  da  bronze  a,  par  cnnli-e,  été  réduile  da 
If,),!^;  r.  3i)  cûp. 

(,e  tableau  oi-deifou-  indique,  par  types  de  pièces, 
la  quantité  et  la  valeur  nominale  desmonnaiea  rraji- 
péesQn  ftusE^ie  pondant  les  deux  demiËroa  années: 


ri-le»CSr.).... 

..     a.m.aoe  I8.ooii.ii3o  » 

■''''''' 

..     s.eis.oiî  îs,isû,090  >. 

te 

W1.ÏÔ6         ^."ï*   ^ 

Pièces  de  ÎS  copora 

ToUI 

i.ooe 

9l,M8 

^ 

91.760  50      'V 

Ti..      i^- 

Plècai  de  m  cgpecs 

3,500,<)06 

700.00130      -M 

-    delS     -    

3,600,01)6 

596.0011  90        ^H 

3.75O.00S 
8,000,006 

iOoloOO  30          ■ 

TuWI  des  moBiiBicj  d'argoiil. 

lM.7S0,0ît 

Î.000.0O.1    0 

18,8;*,î9â 

1,091,763  50 

PièceadeScopecs 

""'"■ 

—      rie3      —    

_      dal     —    

2,537.506 
6,905.006 
3,040,006 

5o!760  11 
69,050  06 

-      del/î    -  

10,900  03 

-      del/t    —  

1.006 

S  51  II* 

Total 

II.483.5M 

130. 0U3  7Ï  l/ï 

ToUl  général 

35.9tî,BÎ8 

30,371,856  31  1/i 

La  fabrication  de  1890 

a  dépaseé  dans  des  propor- 

tiona  piuB  ou  moinB  fortee  celle  des  années  pfécé- 

dentes,   depuis  1833,   ai 

si   que  le 

mon  Ire  le  relevé 

suivant.  Valeur  nominale 

en  railiiere  de  roubles: 

Or.          __^ 

Anniei.        Tllr.       '    lii^T^ 

d.S»/îS.     4.!!  1/3. 

1880..    31,300,056    660,011 

6,956,331    1 

1881..    17,1»,0S1    700,i!9 

î,908,00fi    1 

010,301    31,761,371 

lëSÏ..    l»,835,0tS    135,013 

1.107  .SU 

33i,ÎO0    31,709.774 

1883..    30,t07,()M    ;0i,858 

t.673,O0i 

533,000    31,307.918 

188i..    Ï3,IÎ6,03S    356.00Ï 

l.î89,003 

110,900    34.881,950 

1885..    ï6,80i,08S    500,017 

760,005 

100,000    38,151,110 

j  18.800,000 

1886.1       T"""!''      Tllr.d. 

"™'-          «S/lOtlO.      dB/lOM. 

1    a.3î6.3SO    MH,635 

1,101,153 

100,000    10,817,138 

188?..    36,OS3,03S    610,507 

1,500,00] 

100,000    38,165,641 

/«M..     ï6.{iJ(»,(»S    S00.OÎÎ 

\,mm. 

IdOïftO    1*^17,139 

/*»»..    «.(30,030       l,7Sa 

l.W3.W)l 

«ÛJ«B    ïo.iWV^*'. 

'«W..    t8,t5Q.om-    91.760 

Î.OW.WB 

vaojm  wi?.u;pA 

^L■  ÉconomlM"  tuim-I 

021 

.E  EilTËllIEIlII    EN    1889. 

L'easemlite  du  raouveinent  cammercjal  fa'eât  élevé 
à  IÎ99  millions  de  roubles  mêlalliqueB,  métaux  pré- 
cieux non  compris.'  c'est  un  progrès  de  70  millions 
de  roubles  ou  de  11  p.  lOO  sur  les  résaltaU  de  1888. 

DauB  ce  [olal,  lea  importations  représentent  247 
million'  de  roubles  et  accusent  uns  augmentation  de 
Vi  fflillioiis  (2j  p.  100}  sur  le  chilTrs  correspondaul  de 
1868.  Los  eiportatioriii  (par  la  Trontiëre  européenne, 
non  compris  la  côte  CBUcaBJenne  de  la  mer  Noire  ni 
la  frontiÈre  flulandaiao)  .iwjrleot  à  i^a  millions  de 
roubles,  soit  une  pluiî-value  de  21  millions  (5  p.  liJO) 
sur  l'année  précédente 

Voici  les  chiiTres  qc  e  rapportent  aux  six  aiuiées 
antérieures  : 


ISM 308.a  5.1  >  348.9  ÏS  3B3  4 

1885 138.8  S.E  i  313.3  G. S  319. U 

Igae 333.9  5.S  '  S6i.9  11.1  379.0 

lg«T IBG.4  t.:  317.9  18.7  33n.li 

1B8B 197.3  39. E  tSI.l  H.S  (E5.9 

1889 !i6,S  3.Î  .J  iSS.S  17. t  4G9.7 

Le  lolsl  des  imporlf"'~'ns  de  marchandises  (!!^<i,5 
million-^  'le  roubles  m^  .iques)  se  décompose  aitisj: 
arllcio  iralimentation,  A  millions;  matif^res  nëces- 
saircâ  à  l'iiidustiie  et  ummaux,  160.3;  objets  fabri- 
qués, .W.O. 

La  reprisa  des  impi    talions  porte  principalement 

sur  les  harengs,  les  viu     les  fruits,  le  tabac,  le  beurre, 

LuN,  '  '  I  houille,  les  cuirs,  le  1er,  les 

I  orfts,  la  Conte,  \b  &aovi\t\ni>iii, 

--J  plomb.  Vac\ci.\o  VtiwVNoa, 

w.  .B>t  js,  les  laïuasBaAa*  b.ïvv*'^^ 


^^B  objela  en  cuivre  el  eu  lailon.  las  inslrumenls  do  mu- 

^^V        Les  principaux  articles  d'impo dation  eodI  le   lh^^_ 
^V    l,<)19,(X)0pouds(l)eMe  coLon,  10,4^2.000  poudB.      'j^l 
^M         Puis,  en  millions  de  peudâ  e[  de  roubles  :              ^H 

■                                    A.,.,..Up=,..U=.. 

0.70      i0.9l  ^H 

IB.8S  ^B 

S.IS      15.7(  ^H 

116.73      I5.M  ^H 

is.»  ^H 
o.oi    lo.is  ^H 

ConlanrE  ei  mulUrf»  caloranic» 

BouiKueicoiie 

Le  lolal  des  exportaliona  de   morchandisfis  (-'tôZ^^ 

suit  d'api-Ëa  lea  principales  subdivisioiiE  des  marchan- 
(ilîei  :  articles  d'alîmetilalion,  'J.fi22  million:^  de  rou- 
bles; nialiferesneee'-'iiiir-.-.  rir,f!.i-lri--.  liiX'i  millions; 

diminution-,  elle^^-^i!  .      < 
eu  1»«,  à  437,61  i,(i()i>  l'.u.l.-.  ...i  ].- 
eu  18SD  en  millions  do  poud^  :  Troui 
ei.fi;  orge,  t>2.4;  avoine,  I1D.4;   i 
céréales,  23.6. 

Les  autres  principaux  articles 
donne  les  résultais  suivants  ; 

■  l'i  Liiii;  cfirlaine 

■'■:■', i.lHJ  p.iuds, 

^'j.  llùéléespwlé 

,ent,l«tl. il  seigle, 

maTe,  20.<i;   autres 

d'exportation  oii^^ 

Griinedalia 

(1}  Lt  puud  est  de  16  kil.  381  gr. 

L'exportation  a  diminué  de  20.7  millioiiH  ds  rouble 
métalliques  sur  les  arlioles  d'alimanUtion,  inndi 
qu''elle  8  augmenté  de 37.3  millions  pourlez^ malll^ff 
nécesËSirâs  A  l'industrie  et  de  O.U  million  pour  le 
objets  rabriquéa. 

JtfOHUfmenf  comnercia!  par  -pays  û!im.ponaiion 


Le  mouvomonl  du  commerce  (par  la  frantiËre  eui 
péenne,  non  compris  la  cota  cnucssienne  de  la  n 
Noire)  avec  let  dilTérenls  pnys,  en  1889,  se  rêsui 


9B,( 


Gr«nd8-I 

Allemagne. ISI, 

Payi-Biu 1, 

Autrieha-Uiingrii;. .  18, 

lu)ia 7, 

Belgique T, 

Sutda  etNori^i^..  G, 

Turquie 8, 

'.'.'.'.  Si! 
....  m. 


îf"  "'17.00(1 

3SS,  (81.01X1 

38.000 

3(1,470,000 

JÎ.OOO 

B3,SS3.O0O 

il. 000 

46.034, OUI 

',000 

34.7iÉ,000 

.J.000 

3l,7Oi,0O0 

07,000 

19,317.000 

-,^91.000 

:l.  6411, 000 

U.liB.DOO 

7.Î!B.(KI0 

S, 512, 000 

Î7, 7GB .000 

108.79Î.000 

iii?.OS5,000  i 

,O6U,70li.O00 

Comparalivenuinl  à  iiiiêi'  préeùdenle,  les  recettes 
douanière?  \iv\-  \.- .-  ii,  i  ~'.i  m  u^unt,  sur  un  lolal  de 
79,78-5,971;  !■■  :  ■■:.  ,  .       ■(  ■i,/i60,7a3   roublas- 

crédil,  une  [lu-   .     .      ■'      ■        ."-i   roubles   mélalli- 
ques  et  de  1-^1.- '.;  [■lin  .1  -  ■  :■   lii   Les  recettes  doua- 
nières oni   p^riiculitiri>ij<enL   r^iigmenté  sur  le   coton 
(1.7  million),  sur  les  oranges  {300,000  roubles),  sur  le 
Ihé  (environ  US.OOO  rouble.-),  sur  la   fonte   (iiÛO,000 
— -'i'--_;.  Bui-  le  fer  (83ii,0U0  roubles),  sur  les  machines 
OÙ  rùab\es),  Eur  la  houille,  \e  Qo\s.e,  eVn: 
inv'tiasanl  les  roubles mèUUi(\ii06  MixadAe*- 
l  I'       vei'sa  d'aprôd  le  coui-s  araiaeV  tivo^^o-V'*- 


□  d'après  Tè  cbure  fixe  établi  pour  le  liudget), 
obtient  pour  les  huit  dernièree  années  les  totaux  i 
recettes  douanières  suîvaiitcâ  ; 


1881 «5.490,000        103,910,000 

4883 66,900,000        108,240.000 

18» 66,110,000        101.690,000 

1885 6(,B3O.00O        lOî.îiO.OflO 

ISSe 69,300,009        113.7VO,000 

ISn 8i.StO.000        113,310.000 

tS8B. 79.ÎS0.DaO        131,460.000 

I8SS 81,860.00»        114,100.000 

Le  rapprochement  qui  suit  indique  le  rapport  entre 
les  droïla  de  douane  el  la  valeur  des  marchandisea 
impoi'lËes.  Ce  rapport  s'exprime  par  les  coerficiaats 
ci-après:  ^^^^^__  ■ 

75  17  M  '      ^ 


1887.. 
1888,. 
IHSB.. 


19 


31 


71 

I  de  noler  que 
coefficients  de  ISHT  et  ceux  de  1t<39  ne  sont  pas  dus 
à  une  réduction  du  tarif  douanier,  mais  bien  au  Tait 
que  les  prix  de  quelques  articles  ont  subi  en  ISSS  une 
certaine  hausse. 

L'indtulriii  du  ftr  m  SuHie, 
En  18S3  il  a  été  extrait  g? ,516,000  pouds  de  mine- 
rais de  for,  dont  8^,831.000  tirés  de  612  mines  et 
2,683,000  de  140  lacs,  Comparatiïemont  i  1887,  l'ex- 
traotion  s'est  acci-UB  de  •4,763,000  pouds.  Voici  par 
régioos,  les  chiffres  des  deux  année»  : 


l.^.^^^,v<>*  w.ifc'*.^»' 


'J2o 
Sud SD  D  ia,Oa8,339    13,99i.8TG 

lOf^DB 63  ï  S,TB1,49Î  11. 1^1,867 

BïSEiu  rie  MOSCOU.  »  n  8,3», 508  8,6i7,3ii 

FinlBnrie »  133  G. '91,333  3,3113. tSO 

Sibérie... 7  ii  830,958  79i.tBO 

Korci »  (7  809,489  481.337 

Tolal eu         1(9        81,753, (S9    87,516.0S? 

L'extMClion  du  minerai  a  ougmenté  en  ISHrtdo 
'lOp.  irHJ  dans  le  midi  de  la  Ruafaie  et  d'au  delà  do 
:ÎB  (1.  100  dauâ  le  royaume  de  Pologne;  dans  l'Oural 
l'accroiâsemout  a  été  ÏDËignillaiit,  moindre  de  i  p.  lUO  ; 
mai^  la  Finlande  accuse  une  diminution  considérable, 
qui  équivaut  presque  aux  deux  tiers  de  la  quantité 
extraite  en  ISKO.  Le  nombre  des  usines  produisant  la 
ronle  éteit  en  1388  de  132,  avec  20U  hauts  fourneaux  ; 
il  y  a  été  mis  en  /usion  pendant  I  anoée  hl  jdJ  rOII 
pouds  de  miuei-ais,  dont  18,200  000  environ  de  fei 
magoêlique  et  d'hématite,  'i3  nulU  ns  d  I  ematilc  i  u 
17  millions  de  minerais  divers  et  " 

etc.  La  prodiiciion  de  la  fonte 
pouds,  dont  plus  des  trois  quarl^i 
ont  élé  obtenus  au  charbon  de  1 
soit  8,267,097  pouds,  au  coke  et   1   II  i  <  H  [   u  I     nu 
Il  p.  100  environ  au  combuilible  mixle  C  est  I  Uui  al 
qni  lient  la  première  place  dans  la  fabrication  dt   U 
foute;  la  production  de  ses  hauts  fourneaux  dcpa-^^e 
à  elle  ecuie  de  beaucoup  oella  de  toutes  les  usines  des 
autres   n'^gions  de  l'Empire     en  IHSd  elle  a   allrniL 
2\,m.>,'-Ii\i  poaàs,  dout  3J80J30pour  les  usines   Je 
l'Etat  cl  20,6W,aO(i  pour  les  usines  pnvees 

Compai-alivement  à  1887  !o  production  de  la  fonle 
s'est  accrue  en  1)^  de3.300(XX)  dapoudsoudepr  ado 
U  p.  1U0;  en  dehors  du  Nord  et  de  labibéne  ou  rotte 
industrie  est  du  reste  peu  développée  I  augmentât  un 
a  été  générale;  d'asl  dans  le  baaein  de  la  Vta'ui'ic  e.V 
dans  lemMidi  qu'elle  a  élé  la  plus  forte  Y-e  ît-Vsfe 
miivaiii  indique,  par  régions,  les  chiBrei.  coïii\  i^*-" 
des  deux  années  : 


p^p™^_  .„„.„„.., 

l>  pr~H=iiB. 

iU.g.oB..                     "    iiar.  p.--.. 

H«-  MUd..  ~ 

Om-ml ï3,lî.i,Stfi 

Buaîada  Mnscnu 4,37i.uei 

KojauiiMdoP'iloiiau -.          3.931.B05 

.s.ositliiufl 

Sodet  Sud-OiiBit (.(SS.OI 

!>,(31,GS1 

Hnpd  (Èi»i| 117.47! 

111. StM 

Sibérie iOI.SÎS 

Flnlnnd 979,IH 

I.16l|311 

TuW mi 

se  B 

b[-B  da  173,   et  leu        b     a  on  a  é 

ensemble  à  peu  près   a  m^m   qu   n  1 

pauda;  mnid,  par  réf(    n       es    é  u  ats 

deux  annéeii  accuaen    dch  d  ITë       es 

e  aib 

Dans  le  royauino  de  P      gne        ab   ca 

on  a  d  e  u 

<le  54<l,10l  poudu  ou  d         p           ea  de 

endan    da 

■             3,Ulu/i(J0  à  3,3)IB,299  p  ud     e    dpns 

N    de      n 

H         baU»é  de  472,323  pouda         Z  p    00 

nbao  do 

H          2,0TJ,!«1  pouds  à      hO   Jli8    Den    tou  ea   eh  au    es 

^H         i-égions,  ou  constate  des         o   sernen     p 

^1         — 30|i.  100— esld  DD      pa       Md 

n  <« 

^1         où  la  fabiication  eht  m        e  de  y 

d         as 

V         à  1.001,027  en  18S8            un     <l  fT 

d 

^           20ti,3j;j  pouds.  Les  m  n  B     u 

poftâ  leur  producli     d 

N. 

l.n  région  de  TOu       a 

I88S  contre  l:;,302.iUu 

^L         de  57,6^2  poadi;  la     bé      a                p 
■          30,BI!2pDudBetl8F     aitded          SS 

a         nd 

^M            La  fdbrioatioii  du        n  a  p    gresBé  qu 

H         rffl(87t*a  IflSHile  tabewifttt   tm    m     >i 

>!«,     d.^ 

■       c/iiVfres  dos  deux  an                  n     A    a 

:j 

llel'Eiil 

Du  Cablnel 

pnïÈcii  : 

ni?BindeMo>'niu,... 
Royaume  de  fologii^ 
SiirtetSail^uefii.... 


flOS.SIÏ 

l.0()6.iyi 

(e,3ii 

71, su 

lO.OlS.OSÎI 

a  4SI.1U 

î.m,?!!^ 

i,ii3.3ia 

3,ÏÎB.64tl 

976,538 

1.0IH.0Î7 

i,35S,i57 

ieo.317 

ll(,733 

«ie,3Ë4 

B06.6,« 

ilxDcbe.        300       37S 


Her<:»[>ieiia 

8flB        lii      l,0iO         Tîfi        Î6Ï      1.(1(15 

e  ïai   f  esa   n  971   1ï  îoo  i  59i  li  -9i 

lion  ïs peurs 

4  000    8  MS    10  UH      B  SÎ7    1  090      9  917 

L            =B 

18:H    12  àCi  navires  de  3  81    839  U„H 

1     t  1 

av  rei  ruBSBB   de  2U3  3^      lasts     sort  h 

1 

res  de  J  SJ4  3d8  [aala  dont,  i  d4S  ne>  re 

r           d 

l  JBO  Iffit 

I 

19'«    B  r  p    1       nt     n     d   prè    le 

turct 

En  eiploiEalion  26,327 kil.,  noa  comprig  les  cbecnins 
de  l'er  de  Finlende  cl  le  ligue  U'aDscaucasienne 
(1,533  kil.). 

POSTES  EN  isas. 

Nombre  de3bureauxSi.8âl.  Nombre  des  ei.pédiUoiifl  : 


I 


Service  (nUrienr.    (57,131    {7,3m    19. mw    II,ST9    IS,885 
—     cilérieur.      3Ï,0TB      3,Î51      8,373         *IS         4U 

lËLïGmrnES  ex  ISSS. 

TéléKPapbo  do  t'ÉUt llî.SS;'        Ï17,a(0 

cllSDims <!e  fer i,39S  57.863 

Ugne  Anglo-Iudieom 3,G3(  7.776 

UlblsiteetlrjBd'Altnd 96  99 

Lignes  panicnlièrei 6ÎI  758 

LiBPes  miliiHiMs  Bl  de  police tSI  t8l 

TuLal IM.OIU  381.637 

Nombre  des  hureaui  de  l'Etal  :  t,S49;  dc^  bureaux 
|)articutiers  ;  1,900.  —  Nombre  des  dépifclies  : 

Exi'éditlon  h llnléricur 8, SIS. 039 

CépfclieB  IntL-rnaiianaies  eniuïèee 679,3{)M 

—  —             reçues. 737. ISî 

—  enirstusil 136. HO 

—  de  service 6M.fl9B 

Total 10,804.387 

&gperl1da  :  373,!i3l)  hllamétrea  carrés  (y  compris  la 

BuperÛcie  des  lace  pour  41,670  kiloRii>trea  csrniB).  — 

Population  (iStfâ),  2,203,3aft  \\a\i\\Bote.  —  Ç.Bs>WJe  : 

Heliùagfûrs,  51,184  habilBola.  —  ^uV^cs  V\\W  -,  Kto 

(Obo).  23,9J0;Viborg,  lô,^»- 


Lob  Irailements  du  clergé,  des  juges  de  pr 

neol  de  contriliu lions  qui  leur  eohI  versées  d 
meuL  sans  être  portées  ou  budget  géoéral. 
DETTE  rniLiQue  en  1(990. 
Dette  intérieure,  7,8o[,700  mei-ks. 
Dettes  exlérieurea,  77,279,244  marks. 

uiMMEncE  ES  1889  (an  ti»rkH  d'or.) 

».„i. T-                S'S 

8.I0O 
M.I01> 

8.8(10 
7,700 
5,900 
7.S00 

iItoo 

0,400 
2OÎ.70O 
9Û.M0 

ilaoo 

1,300 

uieou 

7.000 
S.60» 
S,700 
Ï.BOO 
1,300 

a.ooo 

1,700 
1,300 
1,000 
1,0110 

aBèdBÏIMgfVÔBe... 

9.S00 

Belgique 

0,700 

Principales  nmrchi 

Towl  j8 
13,700 

>s.m> 

5,BUU 
t. 700 
t. 600 
1,300 
i.OÛO 

3.300 
3.Î00 
Î.800 
Î.WO 
ï.tOO 
3,100 
Î.OOO 
1.700 
1.5U0 

BS <3..^ 

n  (888.  (En  milllen  de 
Ariicles  de  Ime 

TlB.ll8<JeEOtUl, 

Tiuna  de  liine 

nob       """"'"" 

AriiclM  Ehim.,  con- 

T.ssunds  ciii»n  .... 

Praux  cl  cuin 

Ou.™geiencuir.... 

Owrft6S6BftttTVn\. 

^^1 

^^^^^^^1 

^^^1 

:  Ffrilandais 8,731  I.lîl,9i9' 

TiasM I.I7B  6l,23i 

ftraogflr 1.668  «19,010 

lûial 11,509  l,8ia,ÎOÏ 


KUOB 9B1  57,373 

ÊlrattBor 1.685        6Î7,9BÎ 

Total ll.UB    1,S11.9S1 

F.ITtaif  de  la  marine  marchande  en  18B9. 
1,799  navii-es  à  voiles  Jaugeant  23o,16l  tonn.  et33S 


vapeurs    de  iT,\^i   loaa.,   total  2,]3;>    i 
geanl  '^2,^<ti  tono. 


En  eiploilalion  l.SKkilomèii'eiB. 


Nombre  des  bureaux  :  311.  Nombre  des  lettres  et 
cartes  postales  arrivées  5,3134,821}  ;  des  échantillons  cl 
imprinit-  amvÉâ  097,737,  des  ioun.aux  6,llo.7H. 


Supei-ficie  ;  18,90rj  Uilornfetres  carré*.  —  Po|)ulatio]i 
on  ihST,  eW,S13  hnbitaiila.  —  Cnpitaie,  San-Salvador, 
au.fWOliabilantr;. 


u-de-rie 1,Ï1»,00D 

ira Ï7,000 

la  poudre ^ï.Wi 


■HP 

131,000 

Oi^... 

lea 

-. 

909,000 

317;O0O 
180,000 
336.000 

—  du  l'inHtruclioD  publique 

—  des  affaires  «LrangireB.. 

ses 

:  E-1  1889. 

300,000  livres  alerling. 

dolL,  dette   e 

xtêrieure 

I.R1HE 

Troupes  de  ligne  2,000  hommes;  —  Milic 
ho  mm  es. 

es  12,000 

COJWEK.  E»  1889  (en  dolUr-), 

Cr»>dis-Brelagiie 

958,000 

919,000 
1.006,000 

'bmIooo 

17,000 

1,51B.000 

393,000 

B,i89.«00 

ToUl 

....    Î,878,t00 

Principales  marchandises   emportées  (eo   dollars)  i 
Café,  3,302,000;  indigo,  ],205.000;   argent,  171,000; 
sucra,200,OQO;labaG,  130,001);  baume  du  Pérou,7''.,000. 

Principales   importations  ;   Tiï-sus  do  coton  et  de 

m  entées;  denrées. 

KAVIGIIKW  ] 

m  vsa. 

EalréB  rfana  les  3  porU  de  U  tèv\i\i\\(¥ic 
dar  :  33S  vapeura  el  33  voilier=. 

ie  Ç-An»- 

^^^^1 

T£LÊGnAFHE9  EN    IB38. 

Nombre  des  bureaux   83,  louguaur  des    Sih   2,383 


MtxK  (kotadme  an). 

SuperRcie  :  14,867  kilomÈtres  carréi.  —  Populalion 
fin  1875,  2.760,342  habitants;  fin  ]HMj,3,!8;.IXI3  habi- 
tsDt£',  Un  1890,  3,o00,5t3  habitantâ.  —  Opilale  - 
Dresde,  2T0,08S  habilauts.  Autres  villes  :  Leipzig. 
293,l>â3  habitanta;  Cbemaitz,  ISS.dLij  habitaiiU: 
Flauen,  47,008  habilants.  —  La  populatioa  est  pi-esqus 
enlièremeut  luthérien  oa, 

FisAMcEs.  —  Baisa  ordinale  dt  1890  (sn  marks). 
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S,30(.*5S 

3,743,894 
3,359.Siî 
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AUsires  élrmgfrun. 

CoLlribniions  malr 

FondtdBrè>erve.. 

Bodgtt  e 

Eicédenlselreced 

ToUI 

«"■--^■'""■■""'8»  " '8 

Su|)i'i-lioio  ;  3, 
lin!M7j,292,'J-:i3 
fin    1S90,    'm,% 
24,316  hBbilar.15 

(Dont  :  domiine  : 
5H,000-.  Buir» 

(D<ipl:    lime    Biïi 
3î7,161;cullu*t 

Près  de  6  cnil 
celle  somme, 

SuperBcie  :  i , 
na  187S,  iAo,Wi 

K-SISMACB    1 

1)17  kilomfeliM 
liabiLaiiU;  jtti  1 
24   liflbitaiila.  - 

tercici  tS90-91  ( 

S.eaD.SOOK.;  i 
in.)>Ai.  direcw.  1 

le,    93U,<K>0i  ri« 
iaitinciiiinl.teil 

liions,  mais  i'a> 

-  CapiLalo 
en  marcks  d( 

.Bipdl  fonoiB. 
.875,01iOJ.., 

"u    publique 
'm 

e»1890. 
clif  du  Tré; 

315  kilomèlre 
liabitanls;  fie 

^^^^^^^^^1 

^^^^^1 

^^^H 

^^^^^1 

pire,  8BB, 86111 », 071,108 

Le  hudgel  géniSral  ost  ooraplété  par  deu»  budgets 
»])àciaux,  dît^  budgets  (états)  domanEaux. 


338,000 

S. 031, «93 

.     I,ISI,68U 


Superficie  :  2/iHii  kilomètres  carres.  — 
(lui87ii.I9i,463  habitants:  lin  18*1, 21'. ,884  habita 
En  i»M,  223,920  babitanU.  —  Capitale  :  Mein 
11,41)0  babitanls. 

FisAxcss.  —  Extrcic»  18MI-9S!  (an  maik»). 

(D<:ni  ;  pruvenani  des  domaln<:B,  3.339.500;  im- 
etiU  'Wwat,  l.SiS.DOU;  impâli  iadirecla, 
3îg,900) G,3i 


:(  Inalrnclloa,  S1B,S7D). . . 


Superficie  :  'iS.iJjJ  kilouiiitres  carrés.  —  Populatii 
au  1'^' décembre  lUTB.  I,'i[i0,337  habitants;  évaluée  ai 
décembre  18S7  à  -2,010,000  babilants.  Religion  grec- 
que orthodoxe.  —  Capitale  '.  Belgrade,  311,177  habi- 

ri.iincEs.  —  Budget  de  Vexercica  1890. 
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t,774,IGi 

OédicfoaeieT 
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^^^^^H 
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»I3.0D0      1.9(fi,0Db' 
3,136.000         100,000 

798.000    16.308,000 
î,B3l,OÛ0      3,001,000 
3.414  J)00         169.000 
l.98fi,000          (SO,00O 
S.OÎfl.ODO      1,693,000 
3,830,000         3B3,D00 
3.S3e.OrO         356.000 
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l.OM.OOO         lîî.OOO 
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6,656.000         805, CW 
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1     Shîsr-^^-l-r:::: 
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■    ;5r-^':f!.r^:;rr--: 

Coo(ecUuna,brodorie»elh[nioel«riei, 

ToUl 

4,843,000    39,068,000 

■      '                                              CBEHFNS  DI  FER  A  t.k   FIH 

»  1889.                      ■ 

■ 

H                                                                     FOSTF-E    ES   1S88 

m 

H         expédises  :  ^m,(m,  dont  3W,06 

e  des  fils  4,930  kilo- 
'Elal  118;  dépdohes 
2   intornes,   139,073 

^K                                               n&M   (^BOTAUHS 

^^^     Superficie,  environ  800,tiflÛ  VAoïofeWea  tant».— 
^BPopu/a [ion,    6    million»    ïba\iv\aQW.   —    Co^vv^V 

BIAM.  —   COMMERCE  939 

Bangkok,  400,000  habitants,   dont  près  de  200,000 
Chinois. 

FINANCES. 

Les  revenus  sont  évalués  par  les  uns  à  20  millions, 
et  par  les  autres  à  75  millions  de  francs,  d(»nt  les  5/6 
proviendraient  d'un  impôt  de  capitation.  Le  reste 
consisterait  en  tribut  des  princes  vassaux,  en  droits  sur 
le  sol  cultivé,  et  principalement  sur  les  plantations 
d^arbres.  Les  douanes,  les  droits  de  navigation  et  les 
amendes  fournissent  également^  leur  contingent  au 
Trésor.  Le  chiffre  de  20  millions  paraît  le  plus  vrai- 
semblable. 

ARMÉS. 

Quelques  milliers  dliommes  et  une  milice. 

MARINE  MILITAIRE. 

Elle  se  compose  de  2  sloops  de  1,620  tonneaux  avec 
18  canons  et  6  canonnières  avec  23  canons. 

COMMERCE  EN  1888  (en  dollars). 

Iiqportation... 10,900,000 

Exportation 16,300,000 

Prineipauw  articles  d'exportation  (râleur  en  dollars). 

Riz,  12,500,000  dollars  ;  bois  de  teck,  940,000  ;  poivre, 
320,000;  sésame,  129,575  ;  bois  de  sapan,  112,000; 
peaux,  237,000,'  poissons,  508,000  dollars. 

De  plus,  des  poissons  salés  et  séchés,  de  la  soie 
brute,  du  bois  de  rose,  du  coton,  des  cornes,  des  nids 
d^oiseaux,  de  Pivoire,  du  bétail. 

Mouvement  du  port  de  Bangkok  en  1888. 

Entrés.  Sortis. 

Pavillons.  Navires.  Tonneaux.  Navires.  Tuoneaaz. 

Britannique 291  226,058     284     228,49» 

AUemand 90  74,706  92       73,867 

Siamois 50  29,755  52       21,632 

Français 17  8,99^  y\        %^% 

Saédois  et  Norvégien 8  6,&^'i  V^         ^A'î»^ 

Itàl/ên, g  5,911  VV         '^,'S"^'^ 

IféBrlaodaia,,,,, 4  i^  «j^V.  *!         Vv^^^ 


I 


Amérirain I  i.lOi-         1  759 

Tolal  18SS 169      3SS.745      i7ï      355, *SS 

-      1887 ai      aSS.SÏl      4Ï3      323,413 

B/fectif  da  la  marint  marchtnât. 

3S   navires   â    voilea   de   constpuclïon  européenne 

jaugeant  environ  1j,000  lonneBuï,  3  petits  vapeurs  de 

995  tonneaux,  et  un  grand  nombre  de  navires  îndi- 

gtnes. 

Nombre  des  bureaux  :  75.  Service  intérieur  :  nom- 
bre des  lettres  et  cartes  poelalea,  t03,ll<>;  des  impri- 
més, IWijOlf);  des  expéditions  recommandées,  23-2. 
Service  estérieur  :  nombre  des  lettres  et  cartes  pos- 
tales, ]08,Sa6;  des  imprimés,  "2,tiaj;  des   eipéditîons 

auperfioio  :  M2,BI8  kiiomèlres  carrés.  —  PopulalSB 
évaluée  en  décembre  1889,  à  /i,77/t,409,Tece[]=ée  en 
1880.  4,Seb,66a  habitants;  en  17^0,  l,7fi3..l:M;  en  ItiOO, 
2,347,907ien  1870,  4,16e.ii2j.  — Capilslo  :  Sio^ldinlm, 
243,900  habitants.  Autres  villes  :  Gollmcntiourg, 
1  2,7â2;Malin(B,47,S39;NorrkcBping3t,78ahabilanls, 

En]883,31,600;eiil38'i,2:J.L;BO;  1883.23,493;  (886, 
32,389;  1887,  30,786;  18&*,  ÎB,j23  individus. 

FWiJiCKS  (oa  couiomies  da  1  ff.  39  ois.)  ^1 

B\tdgst  de  fanaés  1331.  ^H 

Excéietus  des  Meroleos  snlÉiieoti... '!i,T»5(ft 

Becellos  ordioaifi^a... 'Kl.WS,»*! 

Vpipdt  foncier. V,W^.W« 


HUiDI  ET  mobtSgb.  - 

le  loonuge,,,.. 1,800,000 

■  jhinialneen  fsrniB î.eCO.UOll 

t'Coia  pereonnelle esa.OOO 

l8rBf{neit.J 6.500,000 

Téléijuplim 1,350,01)0 

Forfila.,, î, 500, 000 

BMCtt»  divcne l,S70,0O0 

Seuattei  extraordjiwtres £7,360,000 

PB" 38,(100,000 
7,380,000 
limbr* 3,600,000 
sur  raan-do-Tie 13,700,000 
le  SDcre  de  twluiites         650,000 

—        la  revenu 3,700,000 

Eecelies  diiBraes 3SO,000 

?rDBldelibJDc|ucdsl'£talponrl8!19 4,300,000 

ToUl  des  recclle» «,950,000 

Dépor-iM  ordiniirea 68,180,117 

Maison  du  roi 1.3iO,0HCI 

Jnaliea 3.8i9,3C6 

Affaires  éirauKÈ rat 613,800 

Armée 50, «9,500 

ll«hno 6,SO(,îtO 

Intérieur i,73î,077 

Calie,  inatruclion H,9tfl.69B 

Pensinnu ï,9li,300 

Bomiie» î. 560,000 

Posiez 7,051,000 

Tèligrapbei- .'      I,33o!o00 

Forèls 988,000 

Aolres  d*penic8 3,733,(66 

Bépensoa  edraordinairas 1S,5ÎÎ,8B3 

AmiéB  el  nianna 3. 351,860 

Dépenses  diverwi 13,171,993 

Auliot. H,«3.O0O 

Total  des  déponsca gi, 950, 000 

BBITH  PUDUOUE  EU   \8«1. 


^^^9^^^«JÈD^Ï 

MMÈgB 

—  cômaéèst' 

Troupes  de  UfSDO, 
mes  ;    laudwehr     ( 
landslorm  132,000. 

10           ~              — 

U  chaloupes  cioDanlèrt 

Total 

■^ÏTITt 

onicicrs  cl  EoldatB  38,142  hom- 
iéfeDia     lerriloriale  )    139,913  ; 

de  ï'  ola 
de3«     - 

sse S 

-   10 

3M 

378 
1.318 

1  nsvire-iorpïlIflDi^éco 

_6^triii8[wrU 

— 

_li  , 

Ttû" 

(Y  comprii  les  m 

èlaui  prÉc 

18j8. 
eux.  En  couronnes 

) 

7,034,000        4 
12,303,000        3 
1Î.4Î4,000      31 
94.013.000      Î7 

6,946.000      13 
10,160,001)      19 
93,717.000    1S9 

6,749,000      29 

1.708,000        1 
956,000        6 

saiooo 

837.000 
150.000 

480^000 
8110, 000 
693.000 
807,000 
1181,000 

B«lpq"« 

V,™,»»      \.,VW,'*ft 

vwa,«fi 

^1 

BAV1G*T10N 


iEO.OlKI 

356,000 

Sit,  709.001) 

â81.7Ll3,000 

18,000.000 

B.ÏOO.OÛO 

î.iOU.OÛO 

O.ÏOU.OOO 

9,300,000 

17,400,000 

5O,ilHI.OO0 

3.900.000 

600,000 

1,000,000 

i9,B00,O00 

13.000,000 

1,400,000 

Ï3,BI«,00U 

500.000 

1.700,000 

109.7011,000 

8,000,000 

t,3(H),000 

1,800.006 

1.600,000 

11,301),  000 

*,4(IO,000 

63,000,000 

7,*0O,000 

4,«00,D0O 

94,100,000 

U,  100,000 

3.iWO,000 

9,500.000 

I7,BOO,000 

4,300,000 

300,000 

3,600,  OOfl 

400.000 

U,l(JD,DOa 

i.aoo.ooo 

ll,«0O.0l» 

3,ioe,ooo 

3i3, 900,000 

îlii,70U,000 

800,000 

lOU.OOO 

3îl.7(.Û,0O0 

Mi.aou.ooo 

SDèdoit I3,;i90  1,764.000  ll,9i8    1.749,000 

NarvégiHci 1,6S)  676.000    Ï.S9J        580.000 

Btnagen 1Î,56I  î,68î  lî,l9V    t,%V%.s«ft 

T"""' î8,B;1  5,0îa,O0o  îft.UU    '^.S'-ii-SK* 

OOflf  ratura 12,138  3.403,000  Vl,%Tl    l.ï^**-* 


Nombre  des  bureaux  ds  poste  2,187.  NombrM 
envois  113,061,236,  dont  54,211,227  lettre^  et  o* 
postâtes,  5,731,013  luprimé^î  et   ésbantillaos,   ' 
882  journaux. 

ifLËUHAPQIS  KM    1SB9. 

Longueur  des  lignes  de  l'Élat  :  S,67â  Idlom&treB, 
non  campris  lia  kilo mÈlrea  do  cSbles  sous-marins; 
celle  dos  lils  22,529  kilomËtreg.  Lignée  parliculièrea 
3,331  kilomètres;  longueur  des  HU  12,877  kilumËlreis. 
Nombre  des  bureaux  :  937,  dont  17<i  appartenant  à 
rÉlnt.Dé[)êcheB  payées  eïpédiées:  939,024  intéiieures, 
386,550  internationales,  182,369  on  Iransil;  télégram- 
mes de  servioe  60,140. 


Superiîcie,  322,963  kilomètres  carrés.  —  Popula- 
tion, 1865,  1,701,478  habitanls;  1871,  1,760,000;  1873, 
],80<j,91Xi;  évaiuaUoQ  pour  la  fin  de  1880,  1,913,500 
habitants.  —  Capitale  :  Clirii>tiaoa,  128,302  habitants. 
--  Autrod  villes  :  Bergen,  46,532  ;  Trandbjem,  22,624. 


-  Jlecelles  «(  diptnh 


i;  en  1887, 
I  ds  Vtxircict  I888-1B8?, 


■eigDsiDSiil.  ce 
iiùiiB  d^tiéni 


Li«leDivile«t>puiBEe> 481.300 

Slorlhing 510,600 

Conun  d'ËiKl  ei  minlAlèrs    1,199.900 

Cult?B,  instraciino  publiqu    (,357,700 

JUBliCP,  police,  BenJCB  Bi    iHifB  (rionl  :  priaon, 

65*,M0;pemOBsaiiiUifi  ,1.B86,*Û0) 4,Î31,TOO 

Inièrieur  [di>Dl;»i[ricnUni..,  «le,  464,400;  pftpbe, 

iDdnsirie,  commerce,  »  ,500;  So'é'i,  191,1000; 

poaioa,  i,ili,ûm;  léKgraphe-,  I.IOU.JOO) 6,1(60,600 

Tra>8ui  publli-B  (rtoni  ;  eiplnitition  àm  chemin» 

de  ter,  6,î9ï,î00  ;  cbauneècB,  pools,  camui. 

î,a9J.900 s  porU.  450,300) 9,004,800 

FioBnces  (daot  :  douBnïe,  1.689,300;  delM  nalio- 

nali:  iHnnrlIueinfiil,  318.(00;   inlérftu,  etc., 

î,a6B,900;  pention»,  479,400) ï,«8.000 

Ktméc 7.118.400 

HBiiOB    (dnnl  !    imriDB,    l,9S0.300r    pharei, 

tMin.,  elc,  684,600) 3,634,900 

jôiranifdres W^,Wft 

.,^.a!ld«,lelh, «■%.«» 


PaiBif 11b,7H,»0 

CïpiiBui  mcUr*  samipùirii  iiar  1b  dé  pane  ment 

desHnancss 99,797.500 

Encii.8B,  eio 16,797,100 

leur  nominals) 93.a7t.OW 

Tolal  de  L'BcLif 139,t5tl,600 


:8.Ï31,SD0 


Ce  derûEei'  cliiffra  comprend  la  valeu 
de  fer.  estiniéa  à  près  de  ^3  millions. 


750  oITicierB  et  18,000  soldats. 


m  1889. 

Gnnde-BrelagiiB 59.986.000 

Allemagne (8,0(8. DOD 

Suède îi,7SÎ,000 

Raisin  el  PiDlancle 10,189,000 

Danemark 9,3ti,000 

France i,7OS.OO0        8.Û0(.O( 

BolJBiide 7,(76.000        6,350,01 

Belgique 6,163.000        6,<H0.0I 

Eavagoe 911,000      11,773,01 

Ponugml (.177.000 

Italie 836.000        3.668,01 

Ettll-UDiB 7.871,000 

Antres  paji 3,Ï70,000 

Tûlal  1889 'lOl",  608.000    13î.6«9,0< 

—    1888 I5B.397.000    1U.357.0( 

--    1^87 133.691,000    ia6,6îg,0( 

Pi-iucipalté  marcha,niitt%  en  Iffiï  l,mi  w««um«èi. 


îi.'WQ.Wft 


8C7&DB  BT  NORVÈGE.  —  POSTES  947 

BdflWDS  fermeDtdes. 3,200,000  400,000 

DooréM  coldniBles 21,400,000  1,800,000 

Fruits,  légumes^  etc 2,500,000  200.000 

Auiistux  et  vivres  animaui 12, 800, 000  46 ,  500 ,  000 

HooUle 10,800,000  » 

Hétaoz »,600,000  1,200,000 

Peau,  cuirs 6,100,000  7,000,000 

Étoffes  à  filer 7,400,000  300,000 

Bois 4,200,000  37,200,000 

ICatièresmioérales 5,100,000  3,100,000 

Objets  méialliques 6,700,000  3,400,000 

Tissus. 28,800,000  5,200,000 

Pilier  et  produits  de  papier 1,500,000  i,  300, 000 

ArUeles  en  cuir 1,300,000  200,000 

Ouvrages  en  bois i.700,000  14,100,000 

Drogueries  et  couleurs 1,000,000  100,000 

Huiles 7,000,000  6,500,000 

llamhandises  diverses 27,600,000  4,500,000 

Total .•    191,600,000    132,700,000 

havigatiok  em  1888. 

Total^ 

Arrivtges.  Navires.     Tonoeanx. 

Chargés. 5,607    1,447,758 

Sur  lest. 5,651       855,467 

Ensemble 11,258    2,303,225 

Départi. 

Chargés 10,350   2,035,125 

Surleet 1,104       386,931 

Ensemble 11,454    2,422,056 

Effectif  de  la  maHnê  marchande  en  1889. 
(En  «  register  tons  ».  ) 
7,233  navires  jaugeant  1,534,540  tonnes;  dont  536 
navires  à  vapeur  d'un  tonnage  de  137,542  tonnes. 

CHBlUlfS   DE  FER  EN  1890. 

Longueur  des  lignes  en  exploitation  :  1,562  kilo. 

POSTES  EN  1889. 

Nombre  des  bureaux  :  1,414. 

Nombre  des  lettres,  25,248,100;  àoti\.\çXN.t«5»^^^^- 
Jeur,  1,479,800,  contenant  243,100,00^^  wi\«wi»fô^^  ^'^ 
journaux,  2,341,560. 


t£[.£ckamies  eu  18E9. 
Télégraphes  de  l'Etat  ;  Langueur  des  Jiga 
développemenl  des  fliâ  14,2bO  kilomètres.  Tel 
des  chemioB  de  fer  :  Longueur  dee  ligne 

bureaui  :  3a2.  Nombre  des  dépêches  internes 
transit),  des  dépèches  de  eervico  7,853. 

eE7,Sa^H 

SUISSE   (HÉFtmUQtnB 

rÉDÉBAU:   DE 

1. 101.000 

ais.ioo 

177.600 

Kl  .600 

35.800 

G.HBS.KIO 

1.669.000 

3,019,000 

a79.tW 

691.300 

7,132.800 

1,500.800 

K07.81IO 

394.^00 

908.500 

791. 3U0 

1,818.(00 

M8.D0U 

390.B0O 

iTi.SOO 

3.'asî!soo 

S.KB.OOO 

l.Tl^.^tft 

App8iuell-Hh.  Eil 

5i 
11 

63 

71 
539 

lis 

339 

33 
9« 
135 
109 
37 
50 
BS 
137 
105 
11 
15 

SBl 

101 

^^1 

Gluii 

SchaBiouM 

SdiTrp 

Zurich 

^ï»,'av  , 

SniiM. 

...    w.-i'.t.-s»* 

l,ïit%,1K\ 

fe 

■ 

H 

949 

La  population  domiciliée  était  da  2,920,723  habi- 
tatilB.  Capitale  Berne,  4(),0D0  habitants. 

Foputalion  des  prinâpalts  oii/ea. 
Gi'Dè>c,Bt,043  bab.,  avec  ks  camniiineB  Jiœilrnphi^s  :  71,807. 
Zurlcb,  !7,6U  bab.,  Hvec  Jes  GammoDeg  Iiniitroplm  :  90,088. 


ë 


Sl-GilLI 37,390 

Lb  Cbaui.de-FuDda Î5,603 

Lucerna 30, 3U 


£a  population  pur  euUea  en  1888. 
Protestants  1,724,957  fa86  sur  1,000  hab).,  oalho- 
liquea  l,im,008  [405  sur  1,000  hab).,  Israélites  8,386, 
autres  10,706). 

Languts  «i  1S88. 
Sur  les  2,934,057  habitants,  2,092,530  parlent  alle- 
mand, 637,972  français,  iaS,liÛli  italien,  38,37^  roman, 
8,574  autres  langues). 


—      des  capitaux  placi 

Uboralolres,  «ic 

Î,Î17,9Î5 

Tue  millUirfl 

1,331,BBÎ 

""■' ^eBe[Iélépbo^ 

» 3,991,945 

),g95.iOS 
147,933 


t 


SUISSE.  —  ARMéB  ^1 

1,101  1,137  1,166 

ii7  87  99 

35  73  78 

163  110  117 

ildeo-le-Haut 63  107  17 

le-Bas 10  14  10 

191  119  167 

36  53  36 

5 54  161  98 

110  .    169  178 

Ile 410  380  436 

mpagoe 114  115  136 

îuse 107  181  151 

2ll,Rh.-Extérieure 134  lit  168 

Rb.-Intérieure 10  6  11 

lU : 513  493  438 

109  175  144 

394  45V  414 

rie 133  168  148 

610  898  794 

139  180  397 

173  167  174 

el 310  367  410 

156  165  146 

Suisse 7,711     8,430     8,346 

lombre  total  des  émigrants  était,  en  1885,  de 
en  1884,  de  9,608;  en  1883,  de  13,502;  en  1882, 
962. 

es  7,712  émigrants,  6,909  sont  allés  aux  États- 
e  rÀmérique  du  Nord,  629  dans  la  République 
tine,  les  autres  se  sont  éparpillés  par  groupes 
is  ou  de  dizaines,  sur  un  assez  grand  nombre 
itrées. 

EFFECTIF  DE  L'aRMAB  EN   1890. 

Armes,  etc.  Arlnée     Landwar.     ToUL 

régoltère. 

ajors  disponibles 1,105        197       1,501 

INVANTSail. 

de  fusiliers (lanàwfehr),,.      89,10»    «A,VV^    VV,%^'V£\ 
de  càr&biniers    -i-    7^4^^      1S,VV%     Vl^^\ 

?i&&/06lMitaiiioii« 96«M1    îi\^£S\    V^i^V^ 


14  eio. 
lï  Goni] 

t3  bsa. 

î  bïtu 
neber 

.î  = 

Sb>t.> 
Icomi 

U  coinp 

1    & 

^K       oomp.  < 
^K      eanitsii 
^H      homme 

^M       Valiur, 

^H        Autriche 
^M       Fmice.. 

■  I»lie... 
H        Belgiqn.: 
^V      HBllanâi 

■  Aagleter. 

dsdrsuaneClRiidwel 
).  de  t(DidB«         - 
îroisBBC.etcomp.. 

de  camp,  (et  8  de  Ja 

! 

=r)... 

î,Sô8        »,U3      5,000 
3.9ltt        î,830      6.7W 

10,171        S,07î    iï.SiS 

I.5U        î.iiea      3,933 

3.03B        3,i08      6,îi7 

Ï,0Ï8        3,301      5,339 

113            m          619 

n.654      10,(87      Î8,i41 

5,03fl        1,83g        6,87t 

1,B!7           S*R        3,765 

l,16U           359        1,H9 

lafi.iU      80,796    Î07,î*0 

3t.  de  fusiliers  de  4  à  6 
200  hommea;  32  oomp. 
i-tileriâ  de  pOEilion,  />23 
is  d'ouvriers,  des  troupes 
léral  on  1869  :   262,766 

1  1889. 

1  par  poï»  di  protnanet 
■alion. 

270,001,883  ia*.606,937 
106,i9l1,741  3S,3H,068 
ÎBÏ,30Î,3II9  Hî,981.03* 
140.803,370      53,489,313 

M.  759. 476  10.987,630 
7.877.311        4,134.718 

ao.m.^sl.    «5,950,071 

la  AS*  .'S'»'*    ^"^  -«^^  •"■■^ 

7:^ 

iriea  de  mou«sn« 

(Upd- 

i.deposiliDn(lsailiirei 
ine.  de  |»rc        - 
du  train              — 
1.  d'artiaciers.     - 

harj.. 

1.  du  géDlB  (landneb 

itiiii. 

Effeolif  u-til 

comptant  tout  au  plue 
ibiniei-s;  26  comp.  d'ai 
de  pionoierG  des  Ëectior 
■es,  etc.  —  Toial  géi 
s. 

r  impoftéet  et  eaporléei 
et  de  de,tin 
P.,.. 



Suède  et 

_ 

■ 

^^^H 

m.m 

Î.3i0.7ïi 

I3S.9S0 

î,3»,59l 

576.R5B 

î,96t,SI7 

10,309.103 

383.E!!i 

I5S.I65 

9SS,3Î7 

6,8Î7.359 

TlO.iOB 

607.677 

OS».  1811 

8.765,iît 

6.i90.0S7 

ill.GÎS 

98,743.194 

1175,ffil 

SI,903,33S 

,M5.aWî 

SUISSE.  —  CHEMINS  DE  FER  955 

Ânimauz 137,448 

lliurcbandises  de  toate  nature 8,620,307 

Tonnes  à  toute  distance 8,873,172 

Réiull€Us  46  VexploUation. 

ReceMea. 

Groopes  d^esploilation. 

£lém«Bts                              Central  Baisse.  Gothard. 

fr.  fr. 
Voyageurs. 

Sillets  simples 2,491,537  2,7^1,624 

—  aller  et  retoar 1,689,761  628,972 

—  à  prix  réduits 498,558  695,211 

Ensemble 4,679,856  4,045,807 

ireelasse. .   489,413  1,170,389 

lie  classe... .'. 1,567,697  1,722,608 

3«  dasse 2,622,7*6  1,152,810 

Reeette  moyenne  par  kilom.  exploit.       11.908  15.210 

—  —    Toyag.  transport.         1.20  3.69 

—  -«    Toyageur-ltilom.         0.0512  0.0781 

Marehandiseê, 

Bagages 382,149  422,855 

Animaux 340,183  171.556 

Marchandises  de  tonte  nature 7,966,113  6,991,281 

Ensemble 8,688,445  7,585,692 

Recettes  de  Toyageurs 4,679,856  4,045,807 

—  marchandises 8,688,445  7,585  692 

—  diverses 1,257,540  423,278 

Ensemble 14,625,841  12,054,777 

Recettes  moy.  par  kilom.  exploité.. . .            37,216  45,319 

Dépenses  cPexploUation, 

Administration  générale 383,075  383,018 

Entretien  et  surveillance  de  la  voie.»       1,729,299  1,558,701 

expédition  et  mouvement 2,250,521  l,2ri2,939 

Traction  et  matériel 2,309,089  1,849,452 

Ensemble  des  dépenses  d*expl.       6,761,964  5.,Qi^.U<^ 

ûépenaea  diverses 68fi,^^%  ^1^^^ 

Dépenses  totales, ""t>CC^]^     V^^^^ 


B  il  tels  simples 

Ju>.-BernE-      n'I^T^^H 

1,855,557    s.getJ^H 

1.17l.5i8      2.964,4i^^ 
653,696      1,034,878     ' 

3,681,781      7,178,938 
5Sà.S39         303.986 

1,1119,529      2,203.440 

2,047.413      4.581.5U 
10.522           10.419 

278,882         542.670 
IOS,369         31l,tD5 
4.577.039    11,295.647 
4,761,290    19,159.4ÎÏ 
3,682,781      7,178,938 
4,761.290    I2,IB9.42Î 
430,718      t,a30.67G 

—     àprix  réduits .1., 

EnsemblE 

HinbanitiseB  de  tunie  n&ture 

EnsemblD 

8.874,789    20,369.035 
25,356          29.663 

337,(57  475,281 
1.257,216  2,248,763 
l,«0,9a6  3,Î04,S97 
1,733,000  3,113,423 
*,ÏH8.659      9,052,064 

634,306      1,493,545 

RocGlle  niDj.  pir  kïluin.  eiplollé... 

Dcfciua  iPcxfloUall 

Traclion  et  malépjel 

EllSBP.blsd8.dÔpBU!eBd'eXplUil.. 

DÉpeiisiis  diierses 

5.212.965    10,545,609 
iani  Vannée  18S8. 

-,  Bûr^eiïilQck  -H'i; 

oby  1,800;  Lugaao  248  ;  Mai-iï 
ritet-Glioa  399. 

^^^^^^^^H 

ToWM (trapca.)    S.lîO.ilS 

Par  kilomèlrs —  SU, 371 

WiiËOnB  il  DiarchandÎEeB —  1£ 

Nombre  des  bureau    •*'■'■   ''bë  dépôts  de  lettres  "2,29o, 
des  bureaux  à.  l'étraD 


S67        3(5.000       316 


Longueur  des  ïigai 
des  fila  17,872  kilomè 
onlièroB  ;  1,127  kîlon 
Nombre  des  bureau! 
dontl,912,EiÛ0dép5cÈ 
nalsË,  5Uo,3â4  eu  trai 


l'Etal  :  7,<o2   kilomËtres, 

Lougueui-  des  lignes  parli- 

ies  iiJE  6,Sd3  kilomètres. 

deâ  dépSohea  3,732,902, 

..,.nti,  1,194,677  inlarnatio- 

et  120,361  dépÉcUesde  ser- 


"nrfdiatOBanEuriips,  i66,QWi        i*  ,^Kft  ."Kii 
iJe,  provincB  a.ilo-  . 
ÏSVi&l  .A,*»»* 


Cnpitale  :  Canetsnlinople, 
Aulree  villes  :  Salonique,  SO  à 
lîO  à  (12,000;  PbilippopolLB,  30,00 
Dfliuas,  1^0,000;  Alep,  70,000; 
Broii^sp,  00,000;  Erzérouin,  60,0 
Trél)izoii(le, 00,000;  Bagdad.  40,0 
Mosi-iiul,  40,OUO;  Ourfax,  40,00( 
habita  nia. 


1,000  habilanta.  — 
B0,800;  Andrinople, 

;  Smyrne,  130,000; 

Beyroulh,  70,000^ 
0;KaLearié,  60,0U0, 
0;Diarbékir,  40,000 
;  JéruaaJem,  28,000 


On  évalue  en  gros  le  budget  de  1883  i  1,730  a 
liuDS  de  piaeLTes  turques,  [uounaio  qui  vaut  22  ce 
times  1/2;  noua  reproduirons  le  budget  de  l'aiii 
1290  (1880-1881),  peur  pouvoir  énumérei-  le  mont 
approximatif  des  impôts  et  taxes  eu  vigueui*  (1)  : 


VerghiClrnpatïurJereTenuf, 

46,000,01X1 

PiMprlélé»  de  l'Ëlat 

o.ioo.ooo 

—      de  la  grande  mallrise 

ld«l'aplilleria.           4.00^,000 

(0  C«  qai  DB  veut  pas  dir 

reatre  tous  les  ans. 

Ofie  \E  çtoiaiW  ia  OB',  vo^v*.'. 

TURQUIE.  —  Mi> 
Dt« 13,372,000 


DeLte  eitérienn 203,6*7.96t 

—  fiutiiniG ïii.'aeaisie 

Sn,497,3îi) ! .'  fl8,iU,3(H 

PPEOiicr  luiniilra  el  son  peraonutl 2,29l,36t 

Magislralnre 15,U»1 ,848 


lign,   52,;04,tSl;    posiea    ei    Lèiegraphei, 

2i.9SB.09a) 87, 067,230 

MlnislËradti&SïiHBéCrii     ite I9,ai0.23î 

—  rielajaiLin..... 33,8Ui>.8£0 

—  ds  [■ioitruciion        >iqiie 8,(00,093 

—  de»  tMTaia  puh        _ jO, 330, 004 

S,i63,720 


ÏS,ll3,399;c 


oktreliDn, 


133,2C0,7!7 

Ministère  dd  U  gDsrre SSB, 30^,944 

—      dalB  marine.... 8i,t54,fl50 

Grandii  maîtrise  dB  l'urlilli   .^ 8B,14i,487 

Dois  lion  a  pieuses 33,573.414 

Pansions  el  secours 5S,SS3,S5i 

Tolal  des  dispenses  ordinaire» 1,703.925,116 

Dépenses  eiLruardtn  a  ires 110,951,243 

Total l,914,87fi,359 

cetiB  pnsLrquK. 
Elle  a  é\é  évaluéa  en  1887  à  i04,4ô8,7(iB  !.  slerl. 
(après  convevoioii  et  iiniort[=Baraeiit  partiel). 

Pied   do   paii,   130,000  hommes;  pied  de  giioire, 
610,000  hommea. 


aaïïrea  en  ^low,  fe  fc^s) 
caadears  et  plusieurs  haleBMS,— \Jitç&ca.îi- 


Laine S6,î;3.000 

GiUed>chi>ne...  ât.l09,()()0 

Café 53,894,000 

rlDIiM i9,?!i7,a[10 

Huile  d'uIiYCD. ...  40,571,000 

Coiofi 36,951,01X1 

Coran» 33,Î3S.OOO 

Uiasr^i 19,143,000 

JUbuvontnr  dti  po 


'dtaUETicB  961 

SumenBee I5.S30.000 

Vin «.ÎK.OOO 

Légumes <S,!S3,00a 

fleotTB    cl    fro- 

niaga ti,7B4.000 

Fruits (3,863,000 

Sésame IJ,77fl,00O 

HiJfé l3,S7i,UC0 


3.7ÎÎ.I! 
2,979,4i 
î.lîS.ii 


1.473 


96 


E/TecUr  du  la  marine  marchande  m  4SS6. 
lEe  composait,  li'api'ëale  «  Bureau  Veritas  »,  de 
avires  è  voilets  d'au  moins  50  louDeaux  jaugeant 
■   'e  17  vapeurs  d'au  moins  100  lon- 


X  tgS9. 


'JIÎ3  kilomètres. 


I 


Turquie  d'Europe  :  nombro  des  bureaux  iOS;  Tur- 
quie d'Asie  :  nombre  des  bureaux  7^6;  Turquie  d'A- 
frique :  nombre  des  bureaux  33. 


En  1R80,  Turquie  d'Eirrope  :  nombre  des  bureaux 
de  l'Étal  231:  Tm-quio  d'Asie  :  nombre  des  bureaux 
de  l'Elat  i^S;  Turquie  d'Afrique  :  nombre  des  bu- 
reaux de  l'Etat  12. 

Superficie  de  l'Égyple  proprement  dile  :  27,800  ki- 
lomètres carrés.  —  Population  en  1882  :  6,8l7.2Ga 
haliilants^  dont  plus  de  QO,OUO  Européens.  —  Capitale  : 
Le  Caire, 375,0110  hatiilants.  —  Autres  villes:  Alexan- 
drie, 227,000;  Damietle,  34,000;  Porl-Saîd,  18,500 ; 
Bueï,  11,000  habitanls,  etc. 

<Ed  liïreu  éBjplîannes.)  (I) 

Cpolribu lions  il ireolas S,at8,O00 


(1}  La  livre  Ègjpllfln 


*)  V^MW'*  l»»^'*''  >''^  V»»Ob . 


,  alloetUona  el  cibInaL  i 


po.r 

SmM 

elle 

éea 

eh  et 
ii3U 

«bliqx 

DJl»as»» 

p.  lUU 
airil  i: 

Ton 
ENiB9D 
aï3p. 

Braprunl 

00 

D  livrei  Blerl 

ElTrâw" 

hu«tir 
S8hkl/Î 

p. 

dlTBJ*)... 

100 

1.859 

onn 

!.8)0 

000 

70 

lion 

i: 

non 

« 

(m 

9,650 

Ï75 

(m 

m 

93; 

(Mm 

76; 

(HIO 

IIIIO 

1.9t( 

000 

Î65 

oou 

9.600 

000 

iflfl 

E5.9R! 

qtn 

53,Ï9» 

soo 

8.M7 

tm 

3, ses 

MXJ 

103,(36 

610 

égypliennes.etlesintépèUdeâ 
achelées  par  l'Angleterre  en 
393,838  livf.  égypt.  par  an. 

aclionedu  canal  de  Suez 
1873,  au  nior^tanl  de 

OHHERCE  [en  livrée 

egypliennea.) 

Valeur  di 

l'imporlatian  «(  is  l'ttcporiaiioH 

•>  IS89. 

France  8t  po 
Turquie.  <rûie 

gDeetpot!!.  briiBon 
sesBioni  françBilB». 
.ÉBipt-deUmerRo 

...    3,1*9,000 
..        716, (flO 
Efl.     1.130.000 

...      ast.ooo 

7,771,000 
909,000 
313.000 

rèce 

M.dWl          ■»'^' 

lelsniiifl.. 

...,;.,.   .: ,       '  79.000         6B,900 

83,000         Î3,000 

B               71,800 

31.000           3,000 

Auire<p.js 

Total 7,011,000  11,953.000 

Le  transit  était  de  7/,a,5G8  livres  égyptiennes. 

K 

PHncIpalia  marchandiëts  en  (889. 

^M        Coton 

a.BiS.OBO      Fèves 337,000 

^1        CoioD  eu  co 

qne,.    l.iSi.OOO      TfomEnt 166,000 

H.      SacK 

i97,000 

m 

»i9>i(  du  pori  d'Alexandru  de  1880  à  1889 

UTIUlKt  ^^"l'^^'   '"'  "  """' J.',",^'!' ,„,!„ 

1980.... 

...        a.lia        1.0tft,i7a       a, 573        367,778 

..        Î,I47        a.lia.900        S,61l        35S.901 

1883 

..        3,085       a,ISS,73l        1.77S       Ï5I.B74 

1S83 

..        1,966        S.0«5,599        (.573        Ï47,3S0 

IBSi 

..        Î.WS        a,(iii,693        Î,Î33        371,947 

..        Î.Ï39        6.617,318        S,3S5        360,805 

a.l7S        2.687, 675        3,353        313, 9S3 

1BS7,,.. 

..        ï.asa       2.930,776        3,076        301.788 

H             Enlr^e.. 

...        3,377        3,903,400       3.057        373,333 

..        1,091        1,118,593        1,133        131.388 

^1              Sonic. 

..        1,076        1.396.69Î        1.110        133.386 

H 

..        3,167        3,8i5.2a5        3,373        363,633 

^K           Le  por 

d'Alexandrie  s  participa  â  l'importation 

^H       pour  !i,8o3,gA4  liv.  égypl.,  et  à  l'exportation  pour 

■       11,767,069  lir.  égypl. 

■ 

CHEMINS  DE  FEK  EN  1887. 

transportées:       3,244,112.      Hecelles  : 

^       1,300,080  liYl-es  égypt.  ;  dépeneeB  337,551!  livres  6gypt.__ 

F0STF.6  t.*  <m,.                         ^M 

Nombre 

dee  bureaux  ni.                                 J 

m 

^P      TUJIOUIE,  —  .JA.S-A..  UE  aUt^      —  HA 

Bm-Tice  iaiÉrieor..        S,5M        378        î,63î 

-  ««lériflur..        3.0Î0         91        l,8aî 

-  dBiransIl.             SO           4             5Î 

TÉLÉGBAPHE3  BM    1889. 

Longueur  des  lignes  5,841,  celle  des 
Inmëtres.  Nombre  des  bureaux  172.  Non 

H,im,  des  dépêches  dBBervioeSeo.Sil. 

VIUATIUN  93Ô            ^^H 

niiMtri.  <l>  rr.              ^H 
195        13                 ■ 

nu  10,727  ki-           ^1 
bre  des  de-          H 

89. 765,491               ^ 
31,554,671 

tii  MSO-1889. 
ToTiB.  Imill. 

i.3«,5IB 

6,794.401 

7.in.iis 

8.051. 3iT 

8!985!41( 
S,tS3,3l3 

5.90Î,OÎ4 
6,6(0.834 
6,783.187 

6,351,886' 

1B3,M0 
187,  OBS 
l<«,Mg 
71,719 

cr,.i3i 
3(,i» 

JlfOU«»n»«  d 

B.tlm. 

oni  i.  Cona 

3!Ô57,V«i 
t.l36,7B0 
5,07*,809 
5,775,868 
5,871,501 
6,335.753 
5,767,SS6 
8,130.013 

9!605',7(5 
vUlon  M  188 

..       iMl' 

168 

tas* 

3.198 

Anglaii '..°r 

'"«î*!» 

(8 
13 

^H 

^H 

Belge, 


njflQUIE.  —  Din.OAIllE-  —  AHuiE 
.., î 

..'..'. '.'.'.'.'.'.    ...  3 

Tolal Î,SSB 

I80,^9j  persoDOBE  ont  passé  le  CauaLJ 


Superficie;  63,972  kilomÈlres  carrés,  ot 
mélÎB,  99,872    kilomètres   carréi.    —    PopulaS 
3,134,375  habitants.—  Capitale  :  Sofia,  30  —  " 
tants.  —  Autres  villes  :  Philippopalis,  3î 
tants;  Routschouok,  27,500;  Varna,  2S,25 


Budget 


:d  lel.  I  le 


-Ifpai 


I 


—          iDdirBcleV..,'.'.'..'.'."..*.'.'..'. ...'.....  15.fi3i;m  ■ 

CliemiD  à»  fer  «L  receitea  divergea 19,637,000 

KsCDDTromentB  arrièrti ë,  tii4,IUi 

Total 8(  ,093.173 

M,..».. 

Adminiitratlan  lapèrienr» 1, ««9,900 

Deila  publique 8,687,93* 

Cour  descDiDplea US,  133 

FlniDCO),  travDDi  pablica  et  cbemlna  da  la...  18,080,531 

InWrieur 8,M3,iîB 

A<rur<ï«lnogi<reietEuJteB,pa>leB8llélégrBpheB.  (.781,739 

iDstruciion  publique t.6gl,lW 

jHsIics (, 078,398 

Guerre - î3,9IB,m 

Tout 81.093,175 

'«'•pi- ;■■.  "^§,  "SS» 


^Ê                                             CIMHEIICE                                                                                   ^H 

^^                    Importaiioni  et  txporlalions,                                ^^M 

AnnSM.                              InporulloB.,    eiponiliDDi.             ^H 

rnn»                rr>°cil.                  ^H 

1888 

..     66.361,431    64.198,634          ^^ 

Les  importaliOQs  et  eiportaliona  de  1889  ee  classent     ^^M 
ainsi,  par  paya  de  proïBnance  ou  de  deslination  ;             ^H 

Turquie B,?™"»    30,S5T910           ^| 

Allemapie 

..       3,9(0,810      1.234.368           ^| 

BdgiqoB 

...       I.%S,308      l.i».8T4           ^1 

Crti» 

154.472     i.an.is)        ^1 

PHnetpala  marc, 
TiwM 13,703.000 

«ianilùo  »■  (£39.                           ^| 

ViireB  aainani.      1,545.000     ^H 
Citi  et  thé i.tte.ooo     ^H 

Hacbioes 1,406.000       ^H 

Objets  «.    mt-       '      ' 

BDitMnsfemiEii- 

Cérëiln t.m.OOO      ^H 

Coulear«ia«cre.     1,119.000     ^H 

inicleB  eu  enir.      ï,113,0U0 

AritcleE  enboic.                           ^H 

netlea 967.000      ^M 

UéUDibni»....         963,000      ^H 
Garderie. 941,000     ^M 

^^^^ 

Anlmaui 6,931,000  fumerie i 

ViireBauimaïK.       I,IK3,IMKI      Praul  eL cuira..       I 
Tissus 1,913  OIHI      Pis^emenlerte.. 

CBEH1N9  m   FER  EN   1S90. 

En  eiploitalion '.  802kilomèlrea,  dool  /jOO  kilomËtra 
de  lignes  do  l'Elat  et  312  kilomèti-es  de  lignes  parti- 


Nombre  des  bnresni 116 

Leliras 4,138,000 

Carus  postiJu 108,000 

Imprimât  el  àcbeiitillitti.> l,3S9,00O 

Norabreile  nianttsla  de  posie 57.000 

Vulsurdus  msndaui Fr.  U, 871.000 


I 


Nombre  des  bureaux  13(t,  longueur  des  lignea  i»:à 
l'Etat  4,484  kilomètres,  des  Qls  6,795  kllumèlres.  —  | 
DépSches  :  Servioa  iutërieur  539,446,  service  int 
tional  15n,^l,  dépêches  de  service  19,443. 


ntnouAv  (ùrraugns  »■  %.'). 


kilomëtres  carrés.  —  Popula-  3 
bon  :  (^0,000  habitants  (évaluation).  j 

Capitale  :  Montevideo.  —  Population  en  1S18,  3,500  1 
habitants:  ie2g,Q,0(K)  habitante;  ms,  31,189  habi-  i 
tanta;  1860,  49,353  liabilsnts;  18S9.  93,036  habilantsi'  L 
187S,  103,711    habitants;  en  ISHO.  111.500  habitants 7 '*| 
123,241  habitants  on  1844,  dont  la  moitié  peut-8trB  j 
est  composée  d'étrangers. 


103,682  peraonnes;  en  1872,  15,515;  en  1873,  24..Î3! 
en  1871,  13,7ii7;  en  1873,  5,298;  en  IS7(1.  5,570;  i 
1877,  6,168;  en  1378,  e,464;  en  1879, 10,710;  en  188 
28,0US;  en  1881,  23.fi26;  en  1882,  31,383;  en  188 
31,276;  en  1884,  41,624;  en  1885,  15,679;  en  188 
12,291;  1887,12,867;  1888,  16,531;  1889,  27,349.  (L 
trois  quarts  des  émigranls  vont  à  l'iGtérieur  ou  passe 
dans  d'autcee  pays.) 


:9  {en  pi«s 


S  fr,  38  Cl 


T 

BETTK  PliBLKJIE  AU    1 

DMie«térieurMttnlfiÉe).. 

lEB  1890.  (En 

DeilB  inlBroalionalB 

Le  monlanl  du  papii 
1888  de  518,878  pesos. 

221  offlciers  613,234 

_jiaiB  éUit  ai 

10,8(9,336 
t,E73,10a 
1,I7(,700 
t.gig,097 

IS, 6^0,333 
peBOï.) 

30,180,31(0 

19,800, lâO 
a,937,5ÎS 
t.5l»,78B 

81.*Bt,7« 
1"  janvier 


En  Dutre,  les  troupes  de  polici 
meâ.  La  garde  nationale  s'éli 
ho  mm  es. 


i:  9PËC11L  (en  piastres). 


Eipagne... 

IUlie 

Portugal,. 


l,â26.DOa 
3.saî,000 
S.filS.OOa 
3,161.(100 


1,3I»,IK>0 

3n7,ooa 

381,000 
ÎOi.OOO 


Si, 000 
1,351,000 

3e.sii,ooo 


Principales  marchandi 

Laine 9.150,000 

Peaiixel  cuirs...     7.039.000 

Viuide 3.8ie,0DD 

Siiir. 1,918,0011 


De  ces  artiolag  d'eiporlatioD  97,6  pour  cent  sont 
des  produits  de  l'élevags  de  bétail  el  2^,4  pour  cent 
des  produite  niinéraui. 

Montevideo  seul  a  pai-licipé  en  tt<8d  â  l' importation 
pour  33,^70,433  pesos  et  à  l'exportation  pour 
17,413,686  pesos. 


Long  covrt,  enlréa TfiS  53t,B!S 

—           sorti» est  471,151 

CubolsgeetniTleailDnaiiviils,  snlréii.....  1,877  130, 9!H) 

—                    -              eoriia l.BÏS  lfl3,306 


987     *,6W,WV    V,^^   *,m.Wl 


»S6tn.tifs..orlls.. 
ilbatBga  et  nurigi 
Dniialf.Bnirèi... 

,flllïi^B,BDrllï.., 

...    l,7ia 

.Ion 

...    ),JOî 

I,659,5i5 
!,8i7,9Ba    : 
1,838,750    : 

1,670    Î.l30,fiû9 
J,6SS    1,978,918 
1,637    3,001,956 

,  712kilon; 

EB  ïN  im. 

FOHTLs  E^  ma. 

^'ombre   des    bureaus  488.    Nombre    dea  lotlres, 
iprimés,  eiû,,  aervice  ÎQtérieur  14,544,741,  Bervice 
Mernational  5,016,578. 

Taffiloire  :  1,137,000  kilométras  car/és.  —  Popu- 
letioa  d'après  ia  dânombrcmeot  du  mois  d'avril  tâS6  : 
2,198,^20  habitants.  —  Capitale  ;  Caracas,  70,309  habi- 
tants. —  Autres  villes  :  ValsDcia,  36,14S;  Barquiâi- 
mela,  28,018-,  Guyra,  7,500  habilanta.  —  Nombre  des 
étrangerâ  à  Venezuela,  3't,01t>. 


-  SurijfX  1890-91  (en 


'9  de  1  fr). 


pmpmM 

DeUe  publique 

S.Ufi.lMI 

Tula 

■^^  -  j^  ^^ 

B  EH  IBSB. 

EHèrienre 

67,35Î,5SS 

2,000  hommes  de  troupe. 

sans  compter  les  milices. 
«  (eu  bûlivirs). 

Impod,             Eiporl, 

AulrBspaïâde  l'Ainétlque 

..       fl,5î7.0O0      M,i77.00O 

Princfpaum  articles  cf^apOTlaUan. 
CBfé,60/a7,0ÛÛ;cacau,H,Aa7,ÛÛ0ipeaiw,  5.122,000 
op,  4,095,000;  cuivre,  903,000;  baia,  633. 
.   HAViatTiON  1887-88. 
Sont  eolrds  et  sorlia  1,133  vapeurs,  a,39.'4  navires  à 
voiles  et  y,221  barques. 

ElTeclifdi  la  marina  marchand/  en  1836. 
'2fi  vapeui-B  et  2,497  natires  à  voiles  jaugeant  en- 
semble 2U,317  tonneaux.                                           _ 

ÏOSTKS.                                                 "M 

^^        {'/'mi/.iiiiJbb  douze  rooia  de  l'anuÉe  &n«,i»ii\  uaîttiii:™ ^î»:^ 
H         Nombre  des  bureaux-  VA ,  àe&  UUtea  b\  cav^a^,  î>»- 

talea  l,'i7Q,6t9,dea  ir 


» 


Superficie  :  19,4!fD  kïlomèlrea  uarrés.  —  P(r[iu)ption 
fin  1871,  1,31B,4&4  habilaDte;  fin  1873, 1,881  ,»0S  tiabi- 
lants;  en  ISSi,  1.993,lKi  habilants;  en  18B0,  2,0a!J/iW 
hahiianLe.  —  Capitale  :  Slutlgard,  avec  les  îaubourgii, 
1,139,6o9  habitante.  —  Aulroa  villBB  :  Ulm,  ^11,201; 
Tubingue,  12,SS1  habitants. 

Budgrl  de  la  përiodi  /inancidre  /Iniiianl 
It  31  mari  IHDI. 

BieDsdel'Êial !3.1i».35g  U.3SH.m 

ImpAi»  diri^cls ll.îSa,!»  II.jTI.ÎKP 

—      iadlr<«U ll.WH.QiHI  li.RK8,000 

Vereementtilel«cUB!.ei]erErDpir.  .  Il, «Ri, 5.10  ll.Wi.S» 

EicéûeaUdebudgetiUMnrarv...  W,SI1          30f,M0 

Tout EI,t7i,SW  «l,»O.I» 

Lille  ciiik I,7«,«»  (.Tte.SM 

ApuogH tn.tM  SM,fH 

netuputtliq» le.llO.WT  M.M>,*U 

Rente» Ui.in  tU.tJt 

IndemniUl »,4«S  éi.tM 

PentioM t,iM.ino    t.tm,tn 

Gmiteiuou MS.OM  UO,IM 

Cotaàl  pmé MJM  «S.SO 

TntmBalidiuiûintU. K.IHB  U.tW 

JuUm. t,>e,Ht  IJM, 
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974  WURTEMBERG.  —  FINANCES 

Affaires  élraogères 189,876  390,075 

Intérieur 6»049,470  6,065,785 

Cultes  et  itisiruction 8,413,870  8,(30,089 

Administration  générale  des  finances.      2,908,791  2,925,194 

Diète  et  administration  de  la  dette..         366,651  353,523' 

Fonds  de  réserve 100,000  50,000 

ContribotioDS  matriculaires 10,755,064  11,318,000 

Port  des  lettres,  etc.,  ofticielles....         350,000  350,0000 

Augmentation  des  appointements...      2,583,562  2,601,962 

Total 61,274,850  61,940,181 

BETTE  PUDUQUE  AU  1er  AVRIL  1891. 

En  tout... 425,471,326 

Dont  dettes  de  chemin  de  fer 382,643,823 


\ 


CJNQUIEME    PARTIE. 
VA.RIËTËS. 


"ubUcaUona  de  Juillat  iSOO  à  Jnillii  lS9t 
B  ÉCOJIOKIfjnE 


Afjnassiev  (Tr.).  —  Les  artels  russes.  In-8  de  26  p. 

Parifi,  Levé,  1S91. 
Afahabsiev  (Geoi^es).  —Lepaete  de  famine.  In-S  de 

68  p.  Paria,  Picard,  1891. 
Algérie  (noie  sur  (').  Indignes,  impôt,  budget,  douane, 

elc.  iD-4  de  24  p.  Pai-is,  Dupont,  1891. 
ALislHarry).  —Meilray,  la  colonie  agricole.  hi-S  de 

16  p.  Toura,  Marne,  1P91. 
Allabd  (E),  —  La  dénonciation  du  Irailêde  commcrae 

fi-aneo-belge.   ln-8  de   liO  p.  Paria,  Dupont,  IfiSl. 
Anarehie  [V],  N-  1  (30  noût  1890).  Quotidien.  In-H  de 

8  p.  â  2  col.  Paris,  Coquue. 
AncLEBONT  (Ailhur  u') .  —  L'harmoni»  sociale  par  la 

science  unîuersedc.  In-S  de  IB  p.   Paria,  Beaude- 

lot,  le91. 
Annales  de  la  Société  d'économie  politique,  dirjg'iies 

par   Aiph.  Courlois.  ï.   IV  janv,  1860-juin  1862. 

In-SdBti08  p.  Paris,  Cuillaumin,  1831. 
Annuaire  de  l'économie  politique  et  de  la  statittique. 

48'    année,  1S9U.   Par  Maurice    Block,    Boisjolin, 

.1.  Lefort,  Edm.  Renaudin,  V.   Turquau,   In-B  de 

l,l-?8  p.  Paria, Guillaumin. 
—  des  douanes  pour  4S9I   (2S>  année).   Iu~18    de 

TUi-30ap.  Paria,  Deatu. 
-  stalisfigite  de  la  France.  K."!,'  aanÈe,  Vfe'ili.\w-'?iia 
,ïir/-,'.Di  p.  iiopr.  nationale,  1&9Û, 
-  des  syndicats  profeasionneU,    induslrltla.    '^'^"^ 


il  (ï^neote».  2'année,  1890. Pail'a,  Berger- 

Levrault. 
Arago  (Emmanuel).  —  Les  conditions  du   travail  en 

Suisse.  In-8  de  84  p.  Pai-is,  Berger- f-evrault,  1890. 
Abqviuadës  (P).  —  Ahnanaeh  de  ta  question  sociale. 

ln-8da  176  p.  Paria,  BtvBUfla,  1891. 
AmiANr    (Albert).  —  Le    nouveau-  tarif  giniral  des 

douanes,  rapports.  2  broob.  io-B  <le  3  p.  Maraeille, 

Barlatier,  1B91. 
ApiTASGB  lEmilç).  —   Marins  marchande.-  Iq-8    de 

20  p.  Parifl,  ChaU,  1891. 
Aknoux  (Edouard).  —  Le  cadastre  en  France,  l'impôt 

foncier,U  cadaslre  à  t'élranger.lD-Sde^ip ,à  2 col. 

Bergei-Levraull,  1891. 

—  Note  sur  te  cadastre  cl  l'impôt  foncier  en  jPVanec 
et  à  l'étranger,  ln-4  délie  p.  Imp.  nationale,  1S91 - 

Ats*iid  (Ed.).  Le  régime  ^douanier  des  maïs  et  des 
ri:;,  diisc.  à  la  Chambre  [S  et  9  juin  1B91I).  1a-32 
de  6B  p.  Paris,  au  «  Journal  officiel  ». 

—  Le  tarif  général  des  douanes,  dise,  [i  mai  1: 
In-as  de  110  p.  Ibid. 

Bachot  (G.).  —  V.  H*«js. 

Baili.y  (L.).  —  La  réforme  monétairetmiverstlle.b 

de  74  p.  Paria,  Gautliier-Villara,  1891. 
Batellerie  (la}  et  U  projet...  de  chambres  régionaUlîA 

.de  navigation,  ln-8  de  72  p.  Paris,  Dubreuil,  139)L 
Baumoni,  ^  Catéchisme  des  revendications  ni 
saires.  Iii-32de  iv-9i)  p.  Paris,  BU  «  Prolétariat  ii, 
BftRADD. —   Le»  intérêts  du  commerce  fi'ançai 

Congo.  Iit-8  de  ÎS  p:  Paris,  Chaixj  1S9I. 
BjBCKBET  (Albert).  —  Etude  d'éeonomie  politiqtte:  "i 
vé7-ili  cttr  kk  prévoyants  de  l'avenir,  la~i  de  32^ 

P3ri^  Barg-âr-Len'auU,  1891.  

BtnuEtt  DE  VjiiiptAiiE.  —  Le  cinquanteivaiTe  de  MA— 
*«///  h  colonie  agricole,  la  ma\40ii  ça^™»»'- 
'/o-s  de-49;^,  Paria   de  eoïc,  ISav.  . 


Bkht  (Emile). —  Lesti-aiU 

douanier  et  le  CDitimârce   rie   la  France  de  1739  â, 

189(1,  Ia-8  do  lui  p.  et  pi.  Paris,.  Steinheil,  1890.       ' 
Bebt  (PauljetCLATTO^  (A.).  —  Lescolonteaffancaises.    ' 

ln-16  de  236  p.  Pane,  Bayle,  1891.. 
BitLOT.  ^  Les  condilians  du  travail  en  Italie,  rapport.    > 

lu-S  de  34  p.  Paria,  Berger-Levrault,  it!91.  J 

BlaïicJlbb  (Louis).  —  Du  rapport  de  l'or  à  l'argent  en    l 

Sicile,  de  WSd  1503-  lu-S  de  8  p.  Marseille,  Bw-   1 

latier,  1S91. 
Blanghet.  (Q).  —  L'agricvllartetles  finances.  In-ISde' 

14  p.  Tarbea,  P«rrot.  ■ 
Block  (M.)  —  V.  Annuaire  de  l'èe.  pol. 
BLUBTscnu.  —  Théorie  générale  de  l'Etat.   Trad.  et 
-  pMfaco  d'A.  de  Riedmatlen.  3-  Èdit.  In-8  de  nvni- 

^9e  p.  Paria,  Guillaumiu,  1891.  I 

lioGHER.  —  Le  budget  de  (S9(,  discoura  bu  Sénat  (20 

déo.  1890).  Id-8  de  20  p.  Paiis,  hq  «  Journal  ofTi-     ' 

ciel  -,1891. 
Bocheu  (A).  —  La  France  dans  l'avenir.. ^   Liberté, 

oharllé,  colomaatioD.  ln-18  de  276  p.  Paris,  Ollen- 

dorff,  1691. 
BoisjOLis  (J.  de).  —  V,  Annuaire  de  l'ée.  pol. 
BorasEVAiN  (G.-M.).  —  Le  prohlèmc  monélaire  et  six. 

■  »olulimi.  ln-8  de  144  p.  Paris,  Guillaumiu,    1891.     i 
BoMSATii»  (Paul) .  -~  La  doliane  fran'raise  et  les  pro- 

duils   tunisiens.    2"   édit.   In-8    de  24    p.   Paria^ 

Jouausl,  1890. 
BoncHAHti  IL.).  — La  système  financier  de  l'ancienne    ] 

•monarchie.  (Admin.,  recolles,  dépenses,  contrôle). 

ln-8  de  SDG  p.  Paris,  Guillaumin,  1891. 
BiwcHEB  (Armand).  '^  Darwinisme  et    socialistne.-    , 

■  In-8  de  72  p.  Pam.Alcan,  1891, 

Boi'LASGEii.  —  Le  budget  génh'al  de  1S9I,  discours 
au  Sénat  (18  déo.  1890).  Iii-;12  de  76  p.  Paris,  au' 
•  n  Journal  ofilciel  ». 


I 


I 


BoimtE  (A.).  —  Les  conditions  du  travail  en  Btlgi^ 

que.  Iq-8  de  11  p.  Paris,  Berger-Levraull,  1691. 
BoDRGE  (abbé).  —  le  Soeiaiisme  dam  l'atttier.  la-g 

de  B  p.  Glermonl-Fen-and,  1890. 
BoEinCEOls  (J.)-  —  Discussion  sur  let  traités  et  c 

venliùns  de  commerce,  discours.    Iii-'l  de  G  p.  j 

3  col.  Paris,  su  o  Journal  orilcie!  »,  1391 
fiouiNETiLLK  (D').    —   L'impôt  sur    Us    i 

pharmaceutiques  et  les  eaux  mirtiraUi 

411  p.  Parig,  Locrosnier,  1891. 
Brslav  (Ernest).  —  Les  Chevaliers  du  travail,  ln-4 

de  se  p.  Psi-is,  Guil1auinin,.lS91. 
Emettes  (abbé  F.).  —  Conférences  sur  la  vio  «oci 

Nos  maiti-es.  In-18  do  ïx-292  p.  Parie,  Gauma,  |: 
Bauso  (G.).  —Freyeinet,  B2'  édil,  ln-12  de  3M   p. 

et  gTBv.  Paris,  Belin. 
B«9u» (H.j.  —  Uttnitet èiraagires:  lil—fimi,  bnd- 

gei,  etc.  In-edei-CWp. Parie,  Berger-Levraull,  1891. 
Budget  de  JSfl*.  In-4  de  4  p.    à  3  col.   Paris,  au 

«  Journal  oHicie1  ».  1 

Btithtin   économique    du    Parlement.    Bi-monsual.  J 

N"  1  (mars  1891).   In-4  do  4  p.   à  2  col.  Paris,  7,  1 

rue  Si-Lazare.  9 

—  du  Comité  des  travaux  historiques  et  scientifique».  M 
Section  des  sciences  éoonomi<iues  et  sociales.  189Q.  J 
ïa-~8  de  358  p.  et  cartes.  Parie,  Leroux,  1S91.  I 

—  du  Conseil  supérieur  de  statistiqtte.  SesEioB.fl 
de  tSOO.  lu-8  de  244  p.  Impr.  oationate,  1891.  I 

Bdbdeau.  —  Le  budget  de  1891,  discours  à  la  Gtiam^^J 

bre  [28  ocl.  189D).  1&-32  de  64  p.  Paris,  au  «  Jour-V 

nal  orticiel  n.  M 

BuaTOS-LroM  [C).  —  lnte<maliotial  décimal  gold,  -M 

silver  and  fractionai  coinage,  etc.  ln-4  de  S  p.M 

New-York,  1891.  a 

Î4;rnw.  —  Le  nouveau,  larif  géiùvo.1.  *«  A<)uo.<W 

rappoH.  ln-8  de  10  p.  MataeiUe,  ftaA«\,««,  'W 


C*PETTKH  (P.-E,).  —Statistique  du  part  de  Mar^ 
seille,  4889.  Id-8  deSDp.  Marseille,  Barlalier,  1S91. 

CARCASSoyHE  [AugusU)  et  TocLOosiN  (Paul].  —  Le 
noiiaeau  tarif  générât  des  douanes.  In- 8  de  0  p. 
HarsBÎUe,  Barlalier,  1891. 

Carrier  (FélU).  —  Le  droit  social.  Tous  héritiers. 
elc.  lu-S  de  le  p.  Lyon,  CafTer,  1890. 

Cassadhac  (Paulos),  —  Discours  sur  la  loi  de  finan- 
ces (20  d^G,  189QJ.  ln-4  de  4  p.  à  3  col.  Paria,  au 
u  Journal  oniciel  ». 

ClTiL*s(A.  DE].  — Dl 

L'uniiaaie,  etc.  ln-8 

économiques  ». 
Caubert  (Léon).  —  £• 

section  T.  (Expog.  à 

nationale,  1691, 
César-Bhu  (Chnrlea).- 

ln-8  de  101  p.  Paria, 
Chambre  de  commerce 

1890.1n-SdeMXii-e 

—  Beativais.  —  Gom] 
ISQO.  la-S  de  233  p. 

—  Besancon,  —  Corn] 
1889.  1q-4  de  102  p. 

—  Béne.  ~~  Travflui   l- 
au  a  Courrier  de  Boni 

—  Caen.  —  Compte  rendu  de  ses  Iravflus  en  ibtill 
In-8  de  172  p.  Caen,  Delesquos,  1891. 

—  Calais.  —  Exposé  de  ses  travaux  en  1889.  ln-8  di 
2&6  p.  Calais,  Tartar-Crespin,  1891. 

Dijon,  Durantière,  1890. 
-  Elbeuf.  —  Compta  rendu  de  ses  Iravaui.  en  ISS'J 
Id-8  de  vt-12i  p.  et  tsbl.  Elbeut,  C.ïèçaX. 
(ia)  de  S^EIienne  et  les  mdust'rieK  de  sa  ci-Ttu 


yndicats  profc 
■n,  1891. 
rit.  —  Avis  exprimés  t>ii 
.ir-aris,  Libr.  râunios,  1891. 
;ndu  de  sea  travaux  en 
uvais,  Scbmutz,  1891. 
-endu  de  sea  travaux  poui- 
Juiçon,  Dodivers,  1891. 
19.  In-e  de  128  p.  Boup, 


I 


rriptiOTi  (1833-9Ù5- '  In-8   de    16S   p.  "S'-Ètienne. 
Théolier,  IKfll. 

—  de  La,  RochtUe.  —  Extraits  des  procèf^verbous. 
laltrea  et  mémoirea  (1889-90).  In-8  do  418  p.  Lb 
Koolielle,  Martin,  1891. 

—  Lille.  —  Archives.  T.  XXV.  1890.  In-^  lio  430  ji. 
Lille,  Danel,  1891. 

~  duLoirel.  —  Exposé  de  bos  travatix  on  1HS9.  Iii-9 
(le  12(i  p.  Orléans,  Micbau,  1891. 

—  Maine-el-Loire.  ~  V   RiCHiB». 

—  du  Morbihan.  —  V.  Fagot. 

—  S'-Na^aire.  —  Compte  i-endu  de  ses  travaux  eo 
18f9-9U.  In-SdeaSip-S'-Nazaire,  Frontpau,  1891. 

—  flouen.  —  Comple  rendu  de  ses  ti-avam  en  1S90, 
lci-~4  de  240  p.  Roueo,  Lapierre,  1891. 

—  de  Stns.  —  Avis  exprimés  en  18?9-9l).  In-8  dft 
88  p.  Sens,  Duchemiti,  1891. 

Chappdis  de  Maitbop  (luarquiG).  —  Richesse  de  la 
France.  Production .  par  l'hygiène  de  23  miiliona 
de  revenu  pour  Paris  et  de  SOO  millioaa  pour  la 
France...  In-l8  de  348p.  Paris,  Lamu Ile,  1891. 

CuAiLEB-Rocx.  —  Le  tarif  des  rfouanes,  di^jours  à 
la  Chambre  (5  mai  1891).  lii-8  de  4<j  p.  Paiis,  au 
a  Journal  ofTiciel  a. 

Cbarpektiei  (E).  —  Les  ÏTnpols  fonciers. ..  sw  lapro— 
})r)éI^snonI'dlicE.ln-8de20p.Ghâlous,Msrtia,18Ul. 

CHAUïsr  (Emmanuel).  — Le  travail. ^,la  femme,  l'en- 
fant. ln-8  de  60  p.  Caen,  Deleaquei,  1891. 

Ci.AHAeiuiAii  (J.-J.).  —  La  réaelïon  économique  el  Ut 
démocratie,  ln-18  de  ltl8  p.  Paris,  Alcan,  1891. 

Claïtom  {A.).  —  V.  Bem  (Paul). 

Coalilions  [les)  de  jirodxuilcurs.  les  accaparetnenln, 
l'arl.  4IS   du  code  pénal.  In-S  de  46  ç.  Paris, 
Berger-LeYi-aull,  1891. 
Colonies  (les);  renseigna  me  nia  svit\eïiïâ\ii3-^«>'n-'^'^-S 
rfe  f  ff  p.  Paris,  au  «  Jouraal  oîficie^^^^  \^'*^'*^- 


—  Le  même.  2  broch.  in-8  de  24-76  p.  lliid.,  1S91. 

—  {les)  fi^nçiiisea.  Nolîces  illustrées  [sous  la  direction' 

—  deL,  Henrique],  2  vol.  Ia-12de  HJ0-198p.eloarLBs, 
Paria,  QuBDlin,  1890. 

Colonisalion  (la).  Bi-mco^uol.  N"  1  (20    déc.   iSaUJ, 

la-8  de  Itt  p.  Boxe,  Impr.  centrale. 
Cqlsos  (C).  —  Transporis  et  tarifs.  Régime...,  loi» 

économiques  rlei  prix,  etc.  ln-8  de   184   p.    Paris, 

Rothschild,  1S91. 


tu  sel,  fléau  du  pauvre. 

cDîQ,  laao. 

imeree  et  des  tarifs  de 

p.  Nice,  Ventre,  1S90. 

leË,  scieatifique^  et  rcli- 

.-  1  (9  déc.  1890).  In-4  de 

)  La  Fayette. 

iverselledeiaSa.T.ll. 


ln-8   I 


CobjIndrë  (Arthur].  — 

In-S  de  G4  p.  Paris 
Commission  des  Iraili 

douane,  rapport,   lu    „ 
Concorde  (la),  quesliois 

gieuses.  Hebdomada 

4  p.  à  4  col.  Paria,  E 
Conférences  de  l'Exposr 

lo^e  de  53S  p.  Impr. 
Congrès  {tes)  desbangv 

coopératives   de    cr 

23,  r.  dBE>  LoiuJiards 
Contrai  (le)  du  traaai    les  pouvoirs  publics.  [CoDgi-ès 

de  1889].  ln-8  de  2    p.  Paris,  aux  «  Anuaies  éoo- 

□omiiiues  u,  1881. 
Conixntion  doiiamère  et  traité  de  commerce  franco- 

«ui"s»es.Eitrait.In-8ile30  p.  Annecy,  Dépollier,  1891. 
CosTE   (Ad.)   —    Etude  slatislique   sur  ta  richesse 

coopérative  des  déparlements   de   ta  France.  la-S 

de  20  p.  Paris,  Guillaumin,  lS9i. 
—  Pourquoi  50  aiis  de  monopole...  à  la  Banque  de 

France  f  In-g  de  21  p.  Paris,  Guillaumin,  \m\. 
CooLET  (Jeaa).  —  Histoire  du  goEitxliïïtw,   fi.  Nlar- 
seillB  de  1S79  à  iS30.  In-18  de  iW  ç.  ^Vatta**,  a-xi. 
'Cercle  socialiste  »,  1S90. 


tique.  3*  édition.  2  vol.   ia-18   tie    xit- 

Paris,  Guillaumin,  1891. 
CoonTES  (R).  —  Etudes  du  proj'.f  de  loi...  du  n 

veau  tarif  des  douanes.  Id-S  de  12  [ 

Bai-latier,  1891. 
CounTOis  (Alph.).  —  V.  Annales. 
ClJCMETill.-Ci.*HLGiiY.  —  Les  finances  de  la  FranetM 

4S70  à  i83i.  ln-3  da  'tSii  p.  Perif,  PerriD,  J 
Cdméo  d'Obnâno  (Gustave)  et  FliIhert  (Cbarleg-I 

lippe.) —   Les  associations  religieuses  et  le 

disGourg.  Id-S  de  52  p.  Dentu,  1890. 
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M.  de  Franqueville  a  lu  un  Mâmoire  sur  l'origine 
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libres  en  remplacemenl  de  MM.  Daru,  Charton  et 
Ch.  Vergé. 

Le  fi  décembre  1890,  l'Académie  ■  Isnu  s; 


publique  auiiuelle 
M.  J.  âimoD,    s 
historique  sur  la 


idencs  de  M.  Paesy. 

es  Iravaux  de  M.  Caro. 
uvert  par  la  eeclion  de  Morale 
temps  de  faint  Jean  Chrysos- 
lome,  a  été  décerné  &  M.  A.  Puech;  des  récompenses 
ont  été  accordées  à  MM.  R,  Lavollée  et  Ilegerl.  Le 
prix  Bordin  pour  la  conslilutioa  de  la  propriété  toii- 
ciëre  en  Grèce  a  été  décerné  à  M.  Guiraud.  Le  prix 
Gegner  s  été  partagé  entre  MM.  Amelineau  et  F,  Ja- 
net.  Le  concours  SUssai't  poi-tait  sur  le  rôle  du  sen- 
timent dans  les  théories  contemporaines  ;  le  prii  a  ûlé 
décerné  â  MM.  Halzreld  et  Mabilieau  ;  une  mention 
tvËs  honorable  a  été  attribuée  â  M.  Angot  des  Ro- 
lours.  Le  prix  0.  Barrot  relatif  au  concours  sur  te 
rùle  des  ministres  a  élé  décerné  à  M.  L.  Dupriez;  des 
mentions  honorables  ont  été  attribuées  â  MM.  H.  Her- 
vieu  et  de  Crouzaz-Crétet.  Le  concours  F.  de  Beau- 
jour  se  rappoTiaît  à  la  question  de  l'assistaDce  par  le 
travail;  l'Académio  n'a  pas  décerné  le  prix,  mais  elle 
a  récompensé  les  mémoires  de  MM.  Mamof  et  W.  de 
Chodzka.  Le  prix  K.  Ihorel  a  été  partagé  entre 
MM.  Desdouits  et  A.  Franklin;  des  récompenses  o 
étéaccordées  à  MM.  Matrat,  Elie  Pécault  et  Ch.  Baude. 
L'Académie  n'a  pas  décerné  le  prix  AudifTred,  mais 
elle  a  récompensé  â  ce  sujet  les  travaux  de  MM.  Man-_ 
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Cfa.  Cbaraux.  Platilet  et  G.  Lamy.  Le  prix 
Ledissez  de  Penanruu  a  été  dirisé  êgaJemeat  entre 
MM.  £,  Second  et  Deloume. 

En  jaaviw  lg91,  M.  Aucoo  a  remplacé  i  U  préËi- 
detice  M.  Psssy:  M.  G.  Picot  a  été  élu  vic6-prc5sident. 

M  LefÈvre-Ponlalia  a  lu  une  uoiica  sur  H.  Carnol. 

M.  <le  Presseusé  a  adrafsé  une  notice  sur  Beausaire. 

M.  BaudrlUart  a  continué  son  Rapport  sur  la  condi- 
tion des  populations  sgricolOB  de  rHërsull. 

M.  Arth,  De^ardine  a  lu  un  Mémoire  de  M.  le  comte 
de  Hi\bner,  associé  étranger  de  l'Académie,  sur  la 
Révolution  de  1848. 

M.  le  duc  d'Aumale  a  communiqué  un  fragment 
de  Ëon  histoire  deâ  princee  de  Condé. 

M.  Picot  a  fait  un  rap]>ort  étendu  sur  l'ouvrage  de 
M.  A.  Baudrillart  conoernanl  Philippe  V  et  là  Cour 
de  France  de  1700  à  1723. 

M.  liaithélemy  Saint-Hilaire  a  lu  un  inémolro  inti- 
tulé :Arisloleel  t'hisloire consliliUionnelle  d'Athènes. 

M.  G.  Picot  a  Tait  une  communication  sur  la  rérormé 
des  caisses  d'épargne  rrani;,aises;  une  intéressante  dis- 
cuB--ion  s'est  engagée  à  ce  propos  entre  MM.  P.  Leroj- 
Beaulieu,  L.  Say,  Levasseur,  BulFet. 

MM,  Mnrjolin,  Proust,  de  Malarce,  A.  Courtois,  ont 
été  adm'ii  A  lire  des  Mémoires  sur  la  protection  de 
l'enraace,  le  régime  sanilaire  de  la  France  envis^é 
Burlout  au  point  de  vue  inlcrnalional,  les  origines  de 
l'instilulion  de^  caisses  <l'âpargiied,  leâ  sociétén  coopé- 
ralîvea  de  crédit  en  Allemagne, 

MM.  BrycB  et  de  Lucay  ont  été  nommés  corres- 
pondants pour  la  section  de  Morale  et  la  section 
d'Hisloira  eu  remplacement  de  MM.  CbBdwi':k  et  Oo- 
niol;  MM.  Conrad,  Barfalovinh  et  Gosohen  ont  été 
nommêà  correspondants  pour  la  section  d'Economis 
politique  en  remplaceii^eiit  de  MM.  Nasse,  Grad  et 
Lorenz  von  Stein. 
L'Académie  a  perdu  M.  BbucïqU,  toMeï^a-iaut 
pour  la  section  d'Histoire. 

i,\,Î.ÏO-fi^. 
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COMPTE  BENDU  DES  SÉANCES  ET  DISCUSSIONS 
■  dCI^TÉ      O'RaOWOHIH      V01.ITIQIIB    (1) 


L'Étal  doit-il  introd! 

<e  privée? 
a'aoouan.1  protecfioi 
~'         'a  entre  MJ 


6  janvier.  — PréÈidenoo  de  M.  F.  Pasay. 

De  i'annualilé  du  budget  et  de  l'impôt. 

Prennent  le  jisrole  :  MM.  DUoroM],  Aii.  Coale,  Léon 
Philippe,  BaudrillBrt,  Courtois,  F.  Passy. 
S  février.  —  Prfeidence  de  M.  Léon  Say. 
Résultats  du  i> 


Baudrillari, 
de  Labry,  Courloi^- 
neat  Brelay. 

ie^rried,  A.  Rallalo- 


Itapport  présenté  par  ilaire  per 

Lettre  de  M.  Léon  Sa     _..  .es  traitée 

De  la  liberté  de  reâwi'. 

Question  discutée  par  MM.  Edm.  Villey,  E.  Lovat- 
seur,  G.  Majorana,  Bufnoir,  F.  Psssy. 
6  juin.  —  Préaidenoa  de  M,  G.  de  Molinari. 

Les  traités  de  aommercc,  la  tarifs  générait^  il  U 
libre-iohange. 

Diaoussion  entre  MM.  Léon  Say,  F.  Paesy,  E.  Bre- 
lay, A.  AUard,  Ducrocq,  ilo  G,  Molinari. 


De  la  population. 

Question  agitée  par 
Juglar,  Duorooq,  Ne  y 
S  iivril.  ~  Pi'ésidenc« 

Des  responsabililit 

Traitent  ce  sujet  N 
vioh.  A,  Safaaliei',  Ad. 


U  lies  jSconnmildes 


5  joillst.  —  Présidence  de  M.  F.  Pûbsj. 

Le  centeOBire  da  la  mort  d'Adnm  Smith,  lecture. 

De)  Ttvendicalions  nouvelki  des  agricxtUcurs  en 
France. 

Question  trailée  par  MM.  E.  Brelay,  Kergall,  Li- 
mouBin,  Neyraerck,  F.  Pa^sy. 

5  août.  —  PrésideacB  àe  M.  F,  PatiBy. 

Du  Tcru/uveltement  du  pnvitège  de  la  Banque  de 
France. 

Parlent  tour  à  tour  MM.  Neymarck,  Courtois,  E. 
Villey,  Fournier  de  Fiai»,  E.  Levasaeur,  R. -Georges 
Lévy,  LimouBJn,  F.  Passy, 

6  leptembra.  —  Présidence  de  M.  Léon  Say. 
Le  privilège  de  la  Banque  de  Franee. 

De    nouveau     discuté    par    MM.    Léon    Say,     J. 
Siegfried,  Fournier  de  Flaîx,  Limousin,  Courtois,  H. 
Porlavic,  E.  Mercel. 
6  octobre.  —  Présidence  de  M,  Léon  Say. 

Du  vrai  sens  de  ta  formule  :  «  Laisses  faire,  laisses 
passer  n. 

Sujet  traité  par  MM.  Pasay,  Lavollée,  E.  Bi'elay, 
Ad.  CoBte,  Beaurin-Gresaier,  Léoo  Say. 

5  noverabra.  —  Présidence  de  M.  F.  Pasay. 
L'État  est-il  une  absiraclion  ou  une  réattlè? 
Parlent  Gur  cette  qneEtîon  MM.  Baudrillarl,   Léon 

Donnât,  Limousin,  Ducrocq,  Beauregard,  Ad.  Coete, 
Léon  Say. 

6  déoembie.  —  Présidence  de  M.  F.  Passy. 

La  Société  chrétienne  suisse  d'ëconouite  sociale. 
La  Société  belge  d'économie  politique. 

Des  e/feti  de  la  réglementation  el  de  la  limitalion 
du  tra/oait. 

DiscuE^oo  entre  M.  F.  Pa^sy,  Roy,  Ë.  Regoault,  E. 
Brelay,  E.  Levasseur,  Isaac,  Tbierry^-Mieg,  J.FIeury, 
Ch.  Lacas. 
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■KcmobooiB  ÉGOaOBnQD*  db  1890 


au  Conseil  d'État  ;  profesBeur  d'éoaDamie  politique 
â  l'ëcole  du  Commerce;  aecrâtairs  de  la  Commie- 
Ëion  d'enquête  des  classea  ouvriÈreB,  de  la  Société 
d'Economie  politique;  protactiatuiisle,  mais  dea  plus 
tolérants. 
CocnuT  (André),  né  à  Paria  en  1807.  Avocat;   deux 


fois  nommé  directeur 

H„  Mnn(_H„.piété';  en  1848, 

sans  acoepier,  puis  en 

-eur  du  National 

et  de  la  »euue  det 

t.   â  laquelle  il 

collabora  près  de  iJO 

:  les  Astoeia- 

(i(msouiirièrK[)85()j 

^e,etc.  [1833). 

--uingué   par    son 

dss  Chambres  de 

commerce  A  l'étrange 

Ghao  (Charles),  né  à  Ce 

mort  an  LogeU 

bach.    Chef  d'une   il 

lufaoiure   dans 

cette   ville;   fervent 

.   Depuis  iB77, 

député  proteEtatsired 

LDichstag.  Auteur 

de  divere   ouvrages. 

l'Aisaee,   in-I8 

illustré  (1887). 

Le  Touîé  (Charles),  ai 

ivaux  très  eeCimêï 

sur  la  monnaie  et  les  > 

jùn  Traité  théorique 

et  pratique  des  cAan; 

rbili-aget  et  des  ma- 

i  édit.  (18o9-87).  De 
plus,  avec  Domingo  Gildo,  un  Manvei  de  corres- 
pondance commereiaU, 
Thobolo  Rogebs  (Jamea-E.),  né  en  1823,  Profes- 
seur d'économie  politique  à  Oxford,  ami  de  Cobdeii 
et  da  Bright,  puib  membre  libéral  de  la  Chambra 
des  communes.  Auteur  d'une  Hislûitv  de  l'agrt^ 
-ullure  en  Angleterre  de  «39  à  4738  {7  vol.),  d'une 
'is/oire  dn- jimif  premiirei  années  de  la  BaniyAt 
finglfUiTe  el  d'un  Bunuel  d'éconoTnic  •pdVUinii*. 
tfeiaou  ;wpulaire. 
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décembre 

101    > 

97.Î5 

Ponll  1880-1864... 

99    > 

avril 

9Î.75 

Québec  1S80 

-      1885 

Il«8»ifliasj 

lïl    » 

Tun.  B.  de  C.  87,5C 

aoùl 

Ti.BO 

décembre 

70.  BO 

juillal.... 

janvier... 

78.50 

UruEUSf  1888 

fêïriar... 

90.75 

3«  Obligalions 

dt  CompB 

flfjiM  do  e/iemiH  rf* 

r^r. 

AUISBU   BhdnB.... 

31.su 

ÎO    a 

Bâiie-Guelm» 

juillsl.... 

Bordaauii  Sauve.. 

dèciirtibre 

dèceoibre 

40    . 

Boargœ  i  Giena... 

déetmbra 

3U    » 

30    > 

décembre 

ils   « 

Janvier"! 

33Î    » 

C""l' 

31    H 

35    t 

mai 

30    » 

33    B 

—       bun" 

iOO    i 

333    > 

360    n 

336    > 

Dâp.Dbl.ia^fiâlSSe 

février. . . 

lia   » 

370    n 

Miilemb.. 

«19    u 

janvier... 

388    n 

EMimyàRomillï, 

E»l»lK«rien.. 

*ÎB      !■ 

399    D 

BU    ■ 

Bo.eB.br. 

tu   » 

407    » 

tu  > 

Esi  3'/„  nuavellB* 

déc^rabr^ 

43a    » 

Idûvicr... 

407    ■ 

BiLeàStr.n.ilHO.  octobre..  lîfiO    i 

—  h.ï  6Î3.  DDTBnihr.  6t0    1 

Diease dsceintirB  US    i 

Moiilereag disembra  lilis    : 

AinThliybUaiura.  julllat....  H3    : 

Héolièria.AIii  Saf».  seplemb..  (IG    : 

HodEtwh-Uécharii..  unt iW    i 

Uoslug.  Tiarst Mpiemb,.  413    i 

GntDds-CalptDra....  asptemb..  4iS    i 

UEiiaikOrbeo. ma» TU    : 

Lïoo  B°/" MÛi 1890 

LîUD  18SS  3"/" MpiBinb..  toi    i 

BesBège»  A  Aluii....  décsDihr.  435    : 

BonrinnuBli ocMbre...  UD    : 

Dmphiné saptamb..  U7    ; 

Aooibes.  S.  E Doisintir.  (35 

-  noiiT wlobre..  433    1 

GaneialaSS nuiantbr.  il7    . 

—  IB57. .......  noiembr.  44fi 

Hédltarran.  R.  US.  Baplamb..  g;o    i 

—  1BM.5S3V-  nDTBinlir.  U7    : 
P.  L.  H.,  ruetnD novenilir.  448    : 

—  nnuuellas..  Bepisnh..  443    g 

Rbftae  el  Ljon  4<>/*-  Di'l B(0    : 

HhÙDeS"/- décaoïhre  43B    ) 

SaiDt-ËIienne8'/°...  aoâl i^U 

VïcMr-EinniBnueJ...  aepiemh..  4(4 

Hèfloc JDio 3tiU    1 

Uérid.  Frintiis décembre  SE    . 

Hldi nareiahr.  447 

Tote.K.ïllSD....  décembr.  11» 

Nai'd3>/- Dovambr.  (SU 

LillaàBéihiini! nOTenibr.  446 

Picardie  BLFlandni.  julo 44S    : 

».-E.  Pranf^n uifu 4(C 

OrMiDB  lail littier...  I17S 

—  18(li mal 1175 

—  3-I. UBTeiabre  450 

—  3-/°  1134..  lepMnb..  ((B 
Drud  Ccniril navembre  4(7 

Oriay  *•/, juin BO^ 

Or.  cb.  l'témisvon  ;uillel,.. .  94 

—     ?o        _       octobre..  W) 

3t        —        itepiemb,.  M 
i  Elbeat..,.  Jan*fsr...      Il' 


y- 


B0UR8E 


1013 


€iionàV«rao|i....  nofembre 
G.-ll<Mi.  à  Poni-Avd  décembre 
poot-de^rA.àOitors  décembre 
Orne...... •.  décembre 

Oued  3  •/«..  •• juin. 

—  3*/eiUMtT....  septemb.. 
'.  '^    18SS-64 décembre 

»-   1853 décembre 

—  6«/«im juin 

—  4*/.  1855 janvier... 

HftTfe  1845-47 septemb.. 

—  1888 août.;... 

ftooeii  1845 novembre; 

-^     1847  à  1854..  nofembre 
SàintpGermain......  décembre 

Yehwlllea mars..... 

QoéBt  Alg.  3  •/••T.  P  aoùl 

■  *-"     •4'*/«*»«**  mai...... 

R.  deft  B.-da-Rbôoe  aeptemb.. 

La  Béonioii jaoYier. . . 

Kio-Gïtade  do  Sol.,  décembre 

Santa^é .,  jasYier... 

8od  de  la  France...  septemb.. 
TéBteoélieQS •  juin 

jUidaloas  3  ."/• octobre.. 

Antr.  anc.  rès.  l**  h  août. .... 

"    —  .         le  h  juin 

AoiM  ancien  réseau  {AiiTler.,. 

Aairenour.  réseau,  août. 

Belf%-Alta« février... 

Osoiérèfr-Poruigal...  septemb.. 
Est  de  l'Espagne. ••  janvier... 
Lombardes 3  **/^....  septemb.. 
— •  série  X.  septemb.. 
Nord-Belge 3"/*^....  septemb.. 

../l^rd-Est  Ire  hypoth  août 

—       2«       — >     septemb.. 
•.•       3*       .*.     décembre 

■^       4«      —    juin 

5e       —    juin 

^  ampelune-Sarag. .  juio 

""        t/oae-Priorité. .  juin 

^ovUe-Medioâ juin 

atariea  ire  bypotb  août. . .    . 
—      «•        —      août.    ... 


^3*        *• 


sepiemb. 


.135  »  décembre 

130 

» 

150  n  décembre 

150 

» 

100  »  décembre 

100 

» 

60  »  décembre 

50 

» 

447  »  janvier... 

417 

N 

451  »  janvier... 

421 

)• 

1S80  »  janvier... 

1230 

» 

1180  »  février... 

1250 

» 

1966  »  février.. . 

1230 

» 

510  s  juillet.... 

495 

» 

1265  »  janvier... 

1230 

» 

1300  s  juillet.... 

1260 

» 

1170  »  février... 

1100 

» 

1470  »  juin 

1220 

» 

1365  D  janvier... 

1237 

)* 

1340  »  mai-s 

1235 

» 

430  »  mars 

395 

» 

.510»  janvier... 

489 

» 

A19  s  janvier... 

380 

» 

.435  »  jnin...... 

402 

» 

350  J)  décembre 

350 

» 

386  »  novembre 

265 

9 

.418  1»  janvier... 

382 

n 

360  1»  novembre 

280 

M 

.378  »  janvier... 

3U 

» 

438  »  avril 

il  OS 

» 

414  »  mars 

385 

» 

.401  »  mars 

380 

» 

413  »  mars 

392 

» 

.  317  »  novembre 

460 

» 

.  359  9    décembre 

320 

» 

307  »  juin 

127 

» 

.  344  »  janvier... 

311 

» 

348  »  avril 

314 

» 

470  1»  janvier... 

447 

) 

.  421  »  janvier... 

387 

» 

404  »  janvier. . . 

368 

» 

394  »  janvier. . . 

350 

» 

.  377  »  janvier... 

345 

» 

.  375  »  janvier... 

330 

» 

.  394  »  janvier... 

350 

» 

400  »  \aiiN\«t... 

•î»^^ 

,  ^^ 

370  «  m9kv%.... 

.   ^Vî»  V. 

391  TB  \anN\feT . 

tî8 

dêoembra 

"■ 

H         Porlngals  l-/' jaln 

381 

SM'^I 

■               -       4*(- jDin 

MO 

ocmbre,,. 

H         SingDssfl  4"hTpo'ioin 

■                 _       ».       _   j„i„ 

i^nrier.".'.' 

■                 _       3.       _    jBi^ 

396    u 

ju).ler... 

■         CardDiie-Sé.il[e ittonriir» 

3R7    > 

j»vief... 

St5 

«rH 

Trao.«fricaio> août 

485 

dèeemhrB 

^^H 

i°  OftHjartan»  de 

So^élé, 

d.-«„«. 

^1 

Ob,  Ibn.rem.âlMO.  «vril 

l»0 

juin 

ti^^H 

■ 600  à  i  Vo  ociobre... 

inio 

h 10   ùiV.  révrier... 

H 500  ï  3  V.  lUoeoibre 

6S0    > 

j"ï™." 

H 10    à3o/.  mari 

138    . 

feiriep... 

W           -18S3  4-/. a'HI 

630    B 

—  Conniiin.ï  ■./-  "»™ 

-      -       5".:..B»r. 

juin'.!.... 

-             1875  t  "/•  dècMubre 

SSt    . 

^foM.  1877 (Wcainbre 

387    » 

-«.mm.  1879, —  ténia... 

(75    . 

mal 

-ftiDC.  1979 mi 

.478    » 

Juin 

-conni.  1880....  iiHiri<r... 

mi 

—  tonc.  1883 décembre 

iuiiiw... 

(886 «ptemb.. 

mi 

Boa.  à  Ion  1887....  m>r> 

79.50 

-         ALI888.  JMïior... 

64    ■ 

Bq.hjp.  R.  b  1000.  octobre... 

—       3°/-p.ùSO0  août 

niai..:... 

Sociilé  Blg.r.ilU  Juillet.... 

164    > 

janvier... 

-          -  BOO.  «p««nb,. 

S41    » 

Ob.iBj.r.àlOOO.T,P.  octobre.. 

39S    >. 

«Trier... 

-      -   450 ;p...  diSMiDb™ 

397    0 

Janvier... 

Crtdllfon.col.  6=/„.  juin 

664    . 

jiBTier... 

-           6'/,.  juin 

décembre. 

Soc.-Fonc.-Ljonn,,  octobre.. 

381    » 

j»o.ier... 

C'-Franî.-Atgérion.  mal 

80.M 

nOTcmbre 

BoeU  Havre leputab.. 

406    t 

janvier... 

-     Jfe«eilJe....  juin 

W    « 

i»»i-i\iii,., 

—     Roaea mai 

5U 

oc\d\ivb.. 

T*ft      IL 

«W.  Géa.  de  P«na.  aeptemh.. 

MO 

B    aîT\\.... 

*sa  i. 

*BxC'.C'e3  V...  iOÙt 

44S 

B    i»iii\eT. 

'..   ^-^ 

"         g  '/■■■  JBin 

350 

,    jMn\Bt 

«a 

|^£ 

^1 

^^^^H 

Eani*-;"'-»19îû- j""^"-.. 

SIS    ■ 

déuBihre 

uo   •     ^H 

510    » 

déombr» 

MH>    >         H 

—   paar  rutrua    mù 

£15    • 

décenb» 

4gT  »      H 

SIO    > 

DUO    >        ^H 

517     > 

IO»l 

U5    B       ^M 

-   m.elb  i*».  dtceoibre 

SIS    • 

no  ■ 

SdS     B        ^1 

Efl.C'fr.etMarin..  juin 

300    B 

IKS    *       ^M 

tiai  et  «aui ttplemti.. 

sii   * 

«ïtil 

m  K     ^M 

-a«Bord™.»...)"" 

Sio  ■ 

décembre 

HZ  R     ^M 

-  C"  PansiMM.  jaln 

su    B 

uat 

515    B        ^M 

GaiC"G'.R.à3M.  «*■..... 

Kiner... 

3m  ■     ^H 

-      R,  il  3iW.  •epuml. , 

»ô  • 

jinrier.,. 

511    it        ^H 

-poorrÉtrao?er.  join 

HS    I 

arnl 

EW3    .        ^H 

—  (P'FraacwM..  jaio 

315    • 

Loner... 

soo  >.      H 

-deGuid W(M«tib.. 

*»    » 

iM.i«... 

too  B      H 

-Gépér.<leP»n».  jolllel.... 

us   « 

J»n.ier... 

-  de  Mulhouw...  juia 

511    > 

G.duH.etdel'E.ISBl.          ■ 

-dnNjggS » 

Union  des  (tii Kvrier... 

510    B 

j«.l«f  .. 

505    > 

»S    • 

6»      B 

Houillères  d'AbBB..  dée,oii.re 

terrier... 

lit      B 

C  d'AgiritM dé«njl.re 

ff'rief... 

3SP    B 

HinMdf  1»  Loire...  dteeobfe 

l»l    > 

«DÙl 

«»    n 

-    de  <■,¥,««*.          » 

Comn.F.R.àUSO.  déeenbre 

IIK    » 

d^cmibre 

Djla  «l  Bual.o....  décembre 

i«    » 

(M    . 

Piits^ilk octobre... 

19S    i^ 

mumt  (Soc.  d«).  déwmbre 

îa»  . 

■Tril..... 

lïS     B 

(%      B 

(H    » 

Muug.nxril.  1W6  jnio 

506    ■ 

OombufS-; juin 

SK    B 

HE    ■ 

—       *•/ iéWBbre 

SM    1 

j«..ier... 

»»î    ■ 

Voilnrelt-/. Mùl 

5Ï5    > 

4H    B 

UrtBineS'/ wpwoiL  . 

3ÎT     B 

j«.ri„r.:. 

Bui*.  p»t.  KO  b«i..  jaoïin... 

d^HDtire 

le.ts 

Colnil.  delaCna.  décmbre 

(50    » 

isg  > 

DiBWntlC't dée™bre 

170       B 

djcenbte 

170    > 

jui.ier... 

—        U>iémjuiii 

475    • 

im.iCT.,. 

Gr.nieul.deCorbea.  join 

501     B 

j»t4f 

-          J 

JuriÎD  d'acclimiul.  j«io 

SOU     B 

ar.A» 

fl 

Uil«*e ttirier.. 

390    • 

1^1 

U«MIiHiro anîl 

eut   ■ 

ji« 

^ 

^^rioii; 

■■ 

^ 

V 

^^1      Halérlel  sgricole... 
^^V      Boneria  l<i  Presas. . 

décMbre 

i7i  » 

avril 

''^^l 

^H      SaliDCt  da  L'Eai.   ... 

féïri'tV" 

GOU    » 

MplVmh.'. 

^H      C.Tull.  deUgurg». 

dwMnbro 

(0    > 

^^H      Cniisui  Bgrti'Dkc... 

oclohro.. 

mari 

^H      C.CorlnllicA'/.T.P. 

décembre 

isa^H 

^H                          300  (r.  P. 

Mpiemi..'. 

i«n.iBr... 

65    . 

^H                          3"/ 

iiinvier... 

i8    » 

^H 

^m 

jBniier... 

déccmhr* 

^B        -     s-M'i. 

jamiïP,.. 

;a  g 

^B 

i.iiy«r... 

(GO    ■ 

ociubre.. 

^H       Obli(I.k)Dl.T.P... 

jsii.lïr... 

135    > 

^H         -      iMmp. 

avril 

^H         - 

jmn»i«r... 

ï(0    > 

^H          -      leo.  p... 

an  >> 

avril 

^B         - 

Sàyntr.'.'. 

3iS   ., 

87.BI1 

décembre 

^1  c>i»<i<iosu«5>/':.. 

^H                             3"/°  HO 

.    BKÛI 

468    > 

^B 

UO    « 

^H       Boudecoup.  S"/'.. 

».-Ùl 

96    s 

décembre 

D^^H 

^H                                    £o 

mqUM  tt    C, 

».».«  (a. 

■liOD*). 

^^H 

^^K      Banque  de  Frinia. . 

decmbra 

(.(GO 

Inillel.... 

^^1           —      rl-eMuirpts, 

GWI    • 

^B          -     Fi'ii.  p.  U. 

ninïinbre 

«85    a 

fé.cler,'.'l 

«3    a 

acplemb.. 

SOO    ■ 

ianTiVr'/.l 

^M        -t«nnèr«deFr.. 

3S1    > 

ii.n.i«r... 

^^B     Compbjtrd'eBCoRipt. 

décembre 

389    > 

mira .... 

^^K     Comp.Dii.  d'ena.... 

j-nvior.  . 

GIS    » 

^B     CrMit  ilK^rïen 

décembre 

^^H       —   ronr.ii!.a'Al, 

«30    > 

IKI      B 

dèombre 

^B     - 

«ri] 

13i0    ■ 

iuin 

IlSSJ^ 

^B         —    toduiiriel.... 

.  lu.llet.... 

«5(1    • 

juiner... 

580    I 

^B      *^'^'>  '"'l'^'-  X"'^- 

ociubre... 

GB6    < 

58U    1. 

^B         -    LjannBil 

690    n 

^r        -    Mobilier. 

»S    I 

nûvtmhre 

(«1    ,' 

^^     ZWp.elci.m^leiL-our. 

,  ïvnL.... 

6(t6    . 

Sae.r.,ar.LynnBaii,e. 

3k5 

.    va.  . 

—  SéMru/e 

octoljre... 

508 

n    \tt>\i\Bt- 

.      Ï3t. 

I     jawvat 

^^^^^ 

g^^ 

^^6BP 

ijBii 

^Ê   lOIR 

G'  AMI 

.... 

""^ 

^^ 

H     ABSur-ngricolei 

.  Birll 

»    > 

eiril 

35     ,. 

■         —     culoniil».,.. 

.  dèctmibre 

1        3S    > 

décembre 

38    » 

■      UGapitaliralJoti.... 

JuiYln... 

30    » 

oclubpe... 

Il    »     ^ 

■       LiFoBc-TrsDup.... 

.  «ptemb., 

jenvier... 

sso  »i^H 

■        LaUétrapole 

«eplemb.. 

m»ri 

380    «« 

■        l.e  «onde.  AnddSDL 

juin 

IS      D 

Juin...... 

H    It'i^l 

■              -       iDceodia. 

370    > 

»s  H[^H 

1         LePb£D]i.Incendia. 

sep»mb.; 

7Î0O    n 

j»d»ier.'.V 

6300    K^H 

1          I.Bprogrfsnal.(nc.. 

décembre 

décembre 

u.U^^H 

Rè«»«r.-CéRér 

décBDibre 

décembre 

340    £^M 

'            Urbaine  de  S.  Accid 

.  juillet.... 

iSU    » 

ecCit 

HT   «^H 

L'Aigle.  Incradia... 

'  teoo  » 

jaoTlBr... 

3S7li    li^H 

-     Vie 

JoillM.... 

«a  •■ 

«mer... 

180  H^H 

tamr.CÈnér.Ino... 

(Î350    . 

-       -      H^l 

,  déceÎBbrt 

1  lliSO    a 

décembra  ISISO  i^^ 

47500    » 

4HW    I^^H 

CsiwGËD.  d«Fi». 

■        SS    » 

décembre 

u  «^H 

,  iBillBI.... 

110    > 

91  »j^H 

UÛmlnle.Vi».... 

décembre 

11    • 

décembre 

Il  »^^M 

La  Climenllna 

décembre 

décembre 

5    ■'  ^1 

LiCaiiaiiDca.IaE... 

oclidire... 

ÏIO    u 

IH)    »J^M 

UPoncitra.  Vi«.... 

octobre... 

eus  0 

Bso  s^H 

L>FnDce.lDGiiDdiB. 

,  octobre... 

ioooa  > 

avril 

«sM  ^^H 

-        via. 

Boïembre 

I      SIS    a 

i-BTior... 

m  .i^^l 

Le  Monde.  Vi« 

juin 

m  * 

"ril 

un  ^^H 

iliSOO    » 

iain. 

»ooa  I^H 

-          Vie.... 

octobre... 

laeas  > 

mua  j^H 

LeNord.Iacandia... 

.  dlombrc 

!    lOOU    • 

déc^bre 

4000    >'^H 

-       Via 

,  octobre... 

175    B 

juin 

ISS    »    H 

li  Pitemelle.  Inc.. 

août 

Cévri»'... 

1040    k    ^1 

décembre 

65    u 

55    »    ^B 

LeFhtnii.Vie 

novembre  W6(»    » 

février... 

SBono  »      " 

La  Protection.  Triï, 

.  décembre 

.    sao  • 

décembre 

SCO    B             , 

L»  FrotidflDca.  Acc, 

,  décembre 

7i.fiO 

décembre 

Lij  Soleil.  Incendie..  JaiD 3915    b 

—       Vie. juin 310    i 

LaSpbére.lUrilime.  décembre    liDO   a 

Le  Tempe.  Vie décembre      110   » 

Vnion.  tBceaàle. octobr*...  16050    " 

—      yie. .,..,. .,  Doveubre    W^S    ' 
t-'rbtioe.  Incendie...  join i&*5 


UffiO 


Bbii&BE 


b.  Clcrtrès. 


I 
I 


I 


«'• 


8°  Poali,  eanoMJ!,  voitwit,  Iran, 

C'>  TrrtDBallaiiiique.  JDin e(5    ■ 

HesHgeriM  Usrrl..  mai TUB    • 

OmDibuad.  Paiû.,.  juin tlflO    D 

VaiinrcB  à   Ptria...  juin 770    » 

Causlda  Cocinibs..  janvier...  137    a 

—  dePauimi...  janiler...  S5    « 

DèlègiUi'Di juin alU    i 

Paris  rondateuri....  lepiemb,.  DSS    i 

BuDa  TranMDBires..  luAt 116    i 

Sac.  d>.  daslS'/o-  'l^cembre  1655    > 

—  if dfcembre  330    ) 

—         S':'.'.'.           •  a 

Ad.  d'Arias  i  Bonc.  décembre  SISO    a 

—  Onil  duArd..  décembre  17    i 

—  —     SoniuiB..  déoumbre  55    n 

—  oai,  de  roise.,  décembre  (100    i 

—  C.  R.  tOiguln.  mira S35    a 

Bonacan.d.l'Ourcq.  m^iobra..  505    g 

—  St-Uariin.  février...  SSO  u 
Cinaui  agricoles,.,  documbra  2  i 
UbdbI  de  lu  Baurne. .  décanibre  SI    i 

—  Corinl.t>u.rr.  jiniier...  àSO    • 

—  dnFan.pli.rr.  jinvler...  tOO   i 

—  PtetralaLle.  juin ÏO    i 

—  Suiibre  frlnt.  dâeeiubra  8G5  i 
—   StiB.  à  l'Oise,  décombre  340    i 

Aaa.desTroiBPuatt.  m.ù ^Ott 

Baleaut-Piruiene...  avril ^30 

^àarg.  léuaiB novembre    1130 

da  uavigal.  seplerob..      W* 


fporli  par  tau,  j 


BOÙttSB 


G>*  National». 

N.  It.  (FabreetCe). 
If.  Hmvre-Pari»-Lyoo. 
Stcam*  derOueat... 
L'UrbaiBe  (Voit.)... 
louage  de  la  B.  S..,. 

— •-  de  GonlUiia. 
Traoïp.  Maritimea.. 

•■*  aetft  ano.... 
Omaibog  jouiasaiice. 
Yoitares 


décembre 

» 
noTambre 
décembre 

afril 

décembre 
janvier... 
décembre 
décembre 
juin 


"-r  mars..... 


190 

4S5 

590 

lis- 

450 

105    » 

550 

500 

7S0 

310 


9 
» 

» 


» 
» 


décembre 

» 
jaoYÎer... 
décembre 

mars 

décembre 
janvier... 
décembre 
décembre 

août 

juillet.... 


9»  CharbonnagM  (actions). 

Houillères' d'Aban...  décembre  30  »    décembre 

Aveyroo janvier...  405  s   janvier... 

Belmes.. .....•.••..  décembre  810  9   janvier... 

Bétbone... avril 2300  »    janvier... 

Haute-Loire.. février...  800  «    avril 

Campagnac décembre  s  600  »  ,  décembre 

Ganaaux octobre..  1780  »  Janvier... 

10*  Mines  méîailiféres  et  aiares. 


Halfldano.... 

—      jouissance. 
Salines  de  l'Est.;... 

(?••  d'Agnilas. 

Dieu-Merci 

Epinae 

Bseombrera 

Grand-Combe 

Lanrium... • 

Loire 

Montrambert 

Rive-de-6ier 

Saint-Etienne 

Molita-elHadid.... 

LeNiclcel 

Penaroya. 

Mines  Saint  Élie.... 

—  Valienar 

—  Vigsnaês 


novembre 
novembre 

avril 

novembre' 

décembre 

décembre 

décembre 

novembre 

novembr«i 

décembre 

décembre 

décembre 

décembre 

octobre.. 

octobre.. 

novembre 

mars 

décembre 
janvier... 


S890  »  janvier... 

S400  »  janvier... 

250  »  décembre 
215  ê  janvier... 

7  »  décembre 

200  »  décembre 

180  x>  décembre 

2250  »  septemb.. 

770  »  mars 

170  »  mars 

935  »  jnin 

24  »  janvier... 

277  »  décembre 

890  »  janvier... 

950  »  janvier... 

905  »  mars 

155  »  décembre 

251  »  décembre 
95  »    mai 


1021 

290  » 

»  » 

350  » 

550  » 

80  » 

450  » 

105  » 

550  » 

500  » 

630  » 

200  » 


30  » 

405  » 

640  » 

1900  » 

780  » 

600  » 

1220  » 


1900  » 

1445  » 

235  » 

101  » 

7  » 

200  )) 

180  » 

2170  » 

560  » 

120  » 

875  » 

10  » 

277  » 

720  » 

740  » 

510  }) 

80  » 

251  » 

20  » 


U"  ITauts  fourneaux^  forget  et  fonderie», 

Soei/té de9  Métaux.,  décembre       93.75    a,vT\\ 

AeténesdeFruÈce,,  novembre    1530    »    ^aLU^nw,- 
^rgeêd'AladB décemb«j      IW    ï>    """— ' 


dtoeuiVit^ 


AL.elch.deiBLoire. 

Pi 

™ 

S 

Aiei.deSaini-Denis. 

ais  B 

mai 

i^^H 

Ane.  éUbliB.Cail.. 

»pLa»b.. 

*75    j> 

Cli.ds  laGirQKlB.. 

décembre 

570    1, 

j-jiïler... 

Com.-I'onrcbsiub... 

Duvemlire 

SES    a 

]anosr... 

IlIlaaiBacJan.... 

■epUimb.. 

•.m  B 

Euhlissœ.  ElffcL... 

S8D    » 

ociobro. . 

TDO    u 

aoai 

nui 

—  delà  Uarioe.... 

]Billel.... 

(j.a  D 

décembre 

H.-F.  de  Mauheage. 

décetnbre 

19D    4 

décembre 

Hédlwrr.  (forgal., 

,  ociobru.. 

715    B 

février... 

se^^H 

IV 

'  SocUtit  imtnDbiUeres. 

^H 

C'eF- AlgÉf 

i»nTiar... 

juin 

»iH 

Rente  funcière 

leplenib.. 

17U    » 

juillet.... 

iw  ^H 

Société  des  Imm.. . 

dé^mbi» 

SOO    » 

BOÙl 

4U4H 

Kmi».&ln.iii 

.  dècembra 

février... 

nockide  Uiraetlls.. 

.  aeplenih.. 

mai 

Magasins  Géneraax, 

Dockadu  Haïra..., 

\  décembre 

787    » 

décembre 

—    dafloUïD.... 

.  déceœbro 

(60    D 

décembre 

Mire.  C'egèniralB.. 

février... 

U.duT.Si-HonDré. 

aoS'^H 

C.  do  F.  de  Dercy.. 

*""" 

600    » 

■"'" 

600  jH 

EauxSoc.  deLTon. 

,  décembre 

*95    . 

juDïier... 

4>^^H 

GiE  pour  l'étranger. 

.  octobre,.. 

B77    n 

iMvier... 

.  ociobru,.. 

IWS    » 

Ea>ixC'eGéaér>le.. 

.  décembra 

141»    n 

janïier... 

3fl0    » 

décembre 

815    » 

juille..... 

-    Min.  B.  de  M.. 

.  sepiemb.. 

janvier... 

-    Ther.de  Vichy, 

.  «eplemli.. 

Ëciair.Ci"  Générale. 

.  septamb.. 

.  janyiof... 

4ID    s 

—  de  ntirdeanx... 

.  décembre 

199S    » 

janiier... 

—  deBnchareat... 

.  décembre 

aw   n 

décembre 

~C"CemnlB.... 

.  DCtobru.. 

ISiO    0 

i-n»ler... 

-C-'  Française.. 

700    fi 

i>'^'> 

—  deGiod 

janvier... 

M.50   i™-v«.. 

....    S.W«    1 

~  Géoèr.  Paris... 
—  d-huile 

iuin 

W5 

,       -<t'UmnMm.... 

WPW^''- 

.    i3t» 

ï    i»D'\ei 

^^H 

^^^H 

^^^H 

DïBftmile 

juin      . 

840    . 

•      HOÛl 

Agence  Hi,M 

665    . 

Adn.Bidol-BolLio... 

BénWietinadeFÈc. 

pBïïgB  Bd  hflis 

i>    décembre 

BririDet.  de  Vuug;,.. 

.  décembre 

600    , 

1    decenibra 

CifèangUis 

aoo  . 

Société  Chsmemï... 

.  décembru 

650    1 

0    décembcB 

CinuBls  Portlmd.,, 

CimgBBfrttntait.,,, 

.  ociobre... 

)    juirtef... 

ConpleuniigBi..., 

385    > 

juin 

355    1 

DBur-Cirqnea 

Î40    > 

ËclilragB  Életlrique 

335    ] 

ËtablissBin.  Duvtl.. 

8430    1 

,    féTher... 

-         Malélrii. 

.   BIBi 

im   i 

,    «jiobre... 

•  i-"° 

im  • 

FoBrnHur.mlliuireB 

>    atril 

Glic.P.ri» 

DiBlilUrioCueeiiler, 

700    > 

Gr.  HoDlina  CorbeU. 

NauT.C'eimmobi].. 

Inip.  sd.  d.  cb.  fer. 

.  jaillel.... 

680    i 

>    mare 

.  décemlire      790    i 


«jMrfB/^rW,,;;;;  féTrJèr".'. 
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Mater,  de  ch.  de  fer.  mars 400  »  octobre...  300  » 

Prod.  chim.  de  Si-D.  juin 350  »  juio 350  » 

Pantog.  voltaique...  décembre  50  »  décembre  50  » 

Petit  Journal novembre  1395  »  janvier...  Ii55  » 

Printemps novembre  517  »  mars 480  » 

Proc.  Raoul-Pictet..  octobre...  290  »  mars 70  » 

Salins  du  Midi.  » . . . .  janvier.. .  1880  »  janvier. . .  1880  » 

Sels  gemmes janvier...  540  »  décembre  450  » 

TourEiffel avril 582  »  octobre...  240  )> 

—      partsbénéf.  avril 555  »  octobre...  235  » 


■  .       • 


APPENDICE 


^  !     '.  RECRUTEMENT  DE  L'ARMÉE 

PENDANT  l'année  1890. 

(Extrait  du  Compte  Rendu  officiel.) 

*  DES  APPELS 

Le  nombre  des  jeunes  gens  admis  à  participer  au 
tirage,  après  rectification  des  tableaux  de  recense- 
ment, s'est    élevé    à    310,275,  en  augmentation  de 
'  14,568  sur  le  chiffre  des  inscrits  de  la  classe  précé- 
dente. 

Étrangers.  —  Parmi  les  jeunes  gens  susceptibles  de 
faire  partie  de  la  classe  de  1889  se  trouvaient  6/i97 
fils  d'étrangers  auxquels  était  applicable  la  loi  sur  la 
nationalité  du  26  juin  1889.  1,182  d'entre  ces  jeunes 
gens  ont  réclamé  et  établi  leur  qualité  d'étrangers.  Ils 
ont  été  rayés  des  tableaux  de  recensement.  Les  o,315 
autres  ont  comparu  devant  le  conseil  de  revision: 
567  ont  été  reconnus  impropres  au  service  et  exemptés, 
4,748  ont  été  inscrits  sur  les  listes  de  recrutement. 

Omis.  —  Le  chiffre  des  omis  des  classes  antérieures, 
dont  L'omission  a  été  découverte  depuis  la  formation 
de  la  classe  de  1888,  et  qui  ont  été  inscrits  sur  les 
tableaux  de  recensement  de  la  classe  de  1889,  en  con- 
formité de  l'article  15  de  la  loi,  a  été  de  2,223.  Quant 
aux  omis  ayant  atteint  l'âge  de  quarante-cinq  ans,  et 
qui  se  trouvent,  par  suite,  affranchis  du  service  dans 
l'armée  active,  il  en  a  été  signalé  un  seul  pendant  Tan- 
née 1890. 

Ftsi^e  des  jeunes  gens ,  — '  Les  310  ^'ïl^  \ev\TvÇi's»  sî^'^wà 
waintenuB  aur  les  Jictes  de  tirage  ont  èVfe  vcl^xnx^m^- 
Jement  convoqués  devant  le  conseil  de  teVx^xow.'^^i^^ 
ea  nombre,  8,683  ne  86  aonl  ni  présenVèï,  m  ^^vV  yç^v^v^- 


senter.  Il  a  été  procédé  â  lear  égard  rommâj 
s'étaient  prôeentés  (arlîote  19  de  la  loî). 

Exemptions.    —   2S,620    jeunes    gêna    BfanH 
exemples  comine  impropres  à  tout  eervjce,  la  oM 
des  jeunes  t'eus  Insorits  sur  les  listes  de  recrute^ 
se  trùuve  réduit  a  280,SS5,  chilTre  cepeadant 
Eupérisur  de  1^,580  à  celui  de  la  classe  précédeii 

Ces  280,655  jeunes  gens  sont  répartis  ai 
sept  parties  de  la  liste  du  i-earutemcnt  ; 

1"  Partie.  —  Jeunes  gens  déclaré*  propres  ai 
vice  militaire  et  ne  reolraol  d*ns  aucuoe 
des  catégories  u-^«ëe ]'i0.7iS 

2e  Partie.  — Jeunes  gens  dispensés  eu 
vertu  de  rarticleSl  de  la  loi ''lO.Slii 

3-  Partie.  —  Jeunes  gens  dispensés  en  ^h 

vertu  des  articles  23  et  50  de  la  loi ^■^9ÊM 

i'  Partie.  —  Jeunes  geuâ  liés  au  ser—  4^1 

vice  en  verta  d'un  engagement  voloutaïre,  ^^H 

d'un  brevet  ou  d'une  commissiou  et  jeanes  ..^^^1 

marÎDE  inscrits 3!^^^H 

5"   Partie.    —  Jeunes   gens    ajournés  ^^^H 

conformémeut  à  Tarlicle  27  de  la  loi ^^^^1 

6*  Partie.  —  Jeunes  gens  classés  dans  ^^H 

les  services  auxiliaires  de  l'armée 2'2,799: 

7*  Pnrtie.  —  Jeunes  gens  exclus  eu 
vertu  des  dispositions  de  l'article  i  de  In 

loi. 91 

Total  égal 280. 6lS 

Ajawmés,  —  D'autre  pari,  les  39,231  ajfiuraés  de  la 
classe  de  488H,  examinés  pour  la  seconde  luis  en  1890, 
ont  été  l'objet  des  décisions  suivantes  ; 
Exemptés  ou  rayés  par  suite  de  dooÈs,  ek'.        2.63'i 
Inscrits  sur  la  1"  partie  do  la  liste  Je  rerni- 

tement ll)-779 

ÎDscrils  sur  la  2"  partif y,04tt 

îaacriia  sur  la  3'  partie - —  ** 

1  Jaaarita  atala^  partie^. 


tf)27 

iQBcrils  sur  la  3-  partie 20.247 

Inscrite  sur  la  'i*  partie * '2.420 

loBcrila  sur  la  "•  partie (i 

Total  égal 39.231 

l^ns  20.-3'i7  jouncâ  gens  inscriLï  sur  la  4*  partie  àe 
la  liste  (ajooraés  à  un  nouvel  examen)  nomparaitront 
(l«  noaveao,  en  1801,  devant  les  conspîls  de  revision. 

Enfin   les  21,737  ajournéa  do   la   pUbse   de   1887, 
e\ainïnéE  pour  la  troisième  el  dernière  l'ois  en  1890, 
ont  été  (^lassés  comme  il  sait  : 
Exemptés  ou  rayés  par  suite  de  décès,  etc.       2.237 
Inscrits  sur  la  1"  partie  de  la  liste  de  re- 

crutemant .  S  ft41 

InacrilB  sur  la  2*  partie, .  Î9i 

Inscrits  sur  la  !<■  partie. ,  -i 

Inscrits  sur  la  '<•  partie, .  3 

Inscrits  sur  la  0*  partie.   .         .  13  472 

loECnitB  sur  la  7*  parité. .  .  1 

Total  Kgal  21  7o7 

Soulinis  de  famille.  —  Le^  oonBcils  de  révision, 
£'a(4Joigiiaiil  deux  membroB  Au  conspil  général,  cen- 
(ormément  i  l'arlida  M  de  la  loi,  ont  statue  bur  les 
hommes  iiompriî  dans  la  l"  partie  de  la  liste  et  pré- 
sentés comme  susceplibles  d't'tro  dispensé'-  à  titri>  de 
soalienti  de  Tamille  (article  22  de  ta  Ion  Ils  ont  dési- 
gné comme  soutiens  de  famillt  T,27'>  jeunes  gens 
appartenant,  savoir  : 

6,662  H  la  classe  de  1889 

'i64  de  la  clatEo  de  1888  (ajournes), 

et  15U  de  la  classB  de  1887  (ajournes) 
Ces  derniers  devant  une  année  de  -en  ice  quoique 
reconnus  soutiens  de  lïimillo,  ont  rte  iiicorporLS  dans 
lee  mêmes  conitilioris  que  les  aulrea  ajoui  nés  de  leur 

Rèfaylili.m.^  Le  18  août  loWJ,  cetl-â-diie 
sitôt  que  les  résultais  numériques  de~  opeialioi 
conseil  de   revi^on   furent  connus  et  cenlraliséa  I 


I 


MinietËre   de  la  guerre,  une    déciEion   mlnïst^ 
arri^ta  la  réparlilion  entre  les  troupes  de  la  n 
celles  de  l'arméo  do  leree  des  jeunes  gens  de  la  Û 
de  188!)  el  des  ajournés  des  alises  de  ISSS  et  de  j 
déclarée,  en  1890,  aptes  au  servi 
Cetle  reparution  a  été  ainsi  □ 


TnmpesdïKniBrinB..        H.fOO  o             s 

JfljDflH  fioldatB  appelâji 

P(iur3  ms t»,6£6  » 

Jeune*  soldats  appelas 

pourïsDi »  10,315        D 

Jeu  Des  solda  ta  appelas 

pour  I  an W.866  3,595      fi.lMI 

Total ISi.sn  13,310      â.OM 

Ces  204,873  jeunes  soldats  ont  été   répai' 
les  dilTérents  corps  de  la  niaiiiâre  suivante  : 


niginenl    d'ariilleri, 
delamariDG 

3,4(>0 

79,73B 
M.IOO 
aJ.9S5 

i'm 

7,130 
131.971 

^ 

Equipages  .i.ilii«i«... 

ToUI 

TwaI  général , 

4,0-U 
60.6UJ  ■ 

'formés.  —  13,635  milftairaa  ou  jeunee  eoldaia  onl 
-•éformés  en  1890,  dans  lea  condilions  déterminées 
l'instruclion  oiiniBlêrielle  du  6  navemhra  197!!. 
{(SE  uGrmités  r^Bultant  du  service  mililairs  donnent 
H^t  i  des  oangéa  de  rêroi-me  n*  1,  dont  les  titulaim» 
gUVent  conférer  la  die{)Bnse  prévue  par  le  paragraphe 
iméroté  6>  de  l'arlicle  2t  de  U  loi  du  15  juillet  1»i9. 
^432  militaires  aat  reru  deg  congés  de  celle  nature. 
Les  ISjSOi  autres  militaires  ou  jeunes  saldata  ont 
été  rêroroiëe  par  congé  n°  'l,  soit  pour  inllrmités  an- 
létieures  à  l'incorporation,  soil  [loiir   iiillriiiilâs    nn 
poBvanl  à  aucun  titre  ûtre  attribuées  au  ecrvice  mili- 
taire. C^   rërorméa  ne  procurent  pax  la  dii^peiiïe   A 
leur^  frËre^i. 

L'instriuilion.  —  La  situation  de  la  classe   de  !88» 
BOUS  le  rappoi't  de  l'inelruction  est  la  suivante  : 


I 
I 


tni  lire  ni 

™  81  écrire. 
in.lr.priBi.1 

Ayanl  un 
A>ani  ob 

■8  plu.de 

Blapi>. 
teigns- 

BuM. 

bacli. 
l>aDlo> 

s  Irllres.   luch.  it  ttM 
el'enwigoe.  «eooml. 
a  pu  Tënfier  l'iniiruc 

péci«l. 
lion.... 

Dép.T«m.n«.  T.  Ut.  te.  In.        >«rtllr 

a.98i  ;s         «  ' 


Alpes  (BuHt-; 1,0» 

A<)>e*(lUutcW 1.017 


KECRCTTEXENT  TK   L  AltXtkK 


UKU 


fHaKe>) !.:«  3A  U 

19. i,»:i  *»  ^T 

e-ei«*fcj«ile...  î.iM  »  t^^^ 

t.«»  4*  « 

iB ..  i.«»  i»»T  Ta 

S,«I  4W  V 

lÔ.Mi  l^^iTi  «*• 

J.tlT  «Il  S» 

i.«»  UT  i« 

-CaUis 7,MS  «M  t» 

Dôme 4,648  »«  4« 

«(Basses-) 4,013  410  300 

îs  (Hautes-) 1,933  67  «Ul 

3s.0rienUles 1.746  *»  «U 

!aut-).  (Arrondisement 

Ifon) 744  11  M 

5,181  71  «7« 

Haute-) !I,4M  67  477 

,t-Luire 5,645  848  «6 

3,408  394  68 

1,884  78  46 

Haute-) 1,881  50  136 

19,491  36»  354 

ttférieure 6,668  6»0  109 

t-Marne 1,755  76  13 

i-Oise 4,360  165  66 

Deux-) 1.878  118  4H 

4,347  419  67 

1,975  19i  » 

-Garonoe 1,591  419  17 

1,081  403  114 

e 1,960  411  438 

3,6i9  481  415 

1,886  388  64 

[Haute-) 3,414  895  63 

3,741  67  447 

1.781  415  43 

Totaux 310.175  15,054  40.144 

PKOFeSiilONH 

lefU,  MOUS  le  rapport  dëê  profêitionê,  de»  fjêunêê 

de  la  dasêe  de  1899  mairUênu»  sur  /#«  liél0ê  4$ 


f  m 


desUrmTUsa^ncolcf mjOfi        k^fV 


I 


OuVricrg  en  plerrei Il, Mo 

—  enhois (6,3t(l 

—  enméUui lS.t49 

—  enCBÎr 7,06ï 

—  dea  msauficlures 11.703 

Mennlora  b(  bouldngcra 7,806 

BDUchen. 1,349 

cheri-.'pairreniers ! fi,85i 

Tailleurs  d'IiBbiU Î,i7* 

débardeurs  de  bsleaui. .'. .'  3.  i7S 

EmployéndB  hureaui 10.901 

—  diDS  le  serv.  lélégraiibiq.  917 

—  —         descli.deror.  l,BSi 

spécifiéusdintlescnlonn.  précdd.  53,160 

Sans  pruresHDD 7.398 

ToUI 3i0,«3 

SnuMéralion  deê  di/rérinlt  digré'   di  taille  du 
gem  de  la  ctasie  de  1BS9  mainlenua  .ui-  la  II 

M"insdel  m.  54 

D«  1  m.  51  âl  m.  83 

I  ni,  61 .',...'. !...'.....'..'.'.  îî.au 

1  m.  65 îï,8ïi 

1  m.  66 ÎI.ÏSI 

Di  im,  67àf  ID,  69 4S.66i 

De  Ira.  70  M  m.  71 33,318 

niera  taille  (I  m.  73et  sa-detsua} ÎS.IïS 

Somb.  des  jeuQBa  (lepa  dnnl  on  n'a  pu  cappaitre 

lilallle 33,763 

Toul  des  luuniii  gens  maîDleDui  sur  \ea  llgiei  de 

liragB... 3IO,î7a 

Libération  du  seroice  d'aclieiiè. —  13^,103  hominRï 
ont  élu  rayés  en  1S90  des  conlrôles  des  carjis  <le 
troupes  et  inscrLIs  sur  ceux  da  la  rëservo,  savoir  : 

Militaire  de  la  clasee  de  188j  et  enga^'às  vo1oi>~ 
liareB  qui  avaient  été  conseïvéa  6oMs\6t  ita^wn,  an 


Hecdutement  as  i.'ahm£b  1D33 


fi  années  de  service,  par  applicatEan  des 
a  IranBÎtoiros  do  l'article   83  da   la  loi  du 
S.  Juillet  1889,  envoyé:?  dans  la   réserve   le  10  sep- 
leœbre  1890 C0.W73 

Militaires  de  la  classe  de  18S6  et  engagés 
volontaireK  aysnt  ecooaipli  trois  ans  de 
service,   renvoyés   en    congé    dauà    leui's 

foyers  le  10  seplembi-c  1800 123.23(1 

Total 184.103 

Les  bammea  de  la  classe  de  ISSIj  ont  été  inscrits 
sur  les  Gontrùlea  de  la  réserve  du  1"  novembre  1830, 
et  las  engagés  volontaires  à  la  date  de  l'expiration  de 
leur  troisième  année  d'activité. 

Disponibitili.  —  SU.  7^7  jeunes  gens  ont  été  classés, 
pendaat  l'année  ISiKJ,  dans  la  disponibilité,  savoir: 

Le  10  septembre,  <113  jeunes  soldats  de  le  2*  portion 
du   contingeat  des  classes  de  1886   et   de 
1887,   oi Oi:i 

Le  lij  novembre,  3,190  ougagés  coudi- 
tionnels  d'un  an  ayant  réalisé  leur  engage- 
ment, ci 3.iyo 

Enfin  22,'iVi  hommes  ont  été  envoyés  en 
congé  jufqa'à  la  date  de  leur  past=3gs  dans 
la  réserve,  en  exécution  des  articles  21,  22 

et  23  delà  loi  du  l!i  juillet  1889,  ci "HMVi 

Total 26.747 


Vriranlarlode  la  marine, 
■*^r.illerie           - 

3,053      Î6        Î67 

698    136        lU 

3,31* 
l,0!B 

,130  '3Ï,758 

II  B,  en  outre,  élé  souscrit,  5,10;!  engage msntts  [iimu- 
les  r^Emente  étfaoger*  et  pour  les  corps  il' indigéii ri- 
de l'Algérie. 

RégimeuiË  éLi'sDgers I.Util 

Régime  Dis  de  liraïlleurs  algériens 2.63i 

Rëgioieuts  de  spabU till 


Total.. 


5.  m 


Le  tableau  oi-après  indique  le  nombre  des  renga- 
gements signés  en  1890,  par  deH  sous-offlciera,  ca\."^- 
caux  DU  bi'igadiers  et  soldatt^,  ainsi  que  la  durée  ili^ 


I 


Sout-atflcie» »  037  iSS      6, 

Caponuioubrigidio'^  3î  439  îiî 

Saliét» 3S  5t  3S 

ToliO< 67  1,430  "739      7, 

Le  cliiR'i'e  des  eoub- officiers  qui  se  e 
pendant  l'anoée  1890  dépasse  de  4,O0K  celui  des^ 
gagés  do  1889. 

Cette  augmentation  résulte  du  renvoi  siniultanj 
{690,  de  ceux  d&i  luililairec  de  la  cla^M  de 
araieat  élé  maintenus  s*ufi  \ea  itaçeaiH.  a 
trois  ans  de  service,  de  \a  WVaWVé  te^ 'Rmmftw,  i*Na. 
■daese  de  ia86  et  clefi  engages '»Q\«^^a««*  ^1*^  '^ 
oouipli  irois  années  il'acVHttê. 


CXee  d,12R  rengsgemsntg  de  soua-officiers  signt'^â  en 
«  décninposBnl  commo  il  euil  : 

«niers  engagernsnta 6.US0 

igagemenlii  eoraplémentaires SI 

BDeuxièraeB  rengagements 1 .06a 

e  chinïe  des  premier»  rengagement  on  en 
itaple  72tl  qui  ont  él*  souscrils  par  des  Bous-officiers 
ayant  quitté  l'armée  actÎTe. 

AsiimiUt  aux  engagea  conrtiCtonnels  d'im  an.  — 
117  jeunes  gens  qui,  pour  défaut  d'aptitude  physique, 
n'avaient  pu  Stre  admis  à  l'engagement  conditionnel 
d'un  an  avant  te  tirage,  et  qui  ayant  élé  déclarés 
par  le  conseil  de  révision  aptes  au  service  armé  en 
1890,  soit  comme  jeunes  soldats  de  la  classe  de  ise^ 
soit  comme  ajournés  des  classes  de  1S88  et  de  188T, 
ont  obtenu  d'être  Bs^milés  aux  engagés  condition  nets 
d'un  an,  en  exécution  de  l'article  91  de  la  loi  du 
13  juiHet  1889. 


is  jeunes  gens,  88 
conditions  de  l'article  53  de  la  loi  de  1872;  les29aL 
ont  eu  à  ?ubir  l'examen  prévu  par  t'arliclo  1)4. 


29  alTaifea  judJciairei  ont  été  déférée»  aus  Iriliu- 
nsux  civiles  en  1890,  par  application  des  articles  39  à 
78  de  la  loi  du  15  juillet  1889.  H  étaient  encore  en 
inetaoce  au  1"  janvier  1891  :  les  23  autres  avaient  été 
jugées. 

Dans  ce  nombre  sont  comprises  13  aflaires  concer- 
nant un  pareil  nombre  de  jaunes  soldats  prévenus  de 
s'être  rendus  ou  d'avoir  tenté  de  se  rendre  impropres 
au  service  militaire.  3  d'entre  cea  jeunes  gens  ont  étc 
coadamnés;  3  ont  été  acquîHéa;  7  ont  été  l'objet 
d'une  ordonnance  de  non-lieu. 

2   con damnations   ont,   eu   outre,    été   prononcées 
contre  dos  individus  qui  s'étaient  rendus  complices  de 
ce  délit. 
Panni  les  autrea  condamnés,  il  y  ftWen  4b%\ïii*.i^  "- 
/  jeune  homme  lié   sn  service  dana  Xfes  tow.Si^vo'W* 


inentionnécH  i  l'article  30  de  la  loi,  qui  a  abandod 
EOD  sBi'vice  sanâ  faire  dans  les  délais  prescrits  ses  A 
clarations  de  renonciation  ;  S  Jeunea  gêna  qui,  à  l'aiol 
de  fraudes  ou  de  msnieuvros,  sa  sont  fuit  exemptai 
dispenser  par  le  conseil  de  révision  (art.  69  delà  il 
Insoumis.  —  2,0U1  jeunes  soldats  et  engg 
volontaires  odI  été  déclarés  iasoumia  en  1"~ 
nombre,  141  se  sont  présentés  votontal rament  o 
été  ari-ftéB,  100  ont  été  l'objet  de  refus  d'info 
d'ordonnance  de  non-lieu  ou  d'acquittements,  i 
été  condamnés  par  les  conseils  de  guerre.  Il  en  S 
lait  1,930  à  rechercher  au  1"  janvier  189f  " 
y  insoumis  se  trouvaient  encore  en  jugement  ai 
cembre  1S90. 

ALGÉRIE 

Le  chilTre  àen  jeunes  gens  dérmîtivoment  mainla 
sur  les  tableaux  de  recrutement  par  les 
révision  a  été  de  ^,710. 

338  jeiuiee  gens  ayant  été  exemptés  coi 
nus  impropres  à  tout  service,  le  ctiilTre  des  iitsd 
sur  les  Tistes  de  recrutement  se  trouve  réduit  i  4^ 

Ce  chiiïre  se  réparUt  atuâi  entre  tes  sept  parliegfl 
la  liste  de  recrutement  : 

1"  Partie.  Jeunes  genG  déclarés  propres  an 
service  militaire  et  ne  rentrant  dans  aucune 
dcH  catégories  ci-aprës. 2M 

2*  Partie.  Jeunes  gens  dispensés  on  vei'ta 
de  l'article  91  de  !a  loi 

3'  Partie.  Jeunes  gens  dispensés  en  vertu 
des  articles  23  et  !KI  de  la  loi •• 

i'  Partie.  Jeunes  gens  liés  au  service  en 
vertu  d'un  engagement  volontaire,  d'un  bi-evet 


5*  Partie.  Jeunes  gens  ajournée  conformé- 
ment k  l'article  27  de  la  loi 

C'  Partie.  Jeunes  gens  classés  dans  les  ser- 
vices aUAÎtiaires  de  l'armée 

7*  Parlie.  Jeunes  gens  exaVua  t\\  \-etVii  4t» 


l 


RECRUTEMENT  DE  t'ARMl^E  iOo7 

dù^Kmtions  de  Partiole  4  de  la  loi. 2 

Totalégal Xîîïîîî 

Ajournés  dé  la  classe  de  f888.  —  Les  207  ajournés 
de  la  classe  dé  1888,  èiaminés  pour  la  seconde  l'ois  en 
1890»  ont  été  Tobjet  des  décisions  suivantes  : 

Exemptés,  ou  rayés  par  suite  de  décès,  etc.  1 7 

Inscrits  sur  la  l**  partie. . . .' Of3 

Inscrits  sur  la  2*  partie 8 

Insorits  sur  la  3*  partie n 

Inscrits  sur  la  4*  partie » 

Insorits  sur  la  5*  partie 80 

Insorits  sur  la  6*  partie 5 

Inscrits  sur  la  7*  partie 1 

Total 107 

Les  80  jeunes  gens  inscrits  sur  la  5*  partie  de  la 
liste  comparaîtront  de  nouveau,  en  1891^  devant  les 
conseils  de  revision. 

.  Ajournée  de  la  classe  de  1887.  —  Quant  aux 
86  Ajournée  de  la  classe  de  1887,  examinés  pour  la 
troisième  et  dernière  fois  en  1890^  ils  ont  été  classes 
de  la  manière  suivante  : 

Exemptés  ou  rayés  par  suite  de  décès,  etc.  23 
Inscrits  sur  la  1**  partie  de  la  liste  de  re- 
crutement    '2\ 

Inscrits  sur  la  2*  partie 1 

Inscrits  sur  la  3*  partie » 

Inscrits  sur  la  4*  partie » 

Inscrits  sur  la  6«  partie o8 

Inscrits  sur  la  7*  partie » 

Total bo" 

Parmi  les  2,938  jeunes  soldats  de  la  classe  de  1880 
et  ajournés  des  classes  de  1888  et  de  1887  classés,  en 
1890,  dans  les  l**,  2*  et  3«  parties  de  lu  liste  du  re- 
crutement, fô  fils  d'étrangers  ou  naturalisés  n'ont  i)as 
été  appelés  à  Tactivité  en  raison  de  leur  âge. 


1038  RECRUTEMENT  DE  l'aRMÉE 

Les  2,853  autres  jeunes  gens  ont  été  répartis  entre 
les  différentes  armes  de  la  manière  suivante  : 

Infanterie 2 .  430 

Cavalerie 60 

Artillerie 225 

Génie 44 

Troupes  d'administration 94 

Total 2.853 

Ces  jeunes  gens  ont  été  mis  en  route  pour  rejoindre 
les  drapeaux  le  11  novembre  1890. 


TABLE    ALPHâBETIQUI 

Accidents  deétnachiiut  à  vapeur  misas 

—  evT  Ui  chcmiai  de  fer 

Alcools.  Campaçne  ae  i^3-lS30 

AlUnie  t.Aeaeiii') 

Appravtiitmaeineni  tt  caniommation  en  ISSU 

—      (ffiecrufeBunl  de  O  "  t«» 

Aiiinance  Judiciaire 

AHurancet  cantrii  let  accidtnli  en  ISS3 

—  contre  la  grêle 

—  çanire  fiiicendie 

—  mariiimei 

_      sur  lavie.  Leuri opération!  dtlit9ù  18S9 

Banque  de  France.  Opérationt  en  l«aO 

Bweravei.  nécoUe  da  1890 

BUlardt  {Taxeeurlel) 

Bourie.  —  Rente!  perpituellti 

Badget  ordinaire  de  1891 

—       eur  riesources  tpécialet 

Biireaus)  de  bienfaiiance.  1889 

Cabotage  {Petit  el  grand)  en  ISS9 

Caisse  d'amortlsiiment,  da  Dépdii  M  Consigna- 
tions. 1889 

Caiti*!  d'épargne  privées.  1888-89 

Caitii  d'épargne  nationale  poilaU.  1881-89 


I 


I 


7ABLB   ALPHABÉTIQUE  1041 

';^  J^BqnU-dê'piêté  {leê)  4e  i$79  à  i889 393 

^;  JAilafloJM  reeuêillièa  en  1880 , ai 

^li  JWmiêêanceâ  #fi  liB89 3 

Nàiurtaitations  en  i9W , 133 

ifmanfirageaênmer,  1888 510 

y/  Jfmïïittûtion  maritime  en  19S9 89,104 

Ix          —          iniérieure     ^     «83 

1^  àetroiê  iâeiSÊB  à  1889) 396 

?:.\  Plv^aouera 408 

■f,:1^itp^Êtmion  en  188i  et  1886 ; 1 

r;           ^        {Mùwwmênt  de  la)  en  i'SSi 1 

—  .     —            ^      il«i884  dl889....  8 
Poète»  {Serifiee  dee)  en  1888  et  1889 498 

.   '  Poudrée  à  feu,  i9B9,: 515 

Preete^Ume  en  nature.  Chemine  isieinauœ 23 

Propriétée  bâtie».  Évaltsation  de  1853  et  1885. ...  26,  28 

Pruéfhomme»  (Cônaeil»  de) 569 

:-     àeeette»  (Budget  de»)  de  i99i 12 

'    —       comparée»  (|0'1879  et  1889 19 

-.    ÉiçidivUte» 154 

'   Sedepanee»  de»  mine»,::. 22 

'.,     itékahUUaiion»...., ...... :..:.: 172 

Boute»  nationale»  en  1889,:.:,,.,:,,;: 477 

■'    S€aaire» 358 

Sèfiour»  mutuel»  (Société»  de)  en  i887 271 

—       *  ->       Mouvement  depid»  tKTl 279 

S^istre» 24,  390 

SiitwUUm  financière  de»  commune»  en'  1890 38 

—                de»  département» 46 

Soie.  Statistique  eéricieole  pour  1890 A24 

'.  Suerev.  Campagne  1889-80. 422 

Suicidé»  en  i8BS 274 

Superficie  de  la  France 1 

.  Tabiie»,  Production  en  1889.: : 513 

TéUgraphie,  Service  en  1888 503 

Tramway» ....•', 472 

Tribunautc  civil» 553 

—  correctionnel» ; 1'*^ 

—  é^  »imple  police 161 

Vente»  Judiciaire»  d^immeuble» 558 


TABLE    ALPHABt 

et  efdfes  ta 
igtwt  en  Francs,  Entre 


I 


I 


ti 


?bt1(  et  dcpartenaDt  da  la  Salae 57S  kf 

Atatloiri  en  imo . 

Aaeidenla 

jtpprovisionnemn 

Atfiuanea  pv.bUqyu.  ISSS  M  1891 ., 

Bateavo!  paritient.  18BÎ. 

Bttliaux.  Marché  da  la  ViUatf 

Beurre,  ceufe  et  /fromages.  1889 B03 

BouAerist  et  charcuisries.  1860 lit» 

Budgtit  ordinaire  il  ewlraordlnaire Ki,  583,  5g» 

Oaiiia  d'épargne 60,  61* 

Oompemalion  {Chambre  de).  1873-1890 61i> 

Déeti SBO 

Eaum.  Débit  en  1889 flll 

Vmiittt  légvmei  ava  HtiUf..... BOi 

Om  d-éclairagc  m  1890 607 

Ittceniiiet  en  1B89 615 

Uquidaliona  judiciairee  an  1890 S»,  S38 

Marquée  de  fabrique S39 

M6nt-de-Piit4 B99 

Naissancts S80 

Octroi.  ISSB-IBW 596,  EOi 


Pompes  rvébret.  1889 

Population  en  I87S,  1SS(,  188B 

—  {ifouvement  de  la)  en  1890.... 

Super/tcie  de  Paria 

—         de  la  Seine 

Théàlree  et  Spectacle!.  18(8-1890 

Tritunal  i>  coruntret.  IS89 

Vidangea  et  ége&ti 

Voyageurs.  Bnlrantê  et  «orlonis.  IB»^.. 


TABLE   ALPHABÉTIQUE  1043 

m.    Aliférie  et  Colonios. 

I.  Algérie 640  à  636 

A.gricuUure. . . .  ^ 666 

assistance  publique.  1890.. ^ 659 

Budget 643 

Caisse  nationale  d'épargne,  1889 674 

Céréales,  ...••• 668 

Chemins  de  fer.  Routes ,  1862-1889 655 

Colonisation.  1830-1890 653 

Commerce,  Institutions  de  crédit 669 

Dénombrements  de  1866  à  1886 640 

Domaine  de  VÉtat -. 654 

Instruction  publique, 660 

Justice  eivife  et  commerciale.  1888 682 

—       criminelle 684 

M&nes. , 669 

MantS'de- Piété,  1890 660 

Naturalisations 642 

Population  {Mouvement  de  la)  en  1890 641 

Postes  et  Télégraphes 673 

Propriété  {la)  individuelle  chez  les  indigènes....  664 

Territoriales  {Divisions)  en  1890 640 

Vignes  et  phylloxéra 607 

PROTECTORAT  DE  TUNIS 

Superficie.  —  Population.  —  Finances 691 

Commerce 697 

Caisse  dépargne  postale , 698 

POSSESSIONS    FRANÇAISES 

Cochinchine 709 

Diego  Suarez 705 

Guadeloupe 69!) 

ffuïn^e ^^^^ 


ruyane. 

ide .    .  ^^'^ 


Marllniqae 

Mayoltt 

Ifaai-Bé 

Jfoueelle^altdon 


Riviéra  du  Svd 

St-Pierré  et  Miqnelo 
Slt-Martt  de  Madag 


I 


I 


Commerce  général  da  coloniei 

IV.  —  PaïB   étrangers. 

Pays  ëtrangirs 

AllenaBiic  —  SnperBrie.  —  PopnlatloD.  —  Finii 
CoRimsrce  en  tSSS.  —  Hirigation .'. . 

Poatea  ei  téléBraphei  en  1889 

Naïiiralion  intérieure 

AlfBSG-LoriBlDt.  —  Saperflcis.  —  PnyDlatlDa.  - 

Inbalt.  —  Superficie.  —  PopiilmiaD.  —  Financt 
Ântikhi-HoDgiI*.  —  Euperficis.  —  PopuiatioT 

fjnancBs , 

Hunnuiet  Cabriqnée»  en  18W 

Armée  «l  marine 

Commerce.  —  Marine  marchands , 

ClimninE  de  ter.  —  Pertes  el  télégraphes... 


BsTlil*.  —  Superficie.  —  Pi'iiulailon,  -  Finance»...  713 

Belgique.  —  Superficie.  —  Populalion.  —  Finances.  7(1 

Commerce. —^ayiB»lioll 7(6-718 

Armée 717 

ChBa,iaa  de  fer.  —  PwleB  el.  lÈVbftilîtasa HB 

Ballfie.   —  Sope  Bcie.  —  povulai\ûti.  — ïw'^iM^--       ''''^ 


BLE    ALPHABÉTIQUE  lu<iO 

749 

749 

raphes 750 

«—  Population.  —  Finances. . . .  750 

750 

.  —  Population.  —  Finances..  750 

sivigation 752 

—  Posles  et  télégraphes 753 

»e 753 

Icie.  —  Population.  — Finances.  754 

—  Population .  —  Finances 754 

! 755 

lavigation 756 

—  Postes  et  télégraphes 757 

—  Population.  —  Finances. . . .  758 

16 759 

avigation 75J 

:ie.  —  Population.  —Finances.  763 

[avigalion 764 

—  Postes.  —  Télégraphes.....  764 

—  Population, — Finances 764 

765 

avigation 765 

Icie .  —  Population .  —  Finances.  765 

766 

avigation 766 

—  Posles  et  télégraphes 766 

cie.  —  Population.  —  Finances. .  767 

768 

avigation 768 

—  Postes.  —  Télégraphes 770 

3ie.  —  Population.  —Finances.  771 

77i 

Navigation 772 

—  Postes .  —  Télégraphes 772 

e.  —  Population.  —  Finances..  672 

774 

le 774 

avigation 775 

59 


1                                                     TABLE    ALPHABÉTrQUB                 ■ 

sii 

Si» 
850 
85( 
83S 

as? 

8» 
880 

8eo 

8«!l 
863 
861 
B63 
S6i 
SES 
EfiS 
BBS 

86S 

BGB 
MT 
800 
869 
870 
870 
871 
87t 
871. 
871 
H71 
871 

873 
87S 
S7S 

Ï3 

Chemim  de  fer.  -  posles.  _  Téiègpsplies 

Cbemins  de  fer.—  fostes.  —  Tilégrajiba^.... 
lapon.  —  Sai^iTScie.  —  PopDlal[on.  —  FiDsnces. . . . 

Chemina  de  fer.  —  Posiei.  —  Téléjtraphes 

Kaioo.  —  anperDcie.  —  Populaiion.  —  Finance*.., 

■eeklembiiiirg-galiwèrio Popalation.— Super- 

Cbemin.  de  fer.  -  Posie».  -  TélègraphBs 

^HteuiEna.    -  Sopor(lcie.-Popiilali(in.-Cliiamafi 

^H      Chemins  de  fer.  —  Poaies.  ~  Télégraphes 

^Kragnsy.  —SnpefBdB.-Population.  -Finances. 

^1      Chemins  de  fer.  "Postes.  -  Tâk>  graphes 

Pa79-BM.   —  SuperBcie.  —  Pûpolslinp.  — Fin»HO« 
Arméo.  —  HnHnn - 

Chemins  de  fer.  ~  Poitea.  —  TèlisnipHes..,. 

Cotoniii  hollaHdaiiiei,  — IdiIdj)  DrieDiilei,.. . 
Pérou.  —  SuperfloiB,  —  Population.  —  FinaocM,.. 

Aroièo.  —  Uarine 

Commerce.  —  Port  do  Cilio -,-.,.., 

ChBmins  de  fer.  —  Posiea,  —  TélégnpIiSE 

Perie.  —  SoptrBcie.  — Population.  —  FiDsnceB.... 

ClierniDi  dfl  fer.  —Poste».  —  Tr'iriisraphes 

ForlDgal.  —  Saperflcie.  — Populilion.  — Pinanoes, 

Atméo,  -  Marine 

Ciiinmiirce.  — NavigalioD 

Chemio!  de  rer.  —  Pesios.  —  TèlèRrapliaH,.,, 

Colonial  SI  poiamions  d'ojiire-mtr- 

Fmess.  —  Soperflnie.  —  Pupuiaiion.  —  Plnïmw».. 

MHchiticii  BL  cbsudiËregen  1889-9(1 

I/induetHe  miaârale 

Clierains  de  fep  (1887-8») 

Hépabliqne  Argsntlna.  —  Superficie.  —  Pupu  a- 

Arrai^B,  —  Marine 

CommerCB.  —  Na"iiiBlioii 

Chemins  du  fer.  —Folles.  —  Tel  égr»  plies 

Bépabllqqs-nitinlDliialBB.  —  SaperBcie,  —  Popiila- 


Chemina  de  fer,  — Poslei.  —  Tàiègraphes 
Bsnmanie.  —  SuperDcïe.  —  Populailon,  —  Pina 


Cbemins  de  f^r.  —  Pastel.  —  Ti!li>gr)).lieB 

C^'mmlBHian  Européfone  itn  Danube 

BduI*  —  SuperBcifl.  —  Population.  —  Fin»n(! 

A.  née,  —  Marine 

U  foire  de  Nijni-Noïgrurt  en  IftW 
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Tarqnie.  —  SotwraciB.  —  PopulaHon.  —  FIobdcop. 

Armée.  —  Hariofl 

Commerce.  —  HiTi  gallon 

Chemins  de  fer.  —  Poiles.  —  TélégrapiiEs 

Egypte.  —  SupatHcie.  —  Population.  —  KinanOBs 

Commerce.  —  PoTt  d'Menndrle 

Cheming  de  far.  —  PosEes.  —  Télégr&ptios , 

Bulfforle.—  SiiperliciB. — Population.— Finaneoa 


ChomiiiB  de  fer.  —  PoaUs.  —  Télégraphe» 

nroguay,  —  SaperEclc  —  Popuiation.  — Finances,. 

Armée.  —  Marine 

Commerce.  —  Navigation 

Clemina  de  fur.  -  Poalea.  —  Télégraphee 

Tcnéinéla.  —  Saperilcie.  —  Population.—  Finances. 

Commerce.  ^  Havigatian 

CbemiDS  àe  fer.  —  Postes.  —  Télégraphes 

Wnrtembetg — Superficie.  —  PopulaUon.  —  Finances 

V.  —  V«rlét«a. 

Blhllagraphie  économique,  par  Edmond  Renaihi?i 

HsTuederAcadmlc  des  Se.  morales,  psr  Jos.Lefort. 
Séances  de  la  Soc.  d'écon.    poliiique,  par  Edmond 

nécrologie  économique,  par  Ed.  Reaaudïn 

me,  —  RaaleB  perpélualles 

Recru  leio  eut  de  l'irmae  (18S0) 
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iRA.IRI£  GUILLAUSniff  ET  C""  a 


onuaire  d'Ecaaataie  politique,  tioblié 
H  ilirei  ii.;n  Ja  MM-  Uua  Sav  m  .Iwei'u  CHAii,i.tv 
grund  iii-s.  Ptfs.. &0  Ii-i 

maire   du  Comineice  et   de   la.  Navigation 

^rius  lu  OiridctioD  <Ja  U-  Gcillacuik,  S  lr<>s  furla  vul 

lu-B.  Pris,  brotlié IIU  |'p. 

Iiurs  veuu  uii  rliagrln. fla  l'r. 
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[PAliï  ODVRAOES  DH  JOSEPH  GâRNIER 


pTincips  de  Population, uugniBnlédiiDe întrùdiic- 
j  el  (l'uitâ  uuLi-'(>.  pur  M.  G.  ne  ilouNAu:,  eorrespondatil 

riDaUlul.  1  vol  lii-S.  Prix 10  tt 

lé  de  S'inancpE.  (Qlmlri'>me  *;illion.)  1   Vol.  in. 8. 


elle.  U-  éililioL.  1  rui-l  vuluma  iu-18-  l'rlï.  .  .      7  IV-SU 

mières  Notions   d'Èi-onojniB  poUtiqne,  eocint* 

industrielle,  BuivRie  ilc  (t  quon  uftil  ri  «  V"»» 
rMiwK.uii  /£(WPom/<r  poii|M/«e  mn^JIei(■ir'".|l»tFW- 
tic  BusUiiL;  (le  lu  Srienve  du  Bonhomme  .^..Itatd,  ftt 
iijuujJa  FruDltliiJ.  tl  cl'un  Votahulaire  Ue  la  iunnitcrco- 
iiiiViMiuLCOfilHioii.  1  vuj.  iu-IB,  l'fiï  .  .       Ifr.W 


Itè  complet  d'A4'ItlimâtIiiue  tlvéoriqae  at  ttppll- 
.ée  BU  <:umini][i.'ti,  A  laQuQijue.  uui  l'iuiDivia  eli  l'iuilus' 
g,  uvt'u  uu  Trailù  dea  iiuiUs  ei  niesUFaB,  un  Beciieil  Ja 
Mêmes  rahoanl^sBl  Uiversua  Notas  et  Nuliu«B,t'AdUt<»li 
lia  e!  flugmeclêe.  nvon  ûoutea.  l  \o\.  \m-ï.  't\i..      '*^. 


I 

^^H 

1 

"dM 

1 

mw",    "f 

■ 

^Hv.v;.'.:'. '."-"                     dh 

1 

HHR'(rl!^ùl:'ik<'^''-'I.Vlil   ,H'> 1'"    W-al^^^ 

JOURNAL   DES    ECONOMISTE^^f 

1                   nRVttE  ■EAStJt'.l.tE                             ^^^1 

ë 

i 

W  ' 

'"^Ê 

B.... 

"     '                .....        "^1 

;  ™«  .«...»!«  *■  l.-.<  .  ...»   1  ..l,  ,•. .».,  KoIj^H 

/ 
■ 

^gm^^^^g 

BOUND 


UNIVERSITY  OF  MICHIGAN 

AP  iiiiiiiniiiiiiiiiiii||| ' 

UIU.  3  9015  06266  8042 

"lUMMV 


«WtOl 


Vst 


ONlï 


